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DIATOMEES 


PAR 


H. VAN HEURCK 


DIRECTEUR DU JARDIN BOTANIQUE DANVERS 


INTRODUCTION 


En vue du présent travail, il a été mis à notre disposition trois dépôts de glace ou de 
neige antarctiques fondues et un certain nombre de boues provenant de sondages, dont voici 
les données : 


Sondage 6. — Lat. austr. 61°05’ Long. O. de Greenwich 63 04’. Profondeur 3690 mètres. 


» 8. » » OT » » » re » 1880 » 
» 9. » » C4935, >» » » 62° 02". » 625 » 
Seer LT. » » 69° 06 » » » TO STE » 480 » 
» 12% » » 69° 46° » » » 81° 08’. » 565 » 
2 200, » » 220» » » 84° 56’. » 530 » 
» 50. » » 69° 52’ » » » 850 73%, » 1360 » 
De. » » 70030 >» » » 94° 12’. » 1740 » 
ET. » » aan » » ET, » 430 » 
> 00. » » VOD NN » » Oy ah ie » 425 » 
8. » » 702507 15 » » 102010 » 1195 » 


Toutes ces vases, sauf le n° 9, étaient pauvres en Diatomées. 

Les récoltes de glace ou de neige fondues portent les numéros 141, 142 et 445 ; voici les 
détails concernant ces récoltes : 

Ne 141. — Diatomées obtenues par la fusion de glace de mer, colorée en vert-brun foncé, 
létr5 février 1898, par 65° 15°5 et 64° 30'0. 

N° 142. — Idem, du 16 février 1898, par 67° 59’5 et 70° 39/0. 

N° 445. — Diatomées obtenues par la fusion de neige terrestre colorée, sur l’Ile Harry, 
Hughes Inlet, Détroit de Gerlache ; débarquement du 25 janvier 1898. 

Il y aura en outre à examiner, plus tard, des échantillons de plankton. Mais ces récoltes 
sont encore entre les mains des zoologistes, la Commission de la BErGica ayant décidé que 
les produits des pêches pélagiques serviraient d’abord au triage des animaux. Nous ne pour- 
rons donc disposer de ces récoltes que quand le travail zoologique sera terminé. Si, à cette 
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époque, l’examen des planktons nous montre des choses nouvelles, nous publierons un fascicule 
supplémentaire au présent travail. 

Les vases ont été traitées dans notre laboratoire par simple passage à travers des tamis 
de soie. La moitié des Diatomées obtenues après multiples lavages à l’eau distillée ont été 
examinées ainsi, afin que le traitement ultérieur par les acides ou autres matières ne détruisit 
ou ne fit échapper aucune forme délicate. L'autre moitié a été remise pour traitement final à 
Vhabile préparateur et diatomiste M. Kravsen, professeur à Odensé (Danemark), qui est un 
spécialiste des Diatomées arctiques et qui a également traité les récoltes de MM. Nansen, 
OESTRUP, etc. 

Nous le remercions pour ses bons soins, de même que M. Reirr Franck, fabricant de 
gaze de soie à Zurich, qui a bien voulu monter un métier spécial pour nous fabriquer la gaze 
extra-fine (ouvertures d’un dixième de millimètre) dont nous avions besoin pour nos derniers 
tamis. La gaze se gonflant dans l’eau, les mailles se rétrécissent naturellement encore, et nous 
avons pu ainsi recueillir jusqu'aux plus petites formes. 

Les planches qui accompagnent ce travail ont été dessinées par M. Maurice PERAGALLO 
(3, avenue de Robinson, à Sceaux, près de Paris). Les dessins de cet habile diatomiste ont été 
faits, un certain nombre d’après nos croquis ou nos photogrammes, la majeure partie d’après 
nature. 

Nous recommandons de confiance M. Maurice PERAGALLO, qui s’est organisé spéciale- 
ment pour tout travail concernant les Diatomées, aux diatomistes qui pourraient utiliser ses 
services pour des travaux analogues. 

Plusieurs diatomistes ont bien voulu nous communiquer leur appréciation sur nos déter- 
minations avant la publication définitive ; tels sont : M. le Prof. KARSTEN, qui nous a donné 
son opinion sur nos dessins des espèces créées par lui; MM. HırpoLyrE et MAURICE PÉRAGALLO, 
feu le Prof. CLeve, M. le Dr OstENFELD, M. le Dr AcH1LLE Forti, M. le Dr Friep. Fricke, et 
surtout notre excellent ami M. Orstrup, qui a fait une étude si approfondie des Diatomées 
arctiques et qui a bien voulu examiner, conjointement avec nous, toutes nos récoltes. Nous 
remercions sincèrement ces savants de leur aimable concours. 

Dans nos planches, nous avons fait représenter, outre les bonnes espèces nouvelles, 
d’autres formes déjà connues, mais dont il n'existait pas encore de dessin suffisant. Enfin, nous 
avons aussi publié la figure de certaines formes qui eussent pu être négligées ; mais, nous avons 
suivi le conseil que nous donnait notre ami M. Grunow pendant que nous travaillions à notre 
Synopsis : « Ne laissez tomber aucune forme sous la table. » C’est, en effet, en accumulant les 
dessins du plus grand nombre de formes possible que nos successeurs pourront débrouiller le 
chaos qui règne actuellement dans certains genres (p. ex. Coscinodiscus). On verra alors que des 
formes qui paraissent actuellement absolument différentes, peuvent être complètement reliées 
par des intermédiaires, et que les vrais types sont en réalité bien moins nombreux qu’il ne 
paraît à un examen superficiel. 

Nous avons cru intéressant de donner la liste de toutes les Diatomées qui ont été signa- 
lées jusqu'ici dans les régions polaires, liste qui a été dressée avec le concours de MM. KLAvSEN 
et M. PERAGALLO, et en citant le travail où elles sont indiquées. Cette liste a été classée d’après 
notre « Traité des Diatomées », mais en nous contentant, vu les renseignements incomplets que 
l’on possède sur beaucoup de ces formes, de les ranger alphabétiquement dans chaque genre, 
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et nous avons suivi la même marche, pour les formes de la BeLarca, afin que les deux listes 
puissent étre immédiatement comparées. 

Nous avons apporté une légère modification à la classification suivie par nous jusqu'ici. 
Grace aux recherches de M. le Dr Orro Mürrer, le raphé plus ou moins véritable que 
H. L. Smirn avait déjà signalé chez les Surirella, a été retrouvé chez d’autres genres des 
anciennes Pseudo-raphidées. Nous-même, dans notre Synopsis, page 130, nous avions signalé le 
nodule médian de l’Epithemia gibba et les nodules (ou pseudo-nodules ?) de divers autres genres : 
Eunotia, Synedra pulchella, etc. 

Nous croyons donc plus logique, comme l’a fait M. le Prof. Scuiirr, d’adopter les divi- 
sions primordiales proposées par M. Grunow en 1860 et de classer les Diatomées en deux 
groupes selon que le développement se fait suivant un axe longitudinal ou, suivant un axe 
central. 

Le premier groupe se divisera ensuite en vraies Raphidées ou Eu-raphidées et en Célo- 
raphidées, ces dernières correspondant, en partie, aux Pseudo-raphidées de H. L. Smiru. 

Les vraies Raphidées sont aujourd’hui rangées d’une façon logique. Les Célo-raphidées 
et les Crypto-raphidées pourront probablement être mieux disposées. 

M. H. PEraGarLo s'occupe depuis plusieurs années d’études consciencieuses sur la 
classification rationnelle des Diatomées, études basées principalement sur la géologie, sur 
l’évolution et les affinités de la valve, et accessoirement sur l’endochrome. Il espère arriver ainsi 
à améliorer sur certains points les classifications actuelles, et nous sommes certains que son 
système diffèrera bien peu de celui qui a été adopté dans le présent travail. 

Mais quant à réaliser une classification linéaire parfaite, c’est une utopie. Toute classifi- 
cation quelconque pèchera toujours de divers côtés. Il y a plus de cinquante ans que LE Maour 
a dit avec raison, pour les plantes supérieures, qu’elles ne se laissaient point classer en lignes, 
mais qu'il fallait les disposer en un parterre. Toutes les plantes ont en effet des affinités mul- 
tiples qui s'étendent généralement en rayonnant, et tel est essentiellement le cas dans les 
Diatomées. Si donc, d’un côté, on parvient à obtenir une liaison presque parfaite entre deux 
groupes, cette disposition rompra absolument les rapports avec d’autres groupes qui auraient 
tout autant de titres à être placés à côté des premiers. 

Afin de prendre date pour les espèces nouvelles, un exemplaire des planches du présent 
travail, accompagné d’une note et de la liste des dénominations, a été déposé au mois de mars 
1908 à l’Académie royale de Belgique. 

A la même date, un envoi semblable a été fait aux principaux diatomographes. 
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RAPPORTEES PAR L’EXPEDITION ANTARCTIQUE BELGE 


1. — RAPHIDEES 
(Pennatæ Schuett) 


Valve se développant suivant un axe longitudinal. Grun., 1860. 


Diatomées bilatérales ayant un vrai raphé, apparent ou caché, et douées de motilité 
spontanée. 


I. — Eu-raphidées 
(Raphidées H. L. Smith, 1872.) 


Valves munies d’un vrai raphé, apparent, et de trois nodules placés en ligne droite. 


A. — BI-RAPHIDEES (H.V.H.) 


Les deux valves ayant chacune un vrai raphé. 


AMPHORA Ehr. 


A. angusta Greg. 
var. angustissima H. V. H. 


PME, 


Cette variété est une des nombreuses formes de l’A. angusta Greg. Nous la rapprochons 
de la forme non dénommée d’Hvidingsoe, planche 25, figure 6 d’Ap. Scumipt dont elle ne 
diffère qu'en ce que la forme d’Hvidingsoe est plus arrondie à la partie médiane dorsale, tandis 
que la nôtre est plus angulaire. Les stries sont tantôt également longues, avec une très petite 
aire hyaline près du nodule médian, tantôt çà et la plus courtes, comme dans la forme de notre 
dessin. Peut-être n’y a-t-il la qu’une simple altération (érosion) de la valve. Du côté ventral, 
la valve est à peu près droite, avec une faible gibbosité médiane, et la striation est réduite à 
un point un peu allongé. Longueur de la valve : env. 15 c. d. m. Largeur à la partie médiane : 
env. 1 1/2 c.d.m. Stties a laspartie médiane Grcusmc. cm, 

Has. : Sondage n° 9 ot la forme n’est pas rare. 
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“I 





A. arcta Ad. Schm. 
Pirie 6: 


Frustule extrémement délicat, très allongé, à extrémités tronquées, à partie médiane un 
peu rétrécie. Valves à extrémités acuminées, à nodules très visibles ; raphé légèrement incurvé, 
à nodule médian peu apparent. Stries non visibles, Zône connective large, lisse. Longueur : 
Puce dr leargeur: 1c. d.m. 

Has. : Glace fondue de la banquise, récolte n° 445. 

Nous rapportons la forme que nous décrivons ci-dessus a l’A. arcta Ad. Schm. figuré dans 
son Atlas, pl. 26, fig. 63. 


A. cymbelloides Grun. ? 
(im Reras. Diat. man, Hr., ple 46, te. 19.) 


Pin, fe: 7 


/: 


Frustule elliptique oblong, a extrémités longuement diminuées, rostrées, tronquées. 
Raphé rectiligne. Nodules médian et terminaux petits. Zone connective linéaire et étroite du 
côté ventral, large et très plissée du côté dorsal. Stries invisibles. Longueur : 4 */,c.d.m. 
Bargeur env. rc. d. mn. 

Has. : Récolte n° 449. 


A. mexicana Ad. Schm. 
var. Schmidtiana H. V. H. 
Ad=Schm. Atl,, pl; 27, tg. 49: 


Notre forme représente exactement la figure citée, sauf que les perles dont se composent 
les stries (5 en 1 c. d. m.) sont plus grosses et plus nettement délimitées. Dans nos échantillons 
du véritable A. mexicana, authentiqués par CLÈèvE, les perles sont plus délicates et les stries 
(env. 7en1c.d.m.) plus rapprochées. 

Has. : Sondage n° 8. 


A. Peragallorum H. V. H. 


Pl; do, 


Valve très allongée et étroite, faiblement cymbiforme, à extrémités très obtuses, prolon- 
gées et saillantes du côté ventral. Bord dorsal faiblement arqué, bord ventral presque droit. 
Raphé presque droit. Stries très robustes, presques contigués, au nombre de 6en1 c.d.m., 
n’occupant que l'extrême bord de la valve, tout le restant étant absolument hyalin. Nodule 
médian étroit, allongé. Longueur : env. 15 c. d.m.; Largeur à la partie médiane : 2 c. d. m. 

Has. : Sondage n° 8. 

Nous dédions cette belle espèce, dont nous ne connaissons pas d’analogue, à nos amis 
MM. Hewrt et MAURICE PERAGALLO, les savants auteurs des « Diatomées marines de France », 
avec qui nous entretenons de si anciennes et si agréables relations. 
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var. robusta H. V. H. 
Pla need. 


Un peu plus petite que le type; stries prolongées jusqu’au milieu de la valve, tres 
robustes, un peu plus distantes et nettement granulées. Nodule médian plus large. Longueur : 
13 5 c.d.m. Détente TC dere 

Has. : Sondage n° 9. 


A. Proteus Greg. 
var. oculata Per. 


Cette forme, figurée dans PERAGALLO, « Diatomées marines de France », pl. 44, fig. 21 et 
22, est caractérisée par une petite aire hyaline centrale plus ou moins prolongée a travers les 
stries. 

Has. : Sondage n° g. 

« Cette forme est assez fréquente, surtout dans la Méditerranée. » (PERAGALLO.) 


À. Racovitzae H. V. H. 
Pier ETES. 


Valve largement cymbiforme, à extrémités très obtuses, arrondies ; bord dorsal arqué, bord 
ventral concave, légèrement renflé à la partie médiane. Raphé arqué, brusquement infléchi vers 
le côté ventral à la partie médiane. Nodule médian allongé, nodules terminaux prolongés en 
alène jusqu'aux extrémités de la valve. 

Stries très robustes, 6 en 1 c. d. m., formées de grosses perles arrondies, plus ou moins 
confluentes en côtes, laissant près du raphé, du côté dorsal, un blanc allongé cymbiforme, 
interrompu par un pli longitudinal droit entre lequel et le raphé se trouve une rangée de perles 
devenant de plus en plus minuscules vers le nodule médian. Stries de la partie dorsale radiantes, 
interrompues par un sillon à peu près parallèle au bord. Partie ventrale très étroite, perlée, 
concave, Longueur: 73 10c0.d.m. largeur ala partie mieciane ey od me. 

Has. : Sondage n° g. 

Nous dédions cette espèce à M. Racovirza, le savant naturaliste de la Betcica. Elle se 
rapproche un peu de l’A. mexicana Ad. Schm. Atl., pl. 27, fig. 49 (de Bohuslan), mais ce dessin 
ne représente pas le véritable A. mexicana: ce dernier a une striation ponctuée beaucoup plus 
délicate qui est figurée par Ad. Schm. Atl., pl. 27, fig. 47-48. 

Notre figure 3 représente, croyons-nous, la même espèce que la figure I, et nous attri- 
buons leurs légères dissemblances au fait qu’elles sont couchées un peu différemment sur le côté. 


CYMBELLA Ag. 1830 Char. em. 
C. Cistula Hempr. 


H. V. H. Syn., p. 64, pl. 2, fig. 12-13. — Types du Synopsis n° 24. 


Has. : Glace fondue de banquise. 

Cette espèce qui habite les eaux douces et les eaux légèrement saumätres, est très 
répandue et a déjà été signalée dans les régions arctiques. 

Notre forme est étroite, allongée, et présente au premier abord l'apparence du C. helvetica 
Kütz, mais les points isolés près du nodule médian ne permettent aucune confusion. 
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MASTOGLOIA Thwait Char. em. 
M. quinquecostata Grun. 
var. kerguelensis Clève 
ferma minor H. V. II. 

Pla, Ag. 179. 


Longueur 21 cd. me Larseur 220.4.m.;,10 logettes de chaque côté, soit 37/, en 1 c.d.m. 
Strles) 24 en ic, a.m: 

Has. : Glace fondue, récolte n° 141. 

Le M. kerguelensis a déjà été récolté à la Terre de Kerguelen par l’Expedition du Cuat- 
LENGER; CLEVE le signale aussi aux îles Labuan et a Upolu. 

Notre forme diffère de la figure de Casrracanr (Chall., pl. 15, fig. 11) par sa taille plus 
Deciienet par ce que ses logettes ne vont pas jusqu'aux extrémités de la valve. 


STAURONEIS Ehr. Char. em. 
S. pacifica Castr. 
Caster Chall ip. 23, pl. 20, Aa. 0. 


var. minor H. V. H. 


PI 101804 


Bao Grdoias learseut 22c.d.m, Stries 16 en 1.c.d.m. 

Hape: Glace de banquise n° 141. 

Notre forme est encore d’un tiers plus petite que celle figurée par DE CASTRACANE. 

Nous pensons avec CLÈvE que le S. pacfica est très intimement apparenté au S. Gregoru 
Ralfs., auquel nous sommes tenté de le réunir. Notre forme est moins lancéolée que celle de 
DE CASTRACANE et se rapproche beaucoup du contour du S. Gregoru. 


NAVICULA Bory. 
N. abrupta (Greg.) 


H. V. H. Syn., pl. 10, fig. 4. — Types du Syn. n° 104. 


Navicula Lyra var. abrupta Greg. Diat. of Clyde, p. 14, pl. I, fig. 14. 


Has. : Sondage n° 6. 


N. aspera (Ehr.) 
Heaven Ohi plots et SUpDI., fig. 27. 


Has. : Sondages n° 8, n° 9 et n° 19, non rare. 
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N. brasiliensis Grun. 


var. notata H. V. H. 


Ad. Schm. Atl., pl. 6, fig. 33. 


La forme qu’Ap. ScHMipr rapporte avec doute au N. brasiliensis Grun. semble bien pou- 
voir y entrer, tant par la finesse de ses stries que par la disposition spéciale de sa ponctuation 
qui rappelle un peu celle du Navicula sculpta. La valve observée est très semblable à la figure 33, 


mais elle est un peu plus petite et les ponctuations sont un peu plus irrégulièrement distantes 
près du raphé. Les stries sont environ de 9 en 1 c. d. m. 
Has. : Sondage n° 0. 


N. consanguinea Clève. 
CE Syn 1173332 Ads schmaN SD DIE ES 


Has. : Sondage n° 0. 


N. criophila (Castr.) 
Gactr Chall sp EE NDirS soem. 


Has. : Glace de banquise n° 445. 


CLÈVE fait remarquer que cette Diatomée est probablement une forme du N. directa W.Sm. 


N. directa W. Sm. 


W. Sm. Syn. Br. diat., D.56, pl. 18, ee 172. MN He Traite,p.280, plaza mut .1722- 


Has. : Sondage n° 0. 


N. frequens H. V. H. 


TEM We, Sr 


Valve lancéolée à extrémités subaigués, parfois un peu atténuées. Raphé peu apparent, 
nodules petits, peu visibles. Stries trés apparentes, atteignant partout le raphé, de plus en plus 


convergentes de la partie médiane aux extrémités, au nombre de 10 en 1 c. d.m. Longueur : 4 */, 
a 5 +, Cod.m. ul arseure environ tie dm. 


Has. : Glace de banquise n° 141, assez abondante. 


N. Frickei H. V. H. 
Pl. 2, fig. 184. 


Ressemble au N. constricta Grun., mais en diffère par les côtes médianes qui se prolon- 


gent jusqu'au nodule médian, par la bordure hyaline de la valve et par la grosse perle qui y 
termine les côtes. 


Has. : Sondage n° 9. 


Nous dédions cette intéressante espèce à M. le Dr Fr. Fricke, le savant continuateur de 
l'Atlas de Scumipr. 
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N. glacier H>V. H. 
Bier ioe 13. 


Valve à extrémités un peu atténuées, subrostrées, obtuses. Raphé étroit, nodules petits, 
arrondis, côtes délicates, au nombre de 15 à 16 en 1 c. d. m., radiantes jusqu'aux extrémités de 
la valve, celles du milieu très courtes, laissant un large blanc stauronéiforme, Longueur : 2 à 
ms armen rag 34°C, Cs in. 

Has. : Fréquent dans la récolte de glace n° 141. 


N. (Schizonema) Grevillei Ag. 


EV LIE Syn D iO, 10422 — ele VE Hl. Traite, p. 232, pl. >, ug. 245. 


Has. : Sondage n° 9. 


N. jejunoides H. V. H. 
Pier, fice 12° 


Voisin du N. jeuna Ad. Schm., dont nous serions tenté de le considérer comme une 
variété et dont il diffère par sa forme brusquement atténuée et ses stries dissymétriques (6 à 
7 d’un côté de la valve contre 7 à 9 de l’autre côté) et en outre divergentes à la partie moyenne 
de la valve et convergentes aux extrémités. Longueur : 7 '/, à 11 c. d. m. Largeur : environ 
MC du. 

Has. : Glace de banquise n° 141 ; assez fréquent. 


forma longissima H. V. H. 
Pie fie. 20. 


Beaucoup plus allongé et plus étroit que le type auquel il est mêlé dans la même récolte 
Mo 141. 


N. Mauriciana H. V. H. 
Pier 1192 782 


Valve linéaire lancéolée, à extrémités diminuées, subrostrées, un peu capitées. Cotes au 
nombre de 8 en 1 c. d. m., larges, peu définies, subparalléles, mais s’arrètant brusquement près 
du raphé où elles laissent une côte longitudinale bien définie sur laquelle le raphé est peu 
visible. — Longueur : 7’ c. d. m. Largeur : */, c.d. m. 

Has. : Glace de banquise n° 445. 

Nous rattachons cette forme, que nous dédions à M. Maurice PERAGALLO, à la figure 4 
non nommée de la planche 47 de l'Atlas d’Ap. Scumipr. La même préparation où se trouve 
cette valve présente quelques formes intermédiaires entre la forme d’Ap. ScHmipr et la nôtre. 
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N. muticopsis H. V. H. 
PINS Tor 


Valve elliptique, à extrémités brusquement et longuement rétrécies-rostrées, subparallèles, 
tronquées. Stries radiantes au nombre de 10 en 1 c. d. m., formées de gros granules laissant un 
large blanc stauronéiforme près du nodule médian et montrant un gros point isolé, unilatéral 
au milieu de ce pseudo-stauros. Nodules terminaux petits, semblant prolongés de chaque côté 
en hamecon, détail qui a été omis dans le dessin et n’est apparent que dans une autre mise au 
point. Longueur: 20.d.m. largeunzuercorıe | 

Has. : Glace de banquise n° 141. 

Au premier aspect, cette forme semble appartenir à la série du N. mutica Kütz, mais elle 
en est différenciée par sa striation beaucoup plus grossière et par ses nodules terminaux pro- 
longés en hameçon. 


N. praetexta Ehr. 


var. antarctica H. V. H. 


Diffère du type par sa striation plus fine (15 stries en 1 c. d. m.) et la forme tout à fait 
particulière des nodules terminaux qui semblent aboutir dans un granule terminal brillant, se 
rattachant au bord de la valve. Longueur : 8 ‘/, c. d. m. Largeur : 5'/, c. d. m. 

Has. : Se trouve à la fois dans les sondages n° 8 et n° g. 


N. praetexta Ehr. 
var. reticulata-radiata Temp. et Brun. 
Temp. et Br. Diat. Jap., pl.-5. ig. 4- 
Has. : Sondage n° g. 


Notre forme est intermédiaire entre la figure d’Ap. Schmidt (Atl., pl. 207), dont elle se 
rapproche davantage. Nous ne pouvons voir dans cette forme qu’une intéressante variété du 


Nav. praetexta Ehr. 
N. quadratarea Ad. Schm. 
Ad. Schm. Nordsee Exp., pl. 2, fig. 26. 


Has. : Sondage n° 0, rare. 


N. rhombica Greg. var. 


Pet. 


La forme représentée diffère du type figuré dans notre Traité, planche 27, figure 783, 
par sa taille plus grande (11'/, c. d. m. au lieu de 7 c. d. m.) et ses stries plus écartées (13 au 
lieu de 16 env. en 1 c. d. m.) et plus grossièrement granulées. 

Has. : Sondage n° 8. 
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N'ESCOUCTINREL ONE 
PI GS to: 


Valve largement lancéolée, subrhomboïdale, à extrémités subconiques obtuses. Stries 
radiantes, atteignant le raphé, fines, distinctement granulées, au nombre de 11 enic.d.m., 
sauf autour du nodule médian où elles sont notablement distantes. Nodule médian marqué de 
4-7 points isolés, épars, entouré d’une petite aire hyaline à contour ovale. Raphé à nodules 
terminaux un peu recourbés en hamecon, du même côté, et entourés d’une petite aire hyaline. 
pont end Largeur + 4.7/,.c. d. m. 

Has. : Sondage n° 9, assez rare. 

Cette belle et intéressante espèce se rattache au N. rhombica dont elle semble une forme 
gigantesque. Nous la dédions à notre ami M. le Prof. Schvrrr, le savant diatomiste de 


Greifswald. 
N. Smithii Bréb. 
1. Ve He Syn. play uo 72, 


Has. : Sondage n° 58. 


N. subcincta Ad. Schm. 
Ad. Schm. Nordsee, pl. 2,.fig. 7, Atl., pl. 13, fig. 41. 


Has. : Sondage n° 9. 


N. Trompii Cleve. 
RIS Bea glen sits EEE) 


Cette intéressante navicule a été dénommé par feu le Prof. CLive, en 1900, dans son 
« Southern Atlantic and Indian Ocean Plankton ». CLÈvE y représente figure 11 un individu 
beaucoup plus petit que les nôtres et l’indique comme très rare et trouvé à 45° S., BONE 
Notre navicule a été identifiée par CLÈVE peu avant sa mort. 

Nous en figurons diverses formes qui toutes proviennent de la récolte de glace fondue 
n° 445 où elle n’est pas rare. Celle de la figure 17 présente, au milieu de la valve, une plissure 
transversale bien marquée. 

Les stries longitudinales du Nav. Trompii sont fortes et au nombre d'environ 17 à 20 en 
ı c. d. m.; les transversales, beaucoup plus fines, sont d'environ 29 à 30 en Ic. dm, 


VAN HEURCKIA Bréb. 
V. H. rhomboides Bréb. 


var. crassinervis (Bréb.) 
forma antarctica H. V. H. 
Bor news: 


Cette Diatomée doit étre considérée comme une forme fortement rostrée du V. crassi- 
nervis Bréb. 


14 EXPEDITION ANTARCTIQUE BELGE 








Has. : Glace de banquise n° 141. 

La présence de cette forme d’eau douce a tout lieu de surprendre, mais la même récolte 
contenait quelques autres espèces d’eau douce (Cymbella Cistula, Diatoma Ehrenbergu). Comme 
cette récolte n’a pu, dans notre laboratoire, être en contact avec aucune autre récolte, puis- 
qu’elle a été transportée directement du flacons sur les covers, il faut supposer qu’un bloc de 
glace d’eau douce, provenant d’une source des côtes, a été amené sur la banquise. 


TOXONIDEA Donk. 


T. challengerensis Castr. 
Castr. Chall., p. 39, pl. 36, fig. 14. 
LENE Phy al er 


Nous rapportons à l’espece nommée la forme que nous représentons et dont un exemplaire 
a été observé dans la récolte de glace fondue n° 445. 


PLEUROSIGMA W. Sm. 


PI. kerguelense Grun. 


Per. Monog. Pleur., pl, 2, fig. ı- 


Has. : Sondage n° 0. 


Pl. (Rhoicosigma) oceanicum Per. 
Per. Monog. Pleur., pl. 10, fig. 5-6. 


Has. : Glaces de banquise n° 141 et n° 445. 


PI. (Rhoicosigma) mediterraneum Cl. 
Per. Monog. Pleur., pl. 9, fig. 29-32. 


Has. : Sondage n° g. 


AMPHIPRORA (Ehr. 1843) Cl. 
A. (Orthotropis) Belgicae H. V. H. 


PlsT, ho, 


Frustule trés delicat. Valve extrémement convexe, trés étroite, lancéolée. Caréne droite, 
un peu plus infléchie aux incurvations. Face connective trés large, montrant trois incurvations, 
l’une à la partie médiane, les deux autres chacune à un tiers de l’extremite. Extrémités très 
obtuses. Raphé et nodules très apparents. Stries très délicates, environ 16 à 18 en Ic. d. m.; les 
médianes convergentes, les terminales divergentes. Longueur : 7 à 8'/, c. d.m. Largeur : environ 
2 Coc are 

Has. : Dans les glaces de banquise n° 445 et surtout n° 141 où elle n’est pas rare. 

La face valvaire ressemble assez bien à celle de l’A. lepidoptera, mais elle est notablement 
plus étroite, et, par suite de cette étroitesse, il est presque impossible de la maintenir en position 
convenable pour la photographier ou la dessiner. 
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var. major H. V. H. 


PALS ie, Maller ET. 


Notablement plus grande et à incurvations moins marquées. Longueur: 9'/, à 12 '/. c.d.m. 
Has. : Glace de banquise n° 141. 


Ogserv. : Nous représentons planche 1, figure 19, la face frontale d’un Orthotropis de la 
récolte n° 141 indéterminable pour le moment. 


A. gigantea Grun. 


Grun. 1860, p- 568, pl. 4, fig. 12. — Cléve Synops., p. 18, pl. 1, fig. 6. — Per. D. Mar. Fr., p. 187, pl. 38, fig. 6. 


Has. : Sondage n° g. 


A. Kjellmanii Cl. 
var. striolata Grun. 
OSyn- pat 7s eArkt. Diät. Pr 02, pl. 4, ne. 


Has. : Glace de banquise n° 142. 


A. Kjellmanii Cl. 


var. subtilissima H. V. H. 
Pres: 
Cette forme diffère de la var. subtilis Grun. par ses stries encore plus fines, allant jusqu'à 
26 en 1 c.d. m. vers la partie médiane de la carène et légèrement plus rapprochées et plus 
délicates sur la partie attenante de la valve. Zone connective à plissures très fines et très 


nombreuses, se croisant aux extrémités. 
Has. : Glace de banquise n° 445, rare. 


A. (Tropidoneis) longa Cl. 
ClaSyn,, Pp225,pl23. eo. 


Has. : Cette espèce très remarquable, que CLÈvE ne signale qu'au Spitzberg, au Finmark 
et au Groenland, n’est pas très rare dans le sondage n° 0. C’est donc toujours jusqu'ici une 
espèce exclusivement polaire. 


A. OEstrupii H. V. H. 
Bit, 10,22. 


Frustule rectangulaire allongé, à extrémités arrondies, bord longitudinal infléchi près du 
nodule médian qui est petit et entouré d’une aire hyaline se dilatant vers la zone connective. 
Carène très saillante. Stries très visibles, au nombre de 11 en 1 c. d. m., épaissies en granule à 
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leur extrémité. Zone connective a plissures fines, nombreuses. Longueur : 11 à 16 c. d. m. 
Largeuts: See ne 

Has. : Glace de banquise n° 445, assez fréquente dans cette récolte. 

Feu M. le Prof. CLÈVE, à qui nous avions soumis cette forme, la considérait comme 
absolument nouvelle. 

Nous dédions cette intéressante espèce à notre excellent ami M. Ernst Oesrriip, qui 
connaît si bien les Diatomées arctiques, en souvenir du concours qu’il nous préta dans la 
revision de nos espèces antarctiques. 


var. minor H. V. H. 
Bier dime 235 


Plus petite que le type, a bord moins infléchi, stries plus fines et difficilement visibles. 
Has. : Méme récolte. 


A. paludosa W. Sm. 


var. hyperborea Grun. 
Arkt. Diat., pl. 5, fig. 86. 


Has. : Glace de banquise n° 445. 


B. — UNI-RAPHIDEES HV EH. 


Une seule des valves munie d’un vrai raphé et de trois nodules placés en ligne plus ou 
moins droite. 


ACHNANTHES Bory 


A. groenlandica Grun. 
Cl. Vega, p.460, pl 35, fis. 3. 


Has. : Sondage n° 9, assez rare. 
Cette belle espéce, nettement caractérisée, n’avait été trouvée jusqu’ici que dans les 
régions arctiques. 


COCCONEIS Ebr. 


C. antiqua Temp. et Brun. 


var. tenuistriata H. V. H. 


MEAS hy, iene 7). 


Nous croyons pouvoir rapporter au C. antiqua Temp. et Br. la forme que nous représen- 
tons figure 27. Elle se rapproche quelque peu aussi du C. japonica Pant, III, fig. 682, mais dans 
l’une et l’autre de ces formes on n’indique au bord que 7 à 8 stries en 1 c. d. m., tandis que dans 
la notre il y en a 14. C'est donc certainement une variété nouvelle et peut-être même une espèce, 
ce que des trouvailles ultérieures auront à élucider. 

Has. : Sondage n° 8. 


DIATOMEES 17 





C. japonica Pant. 


var. antarctica H. V. H. 


Ressemble beaucoup à la figure du C. japonica de M. PanrocsrK (III, fig. 582), dont il 
diffère surtout par les stries qui sont au nombre de 18 à 19 en 1 c. d. m. vers le raphé, tandis 
que M. Panrtocser n’en dessine que 11 dans cette même région. 

Has. : Sondage n° 1. 


C. costata Greg. 
Ho are oye pl sO. hessen eb 12. 


Hap. : Sondage n° 0. 

Les échantillons appartiennent à la var. kerguelensis Petit (Ad. Schm. Atlas, pl. 180, fig. 9) 
et à la forme C. extravagans Jan. (A. Schm., pl. 189, fig. 28-32), que CLeve déclare inséparables 
du C. costata dont elles ne diffèrent que par la taille et le nombre de côtes et de stries. 


C. costata Greg. 
var. pacifica Grun. 


Be Wolils Shien pl 0 ten Tr ele 


Hap. : Sondage n° 9. 


C. Gautierii H. V. H. 


Pre fie. 30- 


Valves largement elliptiques. Valve supérieure a aire médiane large, mouchetée irrégu- 
lierement, élargie au centre ; stries radiantes, interrompues par une large bande hyaline, présen- 
tant de nombreuses mouchetures, grandes, allongées, reliée à l’aire médiane. Stries intérieures, 
au nombre de 15 en I c. d. m., à grosses ponctuations distantes formant des lignes en zig-zag; 
stries extérieures plus fines, 17 à 18 en I c. d. m., composées de ponctuations délicates disposées 
en lignes décussées et présentant çà et la de fines mouchetures. Bord de la valve montrant des 
gros points peu distincts, suivis d’un anneau de petites lignes délicates qui se relient aux stries 
Donctuees précédentes Longueur ; 12°/,c.d.m. Largeur : 10 c. d. m. 

Has. : Sondage n° 9. 

Nous dédions cette belle forme à la mémoire du très savant diatomiste le P. GauTIER, 
qui, dans notre jeunesse, nous initia à l’étude des Diatomées dont il s’est occupé pendant toute 


sa vie. 


III R58 
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C. Gautierii H. V. H. 


var. inornata H. V. H. 


PISTES; 


Se caractérise par les mouchetures nulles dans la figure 33 et très affaiblies dans la 
forme figure 31, de même que par la ponctuation plus grossière de la zone extérieure. 

Longueur : 10 et 12 C.d.m. Larpeurs2e auto ona an, 

Has. : Sondage n° g. 


C. Heydrichii H. V. H. 
1a, 2 Ne, By 


Valves largement ovales et très fortement courbées. La supérieure inconnue, l'inférieure 
à stries obliques, un peu irrégulières, finement granulées, courbées, sinueuses, partant normale- 
ment du bord pour arriver obliquement sur le raphé, dans la direction de celles de la demi-valve 
opposée, au nombre de gen 1 c. d. m. Raphé paraissant un peu bi-arqué ; nodules terminaux 
un peu écartés de l’extrémité de la valve, entourés d’une aire hyaline variable ; nodule médian 
non apparent, entouré sur chaque demi-valve d’une aire hyaline dilatée en ellipse transversale. 
Longueur: 913'c; dm. Largpeuie 16. cad ine 

Has. : Sondage n° 3. 

Cette curieuse forme que nous dédions à M. F. Herypricu, le savant algologue de Wies- 
baden, établit, par sa structure oblique, le passage entre les Cocconeis a raphé droit et ceux a 


raphé sigmoide. 


C. litigiosa H. V. H. 


DIM to 


Valves très largement elliptiques. La supérieure inconnue, l’inférieure à stries radiantes, 
courbées, finement granulées, au nombre de 9 en 1 c. d. m. Raphé droit à nodule médian placé 
dans une aire hyaline, qui, d’un côté de la valve est en pointe conique étroite (en aléne) et qui 
de l’autre côté se dilate en disque irrégulièrement lobé. Nodules terminaux allongés, étroits, 
placés dans une aire hyaline en forme d’ancre à deux branches. Longueur : 10:/, c. d. m. 
Largeur OMC 

Has. : Sondage n° 0. 

Cette forme a beaucoup de similitude avec le dessin non dénommé de l’Atl. A. Schm., 
pl. 101, fig. 51; elle pourrait bien n'être qu'une variété du C. Schuettii et serait alors à dénom- 


mer C. Schuettii var. litigiosa. 
Ce ochucttiie Eig ars 
Teale salle yoy. 


Valves très grandes, largement elliptiques. La supérieure inconnue, l’inferieure a stries 
rayonnantes, granulées, légèrement courbées, au nombre de 9 en 1 c. d. m. au bord de la valve 
et de 12 en 1 c. d. m. près du raphé, interrompues au milieu de leur longueur par une aire 
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hyaline, étroite, sub-paralléle aux bords de la valve. Raphé droit entouré d’une aire hyaline 
étroite, peu dilatée d’un côté du nodule médian, largement dilatée de l’autre côté et passant à 
une aire elliptique qui se prolonge en pointe fine allongée. Nodule médian petit, allongé ; 
nodules terminaux allongés, étroits, délicats et éloignés des extrémités de la valve. Lon- 
Pros. 10 dome hargeunar2 7e. dom. 

Dae. Sondage ng. 


var. minor H. V. H. 


Diffère du type par sa taille beaucoup plus petite et ses stries un peu plus serrées. 
Has. : Sondage n° g. 
Nous dédions ces belles formes à notre ami M. le Prof. Scnuert, le savant diatomiste 


de Greifswald. 


II. — Célo-Raphidées (H. V. H.) 
(Pseudo-Raphidées H. L. Sm., 1872, part.) 


Valve ayant un vrai raphé, mais peu apparent ou caché, et munie ou dépourvue d’un ou 
de plusieurs nodules plus ou moins parfaits. Diatomées pouvant se mouvoir spontanément 
comme les Eu-Raphidées. 


NITZSCHIA Hass. emend. Grun. 


N. acicularis (Kütz) W. Sm. var. ? 
Pl. 3, fig. 63. 


Valve lancéolée à extrémités longuement diminuées, rostrées. Carène complètement 
excentrique ; points carénaux et stries invisibles. Longueur +24), ¢. dm. Largeur «*/, cd. ny. 


Has. : Glace de banquise n° 141. 
La forme dessinée n’a de similitude qu’avec le N. aciculans W. Sm., qui est une espèce 
d'eau douce: mais nous avons déjà signalé la présence d’un certain nombre de formes d'eau 


douce dans la même récolte. 


N. angularis W. Sm. 


var. tenuistriata H. V. H. 
PIS tie On et 62. 
Points carénaux irréguliers et confus, manquants au milieu de la valve ou l’on distingue 


un nodule médian, Stries imperceptibles. Longueur : 9 c. d. m. Largeur : */, à °/s c. d'en 
Has. : Glace fondue n° 141. 
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N. angustissima H. V. H. 
ARE Tee, She), 


Face connective trés étroite, insensiblement atténuée jusqu’aux extrémités qui sont 
faiblement capitées, montrant d’un côté une carène infléchie au milieu et des points carénaux 
allongés, inégalement distants, au nombre de 7 à 8en 1 c. d. m., et de l’autre côté une bordure 
de points délicats au nombre d'environ 10 en I c.d.m. Longueur : 9 */,c.d. m. Largeur : 
Rent 


Has. : Fonte de glace n® 141. 


Nearcticalcicve. 


var. paucipunctata H. V. H. 


Diffère du type de CLEVE par ses points carénaux peu nombreux : 4 au lieu de 8 en 
TG CRAN 


Has. : Sondage n° 9. 


N. bilobata W. Sm. 
EPA TS VS DD nn PpleG, Team 


Has. : Sondage n° 0. 


N. Chalonii H. V. H. 


Pl. 3, fig. 53. 


Valve étroitement lancéolée, insensiblement atténuée jusqu’aux extrémités qui sont 
subaigués. Caréne trés excentrique, a points carénaux gros et irréguliers, environ 4 en 1 c.d.m. 
Stries assez fines, au nombre de 16 en 1 c.d.m., nettement ponctuées, a ponctuation interrom- 


pue surtout du côté opposé à la carène et formant ainsi une pseudo-aire hyaline bien marquée. 
Longueur 2-19 end. misLargéur 717 rer 


Has. : Sondages n° 8 et g, assez fréquent. 

ÖBserv. : Nous donnons planche 3, figure 55 le dessin d’une forme qui, d’après la stria- 
tion et la forme de la caréne, pourrait-être le N. Chaloni dans une position telle que la carène 
soit absolument au-dessus. 

Nous dédions cette très intéressante espèce, nettement caractérisée, à notre excellent et 
vieil ami M. le Prof. JEan CHarox, le savant botaniste et algologue belge. 


var. tenuistriata H. V. H. 
Pl. 3, fig. 56. 


Diffère du type par son atténuation brusque, unilatérale, et sa striation plus fine, qui est 


de 16 en 1 c. d. m. Points carénaux moins gros que dans le type. Longueur : 14'/, c. d. m. 
Latpeutec CCE 
Has. : Sondage n° 9. 
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var. delicatissima H. V. H. 
Bid, Hess, 
Extrémités brusquement atténuées des deux côtés de la valve. Stries encore plus serrées 


(18 à 19 ent c. d. m.) que dans la forme précédente. Points carénaux très inégalement distants 


(4 à 5 en 1 c.d.m.), réduits à une petite barre épaisse, à extrémité souvent recourbée en crochet. 
Bon ueuz.rse Cdt, Largeur : 1°} c. d.m. 
Has. : Sondage n° 0. 


N. Closterium W. Sm. 
Erave Ei Syn ple 70. hass, 


Has. : Glace de banquise n° 141. 


N. debilis (Arnott) Grun. ! 


Lats tele Siang Tee UPR oN 57 ieriro-2re 


Has. : Glace de banquise n° 445. 


N. distans Greg. 
var. erratica Cl. 


Ci Batts Bays p. 21, plat. ne. 


23-25, 


Has. : Sondage n° 0. 


Net2j3LecoinfeistL Ve CT" 
PS0 


Valve étroitement lancéolée, à extrémités insensiblement atténuées, rostrées, tronquées. 
Carène excentrique, à points carénaux un peu allongés, le médian parfois très court et noduli- 
forme, au nombre de 8'/, en I c. d. m., stries non apparentes. Face frontale subbacillaire, 
insensiblement atténuée, prolongée, tronquée, montrant des points carénaux arrondis. Lon- 
seu C4 ac. dm largeur au milieu de la valve : */, c. d. m. 

Has. : Glace fondue n° 141. 

Dédié à M. Lrcointe, directeur de l’Observatoire royal astronomique de Belgique, le 
savant et courageux commandant en second de la Brıcıca. 


N. Ostenfeldii H. V. H. 
PPS Se mdz fete 


Valve linéaire étroite, un peu concave du côté opposé à la carène, à extrémités cunéi- 
formes, arrondies ; stries fines, 11 en 1 c. d. m., distinctement ponctuées, un peu courbées vers 
les extrémités ; points carénaux faibles, environ 5'/, en Ic. d. m., chacun d’eux placé entre 
deux stries qui y aboutissent. Longueur : 16 c. d. m. Largeur : environ 1'/, c. d..m. 

Has 2 Glacede banquise n° 141. 3 
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N. Ostenfeldii H. V. H. 
var. minor 
Pl. 3, fig. 177. 


Notablement plus petit, stries environ 10 en 1 c.d. m., finement ponctuées et chacune 
d’elles terminée par un point carénal. Longueur : environ 10 c. d, m. Largeur : 1c. d. m. 

Has. : Même récolte n° 141. 

Dédié à M. le Dr OsrENFELD, le savant diatomiste et algologue, inspecteur du Musée 
botanique de Copenhague. 


N. paradoxa (Gmel) Grun. 


EE Sy sp. 176 MDI 61.00.06, 


Has. : Sondage n° 6. 


N. polaris Grun. 
Grun. Fr. Jos. Land., pl. 1, fig. 62-63. 


Has. : Glace de banquise n° 141. 


N. semigibbosa H. V. H. 
Pl. 3. fig. 60. 


Valve linéaire, semi-lancéolée, à extrémités aiguës-aciculaires. Bord carénal droit, muni 
de points un peu allongés, au nombre de 8 en 1 c. d. m. Bord anticarénal très étroitement 
lancéolé, présentant au milieu un renflement brusque, nettement angulaire. Stries extrêmement 
fines et délicates, à peu près invisibles. Longueur : 15 c. d. m. Largeur : :/, c. d. m., au milieu 
du renflement. 

Has. : Glace de banquise n° 141. 


N. vitrea Norm. 
Hr V. H. Syn. pl 67, ies ro-r i: 


Has. : Glace de banquise n° 141. 

La forme observée a des stries très fines et 8 à 9 points carénaux en I c. d. m. Elle est 
très semblable à une forme de la collection de W. Arnott, et paraît pouvoir se rapporter à 
la variété recta (Hantzsch) H. V. H. Syn., pl. 67, fig. 17 et 18. 


N. Spec. ? 
Pl. 3, fig. 58. 


Face frontale presque bacillaire, à extrémités tronquées. Points carénaux peu distincts; 
nodule médian très visible; stries non apparentes. 
Has. : Fonte de glace n° 141. 
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PSEUDO-NITZSCHIA Peragallo 


Ps. migrans (CI.) Per. 
stries trés appa- 


’ 


Pl. 3, figs 444 


Valve linéaire, large, a extrémités cunéiformes légérement arrondies 
rentes, terminées, surtout d’un côté, par un point brillant, bien visible, parallèles, sauf aux 
extrémités, où elles sont fortement courbées, au nombre de 10 en 1 c.d.m. Longueur : 5 c.d.m. 


Margeut <3, cd m. 
Has. : Glace de banquise n° 141. 
Ps. seriata (CI.) Per. 
Per. Diat. M. de Fr., pl. 72, fig. 28 


Has. : Glace de banquise n° 141. 
2. — PSEUDO-RAPHIDÉES 
(H. L. Smith part.) 


Valve dépourvue d’un vrai raphé, mais ayant généralement une ligne médiane blanche, 
plus ou moins large et dépourvue de véritables nodules. Diatomées non douées de mobilité 


spontanée. 
SYNEDRA Ehr. Char. em. 
S. (Toxarium) Reinboldii H. V. H. 
PI. 3, fig. 35. 


Valve très longue et très étroite, courbée en arc, filiforme, à peine renflée au milieu, peu 
ou pas renflée aux extrémités, qui sont arrondies, à bords portant un seul granule sur toute leur 
longueur ; granules au nombre de 8à8'/.entc. d. m. à la partie médiane et de genic. d. m. 
environ 25 c.d.m. (un quart de millimètre !). Largeur 


aux extrémités de la valve. Longueur : 
3, de c. d. m. (0.75 c. d. m.) à la partie médiane et 0.2 c. d. m. (20 a) vers le milieu de la 


partie étroite. 


Cette très remarquable espèce ressemble au Synedra Hennedyana, dont elle diffère par 
dédions à M. le major REINBOLD, le savant algologue d’Itzehoe, en reconnaissance des services 


Is 
Has. : Glace de banquise n° 445. 
taille qui est trois fois plus grande, par sa forme arquée et par ses granules unisériés. Nous 


SYNEDROSPHAENIA Per. 
S. tibialis (Temp. et Br.) Per 


qu’il nous a rendus pour l’étude de nos Algues anglo-normandes. 
Temp. et Br. Diat. foss. Jap., pl. VII, fig. 12 


Has. : Sondages n° 8 et 9. 
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FRAGILARIA Lyngb. Char. emend. 


F. antarctica (Schwartz) Castracane 


Cast Cha DAS ONDES diene. 
Karsten Phytopl. antarkt. m. p. 122, pl. XVII, fig. 7. 
Notre planche 3, figures 46, 47, 48. 
Has. : Abondant dans la glace de banquise n° 141. 


forma lata 
Pl. 3, fig. 42. 
Valve elliptique allongée, parfois un peu subrhomboïdale, à extrémités largement arron- 
dies. Côtes parallèles, un peu inclinées, au nombre de 9 en 1 c. d. m. Longueur 4 à 6 c. d. m., 
largeur environ I c. d. m. 
Has. : Glace de banquise n° 141. 


FE. arctica Grun.® 
Pl. 3, fig. 45. 


Cette forme, qu’un de nos amis rapporte au F. arctica Grun., nous semble cependant en 
différer sensiblement par sa taille beaucoup plus grande et plus élancée, et par ses stries un peu 
moins serrées. 

Has. : Glace de banquise n° 141. 


F. Castracanei De Toni 
Cast AC lp ee 


Has. : Glace de banquise n° 141. 


FCUrF API AV een 


PIS 10,3% 


Valve relativement large, rectilinéaire, faiblement conique, à extrémités largement 
arrondies ; stries transversales très délicatement divisées en travers, au nombre de 10-12 en 
1 c. d. m., larges et bien marquées, les terminales courbées, à concavité tournée vers l'extrémité. 
Longueur: 2 ¢.'d.msLargeurs 10-606" dam, 

Has.: Glace de banquise n° 141. 

Peut-être cette forme pourrait-elle se rapporter au F. Cylindrus Grun. (Fr. J. L., pl. 8, 
fig. 13c, mais GruNow, dont les figures sont toujours si exactes, dessine des stries droites, tandis 
qu’elles sont courbes dans notre forme. 


F. Cylindrus Grun. 
forma elongata 
» Pl. 3, Hoy age 
Has. : Glace de banquise n° 141. 
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F. obliquecostata H. V. H 


PISE ESS 


Valve longuement elliptique ou parfois presque bacillaire, à extrémités largement arron- 
dies. Côtes à direction oblique, très robustes, au nombre de 6:/, à 7 en 1 c. d. m., plus ou moins 
finement divisées en travers et terminées par un granule plus gros. Longueur : 5 à 7 c. d. m. 
Peano elie 2) Mom eeecd 2 11), 

Hap: Glace de banquise n° 141. 


forma maxima H. V. H. 
PS homo 
Taille très considérable; valve à partie médiane insensiblement renflée à partir du 
tiers de la longueur environ. Striation semblable a celle du type, mais granule terminal non 


prononcé. Longueur : 11 c. d. m. Largeur à la partie médiane : I c. d. m. 
Has. : Glace de banquise n° 141. 


F. striatula Lyngb. var. ? 
Pie 3) 102.49. 


La forme dessinée ne semble différer du F. sériatula (H. V. H. Syn., pl. 44, fig. 12) que 


par ses extrémités subrostrées et ses stries plus écartées (15 en 1 c. d. m.) et très difficilement 
visibles. 
Has. : Glace de banquise n° 141. 


F. sublinearis H. V. H. 
Init USFS Bho jc 


Valve étroite, subbacillaire, 4 extrémités arrondies, un peu renflée a la partie médiane. 
Côtes robustes, faiblement granulées, à granules terminaux un peu plus visibles, au nombre 
dercen tease Lonsveur 2337 ¢. d.1n |_arveur : environ /,C. d. m. 

Has. : Glace de banquise n° 141. 


forma longa H. V. H. 
DIS ee AT 


Plus allongée que le type (8 c. d. m.), à stries un peu plus écartées (8 '/, en 1 c. d. m.) et 
plus distinctement granulées, à granules formant des lignes longitudinales. 
Has. : Même récolte. 


IV R 58 
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RAPHONEIS Ebr. 


R. amphiceros Ehr. 
var. antarctica H. V. H. 


Pl. 3, fig. 50. 


Intermédiaire entre le R. amphiceros et le R. belgica. Les trois stries médianes sont perlées 
en quinconce. 
Has. : Sondage n° 55. 


var. rhombica Grun. 
dls Wo lle, Symmes jello Sie wiles ole 
Has. : Sondage n° 58. 


ENTOPYLA Ebr. 
E. australis Ehr. 
HOV ties LraiteDiat. p.539 1e 00: 
var. gigantea 


Has. : Sondage n° 9. 


E. ocellata (Arn.) Grun. 
Pritch,.Infs. ple VALLE, fie. 2 
Has. : Sondage n° 0. 


E. pulchella (Arn.) Grun. 
Pritch. Unis, ole VITE 
Has. : Sondage n° g. 


LICMOPHORA Ag. Char. em. 


L. Reichardtii Grun. var. ? 
ALES She votes, She 


La forme concorde à peu près avec celle du L. Reichardt Grun. in H. V. H. Syn., 
pl. 47, fig. 4-5, mais les stries de la forme que nous examinons sont beaucoup plus écartées 
(environ 8 à gen 1 c. d. m.). Il faudrait la face frontale pour décider avec certitude. 

Has. : Sondage n° 0. 


DIATOMA Dec. 


D. elongatum 
var. Ehrenbergii 
EVE Syn., p.160: 


Has. : Glace de banquise n° 141. 
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ODONTIDIUM Kitz 


O. marinum Grun. 
Per. Diat. Fr, pl. 82, fig. 34. 
forma minor 


Has. : Glace fondue de banquise n° 141. 


GRAMMATOPHORA Ebr. 


G. maxima Grun. 
var. magellanica Grun. 
Higa Vee lia oven pla oS Diss me 13, 


Has. : Sondage n° g. 


G. monilifera Brun. 
Brun. Diatom. fossiles du Japon, 1889, p. 38, pl. VII, fig. 9. 


Has. : Sondage n° 9, assez commun. 


G. monilifera Br. var. ? 
Pl. 3. fig. 52. 


Remarquable par sa striation qui est réduite à une seule ligne de granules. Nous rappor- 
tons cette forme au G. monilifera qui n’est pas rare dans la préparation. 
Has. : Sondage n° g. 


var. linearis Br. 
Brun. Diat. nouv., 1891, p. 29, pl. 13, fig. 2- 


Hap. : Sondage n° g. 


3. — A-RAPHIDEES ou CRYPTO-RAPHIDEES (H. L. Sm.) 


(Centricae Schuett) 


Valves se développant autour d’un point central (Grun., 1860). 
Diatomées ne pouvant se mouvoir spontanément, 


RHIZOSOLENIA Ehr. emend. Per. 


R. alata Brightw. 


EU Vic He Syn. Pro Pl-70, 12. Oe 


Has. : Glace de banquise n° 445. 
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R. styliformis Brightw. var. 
Pl. 4, fig. 65. 


Diffère du R. styliformis type par sa taille beaucoup plus grande et par sa robustesse plus 
considérable. L’échantillon est toutefois trop incomplet pour servir a une détermination irré- 
prochable. 

Ha8. : Sondage n° 0. 


var. polydactyla Castr. 


Pl. 4, 18.066, 67, 705714 74 ety). 


Nous représentons une série de formes qui peuvent toutes se rapporter au À. polydactyla 
Castr. Le n° 75, qui renferme une endospore, est particulièrement intéressant. 
Has. : Fonte de glace n° 445 (fig. 66 du Sondage n° 11). 


R. bidens Karst. ! 


Karsten. Phytoplankton des Antarkt. Meeres, p. 98, pl. 9, fig. 13. 


PPA tien GAs 


M. le Prof. Karsten a identifié notre dessin. 
Has. : Sondages n° 8 et 9. 


R. inermis Castr. 
Pl. 4, fig. 68 et 69. 


Hap. : Glace de banquise n° 445. 


KR. Spec. ? an R. truncata Karst. ? 
Plane; 


Has. : Glace de banquise n° 445. 

Ressemble assez bien à la figure 19 de la planches 5 de la Monographie des Rhizosoléniées 
de H. PERAGALLO. On ne peut percevoir aucun détail ni aucune striation, et seule l'impression 
qui existe sur la calyptra permet de croire que l’on ait affaire à un Rhizosolema ; nous le rap- 
porterions pour l’ensemble à l’une des extrémités du R. inermis. 

M. le Prof. Karsten pense que ce dessin pourrait se rapporter au R. truncata Karsten, 
Phytopl Ant Mmes, 

Nous représentons planche 4, figure 72, une forme très curieuse dont nous n’avons trouvé 
qu'un seul exemplaire et qui peut être décrite comme suit : Frustule cylindrique fortement 
siliceux. Calyptra très robuste, cylindrique, à extrémité conique terminée par un mucron court, 
conique, épais, rugueux, couverte en entier de marques vermiculaires ramifiées et anastomosées. 
Anneaux robustes, très rapprochés, à séparations peu visibles, à lignes d’imbrication parallèles 
à l'axe. Diamètre 4'/, c. d. m., hauteur 8 c. d. m. y compris le mucron. 
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Ce frustule est intermédiaire entre les Dactyliosolen dont il possède la zone et les Pyxilla 
dont il a la valve. C’est probablement une endospore anormale de Rhizosolema. 
Has. : Glace de banquise n° 445. | 


DACTYLIOSOLEN Castr. em. Per. 
D. laevis Karsten 
Pl. 4, fig. 76. 


Diffère du D. antarcticus Castr. par sa taille et sa silice moindres, de même que par la 
striation délicate des anneaux. Diam. 2 à 3 c. d. m. 
Has. : Glace de banquise n° 445. 


GUINARDIA H. Per. 


G. Blavyana H. Per. 


var. conspicua H. Per. 


He Pei Mono Rh17, pP: 12, pl. 1, for. 


Has. : Glace de banquise n° 445. 


CHAETOCEROS Ehr. Char. emend. 


Ch. criophilum Cast. 
Castr. Chall., p. 78, avec figure. 


Has. : Sondage n° g. 


Ch. curvatum Castr. forma 
Gastr., Chall ppe77 et 78, pl. 9,42, 77. 


Notre forme diffère du type de CASTRACANE par la moindre courbure des valves et par 
y 
les piquants de la valve inférieure qui sont à peine un peu tordus au lieu d’être tortueux. 
Has. : Glace de banquise n° 445. 


Ch. Dichæta Ehr. 


Pl. 6, fig. 78, 79, 80, 82 et probablement aussi 81. 


Nous avons ici un bel exemple des modifications que peut subir un type donné. Toutes 
ces formes diverses doivent étre rapportées au Ch. Dicheta Ehr., auquel il faut aussi attribuer le 
Ch. Fanischianum Castr., qui n'en est qu'un simple synonyme (cf. Gran. Nord Plankt., p. 66). 

Has. : Glace de banquise n° 445. | 


Ch. peruvianum Brightw. 
Brightw. Mic. Journ., 1856, p. 107, fig. 16-18, et Brightw., Mic. Journ., 1858, p. 155, fig. 9 et 10. 


Has. : Glace de banquise n° 445. 
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Ch. Radiculum Castr. 


Castr. Chall., p. 79 avec figure. 


Has. : Glace de banquise n° 445. 


Ch. Skeleton Schütt. 
Pl. 6, fig. 83 et 84. 


Has. : Glace de banquise n° 445. 


CORETHRON Castr. 


C. pinnatum (Grun.) Ost. 
Pl. 6, fig. 88. 
Has. : Glace de banquise n° 445. 
La figure que nous donnons ici complète heureusement celle qui est donnée par GruNow, 
dans notre Synopsis, planche 82°, figures 11-12, et qui ne fournit pas une bonne idée de l’en- 
semble du frustule. 


C. Valdiviae Karsten. 
Pl. 6, fig. 85, 86 et 87. 


Has. : Glace de banquise n° 445. 

M. KARSTEN pense que ces figures peuvent bien représenter son C. Valdiviae, mais ses 
exemplaires ont des griffes que M. le Prof. Karsten nomme Fangarme, ne montrant que deux 
crochets, ce qui n’est pas le cas dans nos figures. A propos des Corethron, M. Maurice PÉRA- 
GALLO nous communique la note suivante : 

« CASTRACANE avait observé le caractére complexe et annelé de la zone, mais n’en a ni 
dessiné ni décrit l’imbrication. I] se contente de dire que les Corethron sont réunis aux Rhizosolema 
par le genre Lauderia; or la zone présente non l’imbrication des Lauderia, mais celle des Rhizoso- 
lemıa hebetata et robusta. 

» CASTRACANE divise les Corethron en deux sections, l’une à zone simple et a soies lisses, 
et l’autre à zone complexe et a soies épineuses. Je ne crois pas ces distinctions valables ; la zone 
est, je crois, toujours complexe, mais sa structure est plus ou moins visible suivant la plus ou 
moins grande silicification du frustule ; il en est de même des soies qui peuvent être épineuses 
ou non épineuses, ou qui, comme dans certains Chaetoceros, seraient épineuses dans le frustule 
initial et inermes et lisses dans le frustule de dédoublement. » 


GONIOTHECIUM Ebr. 


G. Odontella Ehr. (var. ?) 


Brightw. Mic. J., 1856, p. 106, pl. VIII, fig. 47 et 48. 
Notre figure pl. 4, fig. 183. 


Hap: Glace de banquise n° 445. 
Comme il n’existe aucune belle figure récente de cette Diatomée, nous avons reproduit la 
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forme antarctique. Elle est absolument semblable, pour la forme, a celle de la Typen-platte de 
St. Peter, de Mörrer (Möller Atlas, pl. 27, ligne 6, n°% 29-30), mais notre forme ne montre pas 
a la partie dorsale les fines stries que nous observons sur le frustule de la plaque qui a servi a 


faire la planche 27 de MOLLER. 


STEPHANOPYXIS Ebr. 


S. Brunii Ad. Schm. var. 
Pl. 6, fig. 90 et 92. 


Tout en pouvant bien se rapporter au S. Bruni, les deux formes que nous figurons en 
different, le n° 90 par ses cellules plus réguliéres dont le fond présente une papille bien définie 
au lieu de porter de petites épines, et le n° 92 par ses cellules plus petites et non épineuses. 

Has. : Sondage n° 58. 


S. Grunovii Grove et Sturt. 
var. ornata H. V. H. 
PIS Sa or 


Differe de la figure 3 de la planche 3 de l’Atlas d’Ap. Scum. par l’absence des épines et la 


ponctuation bien apparente des alvéoles. 
Has. : Sondage n° 54. 


S. megapora Grun. 


Gittins los 1 plea, 10.222, 


Has. : Sondage n° 54. 


S. Turris (Ehr.) Grun. 
var. arctica Grun. 


Notre forme est entièrement semblable à la figure de Grun., Diat. Fr. Jos. L., pl. E, 
fig. 21, et porte les mêmes petites épines; nous ne pouvons donc la rapporter a aucune autre 
espèce, malgré le petit bord hyalin dont la valve est pourvue. 

Has. : Sondage n° 58. 


S. spinosa Grun. et St. 
var. spinifera H. V. H. 
Pl. 6, fig. ot. 
Differe du type par ses alvéoles plus grandes dont les papilles ont le bord dentelé, de 
méme que par ses épines plus régulières et à extrémités fourchues, enfin par les dentelures 
marginales intercellulaires régulièrement espacées et très apparentes. 


Has. : Sondage n° 58. 
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S. Turris Ralfs. 
H.V. H2 Syn, ple sstrefnsro, 
Has. : Sondage n° 58. 


THALASSIOSIRA Cleve 
Th. gravida Cl. 


Cl. Diat/Paff Bay, pe 12, ple, ie. 12-10. 


Has. : Glace de banquise n° 141. 


SKELETONEMA Grev. 


Sk. mediterraneum Grun. 
HV. ES yn pl or a@9->. 
Has. : Sondage n° 9. 


MELOSIRA Ag. Char. emend. 


M. antarctica H. V. H. 
DIN AR 92 
Cette forme a beaucoup de similitude avec le M. oamaruensis, mais elle en diffère en ce 
que les renforcements des côtes sont beaucoup plus éloignés des bords et ont une forme un peu 
différente. Diamètre 9*/, c.d. m. Côtes au nombre des, entr mn ausporlscearvalve. 
Stries marginales 20 en 1 c. d. m. 
Has. : Sondage n° 8. 


M. Deblockii H. V. H. 
Teale 62103 


Valve circulaire, plate, à centre grand, lisse; bord annulaire couvert de côtes irrégulières, 
larges (de 2 a), irrégulièrement espacées, au nombre moyen de I ‘/, en I c. d. m., terminées 
par un granule arrondi, peu proéminent, placé près du bord de la valve entre ces granules 
s’en trouvent d’autres, plus petits, formant par leur ensemble un cercle continu et couvrant 
en partie des stries marginales fines, au nombre de 10 en ic. d. m. 


Faces suturales très saillantes et s’emboitant très légèrement vers la partie centrale. 
Diamar 0x 3040 


Has. : Sondage n° 6. 


Nous dédions cette forme à notre ami M. A. Deprock, Vhabile et zélé botaniste et 
algologue de Lille. 


var. punctata H. V. H. 
Pl. 7, fig. 96. 
Diffère du précédent par ses côtes plus gréles, l'absence. des granules intercostaux et par 


les stries intercostales qui sont plus rapprochées (20 en I c. d. m.) et finement ponctuées. Diam. 
19 EU. 


Has. : Sondage n° 9. 
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M. Dewildemanii H. V. H. 


Valve circulaire plate, paraissant presque entiérement hyaline, quoique en réalité couverte 
d’une granulation pâle, assez grosse, qui est très difficilement visible. Bord strié occupant 
environ le 1/7 du rayon. Stries fines, dix-huit en 1 c.d.m., finement granulées et peu visibles ; 
entre ces stries on voit de courtes amorces de côtes, très peu apparentes, se prolongeant dans la 
partie moyenne sous forme de pales trainées hyalines, à peine perceptibles, et entre lesquelles se 
trouvent de petits groupes de granules assez apparents. Diam. : 11 c. d.m. 

Has. : Sondage n° 0. 

Cette forme est dédiée à M. le Dr DE WizpEMaAN, le savant phytographe et algologue du 
Jardin botanique de Bruxelles. 


M. interjecta Jan. 
Ad. Schm. Atl., pl. 176, fig. 1-3. 


HAs. Sondages n® 9 et T2. 


M. Omma Cl. 


Ad, Schmr Atl pl 170, no 23. 


las Sondages n°% get 12. 


M. polaris Grun. var. 
PIES, her 109. 


Differe du type en ce que les granules marginaux qui terminent les côtes sont réunis deux 


par deux. 
Has. : Sondage n° 58. 


M. Sol (Ehr.) Kitz. 


Plus 00 Tote pls So, tig 102. 103, 104. 

Toutes ces formes si diverses doivent, croyons-nous, se rapporter au M. Sol, et il est 
possible que la forme n° 97 que nous décrivons provisoirement sous le nom de M. subhyalina 
doive s’y rapporter également. 

Les valves 100, 101 et 102 sont du sondage n° 9 et les n° 103 et 104 proviennent du 


sondage n° 2. 
La figure 95, planche 7, montre une forme anomale du même. 


M. Sol (Ehr.) Kütz. 


M. subhyalina H. V. H. 
Pl. 7, fig. 97. 


Valve circulaire, plate, presque complètement hyaline, bordée d’une zone striée étroite 
divisée en deux parties: la plus externe composée de stries ponctuées rayonnantes, l’interne a 


Vv R 56 


34 EXPEDITION ANTARCTIQUE BELGE 





stries formées de ponctuations décussées, au nombre de vingt-deux en I c.d.m., et entremélées 
de commencements de côtes (deux en I c. d. m.), qui se prolongent sous forme d’ombres légères 
jusque près du tiers intérieur de la valve. Diam. : 7 ‘ c. d. m. 

Has. : Sondage n° 9. 

La netteté de la striation marginale montre que l’on a bien affaire à une valve complète- 
ment développée, et non à une forme rudimentaire, comme pourrait le faire croire le faible 


développement des côtes. 

La forme représentée planche 8, figure 99 semble appartenir à la même espèce et n’en 
diffère que par l’absence des commencements de côtes et par un moindre développement des 
ombres radiales. Elle a été trouvée dans le même sondage n° 0. 


ENDYCTIA Ebr. 


E. oceanica Ehr. 
1:6 Veron Dielen ds Zr 40 OO. 
Has. : Sondage n° 58. 


PODOSIRA Ebr. 


P. hormoides Kutz. 
var. glacialis Grun. 
Grun. Fr. Jos. Land, pl. V, fig. 32. 


Has. : Sondage n° 9, de même que dans les récoltes de glace fondue n°s 141 et 445. 


P. maxima (Kütz.) Grun. 
Mic. Journ., 1879, pl. 21, fie. 5. 


Has. : Sondages n°s 9 et 12 et glace de banquise n° 141. 


Podosira ? 
PISr3, Moro: 


Valve circulaire 4 peine bombée, présentant de trés nombreux rayons droits de longueur 
très variable, à bords irréguliers érodés, de même que tout le restant de la valve dont le fond 
est très finement granulé, quasi maté. 

Ces valves ne sont pas rares dans le sondage n° 9. Toutes sont inégalement marquées de 
ces plaques irrégulières que nous croyons être de simples érosions ; ne voyant de perles nettes 
sur aucun point des valves examinées, nous ne pouvons croire à une confluence de celles-ci. 


HYALODISCUS Ebr. 
H. (?) Pantocsekii H. V. H. 
PINTS, he or. 


Valve orbiculaire assez fortement bombée, à bord formé de perles fines, serrées, disposées 
en quinconce, suivies de perles plus grandes dont se détachent des rayons nombreux, isolés, de 
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longueur inégale, formés d’un seul rang de perles, bien nettes vers le bord, devenant diffuses 
vers l’extremite. Ombilic très grand, finement sablé, à sable s’étendant entre les rayons jusque 
vers le milieu de leur longueur. Diam. : 16 à 20 c. d. m. 

Has. : Sondage n° 9 où il est assez fréquent. 

Les valves semblent toutes un peu érodées (comme celles de diverses autres formes de ce 
sondage), et c'est cette érosion qui nous semble avoir produit le sablé de l’ombilic et la diffusion 
des perles rayonnantes terminales. Cette érosion est un peu différente sur chaque valve, et la 


valve dessinée est une de celles qui étaient le moins attaquées. 
Nous dédions cette forme à M. le Dr Pantocsex, le savant descripteur des Diatomées 


fossiles de Hongrie. 


H. radiatus (O'Meara) Grun. 
H. maximus Petit, in J. R. M. S., 1878, pl. 14, fig. 17. 


Has. : Sondage n° g. 


var. nova Castr. 


Has. : Sondage n° 58. 


H. stelliger Bail. var. 


Inte Wo lls Spy à jello eye, sales. pie 


Has. : Sondage n° 58. 


ISTHMIA Ag. 


I. enervis Ehr. 
ER Via Lie Syn Drompiio0 de ee EME IT "Sp. 491 pl. 26) 18625: 


Has. : Sondage n° 0. 


ANAULUS Er. 


A. scalaris Ehr. 


Pl. 8, fig. 108 et 109. 


Plusieurs de nos amis veulent voir dans notre figure l’Eunologramma variabile Grun. 
(Ad. Schm., pl. 144, fig. 8), mais nous ne pouvons nous rallier a cette opinion, car notre Diatomée 
est absolument différente de l’échantillon authentique de l’Eunotogramma variabile Grun. que 
nous possédons, et quelque incomplètes que soient les figures que donne EHRENBERG (Mikrog., 
pl. 35 A, n° 22, fig. 1 et 2) de son Anaulus scalaris, elles montrent clairement la Diatomée que 
nous représentons dans notre planche 8, et, de plus, la forme figurée par EHRENBERG provient 


du Pôle Sud, tout comme la nôtre. 
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L’Anaulus scalaris n'a plus été représenté ni signalé depuis EHRENBERG, car la figure 3 de 
x , . . : ? 
Janiscx est très douteuse, et nous n'avons pas retrouvé l'original dans ses collections. C'est une 
forme qui semble bien spéciale au Pôle Sud. 


La forme n’a pas encore été bien représentée ni décrite. Nous en donnons donc une 
description et une figure exactes. 


Valve elliptique montrant un grand ocelle lisse à chaque extrémité, divisée en nombreux 
compartiments, couverte de stries rayonnantes très fines, confusément granulées, allant du 
milieu de la valve aux extrémités. 


Face suturale quadrangulaire à extrémités arrondies, à côtes légèrement ondulées, munie 
de cloisons transversales courtes, très robustes, à extrémités étalées et non terminées en bouton. 
Stries intercostales se continuant dans la face suturale au delà des cloisons. Anneau connectif 
largement plissé. Frustule très robuste. Longueur : 13 à 30 c. d. m.; largeur de la valve : 3 à 
AC dam, 


Has. : Fréquent dans divers sondages de la Becica et surtout dans le sondage n° 0. 
Cette belle forme est intermédiaire entre les Pleurodesmium et les Biddulphia (section 
Odontella), dont elle possède les ocelles, et les Eunotogramma et les Anaulus, dont elle a les cloisons. 


On pourrait en faire un genre spécial que nous nommerions Peragalloella en l'honneur de nos 
amis MM. H. et M. PERAGALLo. 


HEMIAULUS Ebr. char. em. 


H. ambiguus Jan. var. 
PINS pees BOSE 


La figure représente une valve terminale que nous rapportons à l’espece nommée, et qui 
est assez variable de forme. 


Has. : Sondage n° 0. 


TRINACRIA Heib. 


T. aries Ad. Schm. var. 


Ad. Schm. Atl., pl. 96, fig. 14-17. 


Has. : Sondage n° 6. 


T. excavata Heib. 
var. pulchra H. V. H. 


Chi a 


Ressemble à la forme planche 97, figure 10 d’Ap. Scumiprt, mais sa taille est plus grande 
et ses granules plus gros. 


Has. : Sondage n° 58. 
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Terecomtei EL VIT 
Po EE 123. 

Valve triangulaire, à côtés fortement concaves et à extrémités largement arrondies, ter- 
minées par une dent obtuse, bordée par une ligne d’alvéoles séparés par des côtes finissant en 
une perle bien visible au milieu des côtes, mais devenant de moins en moins parfaites vers 
l'extrémité des côtes. Centre fortement bombé, surface lisse, à l'exception d’une forte épine placée 
au milieu de chaque extrémité. Longueur des côtés : 9 c. d. m. 

Has. : Sondage n° 68. 

Cette forme a quelque analogie avec le T. Kinkert (Ad. Schm. Atl., pl. 112, fig. 21), dont 
elle diffère par sa valve lisse et non bombée, et avec le T. simulacrum Gr. et St., qui est égale- 
ment granulé et présente une crête bien apparente, parallèle à chacun des bords. 


T. Pantocsekii H. V. H. 


PO here 
Valve triangulaire, à côtés fortement concaves, à extrémités largement arrondies et ter- 
minées par un prolongement obtus, presque plate, avec des extrémités très proéminentes, 
couverte de granules de dimensions variables et disposés vaguement en séries rayonnantes et 
concentriques, bordée par une série de cellules plus grosses, allongées dans le sens perpendicu- 


laire au côté. Longueur des côtés : 10 c. d. m. Cellules marginales au nombre de trois à trois 
er demic em 11e d:m. 


FAB. + sondage n° 58. 


Cette forme est tout à fait particulière, à cause du prolongement de ses extrémités. Nous 
la dédions au savant diatomographe hongrois. 


T. pileolus Ehr. 


var. spinosa H. V. H. 
JAMES ER 
Diffère du T. Pileolus Ehr. (Ad. Schm. Atl., pl. 97, fig. 13) par sa taille plus grande et par 
les épines placées sur toute la valve, et surtout sur la partie médiane. 
Has. : Sondage n° 58. 


DMRaAcovitzæ lew nr 


Pl. 9, fig. 119-120. 

Valve triangulaire, à côtés légèrement concaves; arrondie, montrant les grandes cellules 
marginales qui s'étendent jusque dans la face connective et les extrémités granulées ; partie 
intermarginale couverte de grosses perles de grandeurs diverses et disposées en cercles concen- 
triques. Frustule robuste, à valves dissemblables, à zone connective courbée. Valve supérieure 
à centre très bombé, à extrémités presque plates, à peine surélevées. Valve inférieure faiblement 
bombée, à extrémités très surélevées, atteignant environ la même hauteur que la partie bombée. 
Bords munis d’un rang de grosses cellules s'étendant entre les extrémités, qui se montrent fine- 
ment granulées. Longueur des côtés de :5 à 7 c. d. m. 

Has. : Sondage n° 50. 

Cette forme est un peu voisine du T. nobile Witt. 
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T. Racovitzæ H. V. H. 
formæ excavatæ 
PIN /Me 200127 128 8120 130 137: 


Toutes ces formes diverses appartiennent à la même espèce et montrent les variations 
qu'elle subit. 
Elles se rencontrent dans le même sondage n° 50. 


T. venosa (Brightw.) H. V. H. 


forma major 


PO use Lar. 


La forme représentée, sauf ses cellules marginales un peu plus étroites, est entièrement 
semblable au Triceratium venosum Brightw. dont nous possédons l'original du dessin de la 
planche 150, figure 1, d’Ap. Scamipr. Mais tout l’ensemble de la valve semble démontrer que 
nous avons affaire, non à un Triceratium, mais à un Trinacria. Nous transférons donc l’espece 
dans ce dernier genre. 

Has. : Sondage n° 58. 


EUCAMPIA Ehr. 
E. Balaustium Cast. 


Toutes les formes si variées que nous donnons figures 111-112) 3115, 1h) tion ta) 
et 118), peuvent se rapporter à l’Eucampia Balaustium Cast. Le n° 112 ressemble un peu a 
l'Hennaulus ambiguus Jan. et est sujet à caution. Il eût fallu pouvoir le rouler sur lui-même, ce 
qui n'était pas possible ici. Le n° 111 provient dela recolte 55 les 11127115, 112,et 110 ce 
la fonte de glace n° 141; le n° 118 se rencontre dans toutes les récoltes. 

Dans les figures 113 et 115, nous trouvons une valve robuste et d’autres plus délicates. 
On peut, comme le fait M. Karsten (Phytoplankton des Antarktischen Meeres, p. 120) consi- 
derer les premières comme des valves ayant séjourné pendant l’hiver, et servant à la multi- 
plication, tandis que les secondes sont des « valves d’été », plus légères et mieux adaptées à la 
flottaison. . 


MOELLERIA Cleve 


M. antarctica Cast. 
PIS, fone de 


Valve délicate, légère, adaptée à la flottaison, couverte de granulations ou réticulations 
quadrangulaires arrondies, placées en séries radiantes, vers un ombilic excentrique. Longueur : 
5, C. One 

Has. : Glace fondue n° 141. 

Nous sommes tenté de voir là encore une valve d'été de l’Eucampia Balaustium. 
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BIDDULPHIA Gray. 


B. anthropomorpha H. V. H. 
Pip toy tie. 136) et 1373 


Valve elliptique à appendices très élevés, couverte de ponctuations ou petites épines, 
avec deux ou plusieurs fortes épines dans la partie centrale. 

Frustule allongé, montrant des valves très profondes, à centre à peu près semi-sphérique, 
muni d’appendices longuement coniques ou peu divergents, contourné ou ondulé, couvert de 
petites épines avec quelques épines plus fortes au milieu de la valve. 

Anneau connectif à granulations fines, quinconciales et formant des lignes longitudinales. 
Largeur de la valve : 3 à 4 c. d. m.; hauteur : ‘/, à 4 c. d. m.; hauteur des appendices de la zone 
connective aux extrémités : 3 à 5 c. d. m, 

Hap. : Sondage n° g. 

Cette forme est liée au B. Ottomiillern H. V. H. et pourrait en être une variété. 


B. (Triceratium) arctica (Brightw.) var. 


Notre forme a une grosse ponctuation qui la rapproche du Triceratium sendaicence Ad. 
Schm. (Atl,, pl. 165, fig. 1). 
Has. : Sondage n° 0. 
B. (Tric.) arctica (Brightw.) 
forma interjecta (Ad. Schm.) 
Ad. Schm. Atl., pl. 165, fig. 3. 


Has. : Sondage n° g. 


B. Baileyi W. Sm. 
Hie Viele Syne pla toric 5-6) AVE Llaeitaite py 47s, Dl 20, te. 636: 


Has. : Sondage n° 55. 


B. (Tric.) Favus (Ehr.) 
B. V. H. Syn., p. 208, pl. 107, fe. 244, He VAS Traité, p. 475, pl. 21, fig. 643. 


Has. : Sondage n° 58. 


B. (Tric.) Frickei H. V. H. 


Pl. 9, fig. 149. 


Notre forme est apparentée au Tric. Columbu Witt., mais elle en diffère par ses extrémités 
pointues et sa granulation fine, entremélée de grosses cellules. 


Has. : Sondage n° 54. 
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B. litigiosa H. V. H. 


Bilbo era 


Cette forme, qui semble établir la transition du B. punctata au B. aurita, se caractérise par 
l'absence des épines, ses extrémités non surélevées et ses valves presque plates, à deux inflexions 
assez profondes. 

Has. : Sondage n° 0. 


B. oamaruensis Gr. et St. var. ? 


Ad Schme Atl oleate set 4. 


Se distingue de la figure citée par des appendices plus courts. 
Has. : Sondage n° 0. 


B. obtusa Grun. var. 
Pinto, fie. 132. 


A défaut de la face suturale, il est assez difficile d'identifier absolument cette forme, qui 
ressemble aussi beaucoup au B. aunta. 

Dans un de nos typenplatte de Kerguelen (Weissflog), déterminé par Grunow, nous avons 
une série d’obtusa et d’aurita tous rapportées par Grunow au B. Roperiana. Il ajoute en note: 
« B. Roperiana, obtusa et aurita sont des formes à peine séparables. » 

Has. : Sondage n° g. 

Nous rapportons la figure 133 au même type. La valve ne diffère guère de celle de la 
figure 132 que par sa plus grande largeur. 


B. obtusa Grun. var. ? 
AO), di Loo. 


Ce frustule semble être une forme petite et délicate du B. obtusa Grun. var., et les figures 
132 et 133 appartiennent probablement à la même espèce. 

On remarquera que l’une des valves de la figure 133 porte des épines et que l’autre n’en a 
pas, mais que cette dernière a des granules plus serrés. Encore une preuve de l’infinie variation 
que l’on trouve chez une même espèce. 

Has. : Sondage n° g. 


B. Ottomullerii H. V. H. 


Pl. To, 00. r381etr42. 


Valve elliptique, finement granulée, a bords hyalins assez larges, surtout vers les extré- 
mités. Partie médiane surélevée en demi-sphére et portant de grosses épines sur les côtés ; 
appendices beaucoup plus élevés que la partie médiane, insensiblement atténués, tronqués, 
portant sur toute leur surface des épines petites, en aléne, éparpillées. Anneau connectif étroit, 
beaucoup plus large que le corps de la valve, couvert de fines ponctuations disposées en séries 
longitudinales. Longueur de la valve : 11 à 13 c. d. m. Largeur : 6 à 7 c. d. m. 

Has. : Sondage n° g. 
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var. rotunda. 


Blarmeneswrriret 175. 


Differe du type ci-dessus par la largeur de la valve et par ses appendices plus courts. 
HAB Sondage ng. 


Nous dédions cette forme à M. le Dr Orro Mürrer, le savant diatomographe avec qui 
nous avons le plaisir d’être en relation depuis de si longues années. 


B. (Tric.) Peragalli J. B. 
Ad. Schm. Atl., pl. 167, fig. 3. 
Has. : Sondage n° 9. 


Pourrait peut-être être dénommé : B. (Tric.) arcticum (Brightw.) forma Peragalli Ad. Schm. 


B. (Tric.) permagna Jan. ! 


CNED Ga pls PS tess. 
Has. : Sondage n° g. 
Nous croyons avoir encore ici une forme très grande du T. arcticum. Il existe aussi une 


variété quadrangulaire à côtés excavés, que nous possédons, dans la collection de JanıscH, 
étiquetée de sa main et originaire d’Oamaru. 


B. punctata Grév. var. 


Pi 10, he 134 et 339; 


Notre forme diffère de la figure originale de GRÉVILLE (Trans. Mic. Soc., 1864, p. 83, 
pl. 11, fig. 10) en ce que les plis sont droits au lieu d’être courbés concentriquement aux extré- 


mités. 
Has. : Sondage n° g. 
B. punctata Grév. 
var. subtriundulata H. V. H. 
Pl. 10, fe. 139) eb 140: 


Différe du type par les extrémités surélevées, par les épines, et parce que la valve est 
quasi triondulée au lieu d’étre plate avec deux sillons. 
Hap. : Sondage n° g. 


B. (Tric.) sentum Witt. 
Ad. Schm. Atl., pl. 150, fig. 2-6. 


Has. : Sondage n° 58. 


B. (Cerataulus) Smithii (Ralfs) H. V. H. 


H. V. H. Syn., p. 207, pl. 105, fig. 1-2; H. V. H. Traite, p. 474, pl. 21, fig. 64r. 


Has. : Sondage n° 58. 


4 R 58 
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B. striata Karsten ! 
Pl. 10, fig. 144, 147 et 148, 

Nous rapportons toutes ces figures diverses au B. striata Karst. (Phytoplankton des Antark- 
tischen Meeres, 1905, pl. 17, fig. 1-30). La figure 147 montre une valve d’hiver reliée à une 
valve plus récente (valve d’été de M. Karsten); la valve 144 est une valve d’hiver, robuste, 
isolée. 

Has. : Fonte de glace n° 141. 

B. translucida H. V. H. 
Pl. 10, fig. 145-146. 

Valve elliptique allongée, à extrémités légèrement coniques et largement arrondies, présen- 
tant à chaque extrémité un ocelle rond, un peu éloigné du bord, et deux épines alternes placées 
à environ mi-distance des bords et de la ligne médiane. Surface couverte de très délicats 
granules formant sur les bords des stries décussées. 

Face suturale montrant une valve presque plate, légèrement relevée aux extrémités, 
couverte de stries fines décussées formant des lignes longitudinales plus visibles que les obliques. 
Épines droites, alternes, légèrement divergentes. Longueur de la valve : 8 à 8'/, c.d.m. Largeur : 
A DC den 

Has. : Fonte de glace n° 141. 


B. (Tric.) Weissii Grun. 
Ad. Schm. Atl., pl. 95, fig. 2-12. 


Has. : Sondage n° 55. 


EUPODISCUS Enr. 
E. Argus Ehr. 


H: V.H. Syn., pl. 97, fig.,2-6% AMV AA MTAité Sp 486 plie 19,64% 


Has. : Fonte de glace n° 141. 


CESTODISCUS Grév. 


C. gemmifer Castr. 
Cast pm pr 2 er 


Has. : Sondages n° 50 et 58. 


C. pulchellus Grév. 
dir Mic Soc 4m Scop ales pli re teens 
Has. : Sondage n° 58. 


C. superbus Hardmann. 
Cole. Popul. Microsc. Stud., vol. III, part. 12, January 1886. 


Han. : Sondage n° 58. 
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ACTINOPTYCHUS Ebr. 
A. undulatus Ehr. 
EsVverlgSyu., p2210, pla22biss fig 4qeet pl. 122, 19.1.4: H.V.H. Traité, p.403, fig. 232. 


Has. : Sondages n° 12 et 58. 


ASTEROMPHALUS Ebr. 


A. antarcticus Castr. 
Casta Challe 20 DIN sag, rr: 


Hap. Sondase n° 12. 


A. Brookii Bail. 
Ad. Schm. Atl., pl. 38, fig. 23. 


Has. : Sondage n° g. 


A. Challengerensis Castr. 
Castr Chall, pligo. tae 2. 


Has. : Sondage n° 12 et fonte de glace n° 445. 


A. Hookerii Ehr. em. Cl. 
Pier: 1072150. 
Has. : Glace fondue n° 445. 


À. Humboldtii Ehr. 
Ad. Schm. Atl., pl. 38, fig. 18. 
Has. : Sondage n° g. 


STICTODISCUS Grév. 


S. japonicus Castr. 
Casi Challe perros pire 


Hap. : Sondage n° 9 où il n’est pas rare, mais de taille très variable. 

Nos exemplaires présentent à la partie centrale des granules petits, noiratres, parfois 
épars, d’autres fois formant un cercle plus ou moins parfait. Nous sommes tenté d’y voir de 
minuscules épines. 


ARACHNODISCUS Ehr. 


A. Ehrenbergii Bail. 


var. indicus Grun. 
FAB. sondage n° 58. 
Ce sondage renferme une série de variations dont la majeure partie se rapproche des 
formes dessinées dans Ap. Scamipr (Atl., pl. 68, fig. 9 et 10), provenant de Janiscu, de |’ Expé- 
dition de la GAzELLE. 
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ACTINOCYCLUS Ehr. 


A. alienus Ratt. 


var. arcticus Grun. 
LES Win Denke Syn. sols sels), Ho, 


Has. : Sondage n° g. 


A. crassus H. V. H. 
H. V. H.Sya., p. 215, pl. 124, fe. 6-0 sin it) Draile polo, AE 660, 


Has. : Glace fondue n° 141. 


A. curvatulus Jan. 
Ad Schm Atl plo oy, Seo. 


Has. : Glace fondue n° 445. 


A. ellipticus Grun. ! 
H.V.H. Syne, pl124 near M Ven hy pes mesoo. 


Has. : Sondage n° 6. 


A DFIOS SI ET 


TBE Diat2 app 10 nIr0 ere. 


Has. : Sondage n° 50. 


A. (?) irregularis H. V. H. 
Pr alas also, 

Has. : Sondage n° 58. 

Valve circulaire bombée, a aire hyaline centrale irrégulière, assez grande. Granules assez 
gros, de taille variée, disposés en lignes irrégulièrement rayonnantes ; bord formé d’une zone 
submarginale de granules assez gros vers l’intérieur, mais diminuant rapidement de grosseur 
pour se transformer en une zone marginale de stries indistinctement granulées. Ocelle (?) placé 
sur le bord de la zone submarginale, formé d’un granule assez fort entouré de quatre granules 
un peu plus petits. Diamètre : environ 4 c.d.m. M. H. PERAGALLo croit avoir vu quelque part la 
figure de cette forme, mais ne peut se rappeler où. C'est donc sous réserve que nous lui donnons 
un nom. 


A. Karstenii H. V. H. 
Plar2 RES) 


Valve circulaire à centre irrégulier portant quelques granules ; faisceaux formés de lignes 
de granules, de longueur inégale, rayonnantes jusqu'aux points où s’arrétent les rayons princi- 
paux, puis légèrement convergentes entre elles et produisant ainsi une petite aire hyaline dilatée 
vers le bord. Granules marginaux très petits et très serrés. Pseudo-nodule bien apparent, placé 
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au centre d’une petite aire hyaline. Granules environ six en 1 c. d. m., au milieu du rayon. 
Diamètre de la valve : environ 8 c. d. m. 


Has. : Sondage n° 58. 
Dédié à M. le Prof. Karsten, le savant diatomographe de |’ Bapedition du Varpivia ; la 


forme est très remarquable par ses grands espaces hyalins formant des espèces de fenêtres 
carrées. 


A. moniliformis Ralfs. 
HPNVARES TA pler24, eo: 


Cette forme est très intimement apparentée à l'A. Ehrenbergü, dont on pourrait de consi- 
dérer comme une variété. 


A. Oliverianus O Meara 
(Podosira Oliveriana Grun., H. V. H. Syn., pl. 118, fig. 5.) 


Fikp ee = ondages 000,11, 12,20, 00,494, 99; 


A. polygonus Castr. 


var. ornata H. V. H. 
DENS Se) Ho 01601 


Valve circulaire a bord montrant au-dessus de chaque épine marginale un appendice 
longiforme. Stries radiantes, écartées, de longueur inégale, formées de fins granules assez dis- 
tants, au nombre de dix en 1 c. d. m. Diamètre de la valve : environ 4 :/, c. d. m. 

Has. : Glace fondue n° 141. 

Nous avions d’abord pensé que cette curieuse Diatomée méritait de former un genre 
nouveau, mais comme ses appendices se trouvent parfois aussi sur l’Actinocyclus Rooperti, nous 
croyons que, tout en en tenant compte pour des recherches ultérieures, on doit pour le moment 
laisser la question en suspens. 

Un pseudo-nodule bien visible dans une préparation au médium 1.70 et tout a fait mar- 
ginal, montre que cette Diatomée, que DE CASTRACANE classait parmi les Coscinodiscus, doit être 
reportée dans les Actinocyclus. 


A. polygonus (Castr.) var. ? 
12k, Gee. pote, Mls 


Nous représentons ici une forme que nous ne rapportons qu avec doute 4 l'espèce citée. 
Elle a été trouvée dans la méme récolte. 


A. radiatus Rattr. 
Per2 once 
Has. : Sondage n° 58. 


A. splendens Rattr. 
Rattr. Revis. Arctinoc., p. 168, pl. rz, fig. ı 


Has. : Sondage n° 58 qui en renferme diverses variations. 
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A. subtilis (Ralfs) 


H. V. H. Syn., p. 216, pl. 124, fig. 7; pl. 125, fig. 9-11; H. V. H. Traité, p. 524, pl. 23, fig. 661. 


Has. : Glace fondue n° 141. 


COSCINODISCUS Ebr. 


C. adumbratus Oestrup 


Oestr. Mar. diat. Gr., p. 461, pl. 8, fig. go. 


Has. : Sondage n° 54. 


C. antarcticus Grun. 
Grun. Diat. Fr. Jos. L., p. 84, pl. 4, fig. 23; pl: 12, fg. 169. 


Has. : Fonte de glace n° 141. 


C. bifrons Castr. 


Cast Chall ip 1oG, spills ie ete mp lent nd eon. 
Has. : Sondages n° 8 et 9. 


C. blandus Ad. Schm. 
Ad. Schm. Atl., pl 59, 08.37: 


Has. : Sondage n° 58, tres rare. 
Les alvéoles centraux sont plus petits que dans la figure d’Ap. SCHMIDT. 


C. chromoradiatus Karsten ! 
Karst. Phytopl. Antarct- Meer. p. 79, Dl. 4, na oe pla 11,002 752 025930199. TO: 


Has. : Surtout dans les sondages n° 8 et 9, moins abondant cependant que le Coscinodiscus 
planus, dont il est question ci-après et à qui il semble étroitement apparenté. Nous rapportons 
toutes ces formes au Cosc. chromoradiatus Karst., quoique les figures de cet auteur ne montrent 
pas les épines régulièrement placées sur le bord qui se voient sur nos dessins. 


C. concavus Greg. 
Ad. Schm. Atl., pl. 148, fig. rr et 12. (= Endyctia oceanica Ehr. sec. Rattray.) 


Has. : Sondages n° 44 et 58. 


C. concinnus W. Sm. 
Ad. Schm At plo tay nec EVE MIraité Dit Eip pe 


Has. : Glace fondue n° 141. 
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C. cuvatulus Grun. 


Ad. Schm. Atl., pl. 57, fig. 13. 


Has. : Sondage n° 8. 
La variété figurée dans Ap. SCHMIDT, planche 57, figure 1, s‘observe dans le sondage n° 9. 


C. decipiens Grun. 
HAVE Syn phone OPEN SEE Traité Diat p. 952, pl. 34, fig. 905. 


Has. : Glace fondue n°s 445 et 141 (var.). 


C. decrescens Grun. forma 


Gun Dia END 28 pler3, tie. 173. 


Has. : Sondage n° 58. 
Notre forme ne diffère de celle figurée par Ap. Scumipr (Atl., pl. 61, fig. 15) que par 
l'absence de la petite aire centrale. 


C. Gerlachii H. V. H. 


Pitre) fir. 169: 


Has. : Sondage n° g. 

Forme intéressante, semblant appartenir au groupe oculus-ırıdıs. Elle est remarquable par 
son centre excentrique, et les tubercules régulièrement espacés sur le bord. Nous la dédions a 
M. DE GERLACHE, l’habile commandant de la BELG1cA. 


C. denarius Ad. Schm. 
Ad, Schm. Atl., pl. 57, fig. 22. 
Has. : Sondage n° 0. 


C. denarius Ad. Schm. var. 
Pl. 12, fig. 163-164. 
Has, : Sondage n° 9. 


Nous croyons pouvoir rapporter ces deux formes à l'espèce nommée. 


C. elegans Grév. 


Ad. Schm. Atl., pl. 58, fig. 7. 


Has. : Sondages n° 6, 54 et 58. 


C. excentricus Ehr. 


H. V. H. Syn., p. 217, pl. 130, fig. 4, 7,8; H.V. H. Traité, p.525, pl. 23, fig. 666. 


Has. : Glace fondue n°5 141, 445. 
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C. lentiginosus Jan. ! 
Ad. Schm. Atl., pl. 58, fig. 11. 


Has. : Cette intéressante forme, dont nous possédons les types originaux de JaNIscH, 


n'est pas rare dans les récoltes ot on la trouve, entre autres, dans les ‘sondages n° 8, 9, II, 12, 
BO Eto: 


var. confusus H. V. H. 
Pr Far Er GG 

Has. : Sondage n° g. 

La forme représentée ressemble absolument au C. confusus Rattr. (Ad. Schm. Atl., pl. 64, 
fig. 15), et aucune des formes du C. lentiginosus étiquetées de la main de JanıscH, qui sont dans 
sa collection, ne présente cet aspect irrégulier du centre de la valve. Nous croyons cependant 
bien qu'il faut rapporter cette forme au C. lentiginosus, d’abord a cause de l’appendice caractéris- 


tique, et ensuite à raison de l’aspect un peu confus qu’affecte le centre de la valve représentée 
figure 2 sur la planche 4 du recueil de la GAZELLE. 


C. lineatus Ehr. 
His Vi Ele Syn... p.2175) pl. 737, aig. 3, CELA raté tp 532 ple0 ie 000. 


Has. : Sondages n° 8 et 9 et glace fondue n° 445. 


C. margaritaceus Castr. 
Pili, 19.2760, 
Has. : Sondages n°% 50, 54 et 58. 


Cette belle espèce a déjà été figurée par DE CASTRACANE (Chall., pl. 18, fig. 3), mais cette 
figure rend très mal compte de la beauté de ce Coscinodiscus, qui ne diffère du C. elegans Grév. 
que par ses rangées de perles très rapprochées, et par suite plus nombreuses que dans l’espèce 


de GREVILLE. 
C. marginatus Ehr. 


Ad. Schm. Atl., pl. 50, fig. 11; H. V. H. Traité, p. 527. 


Has. : Sondage n° 58. 


C. (Podosira) micans Ad. Schm. 


Ad. Schm. Atl., pl. 130, fig. 2-3. 


Has. : Sondages n° 8 et 0. 


C. nitidus Greg. 


H.V.H. Traité Diat., p. 532, pl. 23, fig. 667. 
Hap. : Sondage n° 58. 
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C. oculoides Karst. 
Pire aalleyn id oly fe 
Karst. Phytopl. Antarkt. M., p. 81, pl. 6, fig. 3. 


Has. : Sondage n° 12. 

Caractérisé par l’absence de la rosette centrale, par la grandeur des cellules submarginales 
et par la présence du point (omis sur la figure pour éviter l’empätement) qui se trouve dans 
chaque cellule. 


C. Odontodiscus Grun. 
PME nor G2 
Hap. : Sondage n° g. 
Le dessin montre la valve munie de son bord complet qui manque très souvent. 


C. Oestrupii H. V. H. 
Pi 12, 110108. 

Has. : Sondage n° 58. 

Valve grande, robuste, plate. Cellules centrales petites, mal délimitées et disposées de 
façon à montrer l’aspect d’un double centre un peu en dehors du foyer; cellules suivantes 
augmentant rapidement de taille pour diminuer ensuite de plus en plus jusqu’au bord; disposées 
en lignes spiralées jusqu'aux cellules marginales qui sont placées en arcs de cercle. Cellules 
à bords délicatement crénelés et montrant un point très apparent. Diam. : 13 c. d. m.; cellules 
ou alvéoles au nombre de quatre environ en 1 c. d. m. au milieu du rayon. 

Cette belle forme est apparentée au Coscinodiscus Simbirskianus. 


C. pectinatus Rattr. 


Rattr. Rev. Cosc., p. 519; Ad. Schm. Atl., pl. 59, fig. 18-19 (sous le nom de C. decipiens Grun. part.). 


Has. : Sondages n® 8 et g. 


C. planus Karst. 


Plo in, fio adr et 194. 


Has. : Cette espèce est commune dans la plupart des sondages, surtout dans les 
n° 6 et 9. Elle a été créée par M. Karsten dans le « Phytoplankton des Antarktisches Meeres », 
page 79, et représentée planche 4, figures Ia et 16. Nos figures, qui montrent plus nettement 
la striation de la valve, complétent celles du savant diatomographe, qui s’est surtout attaché a 
la reproduction de l’endochrome. 


C. radiatus Ehr. 


eee reo tees Tepe 20 ue D SEINE PS rates Op 530 pl 25. tien 002: 


Has. : On trouve des exemplaires plus ou moins nombreux et plus ou moins variés dans 
presque, toutes les recoltes. La var. borealis (Gatun. (Gran. Diat. Fr. J. L., p. 20, pl. 3, fig. 1), 
qui a déja été trouvée dans les régions arctiques et qui se distingue par ses cellules de grandeur 
égale, sauf près du bord, se trouve dans les sondages n° 8, 9, 12, 20, 55 et dans la récolte de 
glace n° 445. 
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C. radiatus Ehr. 


var. abyssalis Castr. 
Castra Challiyp=s 1054 pl 20 ee yt eto. 


Has. : Glace fondue n° 141 et 445. 


var. allant à Oculus-Iridis (Ehr.) 
Ha. let Onsale, [9s Dig) 3 Bl, Wie JI, IN, DES 0: 


Has. : Cette forme est commune et se trouve dans les sondages n° 8, 9, 12, 20, 58 et 
dans la récolte de glace n° 141. 


var. allant a Oculus-Iridis (Ehr.), forma. 
PIS 23, ga 770. 
Hap. : Fonte de glace n° 141. 
Differe du type par sa rosette plus petite et par ses cellules qui ne vont pas en décroissant, 
mais se montrent partout à peu près également grandes, sauf à l’extrême bord. 
La figure 172 doit représenter une forme analogue. 


var. Asteromphalus Ehr. 
He NAME Symp. 217, plerso, He. 11.2, 0,106 MT Veet deel Tate peso 0 DES ie 1004 


Has. : Sondages n° 9, 20, 58 et la glace fondue n° r41. 


forma conspicua Grun. 


Has. : Sondage n° 9. 


C. stellaris Rop. 
var. fasciculatus Castr. 
Castr Chall, par oc plo 2-0: 


Has. : Sondages n° 6, 8, 9, 11, 55 et dans la récolte de glace n° 141. 
Une forme montrant, sous un trés faible grossissement, des stries ombrées, se trouve dans 
les récoltes n®% 6, 0, 710 12,20. 20, Dlsetwe. 


var. novus Castr. 
Castr Chall, ple III, 00.2: 
Has. : Fonte de glace n° 141. 


C. subtilis Grun. 
var. Normannii (Greg.) 
H. V. H. Sy. tp 218, plosar,.hg. 15 EVE Traite, p.535, pl: 25 ies 608. 


Has. : Sondage n° 9. 


DIATOMEES 51 











C. subtilis Grun. 
var. Rothii (Grun.) 


Grun. Diat. Fr. J. L., p. 29, pl. 3, fig. 20 a-b; H. V. H. Types du Synops. nes 632 et 633. 


Has. : Sondages n°s 8, 9. 


C. symbolophorus Grun. ! 
Grun. Diat. Fr. J. L., p. 30, pl. 4, fig. 3-6; H. V. H. Types du Synops. in n° 528 (déterm. Grun. !) 


C. tumidus Jan. 


Ad. Schm. Atl., pl. 59, fig. 38-39. 
Has. : Sondages n° 8, 9, 12. 


var. fasciculatus Rattr. 


Has. : Sondage n° 20. 


var. lineatus-convexus H.V. H. 
Ad. SchmAtle, pli nen 13, 
Has. : Sondage n° g. 


ETHMODISCUS Castr. 


E. japonicus Castr. 
Castr. Chall., p. 168, pl. 22, fig. 2. 

Has. : Sondage n° 9. 

Nous ne donnons cette détermination que sous toute caution : l'apparence générale et le 
bord y ressemblent sous un grossissement modéré; avec de meilleurs objectifs, on voit dans 
l’eclairage oblique apparaître de fines stries submarginales résolubles en ponctuations décussées. 
Tout le centre de la valve est couvert de fines granulations éparses, mais on ne voit pas de lignes 
radiantes. 

Nous croyons plutôt à une valve de Melosira. 


NOTE. — Nous avons représenté planche 3, figure 36, un spicule de Sticholonche trouvé 
dans les récoltes. Feu LEUDUGER-FORTMOREL avait pris ces spicules pour des Diatomées et avait 
fondé sur eux son genre Spermatogonia. Déjà, dans notre « Traité des Diatomées », page 541, nous 
avions élevé des doutes sur ces organismes. Depuis, M. le D' AcuILLE Forti, de Vérone, a pu 
élucider complètement la question et nous a envoyé des exemplaires i situ dans l’animal 
Sticholonche Zanclea Fol., protozoaire qui habite l’Adriatique ; peut-être notre spicule est-il plus 
grand que ceux que nous voyons dans notre exemplaire du S. Zanclea, peut-être appartient-il à 
une autre espèce, mais cela n’est pas certain, car ces spicules sont de taille très variable, comme 
on peut le voir dans la belle figure qui en est donnée par Ray LANKASTER (« A Treatise on 
Zoology», Part. |; fasc. 2, p. 423; fig. 90). 
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Diatomées de Kerguelen 





DIATOMEES DE KERGUELEN 


Le vapeur allemand La GAzELLE (Die Gazelle) partit en 1874, emportant la mission 
chargée d’observer le passage de Vénus a Kerguelen. La GazELLE rapporta de nombreuses 
récoltes de Diatomées faites surtout au Lethon bank près du cap Vert, et a Kerguelen. Ces 
récoltes furent confiées à feu JaNiscH, qui en fit de nombreuses préparations et Typenplatten, et 
publia un certain nombre de planches (') d'espèces nouvelles, de même que de nombreux dessins 
dans l'Atlas d’Ap. ScHMIDT. 

Mais aucun travail d'ensemble ne fut publié. 

Comme les collections de Janısch sont aujourd’hui en notre possession, nous avons cru 
utile de faire le relevé de toutes les espèces observées à l’île de Kerguelen, qui est si rapprochée 
des régions antarctiques, et que nous avons trouvées, soit dans ses notes, soit dans sa collection. 

Nous donnons toutes ces formes dans la liste suivante. 


Amphora angusta var. ventricosa Per. Diat. M. F., pl. 50, fig. 30. 

Stauroneis Wassflogi C. Jan. 

Navicula alpina W. Sm. var. ? Forme bien particulière ne se rapprochant de N. alpina que par 
la forme et le nombre de ses côtes. 


» Crabro var. limitanea À. Schm. Atl., pl. 60, fig. 14 (Grunow détermine cette dernière 
forme N. praestes). 

» distans W. Sm. var. (CLEVE determine cette forme N. pennata A. Schm.). 

» pennata A. Schm. (N. distans d’après Grun.). 

» » » var difererde Per. D7 ME F., pl. 40, fig. 25, par le non-raccourcis- 


sement des stries médianes. 
» Pinnularıa Cleve. Per. Diat. M. F., pl. 11, fig. 8. 


» » var. constricta 1895, pl. 4, fig. 23. 

» » (fluminensis) var. Kerguelensis. 

» praestes A. Schm. (CLEvVE détermine cette forme N. Crabro var. limitanea). 
» praetexta Ehr. var. 

» rhombica Greg. 


» semicruciala Ehr. var.; A. Schm. Atl., pl. 44, fig. 43. 
» SpA ochmAtl,/p}. 0, fg. 40. 
Trachyneis aspera Cl. ; A. Schm. Atl., pl. 48, fig. 15. 
» » forma curta. 
» » » major. 





(x) Ont été publiées les planches : 1, 2, 3, 4, 5, 6, 9, 10, 11, 14, 19, 16, 19, 20, 21, 22; les planches manquantes 
n'ont pas été préparées par JANISCH. 
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Trachyneis aspera var. intermedia CI. 
» » »  Neumeyeru CI. 
» » » pulchella CL 
» oblonga Bail.; A. Schm. Atl., pl. 48, fig. 16. 
Donhima subflexuosa Cleve (== Rhoicosigma subflexuosum Gr.). 
Pleurosigma delicatulum W. Sm. forma elongata. 
» kerguelense Grun.; Per. Mon. pl. 2, fig. 1. 
Rhoicosigma mediterraneum Cleve ; Per. Mon., pl. 9,.fig. 31. 
> subflexuosum Gr. (= Donkinia subflexuosa Cl.). | 
Amphiprora gigantea var. kerguelensis (A. kerguelensis Jan.), Jan. Gaz. Exp., pl. 20, fig. 26-27. 
Cocconeis adjuncta A. Schm.; A. Schm. Atl., pl. 190, fig. 6. | 
» ampliata (scutellum var.) ; V. H. Syn., pl. 20, fig. 4-5. 
» araniensis Gr. var. (fenera Schm. ?). 
Cocconeis costata var. kerguelensis A. Schm. Atl., pl. 180, fig. 9. 
» extravagans Jan. ; A. Schm. Atl., pl. 189, fig. 28-30. 
» scutellum var. kerguelense Grun. 
Eunotia pectinalis Rab. 
Fragilarıa Castracaneı de Toni. (Fragilaria antarctica Cast. Chall., p. 56, pl. 25, fig. 12). 
(Denticula antarctica Jan. Gaz. Exp., pl. 3, fig. 1). — 
Entopyla australis var. constricta. 
» » » giganiea ; A. Schm. Atl. pl. 230, nig, 1-3. 
» » »  ıncurvala. 
» Cohnii Gr. (australis var. ?) 
Licmophora kamschatica Gr. var. 
» kerguelensis Grun. 
Denticula antarctica Jan. = Fragilaria Castracanei. 
Grammatophora marina var. major ? 
» maxima Gr. 
» sp. ? 
Rhabdonema sp.? Cloison. 
Surirella kerguelensis Grun. ; Ad. Schm. Atl., pl. 56, fig. 24; Jan. Gaz. Exp., pl. 1, fig. 10-11 ; 
pl 27, Aie 
Campylodiscus adriaticus Grun. 
» Schlemtzu Jan.; A. Schm. Atl., pl. 52, fig. 5; pl. 207, fig, 1; Jan. Gaz. Exp., 
DIAL, ET, 
Nitzschia angularıs Gr. var. 
» longa Gt.; Per, DEM. Py DIR EEE. 
»  panduriformis var. peralbata Per. D. M. F., pl. 70, fig. 2. 
» sigma W. Sm.; V. H. Syn., pl. 65, fig. 7. 
» (Tryblionella) similis Grun. 
Rzosolenia hastata Gran. ; Per. Mon. Rho., pl. 4, fig. 10. 
Dicladia Capreolus Ehr. 
» hyalina Grun. 
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Melosira ınterjecta Jan. ; A. Schm. Atl., pl. 176, fig: 1. 
» SOUMET var. 
Podosira Montagner ? ? 


» Neumeyeru Jan. 
Hyalodiscus (Coscinodiscus) cervinus Brightw. 
» maximus Gr. 
» » HDCP Petras 7 i. 4, te 7: 
» patagonıscus Ehr. (radiatus var.) 
» vadiatus Bail. var. 


Hyalodiscus subtilis Bail. ; Pritch., pl. 5, fig. 60. 
Isthmia enervis Kütz. 
Biddulpha birostrum J]. Br.; A. Schm. Atl., pl. 170, fig. 9. 


» Roperiana Grév. 
» panswarica N. Schm. var. A, schm. Atl., pl. 122, fig. 12. 
» Sp. ? 
Cerataulus turgidus W. Sm. 
Triceratium antarcticum Jan. = Tr. arcticum var. kerguelense; A. Schm., pl. 70, fig. 3. 
» arcticum var. hybridum. 
» » var. 
» formosum Brightw. ; A. Schm. Atl., pl. 79, fig. 2. 
» » forma quadrata ; A. Schm. Atl., pl. 79, fig. 3. 
» Sendaiense A. Schm. var. (petite forme à mailles plus fines intermédiaire entre cette 
espece et les figures de A. Schm. Atl., pl. 165, fig. 1-2). 
» striolatum Brightw. 
Amphitetras Favus Ehr. 
» Graeffeyana Witt. 


Weıssflogia hyalina Jan. 
Auliscus caelatus Bail. 


» » » var. 
» reticulatus Gr. 
» » Ware capensis N. Schme Ati,, pl. 30, fig., 6. 


»  Stoeckhardtu Jan. 
Aulacodiscus Petersu Ehr. 
Actinoptychus campanulifer A. Schm. ; A. Schm. Atl., pl. 29, fig. 13-15. 


» hexagonus A. Schm. 
» intermedius A. Schm. ; A. Schm. Atl., pl. 100, fig. 12. 
» undulatus Ehr. 
Asterolampra marylandica Ehr. 
» Roperiana Grév. 
Asteromphalus Beaumont Ehr. 
» elegans Grév. 


» flabellatus Grév. 
Actinocyclus curvatulus Jan. ; A. Schm. Atl., pl. 57, fig. 31. 
» ( » var.) kerguelensis Jan. 


VIII Keno 
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Actinocyclus oliverianus O’ Meara var. indefimta. 
Coscinodiscus arafurensis O’Meara. 
» concinnus W. Sm.; A. Schm. Atl., pl. 114, fig. 8. 


» centralis Ehr. 

» dubiosus Ratt. 

» (centralis var. ?) eximius Grun. 

» Gazellae Jan. 

» Imperator Jan. 

» lentiginosus Jan. ; A. Schm. Atl., pl. 58, fig. 11. 


» nodulıfer Jan. 
» pectinatus Ratt ?; A. Schm. Atl., pl. 59, fig. 19. 


» praetextus Jan. 

» radiatus var. se rapprochant du C. obversus Ratt. ; A. Schm. Atl., pl. 60, fig. 14. 

» radiosus Grun. 

» Rex Wall. 

» spinuliger Grun. 

» subovalis Grun. 

» subfasciculatus Grun. 

» tuberculatus A. Schm., tout a fait semblable a A. Schm. Atl., pl. 57, fig. 1, mais porte 


une couronne de petites épines réelles. 
» tumidus Jan. ; A. Schm. Atl., pl. 50, fig. 38. 
» » forma minor. 
» sp. Belgicae. 
» sp.? 
Stoschia admirabilis Jan. 





SEBENDICEST 


Liste des Diatomées polaires 


US 


LISTE DES OUVRAGES AYANT SERVI A ETABLIR LA 
LISTE DES DIATOMEES POLAIRES 


(Les numéros correspondent aux numéros des colonnes de la Liste.) 


CASTRACANE, A. F. DE. — Report on the Diatomaceæ collected by H. M.S. CHALLENGER, during the years 
1873-1876. — Report of the Chall. Exped. Botany. Vol. II. London, 1886. 

Creve, P. T. — Plankton from the Southern Atlantic and the Southern Indian Ocean (Dutch frigate Tromp). 
Oefversigt of Kongl. Vetens. Ak. Férhandlingar, 1900, N° 8. Stockholm. 

Karsten, G. — Das Phytoplankton des Antarktischen Meeres n. d. Mat. d. deut. Tiefsee Exp. (Steamer 
VALDIVIA), 1898-1899. Jena, Gustav Fischer, 1905. 

Creve, P. T. — Planktonundersökningar, Cilioflagellater och Diatomaceer. Stockholm, 1894. (Bihang t. K. 
Sv. Vet.-Ak. Handl., Bd XX, Afd. 3, Ne 2.) 

Creve, P. T. — Planktonundersökningar, Vegetabiliskt Plankton. Stockholm, 1896. (Bihang t. K. Sv. Vet.-Ak. 
Handl., Bd XXII, Afd. 3, No 5.) 

Creve, P. T. — Diatoms from Baffin’s Bay and Davis Strait. Stockholm, 1896. (Bihang t. K. Sv. Vet.-Ak. 
Handl., Bd XXII, Afd. 3, No 4.) 

Gran, H. H. — Bacillariaceae vom kleinen Karajakfjord. Stuttgart, 1897. (Bibliotheca Botanica, Heft 42.) 


Creve, P. T. — The seasonal distribution of atlantic Plankton organisms. Göteborg, Igor. 

Creve, P. T. — Additional notes on the seasonal distribution of atlantic Plankton organisms. Göteborg, 1902. 

Gran, H. H. —- Das Plankton des norwegischen Nordmeeres von biol. und hydr. Gesichtspunkten behandelt. 
Bergen, 1902. (Report on Norwegian Marine- and Fishery-Investigations. Vol. II, Ne 5.) 

ÖSTENFELD, C. H. — Phytoplankton from the sea around the Faeroés. Copenhagen, 1903. (Botany of the 
Faeroés. Vol. II.) 

DE Toni, G. B. — Sylloge Algarum omnium hucusque cognitarum. Vol. II. Bacillarieae. Patavii, 1891-94. 


Creve, P. T. — Diatoms collected during the expedition of the Veca. Stockholm, 1883. (VEGa-Expeditionens 
vetenskapliga Jakttagelser. Bd III.) 

Grunow, A. — Die Diatomeen von Franz-Josephs-Land. Wien, 1884. (Denkschriften d. Kais. Akad. d. 
Wissensch., Math.-Nat. Klasse. Bd XLVIII.) 

Oxrstrup, E. — Marine Diatomeer fra Oestgrönland. Kjöbenhavn, 1895. (Meddelelser om Grönland, XVIII.) 

CLEVE, P. T. — Diatoms from Baffin’s Bay and Davis Strait. Stockholm, 1896. (Bihang t. K. Sv. Vet.-Ak. 
Handl. Bd XXII, Afd. 3, No 4.) 

CLeve, P. T. — Diatoms from Franz-Josephs-Land collected by the Jackson-HarmswortH Expedition. Stock- 
holm, 1898. (Bihang t. K. Sv. Vet.-Ak. Handl. Bd XXIV, Afd. 3, No 2.) 

Creve, P. T. — Report on the Plankton collected by the Swedish Expedition to Greenland in 1899. Stock- 
holm, 1900. (K. Vet.-Ak. Handlingar. Bd XXXII, No 8.) 

Gran, H. H. — Diatomaceae from the Ice-floes and Plankton of the Arctic Ocean. Kristiania, 1900. (The 
Norwegian N. Pol Exp. 1893-1896. Scientific Results edited by Frid. Nansen. Vol. IV, N° 11.) 

Diatomées extraites de la liste dressée par M. OEsrTrur. 

Perit, P. — Catalogue des Diatomées de l’île Campbell et de la Nouvelle-Zélande (Expédition pour l’obser- 
vation du passage de Vénus en 1874). Paris, 1877. (Les Fonds de la mer. Vol. III, pp. 164-198, 1877.) 

CASTRACANE, A. F. DE. — Report on the Diatomaceae collected by H. M. S. CHALLENGER during the years 
1873-1876. (Report of the CHALLENGER Expedition. Botany. Vol. II. London, 1886.) 

Petit, P. — Diatomées récoltées dans le voisinage du Cap Horn. Paris, 1888. (Mission scientifique du Cap 
Horn. T. V. Botanique.) 

CLEVE, P. T. — Report on the Diatoms of the Magellan Territories. Stockholm, 1900. (Svenska Exped. till 
Magellanslanderna. Bd III, Ne 7.) 

KARSTEN, G. — Das Phytoplankton des Antarktischen Meeres n.d. Mat. d. deut. Tiefsee Exp. (Steamer 
VALDIVIA) 1898-1899. Jena, Gustav Fischer, 1905. 

DE Toni, G. B. — Sylloge Algarum omnium hucusque cognitarum. Vol. II. Bacillarieae. Patavii. 1891-94. 

Creve, P. T. — Diatoms collected during the expedition of the Veca. Stockholm, 1883. (VEGa-Expeditionens 
vet. Jakttagelser. Bd III.) 

Oerstrup, E. — Marine Diatomeer fra Oestgrönland. Kjébenhavn, 1895. (Meddelelser om Grönland, XVIII.) 

OEsrruP, E. — Diatoms from the marine algae of the Faeroés. 
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Amphora 


. acula Greg. F 
. acutiuscula Grun. 
. angusta Cleve 


» var. arctica 


. aponina Ktz.. 

. arctica Grun. 

. Arcus Greg. . 

. aspera P. Petit 

. bigibba Grun. 

. coffeaeformis Ktz. 


costala W. Sm. 


. crassa Greg. . 
. cristata P. 
. cymibelloides Grun. 
. cymbifera Greg. 

. egregia Greg. 

. Erebi Eh. : 
. Eulensteinii Grun. . 
. Eunotia Eh. 

. exsecla Grun, 
wfasciata Greg. . » 
. genwmiifera P. Petit. 
. gigantea Grun. 

. Graeffii Grun. 

. granulata Greg. 

. Grevilleana Greg. 


Petit. 


» var. prominens 


. aroenlandica Oestr. . - 
. hyalina Grun. 


inflata Grun.. 


. Kryophila Cleve 
. laevis Greg. 
2 laevissima Greg. 


» var. minuta 


. lanceolata Cleve. . . 
. Leudugeriana P. Petit. 
. lineata Greg.. 

. lineolata Eh. 

. magellanica P. Petit 


magnifica Gvev.. 
marginata Oestr. 
marina W. Sm.. 
mexicana A. Sch. 
nana Greg. 
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Amphora (suite) 


A. 
ZA 


£ 


DAIATIIDNAIIND 


MONCH ES Eh... nr: 
ocellata var. jamalinensis. 


. ostrearia Bres. 


» var. nova-caledonica 
) var. vitrea 


. ovalis Ktz. 


» VALIQIIUUS NOR 


. Pediculus Ktz. & fa major 
. perpusilla Grun. : 
. plicata Greg. 

polars OeSir Pr 

. proboscidea P. Pet. 

. Proteus Greg. ,. . 


» var. Karian 


. pulchra Grev. 

. robusta Greg. 

. salina W. Sm. . 

. Schmidtii P. Pet. 

. septentrionalis Oestr. . 
. Sinuala Greg. . . 
. soelswicensis P. Pet. 
. spectabilis Greg. 

. subinflata Grun. 

. tenera W. Sm. 

. Terroris Eh. . 

. turgida Greg. 

. undulata Grev. . . 
A. Weissflogii A. Sch. 


Cymbella 


. aequalis W. Sm. 
. affinis Ktz. 

. anglica Lag. . 

. cistula Hempr. 

. crioplula Cast. 

. cuspidata Ktz. 

. cynıbiformis Ktz. 
. hebridica Grun. 

. lanceolata Eh. 


pelagica Cast. 


. variabilis Heib. . 


» var. arctica . 


Encyonema 


. caesprtosum Ktz. 
2. ventricosum Ktz. 


Mastogloia 


M. elliptica Ag. . 
M. exigua Lewis 
M, Kariana Grun. . 
. Kerguelensis Cast. . 
. ovata Grun. . . 


Stauroneis 


. acuta W, Sm. 

. anceps Eh. 

. capitata Eh. . 

. desiderata Cleve 

. exigua Oestr UT nn 

. finmarchica Cl. & Gro. 

). glacialis Cast. TE 
. Gregorii var. obtusiuscula 
. Groenlandica Vestr. 

. Hartzii Oestr. 

. Kryophila Grun. 

. pellucida Cleve . 


» var. contracta 
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Stauroneis (suite) | | | 


S. pelueida var. cuneata . a | sn en Sl Selen za a er N re Ze Eee ee 

» VERDIEUTOSTATTLOLLEE Be El | es se (ee ee Ilva A at 
S. perpusilla Grun. a 

» var. obtusiuscula ie oe ee Ne || el Sv all al Gs pete OS N EE A ee RON DER aa AA 
SE Phoenicenteron Li Dee ERNEST POI ES ee EE lier yl Part Ne NA oct: lier, Or A ILES is - 
OVO ORE La SEE NIENTES)SEN) NS SONT EN RE 
S. pusilla Grun. 5. Joe" sails Ge A EE NP ean ten a ER EE ee 
Swoagutia Uleye ss = rel 3 ka lee I N | ee “| 
S. salina W. Sm. 
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Navicula | | | 


N. abrupta Greg, : 

N. achnanthoides Oest. 

N. acrosphaeria Breb. f* minor 

N. aemula A. Sch. . le lei ak ge gh ee see eae 4 
N. aestiva Donck. . . 17, Are RP nr dhe ies Se 
N 

N 

N 
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4 + 5 


. affine var. v. undulata 
. algida Grun. . er 
. ambigua Cleve (pinnularia) ee ee Bl MIS : : A ee ce en tas) UE 
SOON OR UOTE le el ee : > : leer al, Se ee 
» var. intermedia | le hell tee ilies set. allen lea cent Wr | ; : R ; : 1 
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N. Campbellii P. Pet. . 
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» var. Gregorii 
» var. nuinuta . 
» var. Schnvidtii . 
» ETS COTON Geo WP are EU eal aS alll Meck teat e PEN PEN ON ee EN EPS ee | (ee PS 3 thes 
NOOSE METAS, Bo Reig |g eo Bloc Ah co dP sei eh cory ode ON fe ee Me al (eee fea ees | ea eZ . | + 
N. cincta Eh. : 
N. circumsecta Grun. . ll et GPT lee I ML QE OR ac EN RIRES EE | ESS ES RER ER | e 
OCR ee ee a) Ge ee el ee ENT EE Ir Alle a ar IV NMS tN lee ee en er ! 


+ 
+: 
> 





Se 


























42225 





22222 




















a 
+. Sea 








+ +. 










































































64 EXPEDITION ANTARCTIQUE BELGE 














PLANKTON BANQUISE, GLACE FONDUE ORDER 
3 | Le 4 5 RECOLTES LITTORALES 





Antarc- 


: Arctiques 
liques 


Arctliques Antarctiques Arctiques 


Antarc- 
tiques 





S 


21314 20 | 21 | 22 | 93 | 24 | 25 | 26 | 27 











Navicula (suite) 
. Clepsydra var. scotica . 
3 Clever LAS wa na ee 
. cluthensis var. finmarchica 
N. coarctata A. Sch. 
N. cocconeiformis Greg. 
7. complanata Grun. Aller alien 
TCONSORS ASCHE ee P 5 2 : . 5 : B ‘ É 4 ; : : 2 é 2 x 
N. constricta Eh. 
J. constulata Grun. Eee EE caer I ate rete 67 PER [seven pe bel 2 ESS lament hee 
L'Crabro Wh. 28. MN ee tes CESR SERRES CONTE | Er POS ER ee 
J. crabroniformis Grun. . les Ê : Sol eats 
Tvcrasstrostis Grats, VIN = ales eu [coum eens orth le home nn a ES CE ae 
» var. Maosöensis à ; « f £ er 
. criophila Cast. (pinnularia)| |. |. |: |» |- |. I. |. ||. a A US ANNE ee | will. 
„eruciformiis Douck. 2 u 22) se ee ESS zer ee az | een 
» var. minor wot ee fee PS ON ER PS En EE PA ee ee fou ea le lee ee P| La > 
L-cryptocephala Ktz., MONNAIE ST EPS AIS EN ES CN En CN ES ES) ee re en 
„cyelophora Casts 2.2 TEEN MNT ale | Parc am cole A etl eer econ Mee mee 
N. debilissima Grun. . “al 2 ba ee ae ee | 
| decipiens Cleves. So sie Sl a ee me: ER LEA ES RE ee 
N, decurrens (arun. a ER £ Eales : . 3 Re : 4 \ 3 3 N is x zul lies ems ghee oe 
.decussata W Sm. cc ll ree |) ETES seme ee en Ment re 1 Su ecm a re oa ea 
.demita À. Seb. 2 510 CNT ll nl IA er) RSR oe ee oe =o fc EEE 
. derasa Grun. LR OUR ele : £ E z 3 . 5 CINE + 
» var. elegans ca 2 F Z e c . 3 . : N 1 EEE 
» var. erosa RA Bee Whee) aes ec tee ! EI TANT 
Adeterst Grun. el CES 3 : 5 : : À 5 >: [++ |+ h 
BOIS place Sol « : R } ; . £ : ; k d 1 À «| + 
. didyma Eh. 


. digitoradiata Grun. . .|. : : ; ul & : $ ‘ j . fey. felt 
+ 
JE 


+ +. 
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++ 
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7, diplostieta Greg. 

. directa Ralfs. 
» var. augusta 
» var. cuneata 


++ + 








) v. decussatimstriala| . à 2 À : ; È A fi 
» varıiderasak. 2. aa ee Eee al 
» var. incus ie ‘ : 5 2 2 5 ; ë : 
» var, LLC icy MOMIE IRIS ARE se ee re ee 
» var. oceanica . .|. . ft 
» var. renıota . Hi ae : 5 2 . À . = À À ‘ ; 6 6 : 
» Var. :sublilas. 2 „0 EST EN AIR el TS NS) li aller. 
»distans"\V. Spit. Perl : ; 3 ‘ A : 5 3 ’ A A Ä ; : ; ! . [+ 


» var. borealis, = “ile : ä 2 : 5 4 A . x ; = 


He + 
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N. diversa Grev. à 
1. Donkinii A. Schm. . 
/. elliptica Ktz.. sh = 5 B : & . > 3 : N £ N à : À 
‚sentomon EE Er CO TIRE 3 h : : : ? : 3 ? 4 4 À 3 . | + 
. erosa Cleve 

» var. CYassa 
)) var. elegans ail at : a ; 5 : : is R , 5 e F f : : $ 

IN FeSO NAG co) Beas ae eT : 5 = 5 . : . A 3 4 x e 2 À > à 5 } 

N. Eudoxia À, Sch. wed g soe ENS ES EN EN Re Wools Weel g i. 
evulsa Vest; … Lan MCE OR TR EI NES SE ER EE SR ih gall : 

N. expedita À. Sch. . . Ae A ES | RE en ER A Sn D, je 

N. Falklandiae Eh. : 

N. firma Ktz. : 

N. fluminensis Grun. . Ba eae a era Er ES ee à SE a ln ae 

» var. Kerguelensis| | = Wie [ie oil sole. Hee atl ale ER ce tetera ee re | ee Er a en re Lt 

» var. Minor RS A ETES EN REA ER ER LAN D ae à LE dl 2 

N. foreipata Greg... % le. ES NS ES ES ee le 
» var. mımima soll Sep ee en A Er RIRE Me) 

i » Var. spanata® il allow le Tee tl Et al NET RE le 

N. formosa Greg... COM ul el oe EN sl Sl le Al are AR NEO a ES ne EE 

Vy Reise 2 eo a ee ee We I ell Bote Wile dis DE aoe a | ler 

4 frigida Grun, 5 Me AS CIRE ee CEST cmt ee Ce AR a EEE lese 

N. fusca Pritch. u en alles Flle ES rn res RES En Ui en ee 2 . 

N. Gastrum Donk. . mmf eM a RENE ER | len la 1“ : rs 

) var, UACEMNLEMIG «ea Nh N Seele ee a ER en 
» var. yenisseyensis| . NR | EN ae (her te of. ||. |: t+ 
Nugelida Cleve. oc fe ota else el. of eH a ee Wee 

» VAT PUS tee oe ellie - 5 £ . r x 2 £ 3 À . | +). : 2 3 : 3 
N.'geminala Grue Il SES | oo ele tte dle ih | 4 yl sales lhe J] - à Se 
N. gemmala v. mediterranea 
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Navicula (suite) 


gemmatula Grun. 


. glacialis Cleve 


) var. augusta . 
» var. inaequalis 
globiceps Greg. EE 
» var, crassior . 
) var. Krockü . 


. gracilis Eh. . 

. Graeffii Grun. 

. gregaria Donk. . : 
. Gregorü Ralls & var, . 
. groenlandica Cleve . 

. Hahnii P. Pet. 

. hemiptera var. 


stauroneifornris 


. Kennedyi W. Sm. 


» var. Manca 


. Hochstetteri Grun. . 

. humerosa Breb. . 

. hungarica Greg. 

. hyalina Donk. . . . 
. hyalosira Grun. & var. 
. imperfecta Cleve 

. incudiformis Grun.. 

. incurvala Greg. . 


inflexa Greg. . 


. inhalata A. Sch. 


inornata Grun. . 

intermedia Lag. 

imlerrupta Ktz. or psa 
» v. nove Zealandiæ 


. Iridis Eh. . 
. isostauron Grun. 


jamalinensis Cleve . 


. Johnsoniana Grev. . 
. Kariana Grun. 


» var. delersa 
» var. minor 
» var. nınor fa curla 


. Kepesii Grun. . 
. Kerguelensis Eh, 
. Kjellmannii Cleve . 


) var. cuneata. 
» var. subconstricta 


. Klavsenii Oest. . : 
. kryokoniles Cleve . . . 


» var, semiperfecta 
» var. semiplena 

» var, subproducta. 
» var. subprotracla 


. kryophila Cleve 


» var. gelida 


. lacrimans À. Sch. 


lata Breb. és Ua 
latefasciata Grun. . 


. latissinia Breb. . 
. Libellus Greg. 
. liber W. Sm.. 


» var. elongala . 

» var. linearis 
linearis Grun. 
Lineola Grun. 


. littoralis Donk 


» var. arctica 
» var. clathrata 
» var. hyperborea. 
» var. subtilis 
longa Greg. a € 
» var. campechiana 
Lundstromii Cleve . 


. luxuriosa Grev. . 
Lyra Bb. vse ts 


» var. atlantica 
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Navicula (suite) 

N. Lyra var. elliptica . . + . 

N. major Cleve (Dinloneis) . m . : | + 

N. major Ktz. (Pinnularia) als Ê : Zu Sill fe 

N. marina Ralfs : : 2 ae 

N. maxima Greg. 5 : + . . : 
| JV. megastauros Cleve . . : . : = 

N. membranacea Cleve + . : Sehen 

N. Menisculus Schu. . 5 Zei: 

N. mesogongyla Eh. ale a | 
| N. mesolepta var. interrupta. ciples : Hier 
| » var. stauroneiformis se Me le « + | + 
| N. mierostoma Ktz. - + : -|. if 
| N. multicostata A. Sch. ë + 
| N. nunda Jan. == 
| N. nebulosa Jan. : ® 

N. Neumayerii Jan. . = EC 

N. nicobarica Grun . E : RS : ate 

N. nitescens Pritch.. 5 St + : 
| » var. fuegiana : : : sib . 7 W - 
| N. notabilis A. Sch. 5 -|- : 3 4- 

N. oblonga Bail. ‘ : + . : : 

N. oceanica Kars. = h 5 ; . : 

N. Oestrupii Cleve . : +/+]. cB c u De “a 
| -N.opima Grun.. . . . : € . -- : s [+ WM 
| N. ovalis Hilse Pe: . : 5 3 ; +1] 
MON Oveum un ET ie . : : . En a... 

N. pagophila Grun. . . . x . . oe x SE 

N. palpebralis Greg. 5 0 folds : 4 : 
| » var. minor . ß . : : 
| N. parca A. Sch. Se : a so tae 
| WV. parva Greg. . . sm aes Die : . 
| N. Pediculus Cleve . [+ £ 5 a 

r = nee ft ah. 

N. Peisonii Grun. . x . 5 : . : i x 
| N. pellucida Cleve . A + + + de : - 8 . A 
| » forma arctica . - : . . CAE 

» var. contracta is . : : 
» var. cuneala . st 3 A ca 
»  v.pleurosignoidea : : me : . ee ef, Sk Lo IM 

N. peregrina Eh. : ey | Sc ; . | + a EURE 
| ) var. meniscus 0e | 7 . . mont oil 3 in; 
| » var. polaris . { À aa |e % ; 

N. perlepida Grun. . 5 : . 

N. ee Oest. . 4 : 5 aE En =p 5 ö 4 lee 
| N. Pfitzeriana O'Mea : . ee EI 
| -N. Placenta Lewis . FR SRE “le : LENS EL. 
| NN. Placentula var. lanceolata sas ME 5 yak, 

N. platycephala Eh. SE SIEM) > Bl) v- vie Da ey) Sie 

N. plicata Donk.” . = |. B Où |A AE CU EAU Ce sr | 2 

N. praetexta Eh. F 4 «ls Ar a Le 
| N. propinqua A. Sch. . le: : : =F E 

N. pseudobaeillum Grun. . & . | + so] ts 

N. Pupula var. bacillarioides. : +- : oe 

N. pusilla W. Sm. sae . : 2 slslstsls td 

» var. jamalinensis . - : ee as les CU Biles eb Re x 2 

N. pygmaea Ktz. . . c Pc SERIE aa D a ae 

N. quadratarea A. Sch. Pale a eS eo lar +) .4+ + ù Se TT ie! 

» var. asymetrica 32 NC “P+ . |: |. où ls COR CN ES DC SC D 
» var. bicontracta À lea jae eee, AIRE 2 ee oe fee 
» var. constricta . E à eel st) EIRE = Ball, . F ~ t+. 
» var. cuneata  . : : - ill. + ONU ce Al Se eae 
» var. densestriata : pla ele . {+ No Ht Fa ee mae |: 
» var. gibbosa . MISE IR + | + 2 3 : . i+ 
» var. interrupta . Al a, lg Re ° Pe is et D 
» var leptostauron : a ge Sh ee SENS UE) Silas CIN PEN te "242,7 % 
» var. maxina “il UN SM ie oe lies D 2 , HN RO x : 
» var. minima le + | + coal IE P ae 2 
» var. minor à k Sure : A 2 +]. hve ees al S An] RON eel ae 
» var. Stuxbergii. lies : + = ++ | + aie ea ‘à ao 
» v. subconstricta| . : il» a +/.]. LE sl 6 A eee N. 3 
» var. subcontinua 5 a P 5 raie F : = a 
» var. subglabrata : a a gr : se +]. 4. 3 i a +]. 
» var. Theelü . ; le as . [+]. > F Oe Ur He 
N. quadrisuleata Grun. . .|, 5 com te els al ae ce ie ne | TE eterna AE | alti (hee 
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Navicula (suite) | 


N. quarnerensis var. dilatata| . | . | .I.!. et a Kalle: ie aa ee ly a) EU MA EE we 
ENT ee or S| à lie a Nis ct EN ES EN Pent sole ties E 
NE reCUVOLTIOTUN MESRINE ES ete. Pete 

. Reichardtii Grun. 


INSERENT DR CEU ame ll ee le let 
N. retusa Breb. . N PEN IR 3 £ ‘ 5 5 : ln, k x : & R é : A «HI. ]+]. ; 

N. rhombica Greg. . . . .|. MIS | : AIT LE Sa les : ll. ï : à ; 5 
N. Rhombus P. Pet. ea: : : le ‘ 5 2 A : : * : R ‘ ; a a i \ L 
oo OC Ie rs. MEN RC MEN DEN ce ewe) lee 223 liar Ml ott cate AN ta ton bet 
NeRob Ust Pers a net mercer tom) cea esi cel wilh Stew Ml oa) Pads ieee ‘ +. Nr it 
N. en, : 

N 

N 

N 
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. Rostelhon W. Sm. . 
. rupestris Hantz. AE Ne MEN ROUTE te PEN PEL EPS eres rer Filz 
RE UM CREM u Gele a ec | are er rer . | + 
. satura Grun. . 

. Schleinitzii Jan. 


. Scopulorum Breb. . 3: 2 : A h 3 A A : : a 4 è : à À 4 \ ; x ; s es 

Neschliem AG SGhs. ar ala ee 3 re Ne ala CE | ES AD LIVE ie te i : ; 

N. semiinflata Oest. ee PE VE eed ee tee | leg Dur \ 
» WAL ECU PLCTIS ala ee le I wag AN ole patie 
» var. inaequalis 

N. semiplena Donk . 

N. semistriata Donk 

N. separabilis A. Sch. . Hebb Uli teste sel em dle 

NeSeplentiionqlis Vesta 2 a el leere se 

Neusten Clever a le ee 

N. silicula var. ventricosa. 

N. Smithii Breb. er 

N. solida Cleve . 

N. solitaria Cleve ee alone ILES UE lol RE RUN ale I a En El les | ae 5 

NA TEE à | NT EN MEN RENRENMENIPENUIME ise Bel een ie ln eee ee Vene. 

ala 


Ht 


ope be te e+: 


» var. densestri 
N. Spicula Cleve 
N. splendida Greg. . RS ES NET EME LS ME det Meee PEN RENTE PE le el ee 
ayons Bolle El ll le ee Vi |A 
. subacuta Ralfs ES re. Vata NE dee PES Ute QE Re IE RS EN .- 
SUbDCAPUUL COTES NS |A ES CSI EE a NAT 
. subcincta A. Sch. Sle oe dh pe cele Re ie Uh gt ET come ilies ROM PEN PEN EPP RON NN ed PES PS ER PS 
RRO MOTs ee elle Ver hs Are MS ia Hise Wem DER 1 ROIS MEN ES | a (i 
SUD APRES CR CTUTES 6 cc | thm dh al ll al al nn. 

» var. tenwior .1 . 
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Ta 
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. suborbieularis Greg. 

. subsalina Donk . 

. subventricosa Grun. 

. tenuis var. american . 
IPC ANS ES NOR ace ete he ce AE NUE M RENE dees tat Te 
Stransjege, Ve Septenirionalis|: «icy eel SIP lee el ler, + 


aaa ae 222222 


. transitans Cleve. 
» fr genuna . 
» fe robusta . 
» var. derasa : 
» var. derasa f* gracilenta 
»var. »  faminula all La A DS AS QE AE EME line a Ni 
» varsıheschfommass\, 20 lee ROUE OMAN ONE EE 
» var. lata 
. Trompii Cleve 3 
. Tschuktschorum Cleve Pm ara ies, A EE Bae I ARE EL: alles SANE ey FC TR N oe ieee tek tem Ir. 
Or LM ESA Mee tse RO LEE QUE A Lees late non ya oe IS el. : Flite We omit cd (er be 
vaga Cleve . . 0 
.valida Cl. & Gro. { la ah co pee 
» VARS NLU) 3 le - t Blears ae 2 2 Are 4 é : a Se Dali ss : è + 
Verrköffenu Gran | NS Ws PEN ES sh foe Hs : Wes NE es MEN ER LE i 
Vegae Cleve . Cacia IE DENE ea oe ee ate OT Pela [oo Mad mr 
» SENSE TI Ren leer Ale tues Hees irom Kemmis (se ro In Ut rem Nese? fice {imal Less Poa ar , + 
velata var. australiensis se à 
ventricosa v. Kjellmaniana 
Me var. subundulata 
Ve ON GA COR EN oe (kot Hh wy Th ob Ine ER CNE CU ER IRON SACS EURE EE IEEE 
» Var canal à |. ilk ot oe ot PRIS ee Weed th ak bee eth ok Uh a | ot we lee 
. viridula Ktz. a ee! Sie lh ee EN SR CN ce nee Re Mek Hh et ehh oe hoes Ih at th ve 
DTEON Clave wes) Ra wih 00 le B 3 ENS ths a ths 5 C : 
HPankarenne Gleven «a >| eh che PEN IR PRIS % j + zs a a À tes 
MReissp loan AN SCH. eit: I hee ESS ity Mee? oe Wheel iMesh wh ee Wi Cr teat chal eet fh ok Ih ob OCEAN ILE Mea, qe à 
ce Cian raids MM IES BS Bcc es: AMIE AIS ale cdl CNE MES Bal RE EUR ES PS RS De rn L 
» var cocutiuscula| es 1 ln DEP leer We Le PRIS IPS ERIC RS [ha De Re ne Le. PSE Er > 
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Schizonema 


S.corymibosum Ag. ko fs veil a gell Ale MEME se Nies DEA RONA EC EN 2a re EN ER PR ES PA ES 
S. crucigerum.W Sms) et i Wc We WM EE A ee tO Rater Fe PEN Mee MT eyo [ecu cua ete TFs ea [3] De In wre a | u 
S. Grevillet AGO. hs Ber oll CN I Men ee MPS, Hien I epee SE tes LECTEUR ER 
S.ramvosissunum Ag ss “cl ade le Al at CNET EST IE RENE RE A ive sel ere a (erst al re ee 
Dickieia 
D.ulvacea HV: H. ae call ale Wee fae ate Hell erat a ES EN ese Hoenn fe fete) ee PE ca PR 7 


Rhoiconeis 





R. bolleana Grune LEON el elle ea EN PE eee eal ARS TETE a A ER A PEACE +/. 

» var. asymetrica se. Al ter Bir My goo Ul Metal bss MN RE AT TROIE SE AMIENS AE it OS tere tes +1. 

» var. intermedia . | + 

) var. siberica A 4 1 er ei AMEN Ne NERO EN ES NP RE US + 

R, genuflema Grun. © 76 voll elle. EE AO Ele Ale ER TEEN EN NN ES A EN ES | ER ARE ; 

R. obtusa Cleve . phot A MA ee en oa ome +]. x à FE ll MENT AIR OU elle + 
» var. amphiglottis 5 ler “re : 

R. superba Cleve. : Teen ; +} + 

» var. crassa . +]... +}. ||. q 5 

» var. elliptica +]. + | +- . + | + 

» var. subacuta . te A Be leer SAL tae re ö : 3 

R. trigonocephala Cleve . .|. 5 A , ; ? 4 : . -I+ + +}. | + + . 5 ae 

» var. contracta ‘ Be ESA hee = hoe le . + 

» var. depressa. + Ê Sr 

) var. minor + . Sr 


Vanheurckia 


V. rhomboides Breb. ; 
» van. amphipleuroidesi ty) = Ms 2 al cal seal endl ONE an meen erat ean eet ae : 5 : 
» , Var, SALON... he OU Pelle Ra] ie aL er gen) ot EN Br | are | Pa re |S A | A ig 
V. vulgaris Breb. 1, 4, 2.0. ee. EMA INTENSE | eat | ee | |) À elle 
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Stenoneis 
. inconspicua var. Backlus | “| ie Ne el ede Ww He toe ele EE EN ETES EN snl ER eee ier ree te fet 
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Berkeleya 


B. antaretica Grun. 
3. conferta var. clavata 
B. crispa Grun. . AA Be 3 3 2 5 . & 5 £ 3 Z : : è x . 3 $ 3 . : A ; 
Be Dilluyenı GT. pan kn Oe ee bas La ir 3 Ale aprotic Sue eee es le irae iam le EE Wie a hi 
B. fragilis Grev. Tees ; sal SAN el 70 Al, oe erence ce [pea UNE AN Ta eee Os TA 
B. Harveyana Grun. 2 I cae) ere eee ere Le ee PER LES a odes ee ips ch Pie | ol 
B. parasitica v.NaeZealandiae' . | . |. ; Aelia i ae lice EE Ne d'A EM eee EME dl Colt oy i) a EN Peo Ms Hie 
Betuttluns LTént EUR on Reena : à 5 6 5 : ; 2 a ; le 2 : 5 Sa ee | ae Bes . . : . : oll ae 
» var. comoides . .| . 3 x 4 ae | = 5 3 a At B 3 Ne li . . 3 FR e : 
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Scoliopleura 


Na pelagiea RATS ERA SHE HR oe le : BR où APR NE ei oe Bere ale. Ne: c 
S, tumida Breb.. 15h, io 1» 1 SH A ENCORE ee 




















Toxonidea 
Te falcata: Doak. rail Sid bee PE oth = LS ET eal a ace alltel ee Me ena eal eval r= 





Donkinia 


. carinata Donk : 5 . ; 4 i ; : 5 : : 3 N ; : : = 
minuta: Dons ee pone. 2 3 : : : : ‘ : 5 5 : : & . . 





55 
+ 








Pleurosigma 


P. aestuarii Breb. . . 
PD, affine Grons eee ae 
P. angulatum W. Sm. ee ek Poe ON PO eect ho be Iberia Wee Nc (ho [Mec 

» variquadratun\ era eG Ener oun ee 

» var. strigosum .| . | . : 4 Stead es Wey eis iB ORALE Net by thet a o Wt a SMe aye 
P. antarcticum rg a ee EN DES ee ae ira lo Jet Bo libel a le |e 1 o wae 
Pooustrale Grane.) fe, DOUTE SE SEE EN EN ER ee STD) Se 
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Pleurosigma (suite) 


P. baltieum W. Sm. 
PA Glevellgruns ie “Be 
» var. siberica . 
P. delicatulum W. Sm. 
» var. Kariana 
P. directum Grun. . 
P, distortum W. Sm. . 
P. elongatum W.Sm.. . 
» var. fallax . 
P. Fasciola W. Sm. 
» var. sulcala 
» var. lenuirostris. 
. finmarchicum Cleve 
. formosum W. Sm. . 
. giganteunr Grun. 
. glaciale Cleve . . . 
. Hippocanipus W. Sm. . 
. intermedium W. Sm. . 
» var. subrecla 
P. Kerguelense Grun. . 
. Kittzingii Grun. . 
. latum Cleve . me 
Dtongenune Btw: 5 . « . 
. longum Cleve 
. macrun. W. Sm. 
. marinum Donk . 
. Normannii Donk 
. Nubecula W. Sm. : 
» var. intermedia. 
. obscurum W. Sm. . 
. prolongatum W. Sm. . 
rhombeum Grun. 
. rhomboides Cleve 
» var. angustia . 
. rigidum W. Sm. 
. speciosunr W. Sm. . 
Spencerii var. borealis 
. staurophorum Grun. 


clam le bie fe baw! 


sache else las toire lie he ele tre 


DT 


» var. hyperborea 

» var. minor . 

» var. rhomboides 
P. tenuissimum W. Sm. . 

» var. hyperborea 
. validumi Shadb. . P 
.vitreum Cleve 
. Wansbeckii Donk 


ehe he 


Rhoicosigma 


R, arcticum Cleve . 
R. compactum Grun. 
R. Reichardtii Grun. 


Amphiprora 


A. anıphoroides Oest. . 
A. Challengerii Grun. . 
A. concilians Cleve. : 
A, decussata v.septentrionalis 
A. gigantea var. Kerguelensis 
A, glacialis Cleve =e 
A. hyperborea Grun. 
A. Kariana Grun. 
» var. subtilis 
A. Kjellmanii Cleve 
» var, glacialis . 
» var. kryophila . 
» var. striolata 
. kryophila Cleve. 
. paludosa W. Sm. 
» var. borealis . 
» var. duplex 
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. Stuxbergü CL. & Gro. . .! ‘ 
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Amphiprora (suite) 


A. paludosa var. hynerborea.| . | . | . |. |. |. |. 
) var. Pokornyana ayer | os LEA ESS 
) var. polaris: Ae nel ATEN) al atoll ea] Ser ae 
» var. uote SOI DT el) CAEN ER) RL a +++). t+ 
As PUCOLE var. SU ODM EAC ele EEE N ee] 2 
As Bulehras Baal Der El ee: 
A.? rugosa P. Pet. . 
4 
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e ++. 


, Sseplentmontmlas: Geun.e al a EME) EN EN OR SUIS) ES Do EE EE nr Sl PSS OU SN EC Real 
Ax striolata Grün. . vl 2 ee Heo ea erste rem eh 1) et eal ae Pa DEN ES ES EE 





Orthotropis 


Onontarciica Cleve. ra zaler : R & 5 2 a - : a 3 » 3 5 5 f 2 : À er . | + 
O. Lepidoptera Grun. . . .|. ; x À i : A 2 2 5 4 , À a ö À : À 2 Ale à 4 5 x 
Onloniga Eve 2. Fe appa Pea oc) Se] Se ail lee ee el ee (oc) | me a AS PAIE RTS 
O: niacinta Gleve . .° 3 «|| , R 4 : 4 : & ji : a x 5 : 6 5 : 5 A ~ t+]. : 4 5 = 

» var, Ubi oi Del al sat ae Meee Wate Al el Eee Er ig FS Ka SE En 











Plagiotropis 
P., sealigera Cleves NN MEN ANNE TS AN lee rs an cea ze] Re el El SE a | Oc | en u + 


Gomphonema 


Ge deunimatum EN. ue 2 Tee ale en ee TENNIS) ee ee AI 
G. aestuarii Cleve . Fa Sale ye NH se a ze en: al. . 
Goantareticun: O'Mea. MF MERS NN lee re lee ER EE RUN ES ee PR ee re a 
Gäarcticun Grune . 1 a IR RETENUS RRQ RE EN RE) ee) CERN ee EE SR Seller 
G. bipunctatum OfMea. u) sul wi. Beh ee el el ec al aa at ea ee ean 
G. exiguunr Ktz. a: call te rs ee Ê Di. RSS A RFO ee 
» var. arctica & 
» var, pachyclada . 
G. gracile var. naviculacea 
G. groenlandicum Eh. 
G. Herculaneum Eh, 
G. Kanıtschatieum Grun. À à À A £ 
» Var: groenlandical ee te ae lee re 
» var. StOUtea > a ctl) ee ee N ee 
G. pachycladum Breb. ER he ee | A ee nl Mr EU : 
G. parvuuhim: Kitz: NC OT A i ï : . ‘ 5 x a Gi 0 : 5 3 x é à ; 5 ‘i 5 5 a . | + 
G.iperutianunt Grün. 2 na ENTER A EN ERNST ES En teins ss ES NS PPS Sale ie 
G. septentrionale Oest. hr 2 Falk DA “serie erat | SE Tre A a a ETUIS 2 A . | + 
» var, angusta|e ihe We. Pose la, een Te eee Sal oR Suh elle le RENE ANSE eI PAS EN) a 
G. subelavatum Grun.. . .|. ÿ eee ee al: 4 le : 2 .I+| - A le pe Pa) re Mee tl Domain teks Wh. ey lowed re = 
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Rhoicosphenia 
Bi, curvate Kita... | ARR IRON ER meme le VOOR RE ae RE NE en +}. f+]. el +i+ + 


» var. subacula . wiles We Peer ca es CON EP SET ES SES A EM SSL Se) A Le Neue 
R.marine Gravis, Token eee PO MIE ER Ale ne as Re PU ISSN ESS +. le l+ 


Achnanthes 
A. brevipes Ag. € opel cane eon Pare ee enero meen til ele || ee ewes UE EN ER à ales Le CO EN RENE rom ES 


» var. capensis . .|. : > £ 4 : 5 : : : . 5 5 : ’ : 3 x : 4 5 J A ‘ 
» var. intermedia <i.) . i . ral ote ar ee ie athe 5 a ills À ales HAE CU les len SE RAN Le SP ai An 
» var. parvula CR EN EE Caen eae EL ER a RE ET RS EC icc ill ll og | à DL aces - 
A.'Clevei Grun.. "us. REA RS SNS NS NIET El ee Ve RE Eu 
A. coarctata Grun. . lien : x ; À . ® È » F é : 3 h : | = : : : 5 
A. delicatula Kiz. sw GT abe Babes Wea Ae Poe Le ut MAS 
A. glabrata Grun. le a Men ben See HERREN 5 L : AN ca oles Ba a: 
» var. aucklondicd: a ee 
A. groenlandica Grab. "U 1 Cu BAR a el ty & fas 
A.ıhypenboregiGruns Feo Dal a Brennen Ie Re + I eure DC 
A. inflata Grogs. bb CAIRN cep Sak ee le re er RE Hl et 
A A a : 6 > à 
A 
A 
A 
A 
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. jamalinensis Grun. 2 | VER GRO EN er | er ers | als uni 

A.iKerguelensis’Cast». LOIRET ce heme ee le ee oe Re H ee eit! vc EIER 

ldneeolata Breb, 4.1 IN MICRO OAI le | lee VE The ae | SR en zi 
dongipes Ag . 4 nk ae | ARS Wai le AR AR A Sees Bek hfe ee ae ale ee 

“polaris Oest: 2. M CRC |e slic ho Wan eats Se eet ime te =f Wass te ioe ten pe cole eee drs 

- SUBsessilis Ktzi 7. in Rei how all cde HR SLR QE EN eet cece ate lite [med cent rea a a + 

» var: nourvata cals EIRE REMISES ESS QUES his 2a [amen ee ee Fa 

A, taeniataGrun. . . sd ee fe ete Ee CA CD) EN ECS NA EN PE 


» var. lyperborea . 
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D GRACE 5 6 lhe | oN Bll eid Ho [pe GBS PEN EN EN EN) EN ee ee ted E 





Campyloneis 


G. Argus Grun. . sr 
» var. reliculata . 
. costata Arn. 


. Grevillei Grun. 
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Cocconeis | 


. adriatica Ktz. 
. arclica Cleve . 
. australis P. Pet. 
. coelata W. Sm. 
COSTA GLOGS. eee Te cil) el) «illite 
» var. Kerguelensis.| . |. | + 
» var. pacifica 
EN aga | ce 
. cyclophora Gran. 
. decipiens Cleve . 
res LA EURE NGC EN ire ES ER se Patil we. $Y er 5 Fae tes 
» te motions | || SRA een ea Sl le Piss WW were En EDS yeti je » le 
. distans Greg.. Re ail Ce MR RECU ‘ | 
GREP REN “6° & wale ded ES in 
root Er ee Eee le ee le mies ETES 
bone. SUS A 6.2 a. Kelle are alien lan ers | ca ESS nee EN cen ls Vata saat bes AA à 
TONI ASS D CROIRE RON lan lc Se SE NEA ETS DR ESS RS D 
ET ANIMÉS a |e epee DE DEC EPS CS NON SN ESS EN CN re En se 
MNerquelenetss PP et IRC ERP CNE ea RE A fo = 
. lineata Eh. See ee hes ESS DR ia TE 3 | 
. major Greg. . . 
.marginata Ktz. . 
. mediterranea Ktz. . 
. molesta var. crucifera . LE, 2 MENT IRIS PEER ESA EN RE ER ES RS CEE 
Moto Pa Rei PEINE Srl] eset ath fa: ET ARTE QU Del ran Ve 9 
TL NC ere fate) EN A ET EN] PEU 1600) el EAN DS SES D 
nelleida, HAUEZ:- 2 tell = heron imeon || Codie anal cos el > 
. pinnata Greg. ae 
. pseudomarginata Greg. 
» v. inlermedia| . 2 MS ; ; s à Be | co bee i etre : K h 
. quarnerensis Grun.. . =| - : : 4 . ; F 5 5 2 z A BAR PN: 
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E. praerupla var. curta 3) Al ee | el a el Et re Eee PEN ee Sn er er re ee ES 
Ey robusta var. Papilio ECONOMIE ee ENS ee ea ea Ren] NES ai es aul orb o a i 
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» var. fasciculata ; Ile 
» MATS ONGCULS. SRI : = ¢ : s a A 5 $ ‘ 5 N F 5 . ; . à A ; ‘ . | + 
) var. hybridan 2 vel eat =f Wa eee ie AE entice, ENS ln ES) SN) ream ene NEC 
» var. intermedia .|. : ‘ : 5 c A - 5 : A : . A N : . : : . i 5 3 
» var. Lancettula. .|. : ® 5 z . . . : 4 : ; . 2 2 5 : R . . 
» VAT CD TUSC a: ; : 1 À B A : A ; A : 3 ; 5 5 
) var2mama FORM EME ECTS PUS ee IMEN ed ete 
) var. HU: CEA AN LORS PROS ee En SE EEE 
S. capensis Grun. Alte 3 i . . 
5. contmulata.Grun. 1. I. Sale SSI PRONONCE ee oro I Eee ec ae So ee me a 
) v, septentrionalis| . - . ; : : . . . 5 5 Ê + ; . . . . 
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» var. aucklandica , 
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Glyphodesmis 


Willianisonii Grun: 


Dimeregramma 


. minus Ralfs . 


Plagiogramma 


. pygmaeum Grey. 
. staurophorum Heib. 
. validum Grev. 


Entopyla 


‚. australis Eh... 

2. incurvala Grun. . 

). Kerquelensis Karst. 
», ocellata P. Pet. . 

7, pulchella Arn. 


Gephyria 


+. Dreyana O’Mea . 
. gigantea Grey. 


Licmophora 


. anglica Grun. 

. borealis Grun. 

. conmums Grun. 
. dalmatica Grun. 
. elongala Grun. 

. flabellata Eh. 

. gracilis Grun. 

. grandis Grun. 

. hyalina Grun. 

. Juergensii Grun. 


» var. dubia 
» var. finmarchica 


. Lyngbyei Grun. . 


» var. elongata . 
» var. abbreviata 


. nebulosa Grun. 
. Oedipus Grun. 
. paradoæa Ktz. 
. tincta Ag. . 


Climacosphenia 


. moniligera Eh. . 


Meridion 


. circulare Ag. 


Diatoma 


. hiemale Heib. . 

. rhombieun O'Mea. 
. tenue var. elongata 
. vulgare Bory . 


Denticula 


. exigua Oest. . : 
. tenuis var. frigida . 


Diatomella 


. Balfouriana Grev. . 
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Grammatophora 


G. angulosa Eh. . 
» var, 

r, arclica Cleve 

G. arcuata Eh. a: 
» var. anlarclica 
» var. arctica 

G. caribaea Cleve 

G. flexuosa Grun. 

G. gibberula Ktz. 

G. hamulifera Ktz.. 

G. wlandica, che vr: 

G. Kerguelensis Karst. 

G. longissima P. Pet. 

G. marina Lyngb. 


» var. ovalariensis . 


G. mexicana Eh. 

G. oceanica Eh. . ‘eer 
» var, intermedia 
» var. macilenta 


» var. Nee Zealandiae 


» var. subtilis 
G. serpentina Ralls 
G. undulata Eh. 


Tabellaria 


. fenestrala Wiz. 
. flocculosa Ktz. 


SS 


Tetracyclus 
T. lacustris Ralfs 


Rhabdonema 


?. adrialicunr Ktz.. 

R. arcuatun Ag. 

R. Crosieri Eh. 04 

R. hanıuliferum Kitt. . 

R. minutum Ktz. 

R. Torelli Cleve : 
» var. regularis 


Striatella 


S. chilensis Grun. 
S. delicatula Grun. 


» var. reclangula. 


. interrupta Heib. 
. unipunclala Ag. . 


Podocystis 
P. spathulatum V.H. . 


Surirella 
S, antarctica Eh. 
NS bisemala El). Se 
S. Brightwelliana W. Sm. 
S. contorla Kitt, 3 
S. exinia Grun. 
S. Falklandiae Eh. . 
S. fastuosa Eh. . 5 
» var. lepida . 
S. Filholii P. Pet. 
S. Genima Eh. à . 
S. Hyadesii P. Pet. 
S. insularum Eh. « 
S. intermedia P. Pet. . 
S. Kerguelensis Grun. . 
S. lata W. Sm. . 
» var. elliptica 


hamulifera 
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Surirella (suite) 


S. maluinensis Eh. 

S. minima Oest. 

5. Oestrupii Grun. . 

5. ovalis var. aequalis . 





. septentrionalis Oest. 

S. Snvithit Breb. 

3. splendida var. minima 
. striatula Turp. 


Campylodiscus 


‚. angularis Greg. . 
;. biangulatus Grey. 
. cu'cumactus A. Sch. 
. concinnus Grev. . 
. crebrecostatus Grey. 
. echeneis Eh. . 
. groenlandica Gleve. 
. Helianthus A. Sch. . 
. Hogsonii W. Sm. 

. Kerguelensis Deby . 
. Ralfsii W. Sm. 


~ 


QC CSc 


~ 


. Schleinitzii Jan. 
. sinvulans Greg. . 
. Thunetii Breb. 


GS 
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Rantzschia 


amphioxys Grun. 


var. xerophila. 
1. marina Grun. ye 
. virgata Rop.. : 
var. Kariana . 

. Weiprechtii Grun. . 


Nitzschia 


. acicularis Ktz. 


. affinis Grun. 

. anıphibia Grun. 

1. Aniphiprora Grun. 
. angularis W. Sm. 


var. Kariana 

. apiculata Greg. . 

. arctica Cleve 

N. atlantica Cleve . 

. bicapitata Cleve ‘ 
. Brebissonii var, borealis . 
. Closterium W. Sm. 

7. coarctata Grun. . 

’. constricta Ralfs . 


var. subconstricat 
. delicatissima Cleve. 

N. denticulata Grun. 

. dicephala Cleve . 

. dissipala Grun. . 


var. erralica 

var. labradorica 
var, subsigmoidea 
. dubia W. Sm. 

N. formosa Oest. 

. frigida Grnn. 

. Frustulum Grun. : 
var. glacialis. 
var, perminuta 
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N. aelida CI. eee bate tee Be ER ES HI go ERA oa I RS Teal ar EC MEN elle a D. 
EN 120 GREEN. GT 6,06, cale I GORE, |e (ee ome |e oe 006 DEA MEN IC Ween cn ed ale | CCE 
Noble tabs EN RIRE ae jhe ROME ye We Me tay RE ES SE A ee 
» rans, face 6 Mw We TPS Blab aw IE Wea tee Hao EE PEN acy a I nen ES 
» var. pellucida - - : 
N. hyperborea Grun. . . . 
» var. Nystroniti 
N. insignis var. arctica 
) Ve Reel te SIREN | ENT EM Om ME |b we Pore | Pama ENS AS DEA ESS ete VIM al Th Cp qh CN st, er 
Nadine cs pale ON ENTER EME PE MEN EN PE PRES RES RE DEEE sil all RS EN A PR PE 
N. kryophiia Cleve ae UE AE dee a ea wa en al: = om lia lea ET EN ae | sl ines oe 
N. laevissima Grun. . . .|. |. 1.1. )+ 
N. lanceolata W. Sm. . . 
» DS Or Sh SA aah ENT MOMIE MEN MEN SA ES PA GER ES AL: Mile 
I or ONE NS er | Nec | EU EMILE Sn em TOI Peet feck OR (eck | oom CC loo ll. slit 
N. linearis var. kerguelensis.| . : . . . . ‘ + . . . ! 5 F é . ; R è , 3 ! . | + 
» TR Hen: a alle IE ER ER PE EN SE EE EC PER SU SN SE I eset res) ak ete 
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Notes ose 6 oll 6 Je TER Bh eH Bl A Geils ale Beco ese PEU ga RSA MEN SP RES ER PE SR ES PER Sect ER 
NOTE ee lo EN Len Hist PEN [hen Tee PE MERE MER Were ECO EN LEE ES CR fh te ieee LE + 
» RQ Be) Belle Wed LE ore ai te ee: 
N. macilenta Greg. ala Mc ILE RER LEONE PE emt onde oie lle RE ieee lig © 
Ne EOLA LR CN eo DEEE EE ARE RENE al EN EN Hees | oe tte 
» var. dubia lee a Wal fo ea ira ty ss ; 
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Ne EN EU de ne COURTE EU ME EN PEU aon fem (ese liiven SE EAN vn Tote 
N. navicularis Grun. Ale EN re LIRE tue IM ur TER RE PE Ihe 
N. Novae Hollandiae Grun. . 
N. ocellata Cleve 
N, ovalis Arn. 
» var. Major ere el Ro AO QC: ES I ae line [nee lira? ME EN ET ER EE 
CPR CAO UE OI EDR ae Wie We Wit A MON EN EU MR ESS PER QI RE EE ee A CES 
» Var NEIGEN lien es EI ET ee le ol Wines Tre (RY He He . 
N, paradoxa Grun. si rete Ns i 
We peidgnca KRarst nn |e Se cee aoe ee ER ete Dem PR acon a ee (eae NE Th. Bitar Wes ; 
N, a ee | ee ee Wee OS ETES RES RS a ar a Mea CON El m 
N. pungens var. atlantica . Pt ee i do ea eee oe de ll do 1 eon eee Me Weed EUR loth (Meth ia Te (fest ES Lee 2e 
N rl eee eee ieee ieee lene RE EC TE [ees EN EN lef 
ING, RER. Le a alll Wie Wb ell el fe le TS Uh ace ve Pepa | ee TE a 
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N. sigmoidea W. Sm. . a 4e Ae We Nee ee AP ae N em ee 
iN ROARS LENE Oe el Ho Mo nen]. Edo Ela. 
» voor all Sa to le RIRES AS UE Dee ee | rc APR EE ER RS RON ES 
» tee allo Wop Ble Biko Mew al 5 NRC EE NE EEE 5 el xo Sl. 26 
» var. kariana 3, AE Ale À immerses RUE In nalen fll cad [0% 
» var. septentrionalis 
NDLR IG IQ MAD ay car Selle Wor ET (ie le Re Haves Vaio las 
) VAP CUITS ts | [eee Viera LP OO | EE ES I ES OT SR IE ll 1050 ie 
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N. Tryblionella Hantz. a AY oP a Bo Ble MES oe A PR 
» var. levidensis 
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Nc tomes Gun ER PSE eit LEO aa inte Il ASS forts A LU LS 


Dre 

















++ 
a 
tte H+: +: 


+++: 


+ 











He RH 


rn 
































N. vitrea Nor. I 

» MEIN ONCE CROC On Im lien (koe PSS imran litem (ism [a eel mu PCR ele Weve |v thon fi se [koe areal 1 if wate 
NSE CLCCH Ones COC mae PR mer int ES eve RS Here ow ieee (ee |Meat set (mar tie ES it (iste Waele. ne en fis » 
N Venen. Ale lee lea ES) EE RER Re le | eed ocala) NEE EN Le 


Chuniella 
antaretiea Karst, . . =|). EP: SP are OS OS A) UTC ee er a Wen thea [eee Mes 


He te fe HE EE 











. naviculoides Karst, . 
. Sigmoidea Karst. 





AAN 








Rhizosolenia 


. alata Btw. ASE - 
» var. corpulenta . 

. antarctica Karst. 

. atlantica H, Per. 

. Bergonii H. Per. 




















out 








see 
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| Rhizosolenia (suite) 


| LR. bidens Karst. MSP TNA ENTER ert ee 
R. calcar-avis Schun. CS RON ROUE ER ROUE SR ENS RS ie je no. vo: la a ne ir ER [oe 
R. calyptra Eh. ee | ee ee er et 
R. Castracanei H. Per. a co RO EE = Be le un. a mil lee 
BR. China Karst, SON MEN) eo 
R. corpulenta Cleve Sila lle ee 
1.270350 SCHUM.) PTE i 
R. curva Karst. . ASS Nee 
R: Debyono H Per FE EA sane 
R. delicatula Cleve. . „al. | 2 =e 
2. Faeroeensis Osten. . seen oe 
R. gracilima ‘Cleve NE) aa) een 
R. hastata Grun. He a a ee 
R. hebetata Bail. . . a a | Re irene 


+4 


) var. intermedia : a) es | ay es a ins : 
) var. subocuta EME oa Re Needles Ble Bere Al ssc NO) | ey A EN ES 


t. anernis Cast. MAN ENT TEE PE ETES A Set ce BH Celt co Re EU ee Nf etek ES Pg ER PET a + 
R. Murrayona Cast Eee ee “ll ko) eee EM fecal lisse dius ye oS th cate eM Te a 
R. obtusa Hensen RR ; 2 : 

+. ornithoglossa Eh. . . .|. 4 : A ; À : À i , 5 5 : : + . : . i : | + 
t. polydactyla Cast NN EMEA ciate oy cw ENNEMI ER ERA En et CA | M ARE 
t. PRONDUSI Karsten Ka. 5 |e ee eee ee te leo EHER ie 
R. robusta Nor. . 
R. semispina Hens. 
i. setigera Btw. 
t. Shrubsolii Cleve . . .| . 
i. suna Casts CNRS 
à. simplex Karst. =p fs 
i. Stolterforthii H. Per. Er 
t. styliformis Btw. . . .|.)|+ 
t. Torpedo Karst. 3 
i. truncata Karst. . 
t. Valdiviae Karst. 


- 
—: 
+ 


Lp}. 
444: 


++ 
++ 








HE + +++ 





Dactiliosolen 


D. antaretieus Cast. . . «J +} + 2 Sn 
D. hyalionus Cleve: EE NEA Al ERIC ee Bll ee, ine al 
DD. laevis: Karst, EIRE RENE | 
D. mediterraneus H. Per. .| . | + + EG ONE IRON 
D'Ménns Cle ve CRISE CPR eee EN PR RER je ae 


+ 
+ 
+ 
H 
+ 


4+ 


Leptocylindrus 
L..danieusiCleye RER) Gey) a dE ug 


Guinardia 
iG. flaccida Hi PÉTER PAIE 7 | + 


Lauderia 


L. annulata Cleve . . . , le ee a ale Iho Inka SE 
borealis Graven Le eee 7 2 AM ON EMEA Gp NON I | la ee esse Io 
L. confervacea Cleve’. |. 4) 0.1) i411), ar : 
L. fragilis Grun. (Bacteriosira)| . «AIO LES 
L. glacialis Grun. AL er 


++ 
+ 
++: 


Chaetoceros 


C. atlanticum Cleve : 
) var. aitenuata . 
» var. exiqua . 
)) var. tumescens . 
C. audax Cleve . 
C. balticum Cleve 
C. boreale Btw. . Er 
» var. Brightwellü . 
C. botinicum Cleve. 
C. breve Schütt . nan Le ê ‘ 
GCastracaneuKarst s Lea + 
CRTC EN ET CS Boe Oy ER ale ER i Lire 
Gocinchum Gruny EU ORNE QE Bee) Re SN) ARS + 


+- 
+++ 





Heart 
+ + ++ 
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ot 
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Chaetoceros (suite) 


C. conmutatunr Cleve 
C. conıpressum Laud. . 
. connivens Grun. 
C. constrictum Grau 
C. contorlum Schütt. 
. convolutum Cast, 
. coronatum Grau 
. criophilum Cast. 
. erueiatum Karst. 
C. curvatum Cast. . 
. curvisetum Cleve 
. danicum Cleve 
. debile Cleve . 
. decipiens Cleve . 
» var. concreta 
. densum Cleve ; 
OUEN ME nt 
. dichaeta Eh. (Janischianum) 
. dicladia Cast. 
. didynrum Eh. 
. dispar Cleve . 
. distans Cleve 
. exiguunr Cleve . 
AUC ONOLE VG te ire 
. furcellatum Bail, à 
» var, manillaris 
. gastridium Eh. 
. Granii Cleve . ae: 
. groenlandicum Cleve . 
. hiemale Cleve 
, Ingolfianunr Oest. . 
. Karianum Grun. 
. laciniosum Schütt. . 
. Lorenzianum Grun. 
» var. parvula 
. longieruris Cleve 
. mitra Cleve . 
. neglectum Karst, ame 
. Oslenfeldii Cleve . . . 
. paradoxum v. subsecunda 
. pelagicum Cleve 
. pendulum Karst. 
. pennatum Grun. 
. peruvianunr Btw. 
. polygonum Schütt. . 
. pseudocrinitum Oest. . 
. radiculum Cast. 
. rude Cleve oar 
. Schiniperianum Karst. 
. Schuettii Cleve . 
. scolopendra Cleve 
. septentrionale Oest. 
. simile Cleve . 
. Skeleton Schütt. 
. sociale Laud. 
. solitarium Cleve 
. sublile Cleve 
. teres Cleve 
» [* spinulosa 
‚tetrachaela Eh. 
. tortissinum Grau 
. volans Schütt. 
. Wighamii Btw. . 
) fe minuta 
. Willei Grau 





AAQAAAAAAARA 


QNQNQQ 


VAM AA SAO OAs aaa 


AARM NANNQNQNNNQ 


oS 


Bacteriastrum 


. delicatulum Cleve . 
. varians Laud. 


dy 
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++: 
He be be EE 
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SOD GSS 


D, 


she 


nn 


SSSSHSSHS 


M. 


. Murrayanum Cast. 
:. Valdiviae Karst. 


. attenuata Eh. 
. bulbosa Eh, 
. mitra Eh. . 


. baltica Grun. 
. variabilis Grun. 


. anglica Donk. (Systephania) 
Repose Cast.) Dr 
. turgida Grev. 
. turris Grev. 


. antarctica Karst. 

. excentrica Karst, 

. gelalinosa Hens. 

. gravida Cleve 

. hyalina Grau . . 
. Nordenskioldii Cleve 
. subtilis Grau . 


. Curvatula Jan, 
. Dickiei Ktz. . 


5 gelida Cleve . 


. granulata Ralfs . À 
) /* australiensis. 
» var. Jonesiana . 


. hyalina Karst. 

. hyperborea Grun. 

. interjecta Jan. 

. nummuloides Borg. 
. ornata Grun. 

. pileata Eh. 

. polaris Grun. 

. Roeseana Rab. 

. setosa Grey. . 

. sol Eh. \. 


Ditylum 
Brightwellii Grun. . 


Dicladia 


Pyxilla 


Stephanopyxis 


Thalassiosira 





Skeletonema 


. costatum Grev, 
. mirabile Grun, 
Melosira 
. Borrerii Grun. . 
. crenulata Ktz. 2 
» var. lineolata 
» var. tenuis 


» f? chiliensis 





. sphaerica Karst. 

. Sulcata Eh. aH) 
» var, biseriata . 
» var. minima 
) var. radiata 
» var. sibirica 


tympanum Eh. 
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tiques 
11218] 4 
Corethron 

eryophilum Cast. ++). 
. hispidum Cast. . +++ 
. hystric Hens. au ime 
;. inerme Karst. + 


++ 
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Cyclotella 


. compta var. radiosa 
. Meneghiniana Ktz. . 


GA 
1+ 


Podosira 


. ambigua Grun. 

. dubia Grun. ‘ : F F 2 3 à 5 > 4 à 5 5 

. glacialis Grun, (horm. var. NON EE TEEN ele ete EME 

. hormoides Mont. R : : ; F à : : 2 F 
» var. adr iatica. 

. maxima Ktz. ; 

. Montagnei Ktz. . 


Au rei Bern 








= 
+ 
+ 
tte + 
++ 





Hyalodiscus 


. chromatoaster Karst. . 
. dubiosus Karst. . 

. kerguelensis Karst. EN; Pee SAN ETS MEN PE aa Meee ad eh ER DE Wie ; ‘ 
3. MEERE STE WET EEE ag lll ee ao M NSP AI A lege WP Weed ieee GE PAIE EP rt cre ES ee | RE le) EE 
. maculalus W. Sm. 3 ‘ : 
wwnaniumics Py PER. ac, . 2 4 5 : : . 6 : à 5 : : 5 ‘ . 2 5 R 4 : a : P | 
Lea Se Qi See PEN meee | ti (een le atdiece RSRRREEN Te at Ie eu Voce ES diet ey ET RS deo Vite DRE RER RS ell 
FORTEMENT ele | RON NI TER cece TONER) (UGS US ee ee ES ES ENS re ar Sl. de 
ea a 4 41 See PAIE Hl Dies PEN EN ERA ES LAS ER Et ER el NN ee. | 
SONORE ae meme meee Hees |e ce eres Peron Arc, le allen a ce | NES Det le) gs twee Teel LANTERNE les | 
. subtilis Bail... Ie eR eed ere (eed Weed esd EN oh decd a Were ee ETE. Pea OR EE © 
_ sublilissimus Karst, : .| . |. SET 6 Bll wee ice Aaa pee HP BSS PE: eRe SE PE NRA EN I ee ee DR | ra ir = | 


++ 


++ 








DENTELLE TE 
++ 
+ 
+ 








Isthmia 


I. enervis Ktz. el N A Re Ace SENTE RE ET OS a aoe a ee al are remy | me Here ee er 
RZ En Se ame | ee le N ie 





++ 


Anaulus | 
SOR te 4 à 0 ee estan teed EU MEME erm li ds Wirt tee RES EE SA Te ott PP ECO ls else dis Hood 





Hemiaulus 


Eh Ceres 0 we cp ll es Ne RUES Dee AP te ehe Mae Dt lees RO ese ES ER DE 
Take GAGE CORSA Le AR IE SNA SNA ES PME EU OR TIRE NP Et ES DS CAR ER to hace PRICES SE OA LEA 








Eucampia 
I GO CEE MR el OR EE Et EN SR oes [ven (od OT ET Et EN CR Jo. feast | 
EG en (Se, err ie atl) Vee Vere te Were ete Past NIET Meroe tees ee tae lace) tee Veer ET ote les os lees Poo he. | | 
Peer Grues LORS alll Nes Mh HP eS RENE A) NES RE RENNES Bev re re PR PE ee 
SEOUL) che cAI ot eo AE ARENA AIRES EE RE ERA NS RE NE ER eon [eee ees EN wy fe ets Poles LS ar | 














Moelleria 
M. antarctica Cast. . . .\+|. +]. 5 ° - Z ls : 2 R led le ot tae ll el} Woe 

















Streptotheca 
Se tierce ae elle 








Lithodesmium 
Leundulatum. Eh... la. le 


Biddulphia 


ID MON ONCE COPEL) Conan = [mettle ullen iste 
Bakeries RAM ENT er lem eee eee een een et iin (ee CN EEE to: |e CR fie het Veet AR » ae 
B. antarctica (Tric.) Grun, .| , |. IE ARC BB! ce ii RC RS gs FES SENTE 
B. anctic (Die) Btw. = 5 ai 






























































» var. antaretica .| : | AD Wed et he he PTE ied bo fo hte Pact 

» A RE) ne i MS Us fes AS MIRE TOO EC PA Tee ES ES ECS LEE ES A le PA EE 
Asmat (773¢.) N eae re oe ei seas ke tee og fe fe le Che Mabie N red 
B. aurita Lyngb, . th leg MRA See) SE ea CR CR a ac cs ae PR PARCS + +)/+4+ 
B, australis (Zygocer os) Eh. ot eae dees Whee lee Abie PS D CIE een A GRE a ers se ES KV er u: 
B. Balaena Btw. . 5 Mc ie Usher ON ee occa ee RCA EE ES 
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-1 
20 
© 
— 
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1121341516 41} 12143] 1% 15 | 16 } 47 | 181119 | 20 | 21 | 22 | 293 iR 26 | 27 

















Biddulphia (suite) 
B. Balaena var. spitzbergensis| 1 "| Tl] zul ee ali ze le El ve MATE | hepa Mee ies lee Pu ube abl fete are ct | cr fe PR PR | RE er 
B. Bergonü (Cerataulina) H.Per.| . |. |. f+] .}] .}+)+]+ 5 - 2 EN 

Dome Ree Ges ola | MEN EME teas |i o 
B. brachiata (Trie.) Btw. . 
B 
B 
B 


++ 


. caelata (Tric.) Jan. DRAC DE) DER IEEE) RON PS EE DES SR lea re EN ee Ian Se St |) es. If 0; mii IS jee 
. contorta Karst. . . Eu IN AE a ee Ir eta llc mr: 
. denticulata (Trie.)Grun. . 
B. Favus (Tric.) Eh. . . 
B. fimbriata (Trie.) Wall. ee ee DEEE a a EE ia en, IR In a ce Ih en bes el er: 
Be finmiaichica\ Tre.) Gran el 2. a hl Semi el PE) Se ES RES en en re a ee 
B. Tormosa.( Trie.) Btw: feta] AN EAN PNR PE oe ER ER ER ES PAS ER cea ate) NE CR . 
B, Frauenfeld (Tries) (Grune 7 0 MENT EN COR DE De | ee een: 
B..khybrida( Lite) v.australis]| A ss th hl sat hie NS) Be ee en nec rey EN een ee 
TES BUN, ce cae ee 5 ; F ; 5 a : 
B. mobiliensis Bail. UN AIN J) IEEE 
Baobtusa Balls REA Sl r a = Sala il ee E ; RSS Al: 
3. 0btusa.( Eric.) Bew Ra 3 5 8 x Be al 2 2 : à : : Pe eRe SO mete ECS ce EN ESS Ay or 
B.panallela Cast. ON) DIR ONE EEE TR EST mean eel tent eum teri NE RES 
B. patagonica Eh. . a ts ; - e ; À 2 > : AU RE este AR oe ecm eee . 1e ß 
B. pulchella Greg. . . . 
B. punctata (Tric.) Btw. . URSS Pa et 1 a ES ES EST PSN PATES OR ie PSE on fe at les |. 
3. MOV CULIEG IR ODA SERIE 2 is : 5 I 8 2 P ‘ 6 . 5 5 : : . . [+]. i ë : 
3. rhombus“ Eh, |. EUR ES OT EN PR EEE PR NET cle oi ee omer RE EN RS EN PA ee POS RE 
B. seulpla, (Trie:) Shadb. & Van) Slice bh te Whe Hite IE EAN RON NET ER NE NN Re steele li cal. re ileal ie ee Peel fs 
B. striata Karst. De SAN oye ested gh ee Bee BES acme WTS EE ae te esl eee ones | Pee re re re ur — 
B. Tuomeur Bail 9. tei À i ; 5 . 5 À : A E : z : : : : «+. P r a : Fs x £ 
B.ursing Eb. NE OPERA ; A À À 4 ; 3 , : à 5 F : : : : : à a u x . | HT. N : 


++: 








+ +++: 


a ++: 











Auliscus 
A.caelatus Bail. + . a Fe ote ec EE dh Ss ea Hors) Ali es EE ne lea Kool, Ki EN CE ES ES es 


)) var. aucklandica .| . " : 5 , : 6 > À : E 5 | ê i x à 4 
» var. latecostata .| . OU: Pe ee Ale |i 3 2 a OW . D NE IR UE . > Gites Np 
» var. strigillata A Ae lie s 5 un A > ME dr Hite Bh ails À 
A PTUUMOSUS Bailı PE ; 5 : : € : : : | : 4 2 3 ; a + [+ 
À. reticulatus v. quadrisignata| . : 5 : . leo | Ian EBEN © 
A. RAS Scheer rn 
A.sculptus Ralfs . Mae, ; : 5 : à à : 4 A 3 ® : < 3 5 ‘ ci & 
A. stelliger DP, Pet. . '. BE A. Ne a a ee PR Oe 























Eupodiscus 
&. Argus Eh. N au nn Go Ein. me u near = 
E. minutus Hantz.. 1. M : N : L A i | 4 . 5 ji h : ; : B T R = 
E. tenellus Rop. ES à . : : A R : . : : : 5 À 














Aulacodiscus 
A. aueklandicus Grun. EAN, De. MON oe a hs ch CPC ONE PR RES a sello || à 








Actinoptychus 


A. antarelicus Eh. 
(Omphalopetta) | te. Bo. Eel Ol als REIN NN EN NN le + 

Al epunctarus tisha ia En al US Be BR a See Bl cet ae Miles! EE RER A 

A. splendens Shadb. 


Asteromphalus 


.-antarcticus Cast.» . . +]. a 3 x A 2 a 4 4 : À A . 5 4 . . . . . . . 
Beaumont Eh, Tr feo) CAC RENE) Se a Be ene MENT. Le ieee Teese eee a [fey EN ER ES ETES) 
„Brooke Ball, TR asm EE et God eae nee Wee fect ES (coo ES RSC SNS | OUAIS Mote il olka dha dpe + 
. Challengerensis Cast... . +], 3 te A: 5 2 u 5 ie na re Bi ur le A | 
„Damon Eh. Da Be > : EIER 5 «Ml ore | eta ae le tol leo a les ||" 
Jabellarus Breb. ET 70] ale ee EE et) RSA) ae He DR pool | ast 
» hepactis Ralisı PRET ana a. ‘ 
» Hookert Eh ttn Bat oil eb 

. hyalinus Karst. . Sea En 
. ornithotropus Karst. - 
. ovatus Cast: . . 2. wf 
. parvulus Karst. . 
. regularis Karst. 


++ 
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BPP BaP EPSP PPD 
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cS Zn 
CS oo a 
+ 
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+ 
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Asteromphalus (suite) 


A. reticulatus Cleve 
A. Roperianus Ralfs 
A. Wyville- Thomsonianus O’Mea. 


Pyxidicula 


P. dentata Eh. ‘ 
P. radiata O’Mea. . 


Xanthiopyxis 


. polaris Grun. 


Schimperiella 


S. antarctica Karst. 
S. Valdiviae Karst. 


Stephanodiscus 


S. Hantzschianus Grun. ; 
» var. pusilla . 
S. minutulus Grun. 


Actinocyclus 


. alienus Grun. 
» var. arctica 
. antarelicus Karst. 
. bifrons (Gast.) Karst. 
. Challengerensis O'Mea. 
; corona Karst. . 2: 
. Ehrenbergii Pritch. 
. inleymittens Karst. 
. Janus (Cast.) Karst. 
. moniliformis Pritch. 
. Oliveranus O’Mea. . 
.pumilus Cast. . 
. Ralfsii W. Sm. . 
» var. sparsa. 
. similis Karst. 
. subocellatus Ratt. 
. subtilis Grun. 
. umbonatus Cast. 
. Valdiviae Karst. 


BRP BERR A Fe Fin A Hi A bb 


Coscinodiscus 


. actinochylus Eh. 
. adumbratus Oest. . : 
. africanus v. Wallichiana, 
. angustelineatus A. Sch. 
. antarcticus Cast. 
. antarcticus Grun. 
+ Apolainis ED. 
. Asteromphalus Eh. . 
» var, hybrida 
» var. omphalauthus 
. asymetricus Grun. . 4 
. atlanticus Cast. . 
. australis Karst. . 
.balticus Grun. 2: 
. bathyomphalus Eh. 
. bifrons Cast. . : 
. bioculatus Grun, à 
» var, exigua . , 
. Bouvet Karst. 5 
. Gastracanei Karst. . 
. caudatus Karst. , 
. centralis Eh. 
» var, Mmicraster 
. chromatoradiatus Karst. . 
. Chunii Karst. 


MQAAGAIEAAR 


an |aaag aaananan 

















a 





+. 





















































83 












































































































2 SONDAGES 
BANQUISE, GLACE FONDUE RECOLTES LITTORALES 
se Arctiques Antarctiques Arcliques 
SS 
10 ule 13 | 14 | 45 | 16 | 17 | 181119 | 20 | 24 | 22 | 93 | 24 | 95 | 26 | 27 
- ¢ . + | 
- - | 
ate 
+ 
— 
+]. 4 
+ é 
— Mh 
+ - -|- 
15 N i 
+ nn: [+ 
| Le ys. 
= 41: a Ps tes 
; en lee ; 
; ee al 
. . . FEU 
+ + 
. i 
AL. £ + . 
SAR — A + 
EAU 5 SE + : 
ea LE qe aie Pee. 
7 ds ee + . [++ 
8 : : : + & 
A RR RARE 
sale + »| t+]. 
: 4 : : sad Tes 
>| 
++ 












































EXPEDITION ANTARCTIQUE BELGE 
















84 
SONDAGES | 
PLANKTON BANQUISE, GLACE FONDUE RECOLTES LITTORALES 
Antare- Arctiques 8 d Arctiques Antarctiques Arctiques 
tiques es 4 
1 | 2 12 18/48 15 | 16 | 17 | 18 DIE 22 | 23 | 24 | 25 | 26 | 27 








afals[ols|s|o lon 

















Coscinodiscus (suite) 





G. eingulatus Eh. ee LIRE 
| G. compressus Karst. . . .|. |: AE 
| G. coniplus Casi, . . |. +|. 

G. concavus Greg. a 
G. concinnus W. Sm. 


tH 





| » var. arafurensis. 
| » var, Moseleyi. a: é a 2 nn 
G. curvatulus Grun. . . .| . | + A | L 
) var, genuina . 38 ; ; i 
» var. inermis. 
» var. latestriala. à. 
» var. kariana . a “a be 
G. cycloteres Cast. . . . .| + : : 


GC. decipiens Grun. . 

G. decrescens Grun. 

G. denarius A. Sch. 

G. depressus Greg. . 

G. dubiosus Grun. 

GelÉgANSNGTET RE NPA IE 

G. A I lo (Poe 
» var, perpusilla .| + | + 

G. fasciculatus A. Sch. 

G. filiformis Karst. 


+++ 




















G. furcatus Karst. . 3 : , ae 
G. gemmifer Eh. ‘ : = 5 : 
Go glaciahs Gun may bee ; k 
CG. gracilis Karst. a à 5 ; x 
CG. grandenucleatus Karst. + 


G. grandineus Ratt. 
G. granulosus Grun. 
G. Grayanus Ratt. 
G. heteroporus Eh. . 
G. hewagonalis Karst. . 

» var. minor . 
G. horridus Karst. . 
G. hyalinus Grun. cr 
Gainiporiies Rati ne net 
CG. incurvus Karst. . 
G. indistinctus Karst. . 
G. infldtus Karst. . 2 |. 4 
CG. inornatus Karst. FIRE 
G. Janus (Cast.) Karst. . .| + 
G. kerguelensis Karst.. 
G. kryophilus Grun. 
G. Kützingii A. Sch. 


+ HE 





HH 








» var, glacialis . 

G. lacustris Grun. oo : 
» var. hyperborea, + 
» var. marina . u h 


» var, septentrionalis 
Globes NET RE) 
G. lentiginosus Jan. 

G. lineatus Eh. . . 
G. lunae Eh. . nels 
C. margaritaceus Cast. 
G. marginatus Eh, . mest 
G. marginatolineatus Karst. . 
Gaomirtirnue Kart Gee alae. 
GMAO ER NES DOS Be + 
C. minutiosus Karst. 2 
C. neglectus Karst. 
C. nitidulus Grun. . 
G. nitidus Greg. F 
C. nonscriptus Karst. . 
C. Normannii Cleve 

» var. frigida . 

» var. kariana , 
C. notabilis Ratt. 
©. oculoides Karst. . 
C. Oculus-Iridis Eh. ae 
G. odontodiscus Grun. . .|.|. 
C. Oliveranus O'Mea, . . .|+ + 
C. oppositus Karst. . data) 0 0 
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DIATOMEES 








Coscinodiscus (suite) 


C. pellucidus Grun. 


mel os) 


AQARARAQ 


AAA 


AQANA 


QO MSN 


TD 


SISISISIS 


. planus Karst. : 
. polyacanthos Grun. 


. polychordus Grun. . 

. polygonus Cast. . 

. polyradiatus Cast. . 

. pseudonitridulus Karst. 
. pyrenoidophorus Karst. 
. quinguiesmarcatus Karst. 
Snodiatusseh, OC 


. radiosus var. kerguelensis 
. robustus Grev. 

. Rothii Grun. . 

. Schimperii Karst. 

. senarius A. Sch. 

. septentrionalis Grun. 
. simbirskianus Grun. 
. similis Karst. 

. sol Wall. 

. spiralis Karst. 

. Stellaris Rop. 


. subglobosus Grun. 
. sublineatus Grun. 
. suboculatus Ratt. 
. subtilis Eh. 


. symbolophorus Grun. . 
. synumetricus Grun. 

. transversalis Karst. 

. trigonus Karst. 

. Trompii Cleve 

. tumidus Jan. . 


. Valdiviae Karst. 
. venulosus Cast. . 


. sol Schütt. 


. corwexus Karst. . 
. diadema Cast. 

. humilis Cast. 

. parvulus Karst. . 
. subtilis Karst. 


. gibba Bail. 
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Arctiques 
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Antarctiques 












RÉCOLTES LITTORALES 


Arcliques 


26 











» var. intermedia 


) var. minor 


» var. fasciculata 
» var. ? (Cast.) 


» var. glacialis 


) var. fasciculata 


Planktoniella 


Ethmodiscus 


Euodia 
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Fic. 


PLANCHE I 


I. — Amphora Racovitzae H. V. H. 

2. — » Peragallorum H. V. H. 

3. — » Racovitzae H. V. H. ; 

4 — » Peragallorum var. robusta H. V. H. 

5. — » angusta Greg. var. angustissima H. V. H. 

6. — » arcta Ad. Schm. . 

7, — » cymbelloides Grun. 

8. — Navicula praetexta Ehr. var. antarchca H. V. H. 

9. — » rhombica Greg. var. . 

Io. —- » Schusltit Tie V. HH. prea ee To 8 b¢ 
1ra.— Amphiprora (Amphoropsis) Belgicae H. V. H. var. major 
I10.— » » » face valvaire. 
12. — Navicula jejunoides H. V. H. 

13. — » PLACE EAN ll: 

Id. — > Jrequens 1. V, I, 

15. — Amphiprora Belgicae H. V. H. 

16, 17, 18. — Navicula Trompu Cl. . 

18b.— Van Heurckia rhomboides Breb. var. crassineruis forme antarctica 
19. — Amphiprora ? . 
20. — Navicula jejunoides forme longissima H. V. H. 
22. — Amphiprora Oestrupu H. V. H. 
23. — » » var. minor . 
24. — ne ee APR UNE, EE 
25. — Amphiprora Kjellmanu CI. var. subtilissima H. V. H. 


AMPLIFICATION : 600 diamètres. 


15 





PLANCHE II 


PAGES 
Fic; 21. — Toxomdea Challengerensis Casa, vat, ER ee T4 
26. — Cocconers japonica Vat. antarchea El, NO ee ee 17 
27. — » anuqua Lemp. et Br. war. temusiriaia ti. VD «a eee 16 
28. — » litıgiosa H.V. H. (an Cocc. Schuettü var. hhgiosa H.V.H.) . 18 
29. — » Schweflit LIN obige Se RR RR RE 18 
32. — » » » Wales hiner CON SET 19 
30. — » Gautier AS VERRE a ogee ee NE 17 
31 et 33. — » » VAT ROM sl. NOT RER RC 18 
34. — » Pieydruchus TA II, 0002 2 CT UE ee 18 
179. — Mastogloia quinquecostata var. kerguelensis forme minor. 
180. —- Stauroneis pacifica Castr. var. minor 
ISI. == Navicula mulcopsası A av EL ON EE PR 12 
182. — » Maureana El, N... a! ORNE IM 
184. — 9 Ryoho. He... 


AMPLIFICATION : 600 diamètres. 
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_ PLANCHE III 





PLANCHE III 


PAGES 
Fic. 35.°— Swedra Reinbolaw Vater ARE, AN 25 
36. — Spicule de Sticholonche (= Spermatogonia BA Fc orm. " SR OL: SI 
37. —.Fraslana na ENONCE CR ee 24 
38. — » oblıgue tostala I AN RE SONORE PRE 29 
39. — » SUDLINCATIS AL NE EN re 25 
40. — » Oblaque.eostata Ele Vo LL MOTOS NN ee 25 
AI. — » sublinearıs II MV EL !orıme COR CT NRC REC 25 
RS » » » 39) GG. NE Ver ee 24 
43. — » cylindrus Grun. torme elongatan m. . er 24 
44. — Pseudo-N üzschamicvans Cl. Per ee eC 2 
40. — Frapularıa archca GEAR ee 24 
46, 47, 48. — » anlarelica Castt. cee, RER ER 24 
49. — » Siriaiula LV D SNS Ne ee, CR TETE 25 
50. — Raphoneis amphiceros Ehr. forme antarchca H.V.H.. . . . . . 26 
51. — Leemophora Reichardin Grun NAT RE RE 26 
52. — Grammatophora monilifera Temp. & Br. var ... . . =. « 27 
53. — Niıtzschia Chalonon H.V.H.. . . ek Maa | 20 
54. — » » var. delicatissima H. . He i 0, GALS Es ere 2, 
55. — » » ? RQ AS 20 
56. — » » war. tenuistriala El NA EE 20 
57. — » (2) Lecomte E.V. FT. … à NC ON NE 21 
58. — » Spec. a & ee eee so ae od Fe 22 
59. — » angustissima i V. H. ee Me D 0. : 20 
60. — » semigibbosa H.V.H. . . HA API 22 
61, 62. — » angularıs W. Sm. var. rn H. v. He RAT Went 19 
63. — » acıcularıs (Kütz) W. Sm. var. ? . SAR Bey Ae ae 19 
177. — » Ostenfeldu H. V. H. var. minor H. V. H. NOR 22 
178. — » » | Oe = a5 Re EP 21 


AMPLIFICATION : 600 diamétres. 


PLANCHE IV 





PLANCHE IV 


PAGES 
Fic. 64. — Rhizosolema:bidens Karst. a) ©. ee. ee oe 28 
65, 66. — » styliformis Brightw. Votes. 2 oe) ae cee ane ee 28 
68, 69. — » Da CASE m... NRA of RE 28 
67, 70, 71, 74, 75. — Rhizosolenia styliformis Brightw. var. polydactyla Castr. 
(fig. avec endospore) CNE RER RE 28 
72 — Endospore anormale de Khszosolenia > ne 2 ee ee 28 
7% -— Kiizosolenta spec. tou h. Iruncala Karst... OO 28 
76. == Dactylvosolen*lacois Ra OR ee ee 29 
10 — Gomothecium Odonielia ENT vat. EEE 30 


AMPLIFICATION : 600 diamètres. 


PLANCHE V 





PLANCHE V 


PAGES 
Fig. 77. — Chaeloceros curvaium CES forme COOP 29 
78; 79, 80, (81 2), 82. — Uhastoceros Michaela) hr ee 29 


AMPLIFICATION : 600 diamétres. 
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PLANCHE VI 


Fic. 83, 84. — Chaetoceros skeleton Schiitt 
85, 86, 87. — Chaetoceros Valdiviae Karst. 


88. 
89. 


Corethron pinnatum (Grun.) Ostf. 


Stephanopyxis Grunovu Grove et St. var. ornata H. V. H. 


» 


» 


» 


Bruni Ad. Schm. var. Mer bre 
spinosa Gr. et St. var. spinifera H. V. H. 
Bruni Ad. Schm. var. 


AMPLIFICATION : 600 diamètres. 


PAGES 


30 
30 
30 
31 
51 
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PLANCHE VII 


PLANCHE VII 


PAGES 

Fic. 03. — Welosira Deblockug iia a eee ee 32 
94. — » antarcitca IN MERE ee ee en 32 

95. — » SOI (PET) REZ Wa lv nOMel RE 33 

96. — » Deblocku wari punciata EAN AE ee ee 32 

97. — » subhyalinag DENE Re ER PRE 33 

98. — » De Walden EN 16 re 33 

100. — » sol. (TEN Tay JS tz ee ec 33 
IOI, — » » » » a. rs D i ea SE ON 33 


AMPLIFICATION : 600 diamétres. 
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j fae Male ER) ve Ort 


Hie. 


99. 
1027103104 
105. 

108, 100. 
110. 


dl lio ee 


IT4. 


PLANCHE VIII 


— Melosira subhyalina H. V. H. 
— Melosira sol (Ehr.) Kütz. 

— Melosira polarıs Grun. var. 
— Anaulus scalarıs Ehr. . 


— Hemiaulus ambiguus Jan. var. 


115, 116, (117 ?), 118. — Eucampra Balaustium Castr. 


— Valve d’été de l’Euc. Balaustium 


AMPLIFICATION : 600 diamétres 


PAGES 
34 
33 
33 
35 
36 
38 
38 








PLANCHE IX 


# 1 : 


PLANCHE IX 


PAGES 

Fic. (119, 120, =" ina0r A Rarovi dea ey ee ee ee 37 
121. — Trinacra venosa Bright.) form e mar u = a se 38 
122. — » Prleolas2 var uspanosaı IL AN Allen. ee 37 
123. — » Lecounles ELON ceil ee eee a oF 
124. — » Pantocsehit Vie. EL aan ae ae ee, 37 
125. — » eXcauata tleıb, var Puch LI WV «Aldean wen rer 36 
126. — » acpustzae. EL NE [ie torıne ACIER 38 
127. — » » » » RSR IT 0. 38 
128. — » » » » RE ee 38 
129, 130, 131. — Irinacria Racovitzae H. V. H. formes excavatae . . . . 38 
149. — Biddulphia (Triceratium) Fricke A.V. He re 39 


AMPLIFICATION : 600 diamétres. 





PLANCHE X 


s 
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Fic. 


133, 143. — 


I40. — 
147, 148. — 
146. — 


PLANCHE X 


Biddulphia obtusa Grun. var. ? . 
» punctata Grév. var. 
» anthropomorpha H. V. H. 
» Ottomullen H. V. H. 
» punctata Grev. var. subtriundulata H. V. H. 
» » » » subauntaH. V. H.. 
» striata Karst. TETE. 
» translucida H. V. H. (B. Kemnae) 


AMPLIFICATION : 600 diamètres. 


PAGES 
40 
AI 
39 
40 
AI 
40 
42 
42 





PLANCHE XI 


PLANCHE XI 


PAGES 
Fic. 150. — Asieromphalus Hooker (Ehr.) Cl. . . . . = =. a ae Se 43 
TO, — Coscinodiscus Du 7ons Cast. CRC CE 46 
152, 153, 155, 156. — Coscinodiscus chromoradiatus Karst.! . . . . . . 46 
154. == Coscmodiscus austvals:Warst=| ONE ET 
174, 179. — Biddulbhia Ottomullerr H.V.H. var. rotunda H.V.H. . . . AI 
170, — Actinocyclus. polygonus (Castr.) var. no ye = eee 45 


AMPLIFICATION : 600 diamètres. 





PLANCHE XII 


0. 
158. 
Len, 
161. 
160. 
162. 
105: 
164. 
165. 
166. 
16% 
168. 
169. 


PLANCHE XII 


— Actinocyclus radıatus Rattr. var. 


» 


Karstenu H. V. H. 
irregularıs H. V. H 


. 


polygonus (Castr.) var. ornata H. V. H. 


margaritaceus Castr. 


Coscinodiscus Odontodiscus Grun. avec sa marge 
denarius Ad. Schm. . 


» » 


var. 


Gerlachu H. V. H. 


lentiginosus C. Tan. var. confusus H. V. H. 


oculoides Karst. 
Oestrupu H. V. H 


antarcticus Grun. (C. pectinalis Rattr.) 


AMPLIFICATION : 


600 diamètres. 


PAGES 
45 
44 
44 
45 
48 
49 
47 
47 
47 
48 
49 
49 
46 





+ 


PLANCHE XIII 


PLANCHE XIII 


. 106. — Podosira ? 


107. — Hyalodiscus (?) Pantocseku H. V. H. . 


171. — ? Bere. are ee ÈS 
170, 172. — Coscinodiscus radiatus Ehr., allant au C. Oculus-Irıdis Ehr. 
173. — Coscinodiscus decrescens Grun. forme 


AMPLIFICATION : 600 diamétres. 


PAGES 
34 
34 


50 
47 


eo Bilak 


RAPHIDEES (PENNATAE Schuett) 


EU-RAPHIDEES 


Bi-Raphidées H. V. H. 


Amphora angusta Greg. var. angustissima H. V. H. 
arcta Ad. Schm. 
cymbelloides Grun. ? 
mexicana Ad. Schm. var. ind H. ve fa 
Peragallorum H. V. H. : 

var. robusta H. V. H. 
Proteus Greg. var. oculata Per. 
Racovitzae H.V.H. 
Cymbella Cistula Hempr. 


Mastogloia quinquecostata Grun. var. en Cleve, 


forme minor H. V. H. 

Stauroneis pacifica Castr. var. minor H. V. H. 
Navicula abrupta Greg. 

aspera Ehr. 

brasiliensis Grun. var. nu a v H. 

consanguinea Clève . 

criophila Castr. 
Navicula directa W. Sm. . 

frequens H, V. H. 

Eyıckesselo\. Il. 

PIABLAAHE.NV, I. 

(Schizonema) Grevillei Ag. . 

jeunoides H.V.H. 

forme ne re Vv. H. 

Mauriciana H. V. H. 

muticopsis H. V. H. : 

praetexta Ehr. var. antarctica H. on H. 


var. reticulata radiata Temp. et Brun. 


quadratarea Ad. Schm. 


XVIII 


PLANCHES 


FIGURES 


R 58 
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Navicula rhombica Greg. var. 
Schuettn H,V.H.. 
Smithü Bréb. 
subcincta Ad. Schm. 
Trompu Clève E re aes 
Van Heurckia rhomboides Breb. var. crassinervis Breb., 
forme antarctica H. V. H. 

Toxomdea challengeriensis Castr. 

Pleurosigma herguelense Grun. cared 
(Rhoicosigma) oceamcum Per. . 
(Rhoicosigma) mediterraneum CI. . 

Amphiprora (Orthotropis) Belgicae H. V. H. 

var. mayor H. V. H. 
gigantea Grun. 
Kjellmanu CI. var. Cane che 

var. subtilissima H. V. H. 
(Tropidonets) longa Cl. 
Oestrupu H. V. H. 

var. minor H.V. Nr : 

paludosa W. Sm. var. hyperborea Grun. 


PLANCHES 


Uni-Raphidées H. V. H. 


Achnanthes groenlandica Grun. 


Cocconeis antiqua Temp. et Brun. var. RATE H. v. A 


japomca Pant. var. antarctica H.V.H.. 
costata Greg. . NE 
var. pacifica Grun. 

Gautier TA tie » 

var. inornata H.V.H. 
Heydrıchi H. V. H. 
litigiosa H. V. H. 
Schuettu H. V. H. 3 

var. mınor oa V. H. 


Célo-Raphidées (H. V. H.) 


Nitzschia acicularis (Kütz.) W. Sm. var. ? ; 
angularıs W. Sm. var. tenuistriata H. v H. 
angustissima H. V. H. 
arctica Clève var. paucipunctata H. V. H. 
bilobata W. Sm. 





FIGURES 


IO 


10 17010 


PAGES 
17 
13 
13 
19 
13 


13 
14 
14 
14 
14 
14 
19 
19 
1 
15 
19 
15 
16 
16 


16 
16 
17 
17 
17 
17 
18 
18 
18 
18 


19 


19 
19 
20 
20 
20 


DIATOMEES 





Nitzschia Chalomi H. V. H. 
var. de EL: v. rei 
var. delicatissima H. V. H. 
Closterum W. Sm. 
debilis (Arnott) Grun. ! 
distans Greg. var. erratica Cléve 
(2)* Leconte: AVE. 
Ostenfeldn H. V. H. 
var. minor 
paradoxa (Gmel) Grun. 
polaris Grun. 
semigibbosa H. V. H. 
vitrea Norm. 
spec. ? ; Ir 
Pseudo-Nitzschia migrans (CL. Der 
seratarCl.nPer., 


Pseudo-Raphidées 


Synedra (Toxarium) Reinboldu H. V. H.. 
Synedrosphaenia tibialis (Temp. et Br.) Per. 
Fragılarıa antarctica (Schwartz) Castracane 
forme lata 
arctica Grun.? . 
Castracanei De Toni . 
curiae à CANON à : 
cylindrus Grun. FR D 
obliquecostata H. V. H. 
forme maxima H.V.H. 
striatula Lyngb. var. ? 
sublineans H. V. H. . Le 
forme longa H. V. H. è 
Raphoneis amphiceros Ehr. var. antarctica H. V. H. 
var. rhombica Grun. . 
Entopyla australis Ehr. var. gigantea 
ocellata (Arn.) Grun. . 
pulchella (Arn.) Grun. 
Licmophora Reichardtii Grun. var. ? 
Diatoma elongatum var. Ehrenbergu 
Odontidium marinum Grun. forme minor . 


Grammatophora maxima Grun. var. magellanica st 


monilifera Brun. 


PLANCHES 
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FIGURES 
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56 


54 
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Grammatophora monilifera Brun. var. ? 
var. linearis Br. 


PLANCHES 


8 


FIGURES 


52 


A-Raphidées ou Crypto-Raphidées (H. L. Sm.) 


Rhizosolenia alata Brightw. 
styliformıs Brightw. var. 
var. polydactyla ca 
bidens Karst. ! 
inermis Castr. 
spec. ? an À. truncata Karel ? 
Dactyliosolen laevis Karsten . 


Guinardia Blavyana H. Per. var. canteen H. sp 


Chaetoceros criophilum Castr. 
curvatum Castr. forme . 
dichaeta Ehr. . 
peruvianum Brightw. 
radiculum Castr. 
skeleton Schiitt. 
Corethron pinnatum (Grun.) Ost. 
Valdıviae Karsten . 
Gonmiothecium Odontella Ehr. (var. ?) 
Stephanopyxis Brumi Ad. Schm. var. 


Grunowi Grove et Sturt, var. ee H. M; H. 


megapora Grun. . 


turris (Ehr.) Grun. var. arctica Grun. 
spinosa Grun. et St. var. spimifera H.V.H.. 


turris Ralfs 
Thalassiosira gravida CI. . 
Skeletonema mediterraneum Grun. 
Melosira antarctica H. V. H. 
Deblockis RENE AVR 
var. punctata H. V. H. 
Dewildemanu H.V.H. 
interjecta Jan. 
Omma Cl. 
polarıs Grun. var. 
sol (Ehr.) Kutz... 
subhyalina H. V. H. 
Endycha oceanica Ehr. À 
Podosira hormoides Kütz. var. EHE, end 
maxima Kütz (Grun.) . 
Podosira ? 


ers, 


u | 


7&8 
PUS 


10 


65 
66, 67, 70, 71, 74, 79 
64 
68, 69 
73 
76 


105 
100, 201,.202, 108, 104 


97, 99 


106 


Paces 





DIATOMEES 117 


PLANCHES FIGURES PAGES 
Hyalodiscus (?) PantocsehiH.V.H.. .. . 2... 13 107 34 
yadvatus \O MearalGrun 2 . 2) 4} = = 35 
ÉRICDUN CONS ME CRAN RES = = Bo 
SIELDETR Laie VAT Ee OF D ON ke vas © = — 8/9) 
PSG ENS ER ER ERA nenn — - 39 
RU LUS CUITS ER eu, 8 108, 109 oP 
Hemiaulus ambiguus Jan. var. 8 TIO 36 
Trinacria Anes Ad. Schm. var. . . BGA’ ke u — 36 
excavata Heib. var. pulchra H. Ke H. 9 125 36 
Letomier HEV. Hi: 9 123 57 
Pantocseku H. V. H. Mr. 9 124 57 
pileolus Ehr. var. EE V. H. DR. 9 122 57 
Racovitzae H. V. H. . Gi = 119, 120 37 
formes excavatae st 9. 120,127, 128/120)130, 131 38 
venosa (Brightw.) H. V. H. “= — 38 
forme major eA at) oo 8 Ge: 121 38 
Papampia balaustıium Cast, 2. 3). a nn. 8 EST 42 183, 115% 118 38 
Moelleria antarctica Castr. ; Ay) Gee ER AT 8 II4 38 
Biddulphia anthropomorpha H. V. H.. . . . . . . Io 230, 1097 39 
(Triceratium) arctica Brightw. var. . . : — — 39 
forme imterjecta Ad. se — — 39 
SON, IR ET OO SERRE EE — —— 39 
AIRE) EMT ON CT RO ER — — 39 
EUGENE CIO Ve TE En SUCRE nO 149 39 
RT RI. LE. Pe Pr Ades, ame bh, IO 141 40 
BEMOTUENSISE Grivel St, Varta ne, — u 40 
OURS ANS TRE WEES à ar. et ee, Io 132, 133 40 
Ce ie nts TEE, ne 2 CAE” Io 143 40 
SIE OCT Ura Ba AN HAN EE UE Tr 138, 142 40 
VAL ATOLUNCG? IN u Keen: II 19441279 4I 
PAG) OU ha Bm Sa a an En — AI 
(Tc) Pomnopna jan. NET ON win, — — TNA 
punctata Grév. var... ge 10 134, 139 AI 
» var. D rie H. V. H. oe Io . 139; 140 4I 
(Tric)semum Witt... Ge Pi at Le — — AT 
(Cerataulus) Smith (Ralfs) H. V. H. ARTE — oo AI 
Siiigiaeicarsien 2 0. EN. ENTER CE. Io 144, 147, 148 42 
transiuaga ENV. MH. 2 m a a Re 10 145, 146 42 
(ities ewes: Gran . ane Je jks 4a 28 — 42 
PRO SCHS RE TOUS LUE, 8 is <a AS », LE a Sh we — — 42 
Cestodiscus gemmifer Castr. . . Ml. 2 à > à à à — . _ 2 
DUC GENE Ele aa — Em 42 
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ERRATA ET ADDENDA 


Page 12, ligne 21, au lieu de veticulata-radiata, lisez reticulo-radiata. 
» 12, 9 <4, » pl. 207, lisez pl. 204. 
Dil lade er 9, » DL, S0, Ce nl: 


» 15, après la ligne 9, ajoutez : 


A. Kjellmanii Cl. 
Gl Arkt Diat ps 14, pleas 10283, 


Has. : Glace de banquise n° 445. 


Page 16, ligne 31, au lieu de fig. 082, lisez 119. 582. 
» 29, Ch. Dichaela Ehr., au lien de pl. 6, lisez pl. >. 
» 47, C. denarius, ajoutez : pl. 12, fig. 163. 
» 47, C. denarius var., lisez pl. 12, fig. 164. 





Nous n'avons pas cru devoir faire un errata pour les fautes typographiques que chacun peut facile- 
ment relever. 


L'auteur étant décédé pendant l'impression de ce mémoire, les pages 61 à la fin ont été corrigées par un de 
ses amis. 
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LISTE DES RAPPORTS SCIENTIFIQUES 


PUBLIES SOUS LA DIRECTION. DE LA 
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OBSERVATIONS SUR DES ALGUES 


rapportées par l’Expedition antarctique de la « BeLGica » 


PAR 


E DE WILDEMAN 


INTRODUCTION 


Lorsque en 1905 nous avons publi& dans les « Résultats du Voyage du S.Y. Belgica », 
notre étude sur « Les Phanérogames des Terres Magellaniques », nous avons tenté une synthése 
des connaissances à cette époque, non seulement sur la Flore des régions visitées par |’ Expédition 
commandée par le Baron de Gerlache de Gomery, mais sur toute celles de l'Antarctique essayant 
de présenter la liste totale de toutes les espéces signalées, mais aussi leur dispersion détaillée sur 
les îles formant l’archipel des terres magellaniques et antarctiques. 

Notre grand désir aurait été de faire un travail de méme genre pour les Algues dont la 
détermination nous avait été confiée par la « Commission de la Belgica » ; mais ce relevé, peut- 
être plus compliqué que celui relatif à la flore phanérogamique, ayant été par suite de circon- 
stances diverses retardé dans son exécution, est pour nous dans les conditions actuelles impossible 
“realiser. 

M. L. Gain, qui accompagna, comme naturaliste, la deuxième Expédition antarctique 
française embarquée à bord du « Pourquoi Pas » (1908-1910), commandée par le Dr Charcot, se 
préoccupa de faire, en 1912, l'historique des résultats des recherches algologiques dans ces régions 
et a publié des tableaux répartissant les Algues de l’Antarctique, des régions subantarctiques 
américaines, qui sont pour la flore qui nous occupe de grand intérêt (1). 

M. L. Gain fait ressortir que l’Expedition de l’« Erebus » et du « Terror », commandée 
par J. Clark Ross (1839-1843), avait permis de signaler dans le domaine de l’Antarctide, 3 algues 
d’eau douce : 

Phormidium autumnale (Ag.) Gomont. 
Microcoleus vaginatus (Vauch.) Gomont. 
Prasiola crispa (Lightf.) Menegh. 
Mais il faut attendre l’année 1888 pour voir publier sur la Terre de feu et les régions 





(1) L. Gain. La flore algologique des régions antarctiques et subantarctiques. Deuxième Exped. ant. française 
1908-1910, commandée par le Dr J. Charcot. Paris 1912. 
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magellaniques des données plus importantes sur les algues, par P. Hariot de la Mission 
scientifique au Cap Horn. 

M. Gain rappelle également qu’en 1900, nous avons, dans une note préliminaire sur les 
Algues de la « Belgica», renseigné comme plante d’eau douce un Chlamydomonas sp. de la 
neige rouge et le Racovitziella antarctica (1). 

M. Gain insistait aussi sur le fait que tandis que James Murray, ne signalait dans 
l’Antarctique, région de l’Ile Ross (Terre Victoria), aucune Conjugée, il a eu l'occasion d’en 
renseigner 6 espèces provenant de l’Ile Jenny et représentant les genres : 

Cylindrocystis (C. crassa De Bary). 
Cosmarium (C. antarcticum Gain, C. crenatum Ralfs, C. undulatum Corda). 
Pleurotaeniopsis (P. pseudoconnata (Nordst.) Lagerh. 
Une Zygnémacée (2). 

M. N. Wille a signalé dans ce groupe des Conjuguées un représentant du genre : 
Ancylonema 

et M Fritsch un: 

Penium 

Dans ce même groupe nous pouvons garantir la présence dans les régions ERA CE 
subantarctiques américaines de représentants des genres : 


Closterium (neige verte, antarctique). 


Hyalotheca » » 
Staurastrum » » 
M esocarpus » » 
Spirogyra » » 


Zygnema (Terre de Feu). 

M. N. Wille a, dans les comptes-rendus de l’Expédition sudpolaire allemande de roo1- 
1903 (3) publié en 1924 outre l’enumeration des algues recueillies sur le Gaussberg un relevé 
systématique des algues d’eau douce rencontrées sur le continent antarctique, non compris les 
Diatomées, et avait inscrit en tête de son travail, lui aussi, un court aperçu historique des connais- 
sances acquises sur la distribution des algues dans ces régions, accompagné d’une bibliographie 
déjà assez étendue, mais malheureusement déjà plus totalement à jour. Nous citerons entre autres 
comme paraissant avoir été oubliée, une étude de P. Hariot, parue à Venise en 1892 dans le 
vol. VII, n. 31 de « La Notarisia » sous le titre « Complément à la Flore algologique de la Terre 
de feu » (loc. cit. p. 1427-1435). 

Une étude synthétique reste donc à faire, mais elle devrait porter non seulement sur un 





(1) É. De Wildeman. Note préliminaire ‘sur les Algues rapportées par É. Racovitza de l’Expédition antarctique 
Belge au Bull. Acad. Royal de Belgique. Cl. d. Sciences, 1900, n. 7. 

(2) Cf. L. Gain, loc. cit. p. 160 et 172 et suiv. 

(3) N. Wille. Süsswasseralgen von der Deutsch. Südpolar-Expedition auf d. Schiff Gauss in E. von Drygalski. 
Deutsch, Südpolar-Exped. 1901-1903. Bd. VIII, Bot. Heft IV (1924). 

M. N. Wille a également publié dans ce travail une étude sur les Algues des Iles Kerguelen, à laquelle il faut 
renvoyer, mais sui laquelle nous ne pouvons insister. 
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relevé systématique, avec synonymie détaillée, mais aussi sur la révision des types, ce qui vu la 
documentation fragmentaire, constituée en grande partie pas des dessins peu comparables, est 
difficile à réaliser. 

Nous désirons dans ces observations sur les algues réunies par |’Expédition de la Belgica, 
grâce aux soins de É. G. Racovitza, naturaliste de l’Expedition, attirer uniquement l'attention 
sur la morphologie de certaines d’entre elles, sans nous appesantir sur leur distribution géogra- 
phique, sur celle de leurs congénères à travers le domaine de l’Antarctique et sans pouvoir même, 
dans certains cas, fixer d’une façon définitive leur classification. 

La compréhension spécifique de ces algues, souvent très polymorphes, est loin d’être la 
même parmi les algologues. Pour ne pas étendre trop le texte de ces notes, nous ne donnerons 
pas pour chacune des espèces envisagées, la bibliographie complete, nous retenons seulement 
les principales études publiées sur elle où une plus ample bibliographie aura été exposée. 

De nouvelles recherches, faites sur une documentation plus importante, recueillie à des 
époques différentes, dans des conditions décrites, pourront seules faire résoudre des problémes 
morphologiques et par suite fixer dans la classification, la place de ces organismes soumis à des 
milieux changeants. 

La documentation algologique rapportée par la Belgica n’a pas été particulièrement 
abondante, si l’on en exclut les Diatomées, étudiées par feu notre confrère H. Van Heurck (1). Le 
nombre d’Algues marines microscopiques est réduit; les grandes espèces que nous pouvons 
signaler ont pour la plupart déjà été renseignées dans la région; parmi les algues nouvelles 
dans ce groupe, nous rappellerons : Curdiaea Racovitzae dédié à son collecteur par feu notre 
confrère P. Hariot, du Muséum de Paris, et deux algues calcaires, déterminées par le Prof: 
Heydrich et appartenant aux genres Lithothammion et Lithophyllum. 

Les diagnoses de ces algues furent publiées par nous, en 1900, dans une note préliminaire 
sur les récoltes algologiques de la «Belgica», ayant paru dans les Bulletins de l’Académie 
des Sciences, Lettres et Beaux-Arts de Belgique. 

L'importance des découvertes algologiques de |’Expédition réside dans les représentants 
du groupe des algues microscopiques récoltées soit dans les eaux salées soit dans les eaux douces; 
malheureusement, comme nous l’avons déjà rappelé plus haut, il a été impossible, fréquemment 
de définir spécifiquement des algues rencontrées rarement en masse pure, presque toujours en 
mélange. Il a pu être parfois déterminé à quel genre appartenait l'organisme, ce qui au point de 
vue biogéographique est intéressant, car cette constatation permet d'affirmer que la distribution 
des représentants de certains genres, et par suite de familles végétales, est plus étendue 
qu'on pourrait le croire. 

Notre attention a donc été portée surtout sur les formes algologiques des groupes inférieurs : 
marines, d'eaux douces ou d’eaux saumâtres, terrestres. L’examen nous a démontré que la flore 
de certaines stations, en particulier celle des ruisseaux des environs des rockeries de Pingouins 
est riche en Cyanophycées, souvent difficilement déterminables, et qu’il reste dans ce domaine 
beaucoup a étudier. 

L'étude des organismes des neiges rouges et vertes, présente pour ces régions, comme 


(1) H. Van Heurck. Diatomées. Résultats du Voyage du S. Y. Belgica en 1897, 1898 et 1899, sous le Ct de Ad. de 
Gerlache de Gomery. Rapports scientifiques. Botanique. Anvers 1909. 
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pour celles des hautes altitudes, un grand intérêt. I] paraît bien qu’il existe des analogies nom- 
breuses entre les organismes des hautes altitudes et ceux des neiges antarctiques. 

M. L. Gain et N. Wille, qui se sont particulièrement préoccupés de ce sujet, constatent 
que neiges vertes et rouges sont souvent mélangées, mais ils croient aussi remarquer un dévelop- 
pement particulier pour la neige rouge. 

Nous pensons que lacoloration rouge des neiges: antarctiques, arctiques, des hautesaltitudes, 
est due fréquemment au fait que les organismes unicellulaires algues ou animaux, dont elles sont 
farcies, sont arrivés à un stade de repos, d’enkystement ; la concentration du protoplasme a 
amené une coloration rouge ou brunatre, quia fait place ala coloration verte primitive. Cet 
enkystement est nécessaire pour permettre a l’organisme de résister à des conditions défavorables 
du milieu ; la coloration sert probablement à préserver le protoplasme contre des radiations 
lumineuses ou contre d’autres facteurs. Il reste dans ce domaine physiologique presque 
tout à faire. 

Dans les échantillons de neiges vertes et rouges rapportées par l’Expedition, nous avons 
pu définir génériquement ou spécifiquement, les formes ci-après : 

Oscillatoria sp. (neige verte). 

Hormiscia flaccida var. nivalis De Wild. (neige verte). 
Olpidium Ulothricis De Wild. (neige verte). 

Stichococcus bacillans Naeg. (neige verte). 

Raphidonema nivale v. Lagerh. (neige verte). 

Conferva bombycina Ag. (neige verte). 

Trochiscia nivalıs v. Lagerh. (neige verte). 
Chlamydomonas sanguinea v. Lagerh. (neige verte). 
Menoidium incurvum var. antarcticum De Wild. (neige verte). 
Mesocarpus sp. (neige verte). 

Spirogyra sp. (neige verte). 

Hyalotheca dissiliens (Sm.) Bréb. (neige verte). 

Closterium Malinvernianum De-Not. (neige verte). 
Cosmarium Botrytis (Bory) Menegh. (neige verte). 
Cosmarium subspeciosum var. validius Nordst. (neige verte). 
Staurastrum muticum Bréb. (neige verte). 

Staurastrum sp. (neige verte). 


On s’est parfois demandé comment dans ces régions inhospitalieres, dans les blocs congelés, 
il pouvait se conserver, en vie, des algues filamenteuses et des organismes unicellulaires ? Il ne 
faut pas oublier que la plupart des algues filamenteuses ou unicellulaires sont dans ces régions, 
comme d’ailleurs chez nous, entourées par une gaine mucilagineuse ou cellulosique plus ou 
moins épaisse, qui empêche la congélation du protoplasme; cela est très utile lorsque cer- 
taines cellules sont dans le stade d’enkystement. 


Nous avons en Europe fréquemment trouvé dans des blocs de glace des filaments de 


OBSERVATIONS SUR. DES ALGUES 7 





Conjuguées, qu’il est facile d’en extraire sans faire fondre la glace, et qui avaient conservé toute 
leur vitalité, la division cellulaire n’était nullement atteinte par la basse température, parfois 


même excitée. 

Dans les éléments végétaux recueillis sur le fond des flaques d’eau douce, dans l'Ile de 
Londonderry, Baie du Torrent (lég. É. Racovitza, n. 89) et dont plusieurs ont pu être 
déterminés, et figurent dans l’énumération ci-après, nous avons trouvé des filaments libres assez 





Fig. 1. — Différentes formes de mycéllum, cellules filamenteuses cylindriques et irrégulièrement renflées ; l’anastomose 
n’amène peut-être pas toujours le renflement de la cellule ; des cellules à paroi cellulaire frippée et vide de tout contenu 
ne semblent pas pouvoir être assimilées à des zoosporanges ; ce mycélium ne parait donc pas pouvoir être rapporté à un 
thalle de Chytridiacée. 


abondants d’un mycélium de champignon, formé de cellules irrégulières, tantôt cylindriques, 
étroites, tantôt fusiformes ou obovales, jusqu’à 6 fois aussi larges que les filaments primitifs, 
présentant entre elles dans la plupart des cas des anastomoses analogues à celles qui ont été 
considérées, par les mycologues, comme préparatoires à la formation de fructifications. 
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Bien que nous ayons dans certains cas observé des cellules renflées, a paroi fripée, vides 
de contenu, nous ne croyons pas pouvoir comparer ces cellules a des zoosporanges, analogues a 
ceux que l’on trouve chez certaines Chytridiacées ; jamais dans une cellule renflée nous n’avons 
observé trace de pore soit au niveau de la paroi, soit au sommet d’un mamelon plus ou moins 
proéminent. 

Les quelques croquis ci-contre permettent de se rendre compte de l’aspect de ce mycélium, 
sur lequel il sera intéressant de recevoir l’avis des mycologues qui auraient eu l’occasion d’étudier 
des matériaux de même genre. 

Il est certain que dans ces milieux on recontrera d’autres organismes à classer dans le grou- 
pe des champignons, en particulier dans celui des Chytridiacées, sur lesquelles nous reviendrons 
à propos de l’Olpidium Ulothricis que nous décrivons ci-après. 

Plusieurs Chytridiacées ont déjà été signalées dans l'Antarctique, entre autres par M. N. 
Wille dans les « Siisswasseralgen von der Insel Gruppe Kerguelen» (in von Drygalski Deutsch. 
Südpolar-Exped. 1901-1903, Bd. VIII, Heft IV (1924) p. 44, fig. 1). ; 

Nous adressons un souvenir affectueux a nos collaborateurs E. Racovitza, P. Hariot, 
Prof. Heydrich qui avaient bien voulu se charger de l’étude de certains documents des récoltes 
de l’Expédition de la Belgica. . 

Nos remerciments s’adressent encore a M. le Baron de Gerlache de Gomery, Commandant 
de l’Expédition pour les renseignements et les livres, nécessaires à nos études, qu’il a bien voulu 
nous confier, à M. le Prof. Van Straelen, directeur du Musée Royal d'Histoire naturelle de 
Bruxelles, M. Verleyen, directeur du Jardin Botanique d'Anvers qui ont mis à notre disposition, 
le premier les ressources de l’importante bibliothèque du Musée, le second des ouvrages de 
l’intéressante bibliothèque spécialisée de H. Van Heurck. 

Nous remercions encore M. P. Pelseneer, secrétaire perpétuel de l’Académie des Sciences, 
Lettres et Beaux-Arts de Belgique ; il nous a permis d’utiliser pour ce travail, un cliché qui a 
paru antérieurement dans une note acceptée par l’Académie, dans ses Bulletins de la Classe 
des Sciences. 


Bruxelles, Juin 1934. 
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Cyanophyceae. 


Chroococcaceae. 


GLOEOCAPSA Kuvuerz. 


Gloeocapsa sp. 


Dans une flaque d’eau douce. Baie du Torrent. Ile Londonderry. Canal français. 
Magellanes. Chili, 17 décembre 1897 (Leg. Dr E. Racovitza, n. 89 p. p.). 


Observations. — Une forme de ce genre se trouvait mélangée aux algues de cette récolte, 
mais le nombre d’échantillons observés n’était pas suffisant pour garantir, d’aprés nous, une 
définition spécifique. 


Oscillatoriaceae. 


SCHIZOTHRIX KuETz. 


Schizothrix sp. 


Fond d’une flaque d’eau douce, en mélange avec des filaments de Zygnema ericetorum. 
Ile Londonderry. Canal Francais Magellanes, Chili, 17 décembre 1897 (leg. É Racovitza, 
1: 60%p- ps). 


Observations. — Nous avons trouvé quelque gaines de cette algue, nous n’avons osé la 
définir. Nous l'avons rapportée avec doute à ce genre, car il y a dans les gaines assez larges, 
rarement plusieurs files de cellules. Les filaments isolés dans l’association d'algues possédaient 
des trichomes d’environ 1,5 de diamètre. Ce Schizothrix se rangerait dans le sous-genre 
Hypheothrix (cf. Gomont Monographie des Oscillariées, p. 33). 


Un Sch. antarctica Fritsch, récolté par la Mission Anglaise, a été signalé au Cap Instruzi 
(Brit. antarct. Exped. London, 1917, p. 11, pl. I, fig. 21-24). 


OSCILLATORIA VAUCH. 


Oscillatoria sp. 


Neige verte, débarquement I a, 25 janvier 1898 (lég. E. G. Racovitza, n. 159 p. p.). 


Observations. — Dans cette récolte, comme dans certaines autres, nous avons trouvé 
des filaments isolés se rapportant à des Oscillaires; mais leur nombre réduit et leur état 
fragmentaire, ne nous a permis de les définir rigoureusement. Nous avons tenu à signaler leur 
présence dans le domaine, plusieurs espèces du même genre ayant été reconnues dans les 
documents algologiques rapportés par d’autres expéditions scientifiques antarctiques. 
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PHORMIDIUM Kverz. 


Phormidium Racovitzae DE WILD. nov. spec. (1); fig. nostr. 2. 


Formant une masse verdatre ou d’un noir-olivätre sur le fond d’un ruisseau traversant 
une rockerie de pingouins, constituée par des filaments droits ou irrégulièrement ondulés, 
fragiles, agglutines par du mucus mais à gaine peu épaisse. Trichomes non toruleux, de 5- 
6,5 » de diam., à extrémité droite courtement atténuée, terminée par une sorte de calyptre 
capuchonnée mais non conique; articles de 2-5 fois aussi larges que haut. 


Sur le lit d’un ruisseau traversant une rockerie de 
manchots (Pygoseelis). Débarquement XII, 2 février 1898 (leg. 
E. Racovitza, n. 165). 


Observations. — Cette algue doit se ranger dans le 
voisinage du Ph. subfuscum Kuetz., tel que le comprend M. 
Gomont, dans sa monographie des Oscillariées (loc. cit. p. 202 
pl. V fig. 17 à 20). 

Elle se rapprocherait de la variété 8 Foanmianum (Kuetz.). 
d Gomont constituée par l’auteur au détriment du type Ph. 
2 Foannianum Kuetz., se caractérisant par: « Trichomata 5,5-7 « 
2 crassa, apice saepius sublonge attenuata », alors que la plante 
& de l'Antarctique est plutôt courtement atténuée au sommet, 
de la variété » de Gomont (=Oscillatoria subfusca Ag.) qui 

mesure de 8 à 11 « de diam. 
Les filaments de ce Ph. Racovitzae étaient assez nette- 
ment ondulés sur certains échantillons, la calyptre terminale 





Fig. 2. — Phormidium Racovitzae — a tat Peu marquée et les cellules relativement hautes par 


Trichome à cellules aplaties; tri rapport à leur largeur chez certains d’entre eux. 
chome à cellules relativement épais- 
ses; c et dextrémités de filaments ; Ag £ N 
à calyptre épaissie, et contractés Mentation, afin de vérifier la constance de certains caractères 


sous la calyptre. paraissant assez variables. 


Il serait utile de pouvoir étudier une plus ample docu- 


LYNGBYA AG. 


Lyngbya aestuarii (Mertens) Liebm. Bemerk. og Tillag tit d. danske Algflor. Krögers 
Tidskrift (1841) p. 492 ; Gomont Monog. des Oscillariées, in Ann. sc. nat. sér. VII t. 16 (tiré a part 
p. 147) pl. III fig. 1-2; P. Fremy Les Myxophycées de l’Afrique équatoriale française (1930) 
p. 183 fig. 152 ; Bornet et Thuret Notes Algologiques, fasc. II p. 132 pl. XXXII ; Wille Süsswasser- 
algen von d. Südpolar Exped. Bd VIII, Heft IV 1924, p. 385; Fritsch Antarct. Exped. 
London 1912 p. 26. 


Conferva aestuarii Mertens in Yürgens Algae aquaticae, Decas II (1816) p. 8. 


Oscillatoria aestuarii Hofman Bang De usu Confervarum (1818) p. 16. 


(1) Phormidium Racovitzae : Stratum expansum viridescens vel nigro-olivaceum; fila recta vel irregulariter undulata, 
fragilia, vaginis tenere in mucum diffluentibus. Trichomata non torulosa. 5-6,5 # crassa, recta, subcapitata, breviter attenuata, 
cellula apicalis calyptram rotundatam non conicam praebens ; articulis diametro trichomatibus 2-5- plo brevioribus. 
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Lyngbya ferruginea C. Ag. Syst. Alg. (1824), p. 73. 

Sur le fond d’une flaque d’eau saumatre dont la surface est couverte par des filaments de 
méme genre. Lapataia. Canal du Beagle. Terre de Feu, 27 décembre 1897 (leg. E Racovitza, 
71.7103). 


Observations. — Cette plante est, comme l’ont fait voir Bornet et Thuret, dans leurs 
célèbres Notes algologiques, une des Cyanophycées s’accomodant de milieux les plus divers, elle a 
été signalée dans les eaux douces, froides et chaudes, dans des eaux saumätres ou franchement 
marines. 

Il n’est nullement étonnant de voir, dans de telles conditions, la plante varier d’aspect ; 
la forme du Canal du Beagle, reste dans les limites assignées aux caractères spécifiques définis 
par M. Gomont. | 


Scytonemaceae 
SCYTONEMA Ac. 


Scytonema Racovitzae De Wild. nov. spec. ; fig. nostr. 3 (1). 

Thalle cespiteux, en mélange avec d’autres algues dans une flaque d’eau douce, d’un vert- 
olivâtre ; filaments ramifiés, 
à pseudo-rameaux dressés 
semblables aux filaments pri- 
maires, de 13-17,5 » de dia- 
mètre, à gaine hyaline deve- 
nant plus ou moins olivâtre, 
plus au moins fortement la- 
melleuse ; cellules de l’extré- 
mité des filament plusétroites 
que celles de la partie moyen- 
ne, à gaine étroite ou presque 
nulle ; trichomes de 6-7 u de 
diamétre dans les portions 
adultes ; articles subquadran- 
gulaires ou aplatis vers le 
sommet des ramifications ou 





x dans les rameaux ot la divi- 

. sion cellulaire a été active, 
Fig. 3. — Croquis de l’aspect de filaments du S. Racovitzae. — a, Fragment 
de thalle; 6 une ramification par suite de la destruction de certaines cellules 
du filament; c-d extrémités de deux files cellulaires ; e-g files cellulaires avec que larges dans les filaments 
hétérocystes cylindriques ; h-k files cellulaires avec hétérocystes plus ou moins 
concaves latéralement ; m, n fragments de filaments avec hétérocystes apla- 
tis ; o fragment d’un filament à deux épaisseurs de gaine cellulaire. aussi larges que hauts, environ 


parfois deux fois aussi longs 


agés; hétérocystes deux fois 


(I) Scytonema Racovitzae: Thallo plus minus caespitoso, natante, viridi-olivaceo; filamentis plus minus repitite ramosis. 
pseudo-ramis strictis filo primario subconformibus, apice subacutis, angustioribus, 13-17,5 4 crassis; vaginis hyalinis demum 
plus minus olivaceis, lamellosis, longitudinaliter striatis; trichomatibus 6-7 H crassis, olivaceis; articulis subquadratis vel 
subelongatis, usque circa 12 “ longis, granulosis; heterocystis variis, compressis vel elongatis, lateraliter concavis vel subconvexis. 


14 EXPEDITION ANTARCTIQUE BELGE 





aussi larges que hauts ou 2 a 3 fois aussi larges que hauts, subcylindriques, plus ou moins 
concaves au sommet et à la base, concaves au sommet droits ou légèrement renflés. 


Au fond d’une flaque d’eau. Ile Londonderry. Canal Français. Magellanes. Chili, 
17 décembre 1897 (leg. E. Racovitza, n. 89 p. p.). 


Observations. — Nous avons été amené a considérer les documents peu nombreux de 
cette algue comme appartenant à une espèce nouvelle se rangeant dans le voisinage du Scytonema 
tolypothrichoides Kuetz., tel qu’il a été compris par Bornet et Flahault dans leur Révision des 
Nostocacées hétérocystées et tel qu'il a été figuré entre autres encore récemment par M. P. 
Frémy, dans ses Myxophycées de U’ Afrique Equatoriale, fig. 267. 

Comme on pourra s’en rendre compte en comparant la diagnose ci-dessus avec 
les descriptions qui ont été publiées du S. Zolypothrichoides Kuetz., la plante du Sud de 
l'Amérique australe se distingue par le diamètre des filaments qui peut être plus large, mais 
surtout par celui des trichomes qui atteignent de 6 à 7 # environ de diamètre, alors que dans la 
plante de Kuetzing il varie de 8 à 12 u. Dans la plante de l'Ile Londonderry les extrémités des 
filaments sont très amincies, à cellules très courtes, à paroi relativement mince. 

Nous avons tenu à attirer l'attention sur cette forme, qui, si elle pouvait être étudiée sur 
une ample documentation, montrerait peut-être des passages vers une espèce anciennement 
décrite, dont il faudrait alors, dans une certaine mesure, modifier la diagnose. 


Stigonemaceae. 
STIGONEMA AG. 


Stigonema hormoides (KuETz.) BoRNET et FLAH. Rev. nostoc. hétérocystées in Ann. Sc. 
nat. ser. VII t. V (1887) p. 68; P. Frémy Myxophycées d'Afrique équatoriale 1930 p. 397 fig. 325. 


Sirosiphon hormoides KuErz. Spec. Alg. (1849) p. 316; Kurtz. Tab. phycologic. II 
p.104 79328210 


Sirosiphon brevis Kuerz. in Bot. Zeitung 1847, p. 196; Kurtz. Tabulae phycologic. II 
Pal tab. nel 


Baie du Torrent. Ile Londonderry. Canal francais Magellanes. Chili. 17 décembre 1897 
(leg. E. Racovitza, n. 89. — Dans les flaques d’eau douce, mélangé a d’autres algues). 


Observations. — Cette algue parait cosmopolite, mais ne semble pas avoir été signalée 
dans le sud de l’Amérique. D'après les descriptions, les gaines de ce Stigonema sont relativement 
épaisses, généralement incolores ou jaunâtres, très rarement brunätres ; d'après les notes prises 
lors de l'examen du matériel, la gaine est ici en général légèrement colorée. 


HAPALOSIPHON NAEG. 


Hapalosiphon fontinalis (Ac.) Borner in Bull. soc. bot. France XXXVI (1889) p. 156; 
P. Frémy, Myxophycées d'Afrique équatoriale 1930 p. 426 fig. 342. 
Calothrix fontinalis Ac. Syst. Alg. (1824) p. 73. 
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Hapalosiphon pumilus (Kurrz.) Krrcun. Kryptogamen fl. von Schlesien Algen (1878) 
p. 231; Bornet et Franaurt Revision des Nostocacées hétérocystées in Ann. sc. nat. 
Bars, scravliateve(1887)p25> (tiré à part. p. 61). 

Tolypothrix pumila Kurtz. Phycol. gener. (1843) p. 22; Kuerz. tab. phycol. II p. 9 


Lab ASP ey. 
Baie du Torrent. Ile Londonderry. Canal français Magellanes, Chili, 17 déc. 1897 (leg. 
É. Racovitza, n. 89. — Dans des flaques d’eau douce, mélangé à d’autres algues). 
Observations. — Nous avons rapporté les quelques échantillons observés dans cette 


récolte au type H. pumilus tel qu’il avait été décrit en 1887 par Bornet et Flahault, et dont il a 
fallu ultérieurement, d’après les remarques de Bornet, modifier le nom. 

Cette espèce assez répandue de par le monde ne semble pas avoir été signalée dans les 
régions du Sud de l'Amérique, où d’après nos documents elle possède des caractères cadrant 
bien assez ceux signalés par les divers auteurs. 


Chlorophyceae. 
Oedogoniaceae. 


OEDOGONIUM Link. 


Oedogonium sp 

Dans une flaque d’eau douce. Baie du Torrent. Ile Londonderry. Canal Français 
Magellanes. Chili ; 17 décembre 1897 (leg. É. Racovitza, n. 89 p.p.). 

Observations. — Cet Oedogonium formé de cellules de 4 env. de diamètre et 30-38 u 
de longueur, était dans un état indéterminable. Il est cependant intéressant de signaler la 


présence de ce genre dans la région. 


Ulvaceae. 
ENTEROMORPHA LINK. 


Enteromorpha compressa (L.) Grey. Alg. Brit. (1830) p. 180 tab. XVIII; Hook. et 
Harv. Pl. antarct. p. 500; Kuerz. Tab. Phyc. VI tab. 38; De-Tonı Syll. Alg. Chlorophyceae 
vol. I sect. Ip. 127; ReinBozp Die Meeres Algen der Deutsch. Südpolar-Exped. 1901-1903 
in von Drygalski Deutsch. Südpolar-Exped. VIII, Heft II p. 185. 

Ülvacompressa EL, Hl. Suec. (1755) n1155: 

Conferva compressa RotH Catal. III (1806) p. 175 p. p. 

Ulva Enteromorpha var. compressa Hariot in Mission scient. Cap Horn 1882-1883 

to Vip.w28: 

Détroit de Gerlache, 26 janvier 1898. Endroits à l’abri des glaces flottantes. Débarque- 
ment VI (leg. É. Racovitza, n. 277 f.). 

Marin, tapissant les rochers abrités dans la zone des hautes mers. Débarquement I a. 
Détroit de Gerlache, 26 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 275). 
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Observations. — Nous rapportons les différentes formes d’algues réunies sous ces deux 
numéros à la même espèce qui, on le sait, est très répandue sous toutes les latitudes et se présente 
par suite sous des aspects très variables. 


Les Enteromorpha, comme la plupart des Ulvacées, sont particulièrement difficiles à spéci- 
fier, il nous paraît peu douteux que plusieurs des espèces décrites et encore conservées par les 
auteurs, seront à envisager ultérieurement comme des accomodats. 


Ulothrichiaceae. 


L'examen approfondi de plantes de cette famille a donné lieu a bien des discussions, le 
Prof. R. Chodat, s’est, il y a quelques années, en particulier préoccupé de la classification des 
formes des genres Hormidium, Stichococcus, Raphidonema, groupe dans lequel il faut intercaler les 
Hormiscia de divers auteurs. 

Malgré les études du Prof. R. Chodat, fondées en grande partie sur des culture poursuivies 
pendant de nombreuses générations de ces algues, dans des milieux variés, il arrivait encore à 
conclure : «On verra que lorsque les Hormidium sont en mélange, ou qu'ils sont mélés à des 
espèces de Stichococcus, il devient difficile de les définir (1). 

Nous avons déjà insisté sur les difficultés de la détermination des algues de cette famille et 
sur la synonymie qu'il y aurait eu lieu d’établir entre autres pour l’Ulothrix flaccida Kuerz., 
dans lequel nous rangions : Hormidium mtens Menegh., Ulothrix nitens Kuetz., Hormidium varium 
Kuetz., Ulothrix varia Kuetz. (2). 

G.-B. De-Toni, dans son Sylloge Algarum (3), avait accepté partiellement notre manière de 
voir, qui était en partie aussi celle du Prof. Hansgirg, mais en rapportant ces formes au genre 
Hormiscia, en forgeant même certains binômes que nous n’avons pas créés. Ultérieurement dans 
la « Flore des Algues de Belgique », nous avons accepté les suggestions de l’algologue Gay et 
admis pour Hormiscia flaccida (Kuetz.) Lagerh. le nom de Stichococcus flaccidus (Kuetz.) Gay. 

Nous avons été très partisan de la réunion des Stichococcus, comme le concoivent certains 
algologues : Klebs et R. Chodat, au genre Hormiscia ou Hormidium, et bien qu'il faille 
admettre, comme l’a fait ressortir Chodat, que des mélanges existent et ont faussé les idées, 
que certaines des algues que l’on a cru devoir rapporter à des espèces du genre Svichococcus sont 
simplement des cellules isolées de filaments d’Hormiscia, le genre Stichococcus devra, peut-être 
comme le propose R. Chodat, être maintenu. Néanmoins ce que j’écrivais en 1888 reste, malgré 
les études du Prof. R. Chodat, encore en situation : « Quoi qu'il en soit, le dernier mot n’est pas 
dit au sujet de cette espèce (Stichococcus bacillaris Naeg.)» et j'ajoute des espèces nouvelles 
décrites depuis. (4) 

Le Prof. R. Chodat n’a donc pas accepté nos conclusions ni celles de G.-B. De-Toni: il 


(1) R. Chodat. Monographies d’Algues en culture pure. Beiträge zur Kryptogamen flora der Schweiz. Bd. IV. Heft 
2.1913. PS3: 


(2) E. De Wildeman. — Sur l’Ulothrix flaccida Kuetz. et le Stichococcus bacillaris Naeg. in Bull. soc. bot. Belgique C. R. 
séance du 7 avril, t. XXXVII, 2. 1888. 


(3) G.-B. De-Toni. Sylloge Algarum. Chlorophyceae, vol. I, sect. I p. 16r. 


(4) Voyez aussi: E. De Wildeman. Sur la formation des kystes chez les Ulothrix. C. R. Séance du 12 mars 1887 de la 
Société de Bot. de Belgique. Bull. t. XXVI, 2. 
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accepte le genre Hormidium et sépare H. flaccidum (Kuetz.) Braun et H. nitens (Men2gh.) Klebs 
(loc. cit. p. 139-141, fig. 127-128). 

Il ne nous est pas possible, sur les matériaux de l’Expédition de la Belgica, de discuter à 
fond cette question, cela nous mènerait fort loin; pour le cas des formes d'algues vertes de la 
neige de l’antarctique, cela n'aurait pas grande importance car il est impossible sur la documenta- 
tion fragmentaire, à notre disposition, d'arriver à résoudre le problème. 

Nous ramènerons une des formes observées à Hormiscia flaccida Fries (Ulothrix flaccida 
Kuetz.) tel qu'il est envisagé par M. Gain, différant des lors du Stichococcus flaccidus (Kuetz.) Gay 
tel que nous l’avons considéré dans la Flore des Algues de Belgique (p. 94 fig. 42). La forme 
signalée est considérée comme nouvelle, elle demande a étre réétudiée. 


HORMISCIA Fries. 


' Hormiscia flaccida (Kurrz.) v. Lagern. ; De-Tont Syll. Algarum, Chlorophyceae vol. I, 
sect, Ip. 161; L. Gain. La flore algologique des régions antarctiques et subantarctiques, 
2° Exped. antarct. franc. Dt Charcot. Paris 1922, p. 179 fig. 94 ey 


var. nivalis DE WILD. nov. var. ; fig. nostr. 4 (2). 


Filaments paraissant s’enraciner a la base, formés de cellules se désarticulant, de environ 
5,9 # de diamètre, et de 2,5 à 4,5 fois aussi longues que larges, à membrane mince, lisse, à 
chromatophore pariétal de à peu près toute la longueur de la cellule. 


Neige verte. Détroit de Gerlache, débarquement II, 24 janvier 
1898 (leg. É. Racovitza, n. 146 DD) 


Observations. — Comme le montrent les croquis ci-contre, 
représentant des fragments de l’algue, trouvés dans de la neige co- 
lorée en vert par plusieurs algues, les filaments étaient fréquemment 
en voie de désarticulation; dans plusieurs d’entre eux (c et d) les 
cellules se désarticulant sont relativement peu allongées ; le filament 
a, possède à la base de la cellule inférieure un prolongement 
rhizoïdal. 

I] est à noter que P. Hariot avait dans la Mission scientifique 
au Cap Horn t. V p. 24 signalé l’U. stagnorum à la Terre de feu et 
que dans son « Complément à la Flore algologique de la Terre de 
Feu » (in La Notarisia, vol. VII, 31, 1892 p. 1429) il a resignalé la 
présence de cette algue dans la même région (U. stagnorum Kuetz. 
Fig. 4. — Croquis de fragments — Microspora stagnorum Lagerh. Studien über die Gattungen Conferva 


de filaments de Hormiscia flaccida und Microspora in Flora, 1889, III p. 208). 
var. nivalis nob.—a, Filament avec 

rhizoides à la base; b Extrémité eek 

d’un filament; c et 4 désarticula- 

tion des filaments. 





La plupart des échantillons observés et que nous signalôns 


(1) Nous ne donnons pas la bibliographie, car il est très difficile de garantir que les noms se rapportent bien à la même 
plante ; nous rapprochons notre plante de celle figurée par M. L. Gain. 

(2) Hormiscia flaccida var. nivalis ; filamentis cire. 5,5 A crassis et 2,5- 4,5 plo longioribus, membrana tenuissima, laevia, 
chromatophoris semicylindricis, parietalibus. 
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a titre provisoire comme une variété nouvelle, étaient attaqués par un champignon unicellulaire, 
parasite, modifiant l’aspect des cellules de l’höte, amenant un renflement et souvent un 
allongement de la cellule parasitée. 

Nous décrivons cette Chytridiacée sous le nom : 


à 


Pr 





Fig. 5. — Divers aspects des zoos- 
poranges du Ofpidium Ulothricis De 
Wild. — a,b,c, Zoosporanges ovoides 


ou ellipsoides dans les cellules plus ou 
moins transformées, le protoplasme 
non digéré est marqué par une ponc- 
tuation noire, rejetée vers les extrémi- 
tes, soit d’un côté soit des deux côtés; ¢ 
zoosporange globuleux avec papille 
laterale ; ¢. fragment de filament avec 
3 cellules contigués occupées par le 
parasite; g un parasite occupe deux 
cellules, le zoospoıange est contracté 
au niveau de la cloison détruite, le 
résidu protoplasme entoure en ce point 
le zoosporange. 


Olpidium Ulothricis DE Wizp. nov. spec., fig. nost. 5. 


Cellules zoosporangiales globuleuses ou ellipsoïdes, lisses, so- 
litaires dans les cellules de l'hôte, remplissant parfois totale- 
ment la cellule parasitée, en amenant le renflement, atteignant 
de 5 à 13 mu de diamètre, et jusque 33 » de long, s’ouvrant par un 
pore peu proéminent ; zoospores inconnues. 


Neige verte, terrestre. Détroit de Gerlache. Débarquement 
II, 24 janvier 1808 (leg. É. Racovitza, n. 146 p. p.), dans les 
cellules de Hormiscia flaccida var. nıvalıs De Wild. 


Observations. — Cette Chytridiacée se range dans le 
voisinage des ©. Zygnemicolum Magnus, O. Oedogomorum (Soro- 
kin) De Wild., O. Mesocarpi De Wild., comme aussi du O, 
Stigeoclonrii De Wild., dont nous avons pu étudier la variabilité, 
et encore récemment publier des figures (1). Mais cette dernière 
espéce posséde un col allongé pour le passage des zoospores, 
ce qui n’existe pas chez l’Olpidium de l'Antarctique; celui-ci pour 
ses dimentions parait se rapprocher du O. Mesocarpi. Les dimen- 
sions ne sont sans doute pas de grande importance dans 
la définition des espéces de parasites de ce genre, car leur 
grandeur est liée à celle des cellules de l'hôte. Ce qu'il serait 
intéressant de connaitre c’est si le parasite d’une algue peut passer 
sur un hôte, appartenant à un autre genre, voire même à une 
autre famille. 


STICHOCOCCUS Naec. 


Stichococcus bacillaris NAEG. Gattungen Einzelliger Algen (1849) p. 75 emend. ; F. Gay 


Recherches sur le développement et la classification des Algues, Paris 1891, p. 77 pl. XI fig. 107 ; 
R. CHopar Monographies d’Algues en culture pure. Mat. p. la Flore cryptogamique Suisse, vol. 
IV, fasc. 2 (1913), p. 147, fig. 133 pl. VIII, fig. 46; L. Gain. La flore algologique des régions 
antarctiques et subantarctiques. Deux. expéd. ant. franc. Dr Charcot, Paris 1912, p. 184, pl. IV 
fig. 2; N. WILLE Susswasseralgen v. d. Deutsch. Südpolar Exped. Gauss in von DRYGALSKY 
Deutsch. Südpolar Exped. 1901-1903. Berlin 1924 Bd. VIII, Heft IV p. 401, pl. 27, fig. 78-83 ; 


fig. nostr. 6. 


(1) Cf. Migula, Krypt. Flora von Deutschland, Oesterr. und Schweiz, Bd. III, I (1910) t. 97-102 ; E. De Wildeman 
— Sur quelques Chytridinées parasites d’Algues. Bull. Ac. Roy. Belgique. Cl. des Sciences, t. XVII, 3 (1903) p. 292. 
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Filaments. formés de cellules de env. 5,25 » de diamètre, aussi longues que larges ou de 
1,5 à 3 fois aussi longues que larges, généralement plus longues que larges, à paroi mince ; chlo- 
rophore semicylindrique, unilatéral, en général plus court que la cellule. Cellule pouvant se 
terminer à une de ses extrémités par une sorte de soie, peut-être 
rhizoïdale. 


Neige verte. Détroit de Gerlache. Débarquement II, 24 janvier 
1898 (leg. E. Racovitza, n. 146 p. p.). 


Observations. — Les quelques fragments de filaments, mélangés 
à d’autres algues, auxquels nous faisons ici allusion, doivent être 
Fig. 6. — Deux aspects de la rapportés au genre Stichococcus. 
eo gear nag Les deux croquis ci-contre montrent l’aspect des cellules obser- 
Stichococcus bacillaris ; un des des- 5 ’ : 
sins à 3 cellules, l’autre à 2 cel. vées ; ils rappellent fort bien les formes figurées par M. L. Gain (loc. 
oe a une se termine en cit.) comme aussi les figures publiées par Gay, dans ses recherches 
sole ou rhizoide, ; . x 

sur la classification de quelques algues vertes (loc. cit. p. 78, pl. XI, 


fig. 108) sous le nom de Stichococcus fragilis (A. Braun) F. Gay. 





RAPHIDONEMA v. LAGERH. 


Raphidonema nivale v. LAGErH. Die Schneeflora des Pichincha in Berichte Deutsch. 
Bot. Gesellsch. Bd. X (1892) p. 523, 530, pl. XXVIII, fig. 15-21; N. Witte, Süsswasseralgen d. 
Deutsch. Südpolar Exped. in von DryGarsxr, Deutsch. Südpolar Exped. Bd VIII, Heft IV (1924), 
p. 401; L. Gain, La flore algologique des régions antarctiques et subantarctiques. Deuxième 
Expéd. ant. Française Comm. Dr Jean Charcot, Paris 1912, p. 187, pl. IV, fig. 8; fig. nostr. 7. 


Neige verte, terrestre. Détroit de Gerlache. Débarquement IV, 25 janvier 1898 (leg. E. 
Racovitza n. 145 p. p.). 

Neige verte, terrestre. Detroit de Gerlache. Debarquement II, 24 janvier 1898 (leg. E. 
Racovitza, n. 146 p. p.). 

Neige verte. Detroit de Gerlache. Débarquement I a, 25 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, 
at) D Di). 


Observations. — En décrivant cette plante en 1892, M. von Lagerheim, insistait sur sa 
forme filamenteuse non ramifiée, et la classait dans le groupe des Ulothrichiacées. 

L’algue observée à diverses reprises dans les documents recueillis par l'Expédition antarc- 
tique belge, et que nous rapportons au type décrit par M. von Lagerheim, en tenant compte de la 
diagnose de 1892 et des figures qui l’accompagnent, répond bien à la description : filaments 
non ramifiés, septés et recourbés faiblement de diverses maniéres; les deux extrémités se 
terminent en une soie plus ou moins accusée, et non colorée, Mais si ces caractères cadrent en 
général avec ceux observés dans les échantillons des trois récoltes ci-dessus, nous avons 
observé dans les récoltes n°5 146 et 159, des filaments formés de 4 cellules : droits (ice? 
a, 6, c), légèrement falciformes, spiralés (fig. 7 d, e, f) ou parfois d’allure irréguliére, contournés, 
tels un : (fig. 7 g), dont il ne nous a pas toujours été possible d’étudier la structure interne, 
et qui par suite ne serait peut-être pas à rapporter au type du Prof, von Lagerheim. 
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En general dans les échantillons de l’Antarctique, comme dans ceux du Pichincha, l’ex- 
trémité rétrécie en poil est incolore, mais nous avons remarqué des cas ot la lumiére du 
poil paraissait obstruée par une masse plus 
ou moins réfringente ou obscure, semblant 
légèrement colorée en vert. 

Les chromatophores sont indiscuta- 
blement du type de ceux des autres algues 
de la famille des Ulothrichiacées, ils remplis- 

‘sent, sauf dans les cellules terminales, la 
longueur de la cellule ; ils sont semicylin- 
driques et pariétaux. 


xe f A Dans plusieurs des échantillons étu- 
Ms | diés on pouvait remarquer cette tendance à 
\ la fragmentation en cellules isolées, qui 





rapprocherait les éléments séparés de cette 
algue, des cellules du Stichococcus, renseignés 
également dans la neige du Pichincha et des 





a algues que nous reportons dans ces notes a 
ê ce même genre Stichococeus. 
& Cette algue a donné lieu a des dis- 


Fig. 7. — Formes du Raphidonema nivale v. Lagerh.— a, 6. — Fi- SSS nombreuses, en malgre les ern 


laments 44 cellules droits ou presque, soies terminales courtes nions du Prof. R. Chodat, nous estimons 
dirigées dans le même sens ou en sens opposé; ¢ Filament à 
deux cellules, le chromatophore de la cellule supérieure était ; 
coupé en deux, mais il n’y avait pas de cloison; d, e, f Filaments nom de Raphidonema, comme le rappelle M. 


spiralés a 4 cellules ; g Filament pluricellulaire en €, il compor- IL. (Genin (loc. Cite des choses bien diffé- 
tait 5 cellules. 


qu'il pourrait avoir été renseigné, sous le 


rentes. Si nous considérons certaines des 
formes de l’antarctique, comme totalement comparables à celles figurées par MM. v. Lagerheim 
et L. Gain, nous n’oserions affirmer que certains des filaments aberrants auxquels nous avons fait 
allusion ne devraient pas être rapportés à un autre type spécifique. 


PRASIOLA MENEGH. 


Prasiola tessellata Kurtz. Spec. Alg. (1849), p. 473; Hoox. et Harv. Flora antarctica, 
p. 499, tab. 194, fig. 2; P. Harıor in Mission au Cap Horn 1882-1883, t. v, p. 29, tab. 2; DE-Tonı 
Syll. Alg. vol. I, sect. I, Chlorophyceae p. 142, sub nom. P. cristata (Hook. et Harv.) J. Ag. pr. p. 
Ulva tessellata Hoox. et Harv. Algae antarcticae in London Journ. of Bot. IV (1848), p. 297. 
Mastodia tessellata Hoox. et Harv. Flora antarct. (1847) p. 499 p. p. 


Terrestre, fentes humides des rochers, débarquement XI, 1 février 1898 (leg. E. 
Racovitza, n. 153). 


Sur les corniches de la falaise du XIIe débarquement, 2 février 1898, parmi des Musci- 
nées, leg. E. Racovitza, n. 457). 


Sur les roches humides, XVe débarquement, 9 février 1898, parmi des Muscinées (leg. 
E. Racovitza, n. 457). 
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Sur les roches humides, XVe débarquement, 9 février 1898, parmi les mousses (leg. 
E. Racovitza, n. 458 et 459). 
Terrestre, rigoles d’eau de fonte des neiges. Débarquement XI, 1 février 1898 (leg. 
É. Ravovitza, p. 218). 


Observations. — Les différents échantillons de cette algue, répondent bien à la plante 
telle qu’elle a été envisagée par P. Hariot sous ce nom. 

La discussion qui s'était élevée au sujet de l’Ulva cristata Hook. et Harv. semble donner 
largement raison à P. Hariot qui n’acceptait pas le transfert de cette algue parmi les Prasiola. 
L’assimilation proposée par J. B. De-Toni, reprise de J. Agardh qui l’avait signalée avec doute, 
ne peut être acceptée. 

Les algues des trois premiers numéros cités, trouvées mélangées à des mousses, montrent 
de petits thalles irréguliers ; l’algue du quatrième forme une masse de 2,5-3 cm. de diamètre, 
constituée par des thalles agglomérés, spongieux, gelatineux à l’état humide, foliacés, dans les- 
quels les cellules sont distribuées comme dans les thalles réduits des autres récoltes. 

Certains des thalles sont, dans les récoltes sur mousses, mélangés à des filaments mycéliens, 
mais aucun ne présente de trace du Laestada tessellata Winter, dont la présence a été signalée 
par Hariot. 

Cette forme d’Algue paraît répandue dans la région, nous avons indiqué, dans des notes 
prises au fur et à mesure des études, sa présence en fragments isolés dans d’autres récoltes. 

Il reste au sujet du genre Prasiola encore beaucoup de recherches à effectuer, les avis sont 
très partagés, sur la valeur du genre. La plupart des auteurs ayant étudié les Prasiola des régions 
polaires Pr. crispa Kuetz., Pr. antarctica Kuetz., ont émis à leur sujet des appréciations très 
différentes (1). 


SCHIZOGONIUM Kverz. 


Schizogonium murale Kurtz. Phycologia gener. (1843), p. 246; Dr-Toniı Syll. Alg. 
Chlorophyceae vol. I, sect. 1 p. 153; Gay Sur les Ulothrix aériens in Bull. Soc. Bot. France 
t. XXXV, 1888, p. 71 et Gay, Recherches sur le développement et la classification de quelques 
Algues vertes, Paris 1891, p. 87 tab. XIII, fig. 122-125; DE Witpeman Flore des Algues de 
Belgique, Bruxelles 1896, p. 95, fig. 43; Harıor Botanique. Mission scientifique au Cap Horn 
PAVACIOO OM 20: 

Lyngbya muralis AG. ; Hooker et Harvey, F1. antarctica, p. 497. 

Hormidium parietinum KuEeTz. Phyc. germ. (1845), p. 193. 

Ulothrix parietina Kurtz. Sp. alg. (1850), p. 350; DE Wizpemax Note sur deux espèces 

terrestres du genre Ulothrix. Bull. soc. roy. de Bot. de Belgique t. XXV (1886), part. I, 


D. 7, pl. I, Hg 24-20. 
Sur des mousses détrempées et à moitié décomposées formant une croûte verdätre. Débar- 
quement XII, 2 février 1808 (leg. É. Racovitza, n. 245). 


(1) Cf. entre autres: N. Svedelius. — Algen aus den Ländern der Maggellanstrasse und Westpatagonien in Svensk. 
Exp. tell. Maggellanländ. Bd III, n. 8 (1900), p. 289 ; et pour la morphologie générale : G. von Lagerheim. Ueber die Fortpflant- 
zung von Prasiola (Ag.) Menegb. in Ber. Deutsch. Bot. Gesellsch. X (1892) p. 366 où une bibliographie abondante est citée. 
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Sur l’argile humide, formant le fond d’une petite flaque d’eau desséchée. Débarquement 
XIV, 8 février (leg. E. Racovitza, n. 256). 

Algue filamenteuse recouvrant les flaques d’eau douce. Débarquement IV, 25 janvrier 1898 
(lég. É. Racovitza, n. 443). 

Neige verte, terrestre. Débarquement IV, 25 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 145 p.p. — 
Quelques filaments isolés). 


Observations. — Les échantillons provenant de la mission de la Belgica, sont en tous 
points comparables à ceux recueillis en Europe; c’est d’ailleurs ce que P. Hariot avait déjà fait 
remarquer en signalant la présence de cette algue parmi les matériaux algologiques récoltés par 
la mission francaise au Cap Horn. 

Nous considérons actuellement cette espèce dans le sens proposé par Gay, dans l'étude 
citée ci-dessus, nous avons dans certaines notes antérieures poussé peut-être un peu loin les 
fusions de types spécifiques ; néanmoins ou doit admettre la systématique des espèces de ce 
groupe comme encore très provisoire ; ces algues paraissent très sensibles aux conditions du milieu 
et il reste sur elles de nombreuses observations intéressantes à effectuer (1). 

Dans les formes trouvées dans divers des Débarquements de la Mission antarctique belge, 
bien peu de variations ont été observées, le diamètre des files cellulaires varie d’un échantillon 
à l’autre, mais est assez constant dans chaque échantillon; les filaments rubanés sont plutôt 
rares et nous n'avons pas observé de filaments en voie de dissociation, comme on les trouve 
fréquemment en Europe. 


Confervaceae. 
CONFERVA L. 


Conferva bombycina Ac. Syst. Alg. (1824) p. 83; Kuerz. Tab. phycologic. III tab. 44, 
fig. 1-2; v. LAGERHEIM Zur Entwickl. einiger Confervaceen, p. 448; De-Tonı Syll. Alg. vol I, 
sect. I, Chlorophyceae, p. 216. 


Neige verte, terrestre. Débarquement IV, 25 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 145 p.p.). 


Observations. — Nous n’avons observé que quelques files de cellules, mélangées a d’autres 
algues ; elles présentaient les caractères généraux des filaments des Conferva bombycina Ag., 
tels qu’on les rencontre en Europe. 


Cette espèce très répandue de par le monde, est également très variable. 


RHIZOCLONIUM Kuetz. 


Rhizoclonium tortuosum Kuerz. Phycol. germanica (1845), p. 205; Kurtz. Tab. Phyco- 
logic. III, tab. 68; Dz-Tonr Syll. Alg. Chlorophyceae, sect. I, 1 p. 280; P. Harior Mission 
scient. au Cap Horn, t. V, Botanique (1880), p. 17. 





(ai) 30H Gay: loc. cit. supra et J. B. De-Toni, loc. cit. où l’on trouve une synonymie plus étendue, ainsi que des données 
bibliographiques. Cf. E. De Wildeman. Note sur l’Ulothrix crenulata Kuetz. in Bull. Soc. roy. de Bot. de Belgique 1887 p. 3 
et Note sur les genres Prasiola et Schizogonium. Bull. Soc. belge de Microscopie t. XVI. IV (1890) p. 20. 
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Marin. Endroits à l’abri des glaces flottantes. VIe Debarquement. Détroit de Gerlache, 
26 janvier 1808 (leg. É. Racovitza, n. 277 g). 


CLADOPHORA KUETZ. 


Cladophora rupestris (L.) Kurtz. Phycologia generalis (1843), p. 270; Hoox. et Harv. 
Fl. antarctica, p. 495; P. Hariot in Mission du Cap Horn 1882-1883, t. V, Botanique (1880), 
PROD BD Loni, Sy Alp, Chliorophyc. voll) sect, 1, p. 328: 

Conferva rupestris L. Syst. Natur. II (1740), p. 721. 


Marin. Endroits à l’abri des glaces flottantes, VIe débarquement. Détroit de Gerlache, 
26 janvier 1808 (leg. E Racovitza, n. 277 e). 


Protococcoideae. 
Palmellaceae. 


RACOVITZIELLA DE WILD. 


Racovitziella DE Wizp. Note préliminaire sur les algues rapportées par É. Racovitza 
de l’Expedition antarctique Belge, in Bull. Acad. roy. de Belgique, Cl. des Sciences, 1900, n. 7, 
D: 00 fig enostr, 2. 

Cellules réunies en thalles gélatineux, petits ou assez développés, globuleux, sacciformes, 
tubuleux ou même ramifiés, nageant librement dans l’eau. Cellules globuleuses ou ovoides, 
éparses, solitaires ou par 2 ou 4, ou agglomérées. Cytoplasme granuleux ; chlorophores au nombre 
de deux, discoïdes, en calottes latérales des deux côtés de la vacuole centrale ou subcentrale. 


Racovitziella antarctica DE WI p. loc. cit. (1900) p. 568. 

Thalle pyriforme, vésiculeux, tubuleux, simple ou subramifié, d’un vert pâle, de 15-260 x 
de diamétre, cellules plongées dans la masse gélatineuse, globuleuses ou ovoides, de 3-4 » de 
diamètre, isolées, par deux, quatre ou agglomérées en masses irrégulières rappelant la forme d’une 
gastrula. Cytoplasme granuleux, chlorophores discoides en calottes appliquées de chaque côté 


d’une vacuole centrale ou subcentrale. 


Algue de la surface de l’eau d’un trou à eau creusé dans la glace, 30 janvier 1898 (leg. 
É. Racovitza). 


Observations. — La plante pour laquelle nous avons créé ce genre dédié avec plaisir à 
feu le Dt É. Racovitza, le naturaliste de l’Expedition de la Belgica, et dont nous pouvons 
donner ci-dessous quelques croquis, appartient à la famille des Palmellacées, sous-famille 
des Tétrasporées (Cf. De-Toni, Sylloge Algarum, Vol. I, sect. II, Chlorophyceae, p. 643). 

Elle vient se ranger dans le voisinage des genres Palmodactylon Naeg. et Aprocystis Naeg. ; 
se rapprochant surtout des espéces du premier genre, dont les cellules sont également réunies 
dans une masse gélatineuse, parfois ramifiée et librement nageante. 


La membrane cellulaire est mince, non gélifiée. 
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L’unique espèce Apiocystis Braun Naeg., possède également des cellules à paroi mince, 
mais elle forme toujours des thalles pyriformes, vésiculeux de grandeur réduite, stipités, fixés à 
d’autres algues. 

Le Racovitziella antarctica, au contraire, forme des thalles globuleux (fig. b), parfois 
pyriformes (fig. c), souvent très longuement tubuleux (fig. a) et même parfois ramifiés. Quant aux 
cellules, elles renferment deux chromatophores, appliqués sous forme de calotte entre la vacuole 
et la paroi, comme le montrent les figures m, prises sur le vif par M. E. Racovitza. 

Les cellules, en général isolées ou géminées, se rencontrent dans certaines parties fdu 
thalle en masses globuleuses ou ovoïdes, creuses rappelant la gastrula, plongées avec les autres 
cellules dans la masse gélatineuse. 





SC Ÿ. u x 


Fig. 8. — Racovitziella antarctica De WıLd. — a, a, a Thalles cylindriques ; b, b thalles globuleux; c, cthalles ovoides 
assez développés ; d fragment d’un thalle cylindrique ; e, e cellules agglomérées en gastrula ; m deux cellules isolées. 
Les figures a, b, m d'après les croquis pris sur place par E. Racovitza. 
Nous ne connaissons rien des phénoménes de la reproduction; les matériaux qui ont 
servi à nos observations, comme beaucoup d’autres de la Mission ont été fixés au bichromate puis 


passés a la glycérine. 
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Protococcaceae. 


PROTOCOCCUS Ac. 


Protococcus viridis Ac. Syst. algarum (1824), p. 13 non al. auct.; R. CHopar Matériaux 
pour la flore cryptogamique Suisse, vol. IV., fasc. 2. Monog. d’algues en culture pure (1913), 
p- 234; DE-Tonı Syll. Alg. Chlorophyceae, vol. I, sect. II, p. 699 p.p. ; fig. nostr. 9. 


Pleurococcus vulgaris Narc. non Menegh. Einzelliger Algen (1848) p. 86, pl. VI, fig. F ; 


? 


CHopar Histoire des Protococcoidées. Bull. Herb. Boissier, vol. II (1894) p. 613, 
pli 28, hes 19.001220, ne. 14.27. 


Pleurococcus Naegelii Cuopar Mat. pour servir à l’histoire des Protococcoidées II (1894), 
p. 614, tab. XXIV, fig. 1-28 et Algues vertes de la Suisse. Beiträge I (1902), p. 281, 


HÉMTOMexCl |: 


Terrestre. Rochers à l’abri des vagues près de la Mer. IIe Débarquement, 24 janvier 1898, 
(leg. É. Racovitza, n. 105). 


Observations. — Nous nous rangeons à l’avis émis par le Prof. R. Chodat (loc. cit.) ; il 
nous paraît bien exact que sous le nom de Pleurococcus vulgaris que l’on fait signer par divers 
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Fig. 9. — Differentes formes des associa- 
tions cellulaires chez Protococcus viridis Ag. 
Cellules isolées, réunies par 3-4, en masses 
plus compactes ou en filaments courts, 
simples ou subramifiés. 


auteurs, on a confondu diverses espéces, telle le type sem- 
blet-il du Pleurococcus vulgaris Menegh., à chromatophore 
étoilé qui se rapproche dés lors trés fortement des cellules 
isolées par dissociation, avec ou sans enkystement, du Schizo- 
gonium murale Kuetz. 

Si comme l’a répété dans son travail de 1913, le Prof. 
R. Chodat, le Protococcus viridis, se présente rarement sous 
forme de filaments allongés, — nous n’en avons pas observé 
dans les matériaux de l’Antarctique aussi développés qu’en 
figure R. Chodat d’aprés les matériaux de culture, ni aussi 
allongés que ceux observés par nous antérieurement sur des 
documents européens —, il se trouve souvent dans tous les 
genres de récolte, et nous en avons remarqué dans les algues de 
l’antarctique, des amas de cellules (cf. fig. ci-contre) dus à une 
division répétée, formant des agglomérations globuleuses ou 
subglobuleuses, parfois subramifiées. 

Dans les croquis ci-contre, nous avons reproduit certains 
des aspects sous lequels se présentent les thalles de cette algue, 
dont les cellules isolées mesuraient de 5 411,5 de diamètre. 


Les figures reproduites ici, comme celles publiées par le Prof. R. Chodat, font bien 


voir que la description reprise par J.-B. De-Toni (loc. cit.) est incomplète, car : 


« cellulis 


globosis, 2-3, raro ad 25% latis, solitariis vel 2-4 in familias glomerulis ad instar congregatis ” 
ne donne nullement une idée des thalles irréguliers, globuleux ou subfilamenteux, qui peuvent se 
constituer chez cette espèce, comme l’a montré R. Chodat et le font voir certaines de nos figures 
trés comparables a celles parues dans les travaux de R. Chodat. 
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L’étude de ces Protococcacées, est très complexe, la confusion à laquelle nous avons fait 
allusion, rend la définition exacte de certaines formes figurées par les auteurs des plus difficile 
(cf. WILLE, Süsswasser Algen v. d. Deutsch. Südpolar-Exped. d. Schiff Gauss, in von Drygalshi 
Deutsch. Südpolar Exped. Bd. VIII, Heft IV, P. 397). 


TROCHISCIA Kuetz. 


Trochiscia nivalis v. LAGErH. Die Schneeflora des Pichincha in Ber. d. deutsch. Bot. 
Gesellsch., Bd’ X 11802), p. 239 BIS XXVILI ES 


Neige verte, terrestre, Débarquement IV, 25 janvier 1898 (leg. E Racovitza, n. 145 p. p.). 
Neige verte, terrestre. Débarquement II, 24 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 146 p. p.). 


Observations. — M. von Lagerheim, décrivit cette algue sur des documents trouvés 
dans des neiges du Pichincha, les dessins qu’il en publia cadrent fort bien avec ceux que nous 
avons pu faire d’après les cellules observées dans les deux récoltes citées ci-dessus. Les Trochscia 
du Pichincha étaient formés par des cellules globuleuses, vertes, de 14» environ de diamètre en 
moyenne dont la paroi mince était sur toute la surface garnie d’aspérités courtes et obtuses. 

Les mensurations prises sur les documents de l’Antarctique varient dans une certaine 
mesure ; nous avons noté un minimum de tow et un maximum de 174 de diamètre. 

L’Algue rappelée ici ne serait-t-elle pas le même organisme que celui cité par Gain et Wille, 
sous les noms de Mycacanthococcus antarcticus Wille et M. cellaris Hansg. f. antarctica Wille (Conf. 
L. Gain, La Flore algologique des régions antarctiques et subantarctiques, loc. cit. p. 184 et 185, 
pi feier). 

M. L. Gain attire d’ailleurs l'attention sur cette ressemblance, mais il ajoute: «Le 
M. antarcticus étant incolore, il n’est pas possible de le ranger parmi les Chlorophycées ». 

Nous ne savons si cet argument peut être considéré comme de grande valeur, surtout 
quand il est question d'organismes conservés. 


Le Trochiscia nivalis Lagerh. paraît aussi assez voisin de ce que Wille a appelé Chlamy- 
domonas nivale (Bau.) Wille, dont il a donné une figure dans ses : Algologische Notizen IX-XIV 
(Nyt magaz. f. Naturvidensk. Bd 41, Heft I, Kristiania, 1903, p. 126, pl. III, fig. 44), au sujet 
duquel R. Chodat avait émis son opinion dans ses recherches sur la flore des neiges de la Suisse. 

Nous croyons devoir aussi considérer le Trochiscia nivalis Lagerh., comme très analogue à 
l'organisme décrit par A. Meunier, dans son étude sur le microplankton des mers de Barents et 
de Kara, dans les mémoires relatifs à la Campagne arctique de 1907 du duc d'Orléans (Com- 
mandement d’A. de Gerlache de Gomery), sous le nom de Echinum sphaericum A. Meunier. 
Cette forme dont l’auteur dit : «rigoureusement sphérique, toujours libre et rigoureusement 
épineuse sur toute la surface » (1), et qui ne répond, d’après les figures, pas totalement à cette 
description, A. Meunier dans l’explication des figures ayant indiqué : 


31 Vue extérieure d’un spécimen à protubérances arrondies. 
32 Vue extérieure d’un spécimen à épines pointues. 
33 Vue extérieure d’un spécimen plus petit. 


(1) Duc d’Orleans. — Campagne arctique de 1907. — Microplankton des Mers de Barents et de Kara, parle Dr Al. 
Meunier. Bruxelles, 1910, p. 71, pl. IV, fig. 31-33. 
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C’est la figure 31 qui seule devrait être prise ici en considération. Les organismes étudiés 
par Meunier, seraient de calibre variable, mais des mensurations ne nous sont pas fournies. 
Nous sommes persuadé que sous ce nom générique nouveau de Echinum et sous celui de 


plusieurs des espèces qui lui ont été rapportées, se trouvent des choses totalement différentes qui 
sont à comparer à des organismes déjà décrits. 

Il reste donc des doutes nombreux quant à la validité des espèces proposées par Meunier 
comme sur celle du Troschiscia nivalis Lagerh. Les cellules rapportées à l’algue décrite par l’auteur 
suédois constituent-elles un organisme particulier? Ne pourraient-elles être considérées comme 
spores durables ou zygotes d’un autre organisme planktonien, et dans le cas des formes de 
l'Antarctique peut-être même comme zygospore d’une Conjuguée ? 


Chlamydomonadaceae. 


CHLAMYDOMONAS EHREN. 


Chlamydomonas sanguinea von LAGErH. Die Schneeflora des Pichincha, in Ber. d 
Deutsch. Bot. Gesellsch. (1882), p. 519, pl. XXVIII, fig. 1-8; fig. nostr. 10. 


Neige verte, terrestre. Débarquement IV, 25 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. I45 p.p.). 


Observations. — Il ne nous est pas possible de garantir complètement cette définition. 
Mais si nous comparons les quelques croquis ci-contre avec les figures publiées par M. von 
Lagerheim (loc. cit.) nous devons reconnaître leur grande analogie. 

Nous avons observé uniquement des cellules immobiles, globuleuses, de 15 :. env. de 
diamètre; nous avons noté et figuré de telles cellules (fig. b) laissant échapper leur protoplasme, 
ce qui correspond aux figures 1 et 2 de la planche du travail de M. von Lagerheim cité ci-dessus, 
et est considéré par cet auteur comme un stade de rajeunissement. 

Notre croquis 6 montre le protoplasme s’échappant et étant comprimé, contracté, à sa sortie, 
par les bords de la fente qui a été ouverte dans la paroi cellu- 
laire. Nos figures c représentent des enveloppes cellulaires 
vidées de leur contenu. Quant à la figure d elle nous montre 
une division cellulaire en 4 éléments, et est, elle aussi, très com- 
parable à une des figures publiées par M. von Lagerheim. 


* 
* * 





Dans une récolte de neige verte, du 24 janvier 1898 
(leg. E. Racovitza, n. 146 p. p.) nous avons également observé 
Fig. 10. — ? Chlamydomonas sanguinea des organismes appartenant au genre Chlamydomonas, mais 
vou Lagen = 4 Cellule aurepos; 5 Que, vu le’ petit nombre d'échantillons ayant passé dans nos 
cellule laissant échapper son contenu, ‘ fe i] ste Diadsdanh: t t 
rajeunissement cellulaire; c envelop- | Préparations, il ne nous a pas été possible de définir exactem ent. 


es cellulaires vidées de leur contenu; Peut-être d’ailleurs ces formes dont nous avons pu noter 
p 


Be Se ee eS eens rations appartiennent-elles à des types spécifiques 
en 4 cellules es. a . 
différents : 
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longueur 18 » env. sur 16 « de large 


» 22“ env. sur IDH » » 
» 30 À env. sur 204 » » 
* 
* * 


Dans la récolte n. 155, des flaques d’eau de rockeries de Pygoseelis, 1 janvier 1898, nous 
avons noté Ja présence de stades de Chlamydomonas, très semblables à ceux rappelés ci-dessus 
pour le C. sanguinea von Lagerh. 


MENOIDIUM Perry. 


Menoidium incurvum (Fres.) Kress Flagellaten Studien, Theil II (1842), Zeitschrift für 
wissenschaftl. Zoologie 55 p. 360 (I); R. P. Hatt Morphology and Binary fission of Menoidium 
incurvum (FRES.) Kress, Univ. of Calif. Zoology, vol. 20, n. 21, p. 447-476, fig. et pl. 40-41 ; Otro 
Sırovec Die Silberlinien bei einigen Flagellaten, in Arch. f. Protistenkunde, Bd. 68 (1829), p. 21 
fie.2 et pla 4 agree. 

Rhabdomonas incurva Fres. Beiträge zur Kenntniss mikrosk. Organismen in Abhandl. 

Senckenberg. Naturf. Gesell. 2 (1858), p. 230, pl. X, fig. 46-47. 


? — — var. antarcticum DE WILD. nov. var.; fig. nostr. 11. Cellules ellipsoides ou 
subpyriformes, de 18-30 » de long et 15 à 23 de large, a paroi assez épaisse, s’&paississant dans 
les bandes longitudinales au nombre de 12 à 14, plus ou moins régulièrement spiralées, à spires 
laches en relief; protoplasme contracté vers le centre de la cellule en une masse globuleuse ou 
ovoïde, entourée d'une membrane épaisse, lisse ; contenu de cette masse enkystée colorée en 
rouge-orangé. On trouve des coques vides, à paroi irrégulièrement fripée sur laquelle s’observent 
les bandes spirales qui occupent les deux faces et s’entrecroisent sur la vue d’ensemble, comme 
le montrent les figures ci-contre et la fig. 2 de la planche de M. Jirovec (loc. cit.). 


Neige verte; terrestre. Débarquement 
IV, 25 janvier 1808 (leg. É. Racovitza, n. 145). 


Observations. — Nous rangeons cet or- 
ganisme, dont nous ne possédons que des 
stades de repos, avec un certain doute dans le 
genre Menoidium Perty et nous le rapprochons 
de ce qui a été considéré par Klebs comme 
Menoidium incurvum (Fres.) Klebs. 

Nous sommes pour différentes raisons 
amené à en faire un forme nouvelle. D'abord les 
mensurations ne cadrent pas ; tandis que pour 





letype créé par Fresenius les dimensions sont : 
Fig. 11. — Ra: incuyvvum var. en — Cing longueur 16-21 pee largeur 7,84. 

cellules enkystees avec la masse protoplasmique, kyste 
coloré en rouge-orangé ; deux coques vides, à paroi plus 
ou moins fripée a striation plus ou moins réguliére. longueur 18-30 u 5 largeur 15-23 kr 


dans notre forme nous notons : 


(x) Cf. le même travail pour une plus ample bibliographie que nous n’avons pas à établir ici. 
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Les figures que nous avons rappelées plus haut ne nous paraissent pas trés concordantes. 
Ce sont les formes dessinées et photographiées par M. O. Jirovec (loc. cit.) qui se rapprochent 
le plus de celles que nous avons observées et figurées ci-contre, malheureusement l’auteur ne 
nous donne pas les mensurations des organismes qu'il a étudiés. Dans les figures accompag- 
nant le travail de M. Jirovec, les cotes sont nettement spiralées; dans celles de M. R. P. Hall 
elles sont droites, comme elles le sont dans la figure originale de Fresenius. 

Dans les figures de M. Jirovec, comme dans celles prises dans nos documents, les cellules 
sont droites, dans les autres elles sont légèrement incurvées d’où leur est venu d’ailleurs le nom 
spécifique. 

Pour ces diverses raisons nous devons rapprocher avec doute la forme de l’antarctique de ces 
organismes d'eaux douces européennes, qui elles-mêmes pourraient peut-être devoir être considé- 
rées comme spécifiquement différentes, à moins qu’on ne puisse démontrer que ces différences 
sont dues a des stades d'évolution. 

Nous n’avons observé que deux stades : la cellule enkystée avec son kyste, la coque vide; 
sans avoir pu voir comment le kyste a quitté la coque. 


Zygnemaceae. 
ZYGNEMA Kuverz. 


Zygnema ericetorum (Kuerz.) Hansc. Prodr. (1886) p. 155, n. 260; De-Tonı Syll. Alg. 
vol. I, sect. II, Chlorophyceae (1889) p. 737 ; DE WırvEeman, Morphologie du Zygnema ericetorum 
(Kuetz.) Hansg. in Bull. Cl. sc. Ac. roy. Belgique, 5¢ sér., t. XVI (1930), n. 4., p. 422-426, fig. ; 
fig. nostr.. 12. 


Zygogonium ericetorum Kuerz. Sp. alg. (1849) p. 446; KirRcHNER Alg. Schlesien (f. ge- 
nuina) n. 127. 

Zygogonium ericetorum var. fluitans Kurtz. Spec. alg., loc. cit. p. 446. 

Zygnema ericetorum f. fluitans (KuETz.) Rapenu. Fl. Eur. alg. III (1868), p. 253; 
De-Toni loc. cit. 

Conferva ericetorum FRENK. Crypt. Gew. n. 678. 

Zygnema ericetorum var. terrestre KircH. Algen Schlesien (1878) p. 127; De-Tont loc. 
Citap. 736. 

Zygogonium torulosum Kuetz. Phyc. gener. (1843) p. 280. 

Zygogonium delicatulum Kurtz. Phyc. germ. (1845) p. 224. 

Zygogonium anomalum ReınscH in RABENH. Algen n. 1918 et in Algenflora (1868) p. 213. 


Flaques d’eau douce dans |’Ile Londonderry. Baie du Torrent. Sud ouest de la Terre de 
Feu (leg. E. Racovitza). 


Observations. — Dans une note présentée en séance du 5 avril 1930, a la section des 
Sciences de l’Académie des Sciences, Lettres et Beaux-Arts de Belgique, nous avons attiré 
l’attention sur certaines particularités morphologiques de filaments d’algues provenant des 
récoltes du Dt Racovitza et que nous avons rapportées au Zygnema ericetorum, considéré dans un 


sens trés large. 
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Cette algue trés répandue est aussi trés variable; les conditions dans lesquelles elle se 


développe, et qui peuvent dans un même habitat varier fortement d’un moment à l’autre, ont une 


grande influence sur la morphologie cellulaire. 


Nous avons ci-dessus résumé sommairement sa synonymie, sans renvoyer à toute la 


Fig. 12. — Fragments de filaments du Zygnema ericetorum, montrant les 
épaisseurs variées de la membrane, les membranes en H, les conjugai- 
sons et la formation de zygospores ou de kystes. 





bibliographie déjà considérable. 

On se rappellera que certains 
auteurs réunissant un grand nombre 
de formes signalées par d’autres, ont 
considéré cette plante comme appa- 
raissant sous deux groupes de formes 
ou variétés : 

f. fluitans (Kuetz.) Rabenh. 

var. Zerrestre Kirchn. 
qui se différencieraient en particu- 
lier par l’épaisseur et la texture des 
parois cellulaires. 

Mais il nous paraît bien difh- 
cile de se baser sur de tels caractères 
pour définir même des variétés, car 
examen de nombreux documents 
montre chez cette algue, non seule- 
ment en Europe, mais méme dans 
l'Antarctique, que sur un même fila- 
ment on peut trouver des épaisseurs 
relativement fort différentes dans les 
parois cellulaires, comme le montrent 
déja les figures ci-contre. 

Les flaques d’eau dans les- 
quelles ce Zygnema a été recueilli 
sont fort probablement a sec durant 
certaines périodes, comme dans nos 
fagnes européennes, et sont soumises 
pendant les hivers rudes à des 
températures fort basses. Dans de 
telles conditions nousvoyons, comme 
en Europe, les cellules protéger leur 
contenu protoplasmique par l’épais- 
sissement feuilleté de leur membrane. 
Ils reconstituent ainsi des manchons 
épais qui se déchirent transversale- 


ment vers le milieu et restent aux extrémités des cellules sous forme de calotte, constituant des 
membranes en H; lors de la réapparition de conditions favorables à la végétatation, les 
cellules reprennent la vie végétative et se multiplient par division. 
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Naturellement |’épaisseur de la membrane peut aussi dépendre du stade d’évolution et 
comme le montrent nos croquis, les nouvelles cellules issues de la division cellulaire aprés un 
stade de repos forcé, possédent dans leur partie libre une paroi relativement mince (fig. 12 
ay bye, deg). 

Il ne nous a malheureusement pas été possible, sur des matériaux conservés, de définir 
si les cellules nouvelles, parfois en nombre impair entre deux H, sont dans le cas du Zygnema 
ericetorum de l’Antarctique, issues d’une cellule qui aurait conservé ses caractéres végétatifs ou 
serait passée par un stade d’enkystement. Fréquemment en Belgique, la plupart des cellules 
de cette algue, ont, en Campine et dans les Ardennes, passé durant l'hiver par un stade 
d’enkystement ou par une situation très voisine de celle de l’enkystement. 


Fréquemment en Belgique, on a signalé chez cette algue, répandue en particulier en 
Campine et dans nos Fagnes, des ramifications du thalle ; elles s’observent également dans les 
documents de l’Antarctiqueet nous pouvons donner un aspect de telles ramification dans la fig. 126. 


Comment prennent naissance ces ramifications ? 


Il ne nous a pas été possible de résoudre cette question. Les ramifications pourraient être 
issues : d’une cellule normale, d’une cellule enkystée, voire méme d’une zygospore restée encastrée 
dans une des deux cellules ayant copulé; peut étre méme aussi d’une cellule ayant passé par 
une prophase de copulation, telle celle figurée ci-contre (fig. 12 e). 

A ce propos, nous tenons a faire remarquer que si dans plusieurs de nos dessins il est bien 
visible que la zygospore se constitue dans le canal formé entre les deux cellules copulantes (fig. 12 
m), nous avons observé plusieurs fois le cas où la zygospore est formée dans l’une des deux 
cellules conjuguées (fig. /). 

Nombreux aussi sont les cas ou la zygospore est logée en partie dans le canal, en partie 
dans une des deux cellules conjuguées (fig. 12 7). 

Les zygospores que nous avons pu étudier dans les documents de l’Expédition de la 
Belgica, mesuraient de 19-27 # de longueur sur 18-22 y de largeur. 


Quant à la figure 12 A, elle nous fait voir un élément disposé perpendiculairement à l’axe 
du filament, et pourrait représenter un kyste ou une zygospore. Cette cellule provient-elle : de 
l’enkystement du contenu protoplasmique qui après s’étre entouré d’une paroi membraneuse, s’est 
libéré de son enveloppe primitive s’échappant latéralement, ou bien de la conjugaison de deux 
cellules dont l’une aurait été arrachée, la zygospore formée dans une des deux cellules y ayant 
été maintenue, comme dans un étau, par les bords de l’ouverture formée par l’arrachement du 
boyau copulateur. 

Les cellules conjugantes sont chez cette algue de grandeur très variable ; on peut aussi 
remarquer que toutes les cellules possédant une tendance à la copulation montrent au niveau de 
l'apparition du tube un amincissement notable de leur membrane (fig. 12 e) et cette diminution 
de l’épaisseur de la paroi cellulaire reste marquée dans toute la paroi du tube quand il est 
complètement développé (fig. 12 a). 

Il faut ici encore noter que des auteurs ont admis comme caractéristique générique 
primordiale, pour le genre Zygogonium, des spores formées dans le canal de copulation, voulant 
par cette disposition des spores séparer nettement les représentants du genre Zygogonium de ceux 
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du genre Zygnema, chez lesquels les zygospores seraient toujours logées dans les cellules des 
filaments en conjugaison. 

Les cas rappelés plus haut, nous permettent de dire que ce caractère, à première vue si 
tranché, ne peut être accepté comme de valeur générique, ni même spécifique. Nous accepterons 
donc pleinement l'opinion professée par certains algologues, qui réunissent Zygogontum et Zygnema. 

I] nous paraît même bien difficile, faut-1l insister, d’utiliser ce caractère dans la différen- 
ciation de deux sous-genres : Zygogonium et Euzygnema. 


Quant à une différenciation des deux sous-genres précités d’après la nature des 


chloroplastes : 
Chlorophora conspicua, pluriradiata Euzygnema. 
Chlorophora saepe, globulis amylaceis obtectis, indistincta Zygogonium. 


si elle peut a premiere vue sembler avoir plus de valeur, elle nous parait étre dans une 
tres grande mesure sous la dépendance des conditions de végétation. 

Bien que nous ne puissions pour le moment insister sur la morphologie de ces chromato- 
phores, nous croyons pouvoir dire que dans des cultures, dans l’eau, les chromotophores des 
Zygogonium prennent un aspect bien difficile a differencier de ceux des Euzygnema. 

MESOCARPUS HassaLL. 


Mesocarpus sp. 


Neige verte, IVe Débarquement, 25 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 145 p. p.). 


SPIROGYRA Link. 


Parmi les Algues vertes recueillies par E. Racovitza de l’Expedition de la Belgica, 
figurent diverses espèces du genre Sfivogyra, mais malheureusement en filaments isolés, dans 
lesquels nous n’avons jamais trouvé de zygospores. 


Spirogyra a cytioderme replié. 
Sp. Cellules d’env. 26 de diam. 
Sp. Cellules d’env. 17 de diam. 


Spirogyra à cytioderme non replié, une spire. 
Sp. Cellules d’env. 30 de diam. 


Ces diverses formes : 


Dans la neige verte, IVe Débarquement, 25 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 145 p. p.). 


Desmidiaceae. 
HYALOTHECA EHRENB. 


Hyalotheca dissiliens (Smirx) Brés. in Rarrs Brit. Desmid. (1898), p. 51, tab. 1, fig. 1; 
CookE Brit. Desm. p. 7, tab. 3, fig. I; Woze Desmid. U.S.A. p. 22, tab. 1, fig. 3-5 ; DE-Tonı 
Syll. Alg. vol. 1, sect. II (1889), p. 785. 
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Conferva dissiliens SMITH in Sowerby Engl. Bot. (1814) tab. 2464. 


Dans de la neige verte sur la terre, IVe Débarquement, 25 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, 
ie aan Depa) 
Observations. — Les échantillons de cette algue se rapportent, sans doute, au type 


figuré par de nombreux auteurs, trés variable il est vrai et dont les variations n’ont pas encore 
fait l’objet d’études critiques. 


CLOSTERIUM Nitzscu. 


Closterium Malinvernianum DE-Nor.in Erb. crit. ital., n. 1254; De-Tonı, Syll. Alg., 
vol. I, sect. II chlorophyceae, p. 845. 
Closterium Ehrenbergii var. Malinvernianum (DeE-Nor.) RABEnH. Fl. Eur. Alg. III 
(7868) =p. 131: 


Neige verte terrestre. Débarquement IV. 25 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 145 p. p.). 


Observations. — Cette algue est indiscutablement voisine de C. Ehrenbergu Menegh., 
telle qu’elle a été décrite et figurée par plusieurs algologues ; mais tandis que ce type possède 
une membrane hyaline, la plante que nous signalons ici a bien, comme le type proposé par 
De Notaris, une paroi cellulaire colorée en brun. L’algue de l’Antarctique diffère légèrement de 
ce dernier type à : « membrana subtiliter striata » par le fait que la paroi est lisse comme dans 
le C. Ehrenbergu. 


Les Closterium observés mesuraient env. 63-64 de diam. et 325 » de longueur. 


COSMARIUM Corba. 


Cosmarium Botrytis (Bory) MENEGH. in Linnaea (1840), p. 220; Rarrs Brit. Desmid. 
p. 100, tab. XVI, fig. 1; Woze Desmids Unit.St. A. p.75, tob. 13, fi. 5-7 ; Cooxe Brit. Desmids 
p. 105, tab. 30, fig. 4; De-Tonr Syll. Alg., Vol. I, sect. II Chlorophyceae, p. 979. 


Heterocarpella Botrytis Bory in Dict. class. des Sc. nat. (1823), tab. 8. 
Neige verte, terrestre. Débarquement IV, 25 janvier 1898 (leg. E Racovitza, n. 145 p. p.). 
Observations. — Les formes observées dans cette récolte sont trés comparables a celles 


ue l’on rencontre en Europe, et cette espèce est très variable. 
pe; P 


Cosmarium subspeciosum Norpst. Desm. Arct. p. 22; De-Tonı, Syll. Algarum vol, 
I, sect. II, Chlorophyceae p. 986. 


— — var. validius Norpsr. Freshw. Algae of N. Zeal. and Australia, p. 49, tab. 5, fig. 10 ; 
De-Tont, loc. cit. 


Neige verte, terrestre, Débarquement IV, 25 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 145 p. p.). 


Observations. — La plante, de cette neige antarctique, que nous avons pu étudier sur 
quelques échantillons, cadre totalement avec celle qui a été figurée par O. Nordstedt. L'auteur 
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insiste sur le nombre de granules disposés en séries longitudinales, verticales, qui ornent le 
plat des hémisonates, il cite environ 9 séries verticales, nous en avons compté 8. 

Les dimensions des cellules varient d’après Nordstedt de 68-84 X 47-53 » ; nous avons noté 
en moyenne 50 de large et 78» de haut, donnant env. 3g» de hauteur par hémisomate. 


Le type de cette variété a été trouvé en Nouvelle-Zélande par Berggren. 


STAURASTRUM MEYEN 


Staurastrum muticum Br£».in Menecu. Syn. Desm. (1840), p. 228; Rarrs Brit. Desmid. 
p. 125, tab. XXI, fig. et4 XXXIV, fig. 13; Worre Desm US PAS D 16 tb 00 open coke 
Brits Desm. p. 156, tab. 51, fig 6 DE Tonr Syll, Ale; Chlorophyceae vole | .cectaltspatry7- 


Neige verte, terrestre. Débarquement IV, 25 janvier 1808 (leg. E. Racovitza, n. 145 p. p.). 


Staurastrum sp. 


Neige verte, terrestre. Débarquement IV, 25 janvier 1808 (leg. E. Racovitza, n. 145 p. p.). 


Observations. — Nous n’avons pu examiner qu'un échantillon de cette algue; dans sa 
forme générale il rappelle le St. gracile Ralfs, mais à bras peut-être un peu moins développés en 
longueur; mais au lieu de posséder des extrémités terminées par deux pointes divergentes, il y en 
avait nettement 3, une médiane, deux latérales ; ces caractères sont en partie ceux des espèces 
du groupe du Sé. furcigerum Bréb., qui possèdent des protubérances supplémentaires que l’on ne 
retrouve pas dans la forme de l’Antarctique, dont nous n’avons pu faire une étude complète. 

Les côtés des triangles formant les demi-cellules vues de dessus mesuraient environ 52 a. 


Bacillarieae 
Rhizosoleniaceae 


RHIZOSOLENIA Enr. 


Rhizosolenia styliformis Bricutw. in Micr. Journal, 1858, p. 95, tab. 5, fig. 5, a, b, d; 
De-Tonı Syll. Alg., vol. II Bacillariaceae, sect. III, 1894, p. 826 ; Van HEURcK Syn. Diat., 194 
tab. 78, fig. 1-5; tab. 79, fig. 1-2, 4; Meunier Microplancton des Mers de Barents et de Kara, 
in Campagne arctique du Duc d’Orléans, Bruxelles 1910, p. 254, pl. XXVIII, fig. 18-10. 


— — var. polydactyla (Castr.) Van Heurcx Diatomées, in Résultats du Voyage de la 
Belgica (1909) p. 28, pl. IV, fig. 60, 67, 70, 71.74.73: ie. Ostia: 
Rhizosolenia polydactyla Castr. Diat. Challenger (1886) p. 71, tab. 24; De-Tonı, loc 
CAD 027: 
Rhizosolenia styliformis f. latissima Bricutw. in Micr. Journal, 1858 tab. 5, fig. 5 c. 


A la surface d’un trou a eau, 30 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 446). 


Observations. — Le Prof. H. Van Heurck, a renseigné cette diatomée sous plusieurs 
formes dans le travail qu’il a consacré aux diatomées dans les « Résultats du Voyage du 
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S. Y. Belgica», nous n’avons donc pas 4 insister sur la dispersion de cette espéce, mais nous 
voudrions revenir sur certaines particularités rapportées par H. Van Heurck, en particulier sur ce 
qu'il a signalé dans les explications de la planche IV, fig. 75 sous le nom de endospore. Il nous 
semble probable que les figures 67 et 71 se rapportent également à des endospores qui, par la 
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Fig. 13. — Deux cro- 
quis du Rhizosolenia sty- 
liformis var. polydactyla 
(Castr.) Van Heurck.-a 
File de frustules; bfrus- 
tulerenfermantune cel- 
lule (endospore) à ex- 


trémités dissemblables. 


terminaison des cellules se différencient fortement des cellules normales 
fig. 70 et 75. En effet, tandis que dans les cellules normales, réunies sou- 
vent par plus de 4 en filaments, comme nous avons pu l’observer (v. fig. 
13 a), les extrémités sont courtement coniques et obliques à acumen assez 
accusé, n’occupant donc pas les extrémités de l’axe de l’endospore ; dans 
les figures ci-dessus rappelées, de Van Heurck, les sommets sont régu- 
lièrement coniques et occupent les extrémités du même axe, ils paraissent 
aussi à membrane plus ou moins opaque. 

Cet organe est-il bien une endospore, et cette forme de sommet de 
cellule n’existe-t-elle que dans une cellule formée au centre de la cellule 
primitive par une sorte de condensation du protoplasme ? 

Dans une cellule observée dans la récolte de la Belgica, précitée, 
dont la longueur était plus que double de celle des cellules moyennes 
normales et dont les deux extrémités étaient de forme conique courte et 
oblique, nous avons remarqué le protoplasme accumulé d’un côté et 
s’etant entouré vers la partie interne du frustule d’un cône régulier très 
analogue à celui qui termine des deux côtés l’endospore dessinée par 
H. Van Heurck (loc. cit.). 

Certaines espèces décrites par divers diatomistes posséderaient ce 
caractère d’une façon permanente ? 

Le R. styliformis var. polydactyla, pourrait donc, dans certaines 
conditions, présenter les caractères de deux types différents du genre. 

Il sera des plus intéressant de reprendre l’étude de cette espèce 
et de ses variations, qui paraissent très répandues en particulier dans les 
régions antarctiques. 


CORETHRON Castr. 


Corethron valdiviae Karsten Das Phytoplankton des antarktischen 
Meeres n.d. Material d. Deutsch. Tiefsee-Expedition, 1898-1899, in Wiss. 
Ergebn. d. deutsch.-Tiefsee Expedition « Valdivia», 1898-1899, Iena, 1905, 
p. 101, tab. XII et XIII, fig. 1-10; H. Van Heurck, Diatomées Exped. 
antarctique Belge. Résultats du voyage de la Belgica en 1897-1899. Anvers 
1909, p. 30, pl. 6, fig. 88 ; fig. nostr. 14. 


A la surface d’un trou d’eau sur la banquise, 30 janvier 1898 (leg. É. Racovitza, n. 446 p-p.) 


Observations. — H. Van Heurck a pu étudier dans une autre récolte de l’Expédition de 
la Belgica, des représentants de cette méme espéce, au sujet desquels ila fait paraitre des 
remarques non sans intérét. 

Quand j'ai pour la première fois observé cette espèce, c'était en 1901, j'avais pu faire 
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quelques croquis de cet organisme que je n’avais pu classer et qui, d’ailleurs, n'a été décrit et 
publié qu’en 1905. 

H. Van Heurck rappela, dans ses observations, l’avis de Karsten à propos de la détermi- 
nation de cette algue ; dans les matériaux étudiés par ce dernier, les cellules possèdent à l’une 
des extrémités des griffes à 2 crochets, dans ceux figurés par Van Heurck les griffes sont terminées 
par 4 crochets. 

En dessinant des échantillons qui passèrent devant l'objectif de notre microscope, nous 
avions noté une plus grande simplification dans la terminaison des « Fangarme » de Karsten ; 
d'après nos dessins, ils se terminent par un seul crochet comme cela paraît être le cas chez 
certaines formes dessinées par Karsten lui-même. Peut-être cet aspect est-il dû à la réunion de 
ces sortes de crochets par une masse plus ou moins gélatineuse qui les entoure (cf. Karsten, loc. 
cit, pl. 111202820): 

Nous n’avons pu observer dans les formes qui sont passées sous nos yeux ce grand nombre 
de crochets, dont la présence est peut-être le résultat de la préparation. 

Dans les cellules, toujours isolées à l’état adulte, que nous avons observées, et dont le 
diamètre était d’environ 154, les soies terminant les deux extrémités et qui ne sont pas munies 
de crochets, sont nettement, comme l’a fait voir Karsten (cf. fig. nostr. 14 d), formées par un 
cylindre central muni d’une sorte d’aile pectinée. 

Il faut cependant noter la remarque faite par M. Péragallo, et publiée (loc. cit.) par 
H. Van Heurck : «il en est de même des soies qui peuvent être épineuses ou non épineuses, 
ou qui comme dans certains Chaeloceros, seraient épineuses dans le frustule initial et inermes et 
lisses dans le frustule de dédoublement ». 

Resterait à rechercher dès lors à quel moment les soies acquerraient le caractère 
« épineux », — terme peut-être un peu trop fort —, paraissant définir les formes adultes et bien 
développées, du C. valdiviae Karst. 

Il y a lieu de faire remarquer que chez les frustules du C. valdiviae Karsten, dont la 
morphologie est, nous Je voyons déjà, loin d’être bien définie, 11 semble y avoir, dans la généralité, 
une polarité très nette, mais nous ne savons cependant pas dans quel sens nage cet organisme ? 
Les « Fangarme » qui occupent une des extrémités seulement de la cellule, et sont, d’après les 
figures publiées et pour les cellules libérées, dirigées en sens inverse des soies, bordent-elles la 
calotte terminale, indiquent-elles le sommet de la cellule ou sa base ? 

M. Karsten a publié (loc. cit.), s'appuyant sur certaines figures, des données relatives à la 
multiplication, par division, des frustules; il admet un procédé qui ne parait pas cadrer totalement 
avec celui qui semble devoir être admis actuellement pour toutes les Algues du groupe des 
Conjuguées, dont font partie indiscutablement les Diatomées, même aussi aberrantes que ce 
Corethron. 

Pour lui, après la division du noyau du frustule primordial, chacun des deux noyaux 
filles s’entoure de protoplasme et les deux masses ainsi constituées se retirent chacune 
dans le fond des deux hémisomates ; ce serait après seulement que se constituerait la nouvelle 
calotte qui doit terminer les deux sommets, en regard, des cellules filles, l’un des deux devant 
alors également former avec sa couronne de soie, une couronne de « Fangarme ». 

Nous croyons pouvoir affirmer, d’après les observations que nous avons faites sur sel 
matériaux fixés, que la division cellulaire passe chez le Corethron valdiviae par les mêmes phases 
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que celle des autres algues filamenteuses. Dans le cylindre formé par la diatomée en division, 
les deux masses protoplasmiques s’éloignent petit à petit restant réunies par des tractus protoplas- 








Fig. 14. — Croquis de formes du Core- 
thron valdiviae Karsten. — a Cellule en 
division, les deux cellules filles sont 
terminées par des soies en direction 
opposée; pas de « Fangarme »; d croquis 
d'une cellule normale à soies régulière- 
ment disposées, une calotte portant soies 
et «Fangarme»; c stade de division; 
d fragment de soie fortement grossi. 





miques, jusqu’à la formation des calottes ; celles-ci restent 
encore semble-t-1l pendant longtemps en rapports par les 
tractus qui vont probablement donner naissance aux soies, 
qui atteignent sans doute tardivement la rigidité de l’état 
adulte (Fig. a et c). 

Chez le C. inerme Karsten, possédant lui aussi des 
« Fangarme », la division cellulaire paraît bien se passer 
comme nous venons de l'indiquer ; d’après certaines des 
figures publiées par Karsten, peut-être un peu schéma- 
tisées, la formation des soies et des « Fangarme » serait 
très tardive. 

Si nous avons insisté plus haut sur le fait relativement 
général de la disposition des soies, qui chez le Corethron 
valdiviae, comme chez les autres Corethron (1) seraient autour 
des calottes des cellules adultes normales dirigées dans le 
même sens opposé à celui des « Fangarme », nous tenons 
à faire remarquer que dans certains cas de division, nous 
avons pu voir (fig. 14 a) les deux calottes libres des deux 
cellules filles, encore réunies par un tube renfermant les 
soies jeunes, porter leurs soies en sens inverse et être privées 
de « Fangarme ». 

C'est un cas analogue à celui qui a été figuré par 
Karsten (loc. cit., pl. XIII, fig. 14) et qui représentait un 
stade de formation d’une auxospore. 

Comment et quand chez de telles cellules se forme- 
ront les « Fangarme » ; ceux ci sont-ils des organes essentiels 
de la cellule ? 

Il reste donc, on le voit, sur la morphologie comme 
sur la physiologie des types de ce groupe, bien des observa- 


tions à compléter ; la présence de « Fangarme » dont nous ne connaissons nullement les fonctions, 
la direction et la nature des soies ne constituent peut-être pas des critères morphologiques 
importants. Sont-ils de valeur pour la définition des espèces dont les caractères extérieurs 


pourraient être très variables ? 


Florideae. 
Bostrychiaceae. 


BOSTRYCHIA Mont. 


Bostrychia Harveyi Mont. in Gay Hist. fisica y pol. Bot. Chil. VIII (1853) p. 307, tab. 
16, fig. 4; De-Toni Syll. Alg., vol. IV, Florideae sect. III, p. 1163. 
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Bostrychia distans Hook. et Harv. in Hoox. Fl. Tasm. (1860), p. 290. 


Hope Havre. Ile Clarence, Canal Magdalena. Magellanes. Chili, 14 décembre 1897 
(lég. É. Racovitza, n. 433). 


Observations. — Cette plante a été recueillie parmi des fragments de phanérogames proba- 
blement d’eaux douces ou légérement saumatres. P. Hariot avait bien voulu faire un examen de 
cette algue. 


Bangiaceae. 
WILDEMANIA DE-Toni. 


Wildemania laciniata (Licutr.) De-Tonı Secondo Pugillus Alghe Tripolitane 1892, 
D: 145, 0, 135 De-Tont, Syll Alot vols Nosh lotidedcrocct etsy aac. 


Ulva laciniata Licutr. Fl. Scotica (1777) p. 974, tab. 33. 


Porphyra laciniata Ac. Syn. alg. Scand. (1817) p. 190; P. Harıor in Mission Scient. Cap 
Horn 1882-1883 t. V. (1889), p. 54; REINBOLD Meeresalgen in von DryGaskı Deutsch. 
Stidpolar Exped. Bd VIII, Heft II (1908), p. 102. 


Marin. Endroits à l’abri des glaces flottantes. VIe Débarquement. Canal de la Belgica, 
26 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 277 a). 


Gigartinaceae. 


IRIDAEA Bory. 


Iridaea micans Bory in Mém. Soc. Linnéenne, Paris. IV (1826), p. 594; P. Harıor in 
Mission scientifique au Cap Horn. I, V. Botanique (1889), p. 66; J. B. De-Tonı, Syll. Alg. IV 
Florideae, Sect. 1, p. 188. 


— var. Augustinae (Bory) P. Harrot, loc. cit. (1889), n. 66; L. Gain, La Flore algo- 
logique des régions antarctiques et subantarctiques. Deux. expéd. Franç. Dr J. Charcot, 
Paris 1912, p 55: 


Iridaea Augustinae Bory Voy. de la Coquille, (1827) p. 108, tab. 12; De-Tont Syll., loc. 
Cit. (D 'Hee. 

Iridaea undulosa Bory Mém. soc. Linnéenne, Paris, IV (1826), p. 504. 

Iridaea cordata 8 ciliolata Hoox. et Harv. Fl. antarctica (1847), p. 485. 


Marin. Très à l’abri des glaces flottantes. Zone des basses mers et au-dessous. Débarque- 
ment I a. Détroit de Gerlache, 26 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 276). 


Observations. — Les avis sont trés partagés au sujet de la valeur systématique de cette 
algue, qui, si elle a été recueillie dans un endroit relativement abrité, semble néanmoins avoir 
fortement souffert, les frondes sont assez déchiquetées. 

Nous avons été amené à admettre l’opinion de feu P. Hariot qui considérait 
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I. augustinae, comme une variété de J. micans, et cela bien que notre documentation soit 
plutôt en mauvais état; pour P. Hariot la variété serait plus répandue que le type. Il avait 
proposé pour différencier les deux formes constituant l’Z. micans, les diagnoses ci-après, dont 
la deuxième cadre le mieux avec les caractères de la plante du Détroit de Gerlache : 


I. MICANS var. GENUINA : Fronde bretiver stipitata, disco stipiteque laevibus, marginibus 
serrato-ciliatis. 

I. micans var. AUGUSTINAE : Fronde stipitata, canaliculata, disco et stipite prolificantibus, 
marginibus nunquam ciliatis sed grosse dentatis. 


Dans nos notes nous avions attiré, lors de la détermination, l’attention des chercheurs sur 
les conclusions rapportées par P. Hariot, estimant que de nouvelles études sur de plus amples 
matériaux conduiraient peut-être à ramener ces deux formes et bien d’autres espèces du même 
genre à un seul et même type spécifique à distribution relativement étendue. 

Le caractère tiré de la prolifération du stipe et du disque nous est apparu comme de peu 
de valeur systématique et dû sans le moindre doute aux conditions du milieu. 

M. L. Gain ayant repris, dans les mémoires scientifiques de l’Expedition antarctique du 
Dr Charcot, l’étude de cette algue, a pu corroborer la supposition de P. Hariot et est arrivé à la 
conclusion qu'il faut considérer la variété signalée ci-dessus comme faisant partie du Ividaea 
cordata (Turn.) J. Ag., espèce devenant dès lors très variable et étant largement distribuée. La 
synonymie de ce type, qui ne comporte plus de variétés, serait : 


Iridaea cordata (Turn.) J. Ac. Sp. Alg. II (1860) p. 254. 

Fucus cordatus Turn. Hist. fuc. II (1801-1819) tab. CXVI. 

Halimema cordata J. Ag. Sp. Alg. (1860) p. 201. 

Irıdaea cordata Bory var. ciliolata et var. dichotoma D. Hook. The Bot. of the ant. 

VoyaCrypL2(1849)p:.170. 
— — var. ligulata Reinsch Die Meeresalgen von Süd-Georgien in Int. Polärfasch. 
1882-1883. Die Deutsch Exped. Bd. II n. 14-15 (1890), p. 395. 

Irıdaea dichotoma Hook. et Harv. Alg. antarcticae (1845), p. 14. 

— undulosa Bory Pl. des Malouines n. 26. 

— crispata Bory Dict. class. t. IX p. 16. 

— Augustinae Bory in Duprerry Voyage de Coquille Bot. Crypt. (1827), p. 110, 
| pi, XIE 

— — var. ciliolata Hook. et Harv. Alg. ant. (1845), p. 15. 

— — var. genuina Hariot in Mission scient. Cap Horn, t. V (1889), p. 66. 

— micans var. Augustinae (Bory) P. Hariot, loc. cit., p. 67. 

Irıdaea ciliata Kütz. Sp. Alg. (1849), p. 726. 

? Indaea obovata Kütz., Sp. Alg. (1849), p. 728. 

? Iridaea dentata Kütz., Sp. Alg. (1849), p. 728. 

— — var. minor Kiitz., loc. cit. 

? Iridaea capensis J. Ag. Act. Holm. (1847), p. 85. 

? Irıdaea cordata elongata Suhr. 

? Inidaea Belanger: Bory in Belang. Voy. aux Ind. or. (1846), p. 160, t. XV, fig. 1. 
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Quant a la distribution géographique elle comporterait : Pacifique nord, Chili, Falkland, 
Cap Horn, Détroit de Magellan, Détroit de Gerlache, Géorgie du Sud, Crozet, Antarctique : 
Détroit de Mac-Murdo, Terre Victoria; ouest de la Terre de Graham, ile Wiencke, tle Petermann. 


Sphaerococcaceae. 


CURDIEA Harv. 


Curdiea Racovitzae P. Harıor ex DE Witpeman, Note préliminaire sur les Algues 
rapportées par M. É. Racovitza de l’Expedition antarctique Belge, in Bull. Acad. Roy. de 
Belgique, Cl. des Sciences, n. 7, 1900, p. 566; L. Gain, La Flore algologique des régions 
antarctiques et subantarctiques. Deuxième expéd. antarctique franç. Dr J. Charcot, Paris 1912 
p. 60, fig. 53-54. 


C. fronde plana carnosa-coriacea, ovali integerrima, non vel vix margine undulata, stratis 
duobus contexta, apice obtusa plus minus emarginata, sensim ad basim attenuata stipitata, in 
discum exiguum desinente, exsiccatione sordide purpurea, vix pellucida; tetrasporangiis 
intramarginalibus, confertis, punctiformibus, parum prominulis nitidulis, plagam longitudinalem 
efformantibus, tetrasporis cruciatim divisis. 

Détroit de Gerlache, 26 janvier 1808 (leg. É. Racovitza). 


Observations. — Au reçu des documents de cette Algue, nous l’avons envoyée à notre 
confrère P. Hariot, du Muséum de Paris, qui y reconnut une espèce nouvelle, dont il nous fit 
parvenir la diagnose rappelée ci-dessus; elle fut publiée dans une note préliminaire présentée en 
1900 à l’Académie des Sciences de Belgique. P. Hariot, ajoutait à cette description un certain 
nombre de remarques que nous résumerons ici. 

Il rapportait donc au genre Curdiea, les deux échantillons recueillis par la mission antarc- 
tique de la Belgica. L’un d’eux mesure 15 cm. de hauteur, l’autre 30 cm. environ, la plus 
grande largeur des frondes variant de 5 à 7 cm. Dans le plus grand des deux spécimens, partent 
de la base du disque deux branches dont l’une a été détruite. 

L'auteur faisait ressortir que les espèces connues avant la description de celle-ci, avaient 
toutes été recueillies en Nouvelle-Zélande, Nouvelle-Hollande et Tasmanie (Cf. J. B. De-Toni 
Sylloge Alg. IV. sect. IT, p. 424) et se différenciaient du C. Racovitzae par leur fronde laciniée. 


Le C. Racovitzae rappellerait à première vue /'Iridaea laminarioides Bory, lui aussi de 
l'Amérique australe, où il a été récolté le long de la côte chilienne par Dumont d’Urville, mais 
a une distribution assez étendue (cf. J. B. De-Toni, Syll. Alg. IV, sect. I, p. 186). 

La structure des deux plantes est différente ; la fronde des Curdiea est formée de deux 
couches de cellules, grandes, arrondies ou anguleuses dans l’intérieur, petites, serrées et disposées 
verticalement dans la partie corticale. Dans les Ividaea les cellules internes sont cylindriques, 
et forment un réseau lâche, réticulé. Les Curdiea sont bâtis sur le type des Rhodyméniacées, 
les Ividaea se rangent parmi les Gigartinacées. 


Le C. Racovitzae, a été revu, depuis sa première récolte, par M. L. Gain, de l’Expédition 
Charcot ; il a été rencontré sur les côtes de la Terre de Graham, et ce collecteur est d’avis que 
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cette algue de taille relativement grande (il en a trouvé des exemplaires mesurant 80cm. de 
long) doit être présente sur toute la côte ouest de cette terre. 

M. Gain a pu étudier en détail, et les a figurés, les conceptacles mâles et les cystocarpes, 
complétant ainsi dans une large mesure la diagnose princeps reproduite plus haut. 

La distribution actuelle de C. Racovitzae devient dés lors: Céte ouest de la Terre de 
Graham, Détroit de Gerlache, Ile Petermann, Cap Tuxen. 


Corallinaceae. 


Les représentants de cette famille paraissent assez nombreux et assez répandus dans les 
régions magellaniques. Leur étude est difficile et a donné lieu à des discussions fort vives entre 
systematiciens spécialistes (1). 

À la réception des documents réunis parle Dr E. Racovitza, durant l’Expédition de la 
Belgica, nous avons soumis le matériel, en peu d'échantillons très fragiles, à M. le Dr Heydrich, 
qui a, sur les Corallinacées de diverses régions, publié divers mémoires. 

Il a considéré les deux espèces ci-après comme nouvelles, et nous en avons publié déjà 
antérieurement les descriptions, que nous reproduirons ici dans leurs éléments essentiels. 

Des espèces des ces genres ont été signalées dans la même région que celle parcourue 
par la Belgica, il serait naturellement de grand intérêt de les passer en revue, mais cela nous 
entrainerait à une revision des genres, que nous ne pourrions tenter en ce moment, et nous 
mènerait d’ailleurs fort loin. 


LITHOTHAMNION Pui. 


Lithothamnion scutelloides F. Hrypricu ex DE WILDEMAN, Note préliminaire sur les 
Algues rapportées par M. E. Racovitza de l’Expédition antarctique Belge, in Bull. Acad. Roy. 
de Belgique Cl. des Sciences 1900, n. 7, p-»63. 

Plante formant un thalle complexe assez grand, constitué par des plaques s’étant développées 
irréguliérement les unes sur les autres, comme chez le Peysonnelia tamiense Heydr. (Neue Kalk- 
algen von Deutsch Neu-Guinea tab. 1, fig. 12 (2)), mais avec cette différence que les plaques 
isolées sont plus épaisses et plus grandes. Réunies par six a huit, ces plaques sont consti- 
tuées de prime abord par des lamelles irrégulièrement réniformes sinuées sur les bords, de 
1/4 de mm. d'épaisseur, attachées par toute leur face inférieure au substratum, soit sur une 
pierre, soit sur une génération antérieure de la même algue. Le bord libre possédant sur 
tout le pourtour une zone blanchâtre de env. 1 mm. est en général un peu soulevé, ce qui vu 
d'en haut donne un aspect ondulé à tout le thalle, dont le centre est par suite situé régulièrement 
un peu plus bas. Les petites plaques se repoussent par les bords mais ne se soudent pas fortement 
comme chez le L. synanablastum Heydr., elles se touchent simplement. La disposition particulière 
du centre communique aux plaques un aspect d’écaille, scutelloïde. Dans une coupe transversale 
du thalle on observe l’augmentation d'épaisseur, les thalles supérieurs mesurent 1/4 de mm. 


(1) Cf. M. Foslie. — Bieten die Heydrichschen Melobesien-Arbeiten eine sichere Grundlage? in Kgl. Norske 
Videnskab, Selskabs Skriften, 1901, n. 2. 


(2) Bibliotheca Botanica, Stuttgart, 1897. 
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d’épaisseur, ceux de la partie moyenne I mm. d’épaisseur et les inférieurs peuvent atteindre 
2 1/2 mm.;on a l’impression que ces deux derniers pourraient appartenir à une autre espèce. 
De même la zone blanchatre marginale, s’épaissit aussi sous forme de bourrelet. Ce qui prouve 
que l’on se trouve en présence d’une seule et même espèce, malgré les petites différences, c’est 
l’examen des fruits, encore en grand nombre sur les vieux thalles, en rangées sous la surface. Par 
sa structure interne le L. scutelloides appartient au groupe des Lithothammion patena et Muellen, 
c’est à dire que les cellules sont disposées concentriquement. De longs filaments centraux de 
8 à de large et de 20» de long partent dans tous les sens, surtout vers le haut et vers le bas ; les 
rangées de cellules sont formées de cellules mesurant 6 « de diamètre. Les rangées de la face 
inférieure mesurent à peine un cinquième de celles de la face supérieure. Les cellules végétatives 
possèdent un seul chromatophore allongé. La zone blanchâtre marginale est constituée par des 
cellules à paroi incolore, plusieurs repliées sur elles-mêmes comme chez les Corallina (1). Les fruits 
sont épars, mais on trouve de vrais tetrasporangiosores logés sous la cuticule comme dans les 
espèces du groupe L. patena. D'abord la grande cavité de 50 à 100 » se trouve sur le même niveau 
que la cuticule, les 50 à 60 pores dépassant un peu cette dernière; mais petit à petit le tissu 
environnant se développe, jusqu'à ce qu’il dépasse le cavité sorifére et que les pores se trouvent 
disposés sur le même plan que la cuticule. Les tétrasporanges mesurent 304 de long et 12 de 
large. On peut résumer les caractères du L. scutelloides comme suit : 


Thalle : ramifié comme chez L. decussatum Solms, recourbé sur les bords, en forme de 
coquille, sinué, étagé. 

Fixation : attaché lächement par toute la face inférieure, comme chez L. decussatum Solms ; 
cavité sorifère au niveau de la cuticule. 


Rangées de soies : disposées, en arcs peu coubés, au dessus de la cuticule. 
Couche coaxillaire : irrégulièrement radiaire. 


Cavités sorifères : logées dans la partie supérieure de la couche coaxillaire. 


Hab. — Algue calcaire, au niveau de la haute mer et un peu en dessous. Recouvre des 
fragments de roches, tombés de la falaise. — Golfe Saint-Jean. lle des États, 8 janvier 1898 
(leg. E. Racovitza, n. 186). 


Observations. — Cette algue devrait malgré des rapports évidents avec L. Muellen 
Lenormand, de l’Australie (cf. De-Toni, Syll. Algarum, vol. IV, sect. IV, p. 1750) etleL. Engelhartit 
Foslie, lui aussi de l'Australie, (cf. De-Toni, loc. cit., p. 1749) être considérée comme un type 
spécifique bien distinct. La première de ces deux espèces ne possèderait jamais de thalles étagés 
les uns au dessus des autres, et ses soies sont enfoncées plus profondément dans le thalle. Le 
L. Engelhartu possède des thalles à surface non plane, mamelonnée, les conceptacles sont 
séparés, ce qui ne se présente jamais chez le L. scutelloides, et les cellules internes sont plus courtes. 

M. Heydrich a, en outre, insisté sur l’&paississement des lamelles superposées, augmentant 
avec l’âge. Ce dernier caractère ne pourrait-il se trouver en rapport avec les conditions spéciales 
du milieu ? 


‘1) Cf. Graf zu Solms Laubach. Die Corallinenalgen des Golfes von Neapel, 1851, p. 31, pl. I, fig. 8. 
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LITHOPHYLLUM Pui. 


Lithophyllum capitulatum F. Hrypr. ex DE Witpeman, Note préliminaire sur les 
Algues rapportées par M. E. Racovitza de l’Expedition antarctique Belge, in Bull. Acad. roy. de 
Belgique Cl. des Sciences, 1900, n. 7, p. 560. 

Le thalle est formé d’abord, comme chez le Lithophyllum Corallinae (Cr.) Heydr. (Melobesia 
Corallinae Cr.), de petites plaques de 1 mm. à peine de diamètre, attachées sur les pierres. Ces 
plaques se développant sur des roches lisses, possédent un bord sinué, se rencontrent et 
chevauchent les unes sur les autres formant un thalle d’aspect continu. Les thalles mesurent a 
peine 1/10 à 1/20 de mm. d’épaisseur. Les individus isolés possèdent la propriété de s’épaissir 
assez rapidement, de sorte que l’on observe des échantillons qui, sur un diamètre de env. 2 mm., 
mesurent 1/2 mm. d'épaisseur. Les individus primitivement distants de 1 à 2 mm. se réunissent 
par leurs bords en s’accroissant et il devient fort difficile de déterminer la limite des thalles 
originels. Dès que 10 à 20 petits thalles ne sont aussi réunis, il se constitue une croute de 
3 à 4 mm. de diamètre, colorée en rose pâle, sur laquelle se forment des renflements irréguliers 
de 2 à 3 mm. de haut et de la même largeur environ, semi-globuleux, faisant acquérir à ce thalle 
l'aspect du Lithothamnion papillosum Zan. (1). 


La surface du thalle est finement striée, une strie étroite tous les 50 « environ interrompue 
par les conceptacles. En outre il se sépare de la surface, par fragments, une couche de cellules 
blanches, comme cela se voit souvent chez le Lythophyllum incrustans ; la couleur rose apparaît 
alors au travers des portions décolorées. Les cellules vegétatives ne possédent pas de couche 
coaxillaire, mais s’attachent au substratum par une rangée de cellules arrondies. Les autres 
rangées de cellules ne sont pas courbées, comme chez la plupart des espèces de ce groupe, elles 
se dressent vers la surface du thalle. Les cellules mesurent 6% de diamètre et sont de forme 
presque globuleuse. Les chromatophores consistent, comme chez l’Eleutherospora polymorpha 
Heydr. (2), en une grande plaque allongée, qui s’étire dans les cellules inférieures de maniére 
a occuper toute la longueur d’une paroi latérale. Les conceptacles se développent partout, aussi 
bien sur la surface plane que sur les renflements, ils sont espacés de 200 environ. Vus par la 
face supérieure ils apparaissent comme de petites plaques du 250 de diam. à ponctuation 
centrale ne dépassant pas la surface du thalle. Leur coupe longitudinale montre une cavité 
applatie, de 240 #. environ de diamètre et de 60 environ de haut, avec une très légère élévation 
a la base. Ils sont recouverts d’une couche de trois rangées de cellules dont la longueur dépasse 
deux à trois fois celle des autres cellules, et qui mesurent 6 à 15. La rangée supérieure de ces 
cellules se trouve sur la même hauteur que la cuticule. Les tétrasporanges mesurent 60 # de long 
et environ 40 » de diamètre, divisés en quatre ils sont disposés par zones. 


Algue calcaire, au niveau de la haute mer et au dessous sur les rochers. — Lapataia. Terre 
de Feu. Argentine. Canal de Beagle, 24 décembre 1897 (leg. É. Racovitza, n. 77). 


Observations. — M. Heydrich a fait remarquer que l’on ne pourrait comparer cette espèce 
qu’au Lithothamnion papillosum, par suite de son genre d'habitat. Mais l'identification avec cette 


(1) Hauck. Meeresalgen, tab. II, fig. 4. 
(2) Heydrich. Die Lithothamnien von Helgoland Ber. der Biol. Station 1900. 
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espèce n’est pas possible si l’on tient compte de la description de M. Foslie (Norweg. Lithothamn. 
Trondheim 1895, p. 93), car la formation de lamelles et Jes conceptacles presque semi-globuleux 
n’existent pas dans l’espéce des récoltes à Lapataia. 

M. Heydrich a attiré l’attention sur la comparaison entre les cellules végétatives de ces 
deux algues; tandis que chez le L. capitulatum il n’existe pas de couche coaxillaire, il existe 
dans un échantillon de Lithophyllum papillosum (Zan.) Heydr., qu'il a dû a l’amabilite du 


du Prof. Debray, une couche coaxillaire de cellules nettement différenciée, qui occupe le quart 
de l’épaisseur du thalle (1). 


Fucoideae 
Sargassaceae 


SCYTOTHALIA GREv. 


Scytothalia Jacquinotii Mont. Prodr. gen. spec. Phyc. ad. pol. antarct. (1842), p. II, 
et Voy. au Pole Sud. Crypt. p. 86 tab. 5; Hoox. et Harv. Crypt. Antarct. p. 150; DE-Toni, 
Sylloge Algarum, vol. III Fucoideae p. 133. 


Marginaria Jacquinotiana Kurtz. Tab. Phyc. XI (1861), tab. 54. 


Détroit de la Belgica, flottant sur la mer (leg. E. Racovitza, 26 janvier 1898, n. 278). 


Laminariaceae 
ADENOCYSTIS Hook. et Harv. 


Adenocystis Lessonii (Bory) Hoox. et Harv. Crypt. antarct., p. 67, tab. 69, fig. 2; 
Harıor in Mission Scient. Cap Horn 1882-1883, vol. V (1889), p. 47, tab. V, fig. 1-3 ; De-Ton1, 
Syll. Alg. III, Fucoideae (1895) p. 225; L. Gain Deux. Expéd. antarct. Francaise 1908-1911. 
La Flore algologique des régions antarctiques et subantarctiques. Paris 1912, p. 43. 

Chorda Lessonii Kurtz. Spec. Alg. (1849), p. 549. 


Asperococcus Lessonii Bory in Durerry Voyage de la Coquille, Bot. Crypt. p. 109 (1827), 
tale. beni ke 


Adenocystis utricularis (Bory) SKOTTSBERG, Bot. Ergebn. Swed. exped. n. Patagonien und 
Feuerlande VIII, Phaeophyc. (1821), p. 39 fig. 16 a-f; REINBoLD Die Meeresalgen, in 
von DryGaLskt, Deutsch. Südpolar-Exped. 1901-1903, Bd. VIII, Heft II (1908), p. 190. 

Asperococcus utricularis Bory, in Mém. Soc. Linnéenne, Paris IV, p. 594. 


Marin, sur les rochers au niveau des basses mers, VIe Débarquement, 26 janvier 1808 
(leg. E. Racovitza, n. 174). 


(1) C'est dans le travail auquel nous faisons allusion dans le début de cette note, que M. Heydrich établit ce dernier 
binôme ; il avait ajouté : N’admettant pas une différence entre Lithophyllum et Craniolithon, comme le fait M. Foslie in Syst. 


Survey of the Lithothamnieae, K. Norske Vid. Selk. Skr. 1898, je considére cette plante comme un Lithophyllum (Cf. Ber. d. 
deutsch. Bot. Gesellschaft, 1898, p. 409). 
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Desmarestiaceae 
DESMARESTIA Lamour. 


Desmarestia Rossii Hoox. et Harv. Alg. Antarct. in London Journ. of Botany vol. IV 
(1845), p. 249 et Flora Antarct. (1847), p. 467, tab. 172-173; Kuerz. spec. alg.,p. 571 et ‘Lab; 
Phyc. tab. 98, fig. a-b; Dx-Tonr Syll. Alg., Vol. II, Fucoideae, p. 458; Harior in Mission 
au Cap Horn 1882-1883, t. V., p. 42. 


Algue marine en place au niveau de la mi-marée, Détroit de Gerlache ; Ile Débarquement 
14 janvier 1898 (leg. E. Racovitza, n. 279). 


— immincme Kors. - à Z 2 
— danses Su. - = ” à à 


» 


HSSBBESUSRRR 


R 


HU DE BE QUE EE RE ENERE Be 


Hapalosiphon Nı=c. : 
— juirels Ac) B. #F_. 
— fans (Krerz.) Kıeces. 
Hezrecepellza Bory: Box. 
Herman farm KUEtz. 
Hormiscia Fa . = 
— facia (Krerz) v. Lac. 
— — za. za De Wın. 


Hyalotheca E=z= . = 
— gusties: (Sem) Bete - 


BAORBGRS ES 
WR, x JE Wiper yt ER 






a 





… 


u 7 





. 


ne 


BRFSURE RE Gb EE US HE NE 


Oedogonium Link. . 

— SP \ : 5 : 
Olpidium Ulothricis DE WILD. 
Oscillatoria VaucH. 

— aestuarii H. B. 

— SP. 

Phormidium Kvetz. 

— Racovitzae DE WILD. 
Pleurococcus Naegelii R. Cuop. . 
— vulgaris NAEG. 

Prasiola MENEGH. 

— tessellata KUETZ. 
Protococcus Ac. 

— viridis AG. . 
Racovitziella DE WILD. . 

— antarctica DE WILD. 
Raphidonema v. LAGERH. 

— nivale v. LAGERH.. 
Rhizoclonium Kuez. 

— tortuosum KUETZ.. 
Rhizosolenia Enr. . 

— styliformis Br. : : : 
— — var. polydactyla (CASTR.) V. H. 
Schizogonium KUETz. 

— murale KUETZ. 

Schizothrix KUETZ.. 

— SP. 

Scytonema Ac. 

— Racovitzae DE WILD. 





Scythothalia Grev. 
— Facquinotii MONT. 


Sirosiphon hormoides KUETzZ. 


— — brevis KUETZ. 
Spirogyra Link. 
— SP. 


Staurastrum MEY 

— mulicum BREB. 
ge 

Stichococcus Naec.. 
— bacillaris NAEG. 


Stigonema Ac. 


— hormoides (KUETZ.) B. et F.. 


Tolypothrix pumila KUETZ. 
Trochiscia KUETZ. 

— nivalis v. Lac. 
Ulothrix parietina KUETZ. . 
Ulva compressa ROTH. 


— Enteromorpha var. compressa HARIOT 


— laciniata LIGHT. 

— tessellata HooK. et Harv. 
Zygnema (KUETZ.) 

— ericetorum (KUETZ.) HANSG. 
Zygogonium anomalum REINSCH. 
— delicatulum KUETZ. 

— ericetorum KUETZ. 

— torulosum KUETZ. . 


Wildemania De-Tonl. 


— laciniata (LiGHTF.) DE-ToNI. 


£5 









. LIBRARY | 
OF THE Faget 
UNIVERSITY OF ILLINO!S | Lun sf 


DIRECTION DE LA 
Ayr We ahs Beare 


ie es : ae = 


mar DE 


= ÉTUDE DES CHRONOMÈTRES (deux patties). par G. os À 
| MESURES PENDULAIRES, 5 par Gx Leconte: 2 ? 


Be 


ae OPTIQUES DE L'ATMOSPHÈRE, par I; ee 
AURORES AUSTRALES, par H. ARCTOWSKL. : \ 
OBSERVATIONS DES NUAGES, par À. Dosrowozsxr. 

LA NEIGE ET LE. GIVRE, par A. Doprowoskt. : 


OCEANOGRAPHIE ET GEOLOGIE, 


x 


5) 


BLATIO S “THERMIQUES, par He -Axcrowsit et. ne GLACES, par H. Arcrowskı. 
| «LES GLACIERS, par H. Arcröwskt. 
ÉTUDE DES ROCHES, par A. PELIKAN. 
ETUDE DES ROCHES II, par Dracomir SISTEK. SENS 
QUELQUES PLANTES. FOSSILES DES TERRES 


MAGELLANIQUES, par A. GILKINET. 


"BOTAN QUE. 
Ae > 
© MOUSSES, par ay CARDOT. 3 
& PHANEROGAMES, par E. De WILDEMAN. 
OBSERVATIONS SUR DES ALGUES,. 
par, E. DE WILDEMAN. 


= À 





LisTE DES RAPPORTS SCIENTIFIQUES (Suite). 


ZOOLOGIE. 


SPONGIAIRES, par E. Topsenr, 
HYDRAIRES, par C. HARTLAUS. 
MEDUSES, par O. Maas. 
PENNATULIDSS, par H. F. E: JUNGERSEN. 


MADREPORAIRES ET BRO a par 


+ SE. v. MARENZELLER. 

ACTINIAIRES, par O. CARLGREN. 
HOLOTHURIDES, par E. HEROUARD 
ASTERIDES, par H. Lupwic. 

ÉCHINIDES ET OPHIURES, par R. Kanten, 
TURBELLARIEN, par L. Bôxmic. 
NÉMERTES, par Biircer, 

NEMATODES LIBRES, par J.G. DE Man. 
BRYOZOAIRES, par A. W. Waters. 
BRACHIOPODES, par L. Joux. 
OSTRACODES, par G. W. Murer. 
COPEPODES, par W. GIESBRECHT. 
CIRRIPEDES, par P. P. C. Hoz. 
SCHIZOPODES ET CUMACES, par_H. J. Hansen. 


ACARIENS LIBRES. par D' Trovessart-et A. D. MicHAEL, 


ACARIENS PARASITES, par G. Neumann. 
ARAIGNEES ET FAUCHEURS, par E. Simon. 
MYRIAPODES, par C. v. ATTEMS. 
COLLEMBOLES, par V. WiLLEM.- 





ORTHOPTERES, par Brunner von WATTENWYL. 

-HEMIPTERES, par E. BERGROTH. - 

COLEOPTERES, par E. Rousseau, A. GROUVELLE, 
H. Scuoutepen, E. Brenske, BolLEAU, Bourceors, 
E. Ozivier, L. PEATE, G. Sete A. Bovin et — 
A. LAMEERE. 


HYMENOPTERES, par C: Emery, J. Tosgumer, E. ANDRE 
Set se VACHAL. 


DIPTERES, par: LC. dés TH. BECKER et + 
E. H. RüBSAAMEN. = 


SCAPHOPODEN, par L. PLATE. 
.GASTROPODES ET LAMELLIBRANCHES, par 


P. PELSENEER. 
CEPHALOPODES, par L. Jar : an 
TUNICIERS, par Ep. VAN BENEDEN et Marc DE Stine 
LONGCHAMPS. - 
POISSONS, par L. Dotto. - 
~ CETACES, par E.G. Racovitza. 


ORGANOGENIE DES PINNIPEDES SE Extrémité), 
par H. LEBouco. 


PINNIPEDES (Systématique), 


par EB ee no 





TANAIDACÉS, ISOPODES ET AMPHIPODES, par 


Tu. Mono». 
PYCNOGONIDES, par Ten GILTAY. 
OLIGOCHETES, par Léon CERNOSvITOv. 





LIBRARY. 
LE OF <THE 


UNIVERSITY GF ILLINOIS 


PT essen tacks Dit TEE à u à 
t ; FY = Br 
1 roo ©: À À 
; N 
cn et eee: Dore ? 





EXPEDITION ANTARCTIQUE BELGE 


ee 


OYAGE DU S. Y. BELGICA 


EN 1897-1898-1800 


eas 


SOUS LE COMMANDEMENT DE 


A. DE GERLACHE DE GOMERY 


RAPPORTS SCIENTIFIQUES 


COMMISSION DE LA BELGICA 


BOTANIQUE © | 
CHAMPIGNONS 


PAR | 


. M°°“ E. BOMMER et M. ROUSSEAU 


ANVERS 
IMPRIMERIE J.-E. BUSCHMANN 


-. REMPART DE LA PORTE DU RHIN 


1905 


een TEST BAER ; 
Mer à à T h BR RN, 
LA LU AT #e T 





CHAMPIGNONS 


PAR 


M™*s E. BOMMER et M. ROUSSEAU 


27 


Sorti des presses de J.-E. BUSCHMANN, 


oy le rer Avril 1905. | 





A 
À 


Are 
44r+ Le 
T : 
U 

4 


CHAMPIGNONS 


M™s E. BOMMER et M. ROUSSEAU 


Les Champignons faisant partie des collections de l’Expedition de la Bercıca provien- 
nent presque tous de la Terre de Feu. Un seul type a été récolté dans la région antarctique 
proprement dite, mais il n’est pas possible de lui assigner une place précise dans la systématique 
générale, car il se présente sous la forme d’un sclérote dépourvu de carpophore. 

Parmi les Champignons de la Terre de Feu, cependant peu nombreux, il se trouve dix 
espèces et formes non encore connues. C’est là une preuve nouvelle de la richesse de la flore 
fongique encore si peu étudiée des contrées australes tempérées qui, par leur climat constant 
et humide doivent être une des régions du globe les plus favorables au développement des 
Champignons. 


ENUMERATION DES CHAMPIGNONS 


RECOLTES PAR L’ EXPEDITION DE LA BELGICA 


MYXOMYCETES 


MYXOGASTERES 
ENDOSPOREÆ 


Trichiaceæ 
LYCOGALA Mich. 


L. miniatum Pers. 


L. miniatum Pers. in Römer N. Mag. Bot. I, p. 87 (1794) ; Nees Syst. Pilze, p. 163; Grev. Sc. Crypt. Fl., t.38. 

Lycoperdon epidendrum Linn., Sp. Pl., II, p. «184 (1753). 

Lycogala epidendrum Rost., Versuch., p. 3 (1873); Mon. p. 285 (1875) ; Cooke, Myx. Brit. p. 75; Zopf, Schenk 
Handb. der Bot, III, 2, p. 168; Blytt. Bidr. K. Norg., Sop. III, p. 12; Macbride, Bull. Nat. Hist. Iowa. 
Il, p. 127; Mass., Mon., p 121; Lister, Mycetozoa, Dy 200,) pl. LXXV, B. 


Lapataia. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. 27 Décembre 1897. 
In ligno nudo carioso. (N° 102). 
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EUMYCETES 


EUASCOMYCETES 


Euascales 
PEZIZINEZ 


Helotiaceæ 


SARCOSCYPHA Fr. 
S. Racovitzae Bomm. et Rouss. 


S. Racovitzae Bomm. et Rouss. Note prél. (Bull. de l’Acad. roy. de Belgique, p. 643, 1900), Sacc. Syll. 
Fung., Vol. XVI, p. 715. 


Cyathiformis, inferne costato-scrobiculata 4 cm. lata, 3 cm. alta, disco luteo-aurantio, extus 
albida (*), margine externo pubescente ; stipite brevi 1,5 cm. longo, 1 cm. crasso. Ascis cylindraceis, 
octosporis, 270 = 12-15 u, parte sporifera 105-120 = 15-17; sporidus hyalinis, ellipsoideis, oblique 
monostichis, 1ntus granulosis, 18-20 = 8-9 u, paraphysibus linearibus, rarioribus. 

Lapataïa. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. 27 Décembre 1897. 

In ligno putrescente (N° 100). 


La forme de cette Pezizinée la rapproche du genre Acetabula, mais son habitat, sa 
coloration et la pubescence de la marge doivent la ranger dans le genre Sarcoscypha. 


BELONIUM Sacc. 
B. graminis (Desm.) Sacc. 


B. graminis (Desm.) Sacc. Consp. gen. Disc. p. 7; 
Peziza Desm. VIII, Not. p. 5, 

Belonidium hystrix De Not. Prof. Disc. p. 381; 
Pyrenopeziza hysterina Sacc. Mich. II, p. 244; 
Belonidium Speg. in M. N., N° 920; 

Pyvenopeziza graminis Sacc. Fung. ital. f. 1308. 


Lapataia. Canal du Beagle. Terre de Feu. 23 Décembre 1807. 
In culmis emortuis Poze fuegianæ (N° 319). 


MOLLISIA Fr. 
M. riparia Sacc. 
M. riparia Sacc. Mich. II, p. 81 ; Fung. ital. f. 1380. 


In culmis emortuis (N°s 317, 318). 


(1) La coloration est indiquée d’aprés les notes du Dr Racovitza. 
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Cyttariaceze 
CYTTARIA Berk. 


C. Darwinii Berk. 


C. Darwinii Berk. Flora antarc.; Speg., Fung. Fueg. ; Fischer, Bot. Zeit. 1888, p. 812; Sacc. Syll. Fung., 
Vol. VIII, p. 5; Engler, Pflanzenfam. P 241. 


Lapataïa. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. 

In ramis vivis Fagi antarcticæ (N° 104). 

BERKELEY et SpeEGazzını attribuent à cette espèce des spores hyalines : Fiscurr dans 
son Étude du Genre Cyttaria (') ne fait pas mention de leur coloration. Dans l'unique exem- 
plaire adulte que nous avons eu à notre disposition, les spores sont nettement fuligineuses 
lorsqu'elles sont arrivées à maturité. Le protoplasme est alors condensé dans la partie centrale 
de la spore, mais l’examen d’un exemplaire frais permettrait seul de décider si ce caractère 
n'est pas dû au mode de conservation dans l'alcool. A leur sortie des asques, les spores forment 
à la surface de l’hyménium une couche continue rendue cohérente par de la matière mucila- 
gineuse. 

Les spores sont en général plus ou moins sphériques (fig. 10 A), parfois ellipsoides 
(fig. 11 B). La forme sphéroïde est beaucoup plus fréquente que l’autre. Les asques figurées 
présentent des types de spores très variables. Celles-ci sont ordinairement toutes du type 4 ou 
du type B dans une même asque. Les paraphyses sont septées. 

Le tissu fondamental est formé d’hyphes à parois épaisses qui se colorent faiblement 
en bleu par une solution d’iode dans l’iodure de potassium. 

Il n'y a de réaction glycogenique ni dans le tissu fondamental, ni dans l’hyménium. 
Celui-ci, y compris la membrane des asques jeunes, se colore en jaune très pale. Il semble que 
la matière mucilagineuse par laquelle les hyphes sont enveloppées se colore en bleu pâle 
par l’iode et que cette coloration s’accentue au contact de Pair. 

Le tissu des rameaux portant Cyttarıa Darwinii présente des modifications analogues a 
celles que Fischer a signalées pour C. Hookeri. Les tumeurs provoquées par C. Darwinit (fig. 1 à 6) 
sont toutefois beaucoup plus développées en raison du grand nombre de carpophores qui se 
trouvent réunis sur une surface peu étendue. Il en résulte une hypertrophie du rameau sur 
une longueur relativement considérable, rappelant tout-à-fait l'aspect des balais de sorcière de 
certains Evoascus (E. Cerasi, E. betulinus, Taphria Carpini) (fig. t à 3). On remarque au point 
d’attache du réceptacle sur le rameau, une cicatrice circulaire, dont le centre, légèrement saillant 
est marqué d’un point d'insertion nettement indiqué. 

Dans les exemplaires très jeunes, ne présentant pas encore d’apothécies, on peut voir 
les veines bien caractérisées décrites par FISCHER. Ces exemplaires sont pourvus d’une base 
stipitiforme bien définie. Le stipe est encore distinct dans le carpophore adulte, mais comme 
il n’a pas continué à se développer, il est, proportionnellement à la masse du Champignon, de 
dimensions très réduites. C’est également sur ces carpophores jeunes que l’on observe le mieux 





(1) Fischer. Bot. Zeit. 1888. 
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une ceinture formée par de nombreuses pycnides groupées a la partie supérieure du stipe 
(fig. 13 à 16). Elles ont été citées en premier lieu par BERKELEY qui s’est borné a les mentionner 
sans les décrire. SpEGAzzINI (') a vu également des corps de même nature sur la partie apicale 
du carpophore de C. Hooker: et les rapporte à la forme Comiothyrium ; FiscHEr les a observés a 
la base de C. Darwinu et C. Harioh. Ces deux auteurs les regardent comme étant les spermo- 
gonies de ces espèces. 

Le tissu de la paroi des pycnides a le même caractère que celui de la région corticale 
du carpophore avec lequel il se continue par une transition insensible, de manière à donner 
nettement l'impression d’un appareil de fructification secondaire appartenant en propre au 
carpophore. Ces pycnides sont formées d’hyphes parallèles d’un brun noiratre, densément unies 
et font corps avec la masse pseudoparenchymateuse de Cyttaria sur laquelle elles font saillie. 
Elles mesurent 70-85 » de hauteur sur 50-70 # de diamètre ; leur sommet est percé d’un pore, 
l’intérieur est tapissé de filaments portant de nombreuses spores fuligineuses subglobuleuses 
(HS EmEto) 

En outre les pycnides sont revêtues, principalement sur leur moitié inférieure, par les 
hyphes d’un Champignon Hyphomycéte appartenant à la forme Chalara. Fiscner a vu des hyphes 
brunes stériles sur les pycnides de Comiothyrium croissant sur C. Darwin. C'étaient probable- 
ment les filaments stériles de ce Chalara. Il serait intéressant de rechercher quelles peuvent être 
les relations existant entre Chalara et Cyttaria. Il est possible en effet, qu'il joue par rapport 
au carpophore de Cyttaria un rôle comparable à celui de Comiothyrium. 


HYS DERIIN EAL 


Hy podermatacez 
LOPHODERMIUM Chey. 


L. arundinaceum Chev. 


L. arundinaceum Chev. Flor. I, p. 435; 
Hysterium arundinaceum Schrad. Journ. bot. II, p. 63, t. 3, f. 3; Fr. Syst. Myc. II, p. 5go. 


Lapataïa. 23 Décembre 1897 (N° 318, 320, 321). 
In foliis Tritici repentis var. pungentis. 
Hysteriaceæ 
LEMBOSIA Lév. 
L. drymidis Lév. 
L. Drvmidis Lév Ann. Sc. Nat. 1845, p. 58. 


Golfe St-Jean. Ile des États. Argentine. Chili austral. 8 Janvier 1808. 
In foliis Drymidis Winteri (N° 92). 





(1) SPEGAzzINI. Fung. Fueg. p. 158. 
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PYRENOMYCETINEÆ 


HYPOCREACEALES 


Hypocreaceæ 
PODOCREA Sacc. 
P. deformans Bomm. et Rouss. 


P. deformans Bomm. et Rouss. Note prél. (Bull. de l’Acad. roy. de Belgique) p. 682, 1900; Sacc. Syll. Fung . 
Vol XVI, p. 58%. 


Stromate vertical, clavariformi, 8 mm. longo, 3 mm. crasso, brunneo-aurantiaco (in alcohole), 
intus albido, in tumore ligneo-noduloso inserto ; peritheciis in parte superiore stromatis immersis, piri- 
formibus, 210-280 a, ostiolo prominulo ornatis ; hymenio comdifero pulveraceo, comdiis hyalinis ellip- 
soideis, r-guttulatis 3-4,5 = 3 p, in sterıgmatibus brevibus 18-24 u acrogems (fig. 20 à 24). 


Harberton Harbour. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. 8 Janvier 1808. 

In ramis Fagi antarctice (N° 97). 

Le mycélium du Champignon détermine la formation d'une tumeur ligneuse (fig. 20 
et 22), caractérisée par l’hypertrophie des différents éléments du bois et de l'écorce, par le 
très grand développement du parenchyme ligneux gorgé d’amidon, ainsi que par la réduction 
en longueur des trachéides qui prennent souvent le méme volume que les cellules du paren- 
chyme avoisinant. 

La surface de cette tumeur est composée de nodosités sur lesquelles s’insére le stroma 
qui laisse, aprés sa disparition, une cicatrice ombiliquée. L'aspect extérieur de cette espèce 
offre quelque analogie avec la figure que Tulasne donne de Hypocrea alutacea Ces. et de 
Not. (Carp. III, 34), mais elle en diffère totalement par son mode de croissance et par ses 
dimensions. H. alutacea est parasite de Clavaria ligula et Spathularia flavida, tandis que notre 
espéce posséde un stroma propre. 


SPHAERIACEALES 


Chaetomiaceæ 
CHAETOMIUM Kunze. 


Ch. comatum Fr. 


C. comatum Fr. Syst. Myc. III. p. 253; 
Sphaeria comata Tode ; Ch. Fieberi Fckl. nec Cda.; 
Ch. elatum Kze et. Schum. Myk. Heft 1, p. 15, t.ı, £. 3. 


Lapataia. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. Lac Aciyami. 26 Décembre 1897. 
Ad basim foliorum graminis indet (Ne 361). 
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BASIDIOMYCETES (Eubasidii) 


Protobasidiomycetes 


UREDINEINEZÆ 


Pucciniaceæ 


PUCCINIA Pers. 
P. cingens Bomm. et Rouss. 


P. cingens Bomm. et Rouss. Note prél. (Bull. de Acad. roy. de Belgique, p. 643, 1900. Sacc. Syll. Fung., 
Vol. XVI, p. 276. Sydow, Mon. Ured. p. 443, t. XXVI, f. 367. 


Aecidiis in soros hypophyllos junctis, maculis pallidis, orbicularibus, prominentibus insidentibus ; 
pseudoperidiis brevibus, cylindraceis, margine lacimato ; aecidiosporis flavidis ellipsoidets, 24—=12 p, vel 
cuboideis 21=15 a. Soris teleutosporiferis hypophyllis circa aecıdia sitis, vel epiphyllis sine aecidus ; 
teleutosporis fuligineis, claviformibus vel ellipsordeis, non vel vix constrictis, loculo inferiore attenuato, 
loculo superiore apice versiformi, truncato, rotundo vel subattenuato, 36-48 = 18-21 h, pedicello brevi, 
hyalino (fig. 25 a 31). 


Harberton Harbour. Canal du Beagle. Terre de Feu. 

In foliis Vrolae indet (N° 96). 

D'après Sypow, les téleutospores seraient très légèrement verruculeuses. Leur membrane 
est cependant parfaitement lisse, ainsi qu’on peut s’en convaincre en faisant sortir des loges 
d'une téleutospore, le protoplasme très granuleux qu’elles contiennent (fig. 31). Les granula- 
tions bien accusées du protoplasme, très évidentes à cause de la conservation des échantillons 
dans l'alcool qui a fixé le protoplasme vivant, donnent parfois à la téleutospore un aspect 
particulier qui peut être confondu avec celui que produiraient des protubérances verruculeuses. 


AECIDIUM 
A. Jacobsthalii Henrici Magnus 
A. Facobsthalii Henrici P. Magnus. Ber. der Deuts. bot. Gesell. 1897, p. 270. Tab. X. 
Entre Trispontis et Charbunco près Puntas Arenas. Magellan Chili. 6 Décembre 1898. 
In foliis Berberidis buxifolie (N° 41). 
Les feuilles attaquées par l’Aecidium sont beaucoup plus longues que les feuilles saines ; 


elles ont une coloration uniforme d’un pourpre foncé, contrastant avec la teinte verte des feuilles 
normales (fig. 32 a 34). 
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TREMELLINEE 


Tremellaceze 
EXIDIA Fr. 


E. rubra Bomm. et Rouss. 


E. rubra Bomm. et Rouss. Note prél. (Bull. de l’Acad. roy. de Belgique, p. 642. 1900). Sacc. Syll. Fung., 
Vol XVI p. 218. 


Undulato-gyrosa, 12 mm. lata, 9 mm. alta, extus subtomentosa, cinnabarina vel lateritia ; basidiis 
globosis ; sporis cylindraceis, curvulis, quandoque septatis et granulosis ex uno latere breve apiculatis 
(in loco insertionis ?). 


Baie du Torrent. Ile Londonderry. Magellan Chili. 17 Décembre 1897. 


Ad fragmentum ligneum putrescens (No 85). 


TREMELLA Dill. 


T. mesenterica Retz. 
T. mesenterica Retz in Vet. Ak. Handl. 1769, p- 249; Jacq. Misc. I, t. 15; Engl. Bot. t. 709; Huss. I, t. 27; 
Fr. Syst. Myc. II, p. 214; 
Elvella Schaeff. t. 168 ; 


Tremella chrysocoma Bull. t. 174 ; 
Trem. auriformis Hoffm. Veg. Crypt. I, DOE te On 2.04.11. Dany 12885; 


Hope Harbour. Ile Clarence. Magellan Chili. 14 Décembre 1897. 
Ad ramos emortuos (N° 84). 


Autobasidiomycetes 
HYMENOMYCETINEÆ 
Polyporaceæ 
TRAMETES Fr. 


T. albido-rosea Bomm. et Rouss. 


T. albido-rosea Bomm. et Rouss. Note prél. (Bull. de l’Acad. roy de Belgique, p. 641, 1900). Sacc. Syll. Fung 
Vol. XVI, p. 164. 


ar | 


Pileo dimidiato-ungulato, postice porrecto, suberoso, scruposo, azono, albido-roseo, intus albido, 
margine rotundato, 4,5 cm. lato, 2,5 cm. crasso ; hymenio concavo, fusco, margine sterili, 1,5 cm. lato ; 
poris minutis angulosis ; sporis (conidiis ? ) mumerosis, subglobosis vel ellipsoideis 3-4,5  brunneis. 


Lapataia. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. 27 Décembre 1897. 
Ad ramos emortuos Fagi (N° 106). 


Il ie #37 


10 EXPÉDITION ANTARCTIQUE BELGE 








Agaricaceæ 
FLAMMULA Fr. 
F. inconspicua Bomm. et Rouss. 


F. inconspicua Bomm. et Rouss. Note prél. (Bull. de l’Acad. roy. de Belgique, p. 641, 1900). Sacc. Syll. Fung., 
Vol. XVI, p. 96. 


Paleo subcarnoso, medio fere umbonato, margine tenu subrepando e convexo plano, levigato, 
albido-lutescente, 2,5 cm. diam.; lamellis adnatıs, alutaceıs ?; stipite carnoso, striato, deorsum 1ncrassato, 
1,7 cm. longo, 7 mm. crasso ; sports oblongis, levibus, brunnets ? 46=3 u. 

Lapataïa. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. 27 Décembre 1807. 

Ad terram in silvis (N° ror). 


OMPHALIA Fr. 


O. stella Bomm. et Rouss. 


O. stella Bomm. et Rouss. Note prel. (Bull. de l’Acad. roy. de Belgique, p. 640, 1900). Sacc. Syll. Fung., 
Vol. XVI, p. 36. 


Pileo hemisphaerico-expanso, glabro, diaphano, medio fuscescente, 1 mm. diam.; stipite capılları 
glabro 10-12 mm. longo, basi in bulbulum fuscum vix conspicuum terminata ; lamellis 12, pliciformibus, 
adnatis non sinuatis, ex quibus 6 sunt visibiles, centro piler concolores et 6 hyalinae vix perspicuae. 


Lapataïa. Canal du Beagle. Terre de Feu. Argentine. 26 Décembre 1897. 

In ligno putrescente (N° 88%), 

Espèce voisine de O. polyadelpha Lasch. Elle en diffère par le chapeau ni sillonné, ni 
floculeux et par le renflement brunâtre de la base du stipe. 


FUNGI IMPERFECTI 


A. Formes conidiennes 


HYPHONDOTIEES 


Dematiacex 
CHALARA Corda 


C. Cyttariae Bomm. et Rouss. 


C. Cyttariae Bomm. et Rouss. Note prél. (Bull. de l’Acad. roy. de Belgique, p. 644, 1900). Sacc. Syll. Fung., 

VOL EVA Epa tozss 
Caespitulis atris, effusis, oculo etiam armato inconspicuis, hyphopodio brunneo, septato, ramulis 
brevibus, fuscis, inflatis, 15-30 = 6» in basi peritheciorum Coniothyrii repentibus. Hyphis fertilibus 
erectis, brevissimis, simplicibus, sursum attenuatis, hyalinis, basi dense congestis et tunc fuligineis 
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19-45 = 2-5 p. Comidus catenulatis cylindraceis, 12-15 = 2 u, hyalınıs, intra tubulos formatis ex apice 
hypharum exsilientibus, deinde in articulos subellipsoideos secedentibus. 


Lapataïa. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. 27 Décembre 1808. 
Ad basim Cyttariae Darwinii inter et supra perithecia Coniothyrii effusa (N° 104“). 


CLADOSPORIUM Lk. 


C. herbarum (Pers.) Lk. 


C. herbarum (Pers.) Lk. Obs. Myc. II, p. 37; Sacc. Syll. Fung. ital., t. 1202 ; 
Acladium herbarum Lk. Obs. p. 10; 

Dematium herbarum Pers. Syn. p. 699; 

Dematium brassicae Pers. 1. c. ; 

Dematium pullulans De Bary et Low. 


Lapataia. Canal du Beagle. Terre de Feu. 23 Décembre 1897. 
In caulibus putrescentibus Poae fuegianae (N° 310). 


MACROSPORIUM Fr. 


M. commune Rabenh. 


M. commune Rabenh. Fung. Europ. 1360; Sacc. Syll. Fung. ital. t. 1207. 


Lapataia. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. 
In caulibus herbaceis emortuis (N° 311). 


B. Formes mycéliennes 
SCLEROTIUM Tode 
S. antarcticum Bomm. et Rouss. 


S. antarcticum Bomm. et Rouss. Note prél. (Bull. de l’Acad. roy. de Belgique, p. 645, 1900). Sacc. Syll. 
Fung., Vol. XVI, p. 1109. 


Liberum, inaequaliter globosum vel elongatum 2-3 mm. longum, quandoque puncto prominulo 
praeditum, 1ntus album, superficie corrugata, cute tenui, membranacea, atra, bene lumitata, ex elementis 
cellularibus valde sclerosis constituta, aspectu carbonaceo ; substantia interiore ex hyphis cylindraceis, 
materie gelatinosa immersis, formata. 


Terre de Danco. 2 Février 1808. 
Intra culmos Airae antarcticae (N° 173). 


Ce Sclérote offre une très grande analogie d’aspect et de structure avec celui de Collybia 
racemosa. 11 est possible qu’il se rapporte à une Agaricée voisine de cette espèce. 
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Sclerotium (Myxomycetis ?) 


Sclerotium (Myxomycetis ?) Bomm. et Rouss. Note prél. (Bull. de l’Acad. roy. de Belgique). Sacc. Syll. Fung., 
Vol. XVI, p. 1108. 


Subglobosum, 2-3 mm., reniforme vel elongatum, quandoque lobatum ; cute albida, sub lente vix 
flocculosa, firma, non separabili ; substantia interna compactiuscula ex massis plasmodiformibus conden- 
satis granulosis, minimis, contiguis, membrana tenw cinctis, parenchymatı assimili composita ; cortice 
e pseudo cellulis minoribus, complanatis protoplasmate carentibus, formato. 


Lapataia. Canal du Beagle. Terre de Feu argentine. 26 Décembre 1897. 

Inter corticem et lignum arborum putrescentium (N° 88). 

D’aprés sa structure, cette production fongique semble devoir être rangée parmi les 
Sclérotes des Myxomycètes. Quelques exemplaires de Lycogala mimatum Pers., se trouvaient 
au nombre des espèces provenant de la même localité et les sclérotes étaient situés comme 
ceux-ci entre l'écorce et le bois. Il est possible qu'ils appartiennent à ce genre sans toutefois 
qu'on puisse l’aflırmer. 


Les échantillons portant les numéros suivants sont stériles : 93, 147, 156, 157, 160, 
21298200. 


EXPLICATION DES PLANCHES 


PLANCHE I 
Cyttaria Darwinii Berk. 


Fic. 145. Tumeurs déterminées par le mycélium du champignon sur Fagus antarctica. 

I à 3. Tumeur, de formation déja ancienne, située a la bifurcation d’une branche, vue 
latéralement, de dessus et de dessous. La branche a été complétée a sa base dans 
les figures 1 et 2 afin de la rendre visible. La figure 3 donne la représentation 
exacte de son extrémité proximale. 

Des rameaux nombreux et grêles, à direction non définie, constituent une sorte de 
balai de sorciére se développant sur la partie hypertrophiée de la branche. La 
croissance du rameau est considérablement réduite au dela de la tumeur. 

4 (et 6, Pl. II). Tumeur plus récente montrant les caractéres de la déformation sur une 
branche ; les rameaux du balai de sorcière sont encore très peu nombreux. On 
voit nettement les déformations partielles situées à l'insertion de chacun des 
carpophores. 

5. Coupe d’un rameau attaqué. A. Parties hypertrophiées où se développeront les 
carpophores. 
B. Insertion d’un carpophore. 
C. Insertion ancienne. 
D. Région saine. 


Les figures 1 à 4 sont à la même échelle. 


PLANCHE II 
Cyttaria Darwinii Berk. (suite) 


Fig. 6. Voir l'explication de la planche I. 

7 et 8. Carpophore adulte. Aspect extérieur et coupe. 

9. Asque jeune avec spores en formation. 

10. Base d’une asque ; en A, forme normale des spores. 

II. Sommet d’une asque; en B, spores de forme allongée, existant parfois seules dans 
l’asque. La spore terminale est trés grande et très allongée. 

12. Paraphyses. 

13. Carpophore jeune, portant sur la base stipitiforme de nombreux périthèces du 
type Comothyrium. 

14. Coupe d’un carpophore jeune, 


Les figures 9 à 12 sont à la même échelle. 
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26. Groupe de fructifications aecidiennes entourées d’une ceinture de Puccinia. 


PIG 26. 
. Aecidiospores. 


Les 


PLANCHE III 
Cyttaria Darwinii Berk. (sw) 


Carpophore jeune avec pycnides, vu de dessous. 

Coupe longitudinale d’un jeune carpophore montrant les pycnides ; la différencia- 
tion du tissu fondamental est très apparente. 

Coupe d’une pycnide. 
Le tissu de revêtement du carpophore de Cyttana a été fortement altéré par le 

mode de préparation employé. 
Élément de revêtement du carpophore à l’état normal. 
Spermogonies. 


Podocræa deformans Bomm. et Rouss. 


Podocrea deformans sur un rameau de Fagus antarctica. 

On remarque la tumeur formée par l’hypertrophie du bois et de l’écorce sous 
l’action du parasite. 

Coupe d’un stroma. 


PLANCHE IV 
Podocræa deformans Bomm. et Rouss. /swile) 


Le parasite détermine la formation d’une tumeur très localisée, constituée par 
l’hypertrophie du bois et de l’écorce. 

Coupe de la tumeur. 

A. Point d'insertion d’un stroma. 


. Périthèce. 
. Conidies. 


Puccinia cingens Bomm. et Rouss. 


Fructifications sur une feuille de Viola sp. 
Groupe de Puccima sans aecidium. 


PLANCHE V 
Puccinia cingens Bomm. et Rouss. (szzZe) 


Groupe de fructifications appartenant presque exclusivement a la forme aecidienne. 


. Teleutospores. 
. Teleutospore dont le contenu protoplasmique a été expulsé par la pression, 


montrant l’aspect lisse de la membrane. 


figures 29 a 31 sont a la méme échelle. 
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Aecidium Jacobsthalii-Henrici P. Magnus 


Fic. 32. Rameau de Berberis buxifolia attaqué à sa partie inférieure par le parasite. 


33. Rameau court montrant l’hypertrophie déterminée par la présence du parasite. 
34. Feuille couverte de fructifications aecidiennes. 


Les figures 32 et 33 sont de grandeur naturelle. 


Les figures 6, 17, 18, 19, 21, 22, 23, 24, 29, 30, 31 ont été dessinées par Ch. Bommer ; 
la figure 16 est reproduite d’après une photographie. 
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Fig. 15-19. Cyttaria Darwinii Berk. Fig. 20-21. Podocrea deformans Bommer et Rousseau. 
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Fig. 25-27. Puccinia cingens Bommer et Rousseau. 


Fig. 22-24. Podocrea deformans Bommer et Rousseau. 
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Fig. 28-31. Puccinia cingens Bommer et Rousseau. Fig. 32-34. Aecidium Jacobsthalii-Henrici P Magrus. 
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TUNICIERS, ‚par E. VAN BENEDEN. 
*POISSONS, par L: Dotto . Fa as 


BILE DES OISEAUX ANTARCTIOUES, pate PR EUR 
OISEAUX (Biologie), par E. G. Racovitza. — 
OISEAUX (Systématique), par Howard SAUNDERS. 
*CETACES, ‚par E. G. Racovrrza : 
EMBRYOGENIE DES PINNIPEDES, par LE. VAN BENEDEN, 
*ORGANOGÉNIE DES PINNIPÈDES, par 








*BRACHIOPODES, par L. Joue: . <3 »- 5,00 ee Be LeBouco. 
ROTIFÈRES ET TARDIGRADES; par C. ER ENCEPHALE DES PINNIPEDES, par BRACHET, 
PHYLLOPODES, par HÉROUARD: ; PINNIPEDES (Biologie), par E. G. Racovirza. 
OSTRACODES, par G. Wy MÜLLER. à *PINNIPEDES (Systématique), par ste 
*COPEPODES, par W. GIESBRECHT . Frs 25,00 E. BARRETT-HAMILTON pes as 4,00 Be NU 
CIRRIPEDES, par P. P. C. Horx. BACTERIES DE L'INTESTIN DES ANIMAUX ANT- EEE 
CRUSTACÉS EDRYOPHTHALMES, par J. Bonner. ARCTIQUES, par J. Cantacuziine. Ne eee oe 
SCHIZOPODES ET CUMACES; par H.J. Hansen. LA BIOGEOGRAPHIE DE L’ANTARCTIDE, per E G. 
CRUSTACÉS DECAPODES, par H. Courrier. Racovırza. 
VOLUMEX, 
ANTHROPOLOGIE, 
MEDICAL REPORT, par F. A. Cook. ~~ : 
REPORT UPON THE ONAS, par F. A; Cook. 
A YAHGAN GRAMMAR AND DICTIONARY, par F. A. Coox. 
REMARQUES. — Par la suite, plusieurs autres mémoires s’ajouteront a cette liste. 
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Ces prix seront réduits de 20 °/o pour les personnes qui souscriront à la série complete des mémoires 
chez l’un des libraires désignés ci-dessus. Toutefois, lorsque la publication sera terminée, les prix indiqués … 
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Les Lichens récoltés par M. Emite G. Racovirza sur les côtes du détroit de Gerlache, 
entre le 64m et le 65m parallèles, appartiennent à 55 espèces. De ce nombre, 21 espèces, soit 
38.18 °/o, sont répandues aussi dans les régions arctiques ou tempérées de l’Europe, où la 
plupart d’entre elles sont communes, ce qui n’est guère surprenant, un grand nombre d’espéces 
de Lichens ayant une distribution trés étendue. 29 espèces, ou 52.73 %/o, sont nouvelles ou 
endémiques. 9 espèces, ou 16.36 °/o, sont communes à la région antarctique et aux Terres 
Magellaniques. A ce nombre on peut ajouter encore 3 espèces trouvées dans la région antarc- 
tique et qui habitent aussi les endroits plus éloignés de Amérique. La flore lichénique de la 
région antarctique ressemble ainsi plus a celle de la région arctique qu’a la flore lichénique 
des Terres Magellaniques. 

Ces Lichens antarctiques sont, en général, représentés par des échantillons trés bien 
développés. Les genres Placodium et Lecanora présentent des espéces endémiques dont le thalle 
montre une évolution et une différenciation très avancées. Ainsi le Placodium regale, le Lecanora 
Brialmontii et le L. Gerlachei ont développé les aréoles du thalle crustacé en stromes frutileux. 

La collection de Lichens recueillis par l’Expédition belge dans les Terres Magellaniques 
comprend 24 espèces. 





I. — ÉNUMÉRATION DES LICHENS DU DÉTROIT DE GERLACHE 


I. — Discolichenes Wain. 
A. — CYCLOCARPEÆ Wain. 


Trib. 1. — Gyrophoreæ (Gray) Nyl. 


Umbilicaria Hoffm. 


U. Dillenü Tuck. 
Zu leiocarbal DC, 
Var. nana Wain. (nova). 
3. U. cylindrica (L.) Dub. 


F. propagulifera Wain. (nova). 
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Trib. 2. — Parmeliez Wain. 


Usnea (Dill.) Pers. 


. sulphurea (Koenig) Th. Fr. 


Var. normals Wain. 
Var. granulifera Wain. (nova). 
Var. soredufera (Cromb.) Wain. 


Parmelia (Ach.) De Not. 


. antarctica Wain. (n. sp.). 
. pubescens (L.) Wain. 


F. biformis Wain. (nova). 


Trib. 3. — Stereocauleze Naeg. et Hepp. 


Stereocaulon Schreb. 
pygmeum Wain. (n. sp.). 
antarcticum Wain. (n. sp.). 
Trib. 4. — Lecanorez Wain. 


Lecanora (Ach.) Wain. 


. Brialmontu Wain. (n. sp.). 
. Gerlacher Wain. (n. sp.). 

. Racovitze Wain. (n. sp.). 

. orostheoides Wain. (n. sp.). 
. polytropa (Ehrh.) Th. Fr. 


Var. intricata (Schrad.) Th: Fr. 
Var. 1/lusoria (Ach.) Wain. 
Var. leptacinoides Wain. (nova). 


. aspidophora Wain. (n. sp.). 
. poliopheoides Wain. (n. sp.). 
. Dancoënsis Wain. (n. sp.). 


F. normalis Wain. (nova). 
F. prolifera Wain. (nova). 


. atra (Huds.) Ach. 


F. vulgaris Koerb. 
Trib. 5. — Pertusariez Mass. 


Pertusaria D. C. 


. corallophora Wain. (n. sp.). 
. grisea Wain. (n. sp.). 


Trib. 6. — Theloschisteæ Norm. 
Xanthoria (Fr.) Wain. 
lychnea (Ach.) Wain. 
F. antarctica Wain. 
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Placodium (D. C.) Tul. 
regale Wain. (n. sp.). 
murorum (Hoffm.) D. C. 
lucens Ny). 
cirrochrooides Wain. (n. sp.). 


Trib. 7. — Buelliez Wain. 


Physcia (Schreb.) Wain. 
cesia (Hoffm.) Nyl. 
stellaris (L.) Nyl. *Ph. tribacia (Ach.) Wain. 


Rinodina Mass. 
hypopoichila Wain. (n. sp.). 


Buellia De Not. 


B. protothallina (Krempelh.) Wain. 
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Var. indissimilis (Nyl.) Wain. 
Var. Gerlachei Wain. 


. Augusta Wain. (n. sp.). 


Brabantica Wain. (n. sp.). 


. anısomera Wain. (n. sp.). 


Trib. 8. — Sticteæ Mass. 


Pseudocyphellaria Wain. 
endochrysea (Del.) Wain. 


Trib. 9. — Lecidez Wain. 


Cladonia (Hill) Web. 
coccifera (L.) Willd. 
Var. pleurota (Floerk.) Schaer. 
gracilis (L.) Willd. 
F. aspera Floerk. 
F. propagulifera Wain. (nova). 
pyxidata (L.) Fr. 
Var. neglecta (Floerk.) Mass. 


Lecidea (Ach.) Wain. 


. geographica (L.) Fr. 


F. gerontica Ach. 


. concreta (Ach.) Wain. 


F. geminata (Flot.) Wain. 


. grandis (Floerk.) Wain. 


F. c@sia Wain. 
Var. parapetræa (Nyl.) Wain. 
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. badioatra Floerk. 


Var. Gerlacheı Wain. (nova). 


. atroalbicans Nyl. 

. atrobrunnea (Ram.) Schaer. 
. brunneoatra Wain. (n. sp.). 
. rupicida Wain. (n. sp.). 

. subcongrua Nyl. 


Trib. 10. — Acarosporez Reinke. 


Acarospora (Mass.) Wain. 


. macrocyclos Wain. (n. sp.). 


II. — Pyrenolichenes Wain. 


Mastodia Hook. fil. et Harv. 


. tessellata Hook. fil. et Harv. 


Verrucaria (Schrad.) Wain. 


. glaucoplaca Wain. (n. sp.). 

. elaoplaca Wain. (n. sp.). 

. Racovitze Wain. (n. sp.). 

. maura Wahlenb. 

. dispartita Wain. (n. sp.). 

. cylindrophora Wain. (n. sp.). 


Lichenes imperfecti 


Siphula Fr. 


. Patagomica Wain. (n. sp.). 


Lepraria Ach. 


. straminea Wain. (n. sp.). 
. pallidostraminea Wain. (n. sp.). 


II, — ESPÈCES RÉCOLTÉES PAR M. EMILE G. RACOVITZA 
DANS 


LES TERRES MAGELLANIQUES. 


Usnea (Dill.) Pers. 


I. U. barbata (L.) Ach. *U. florida (L.) Wain. 
F, denudata Wain. 

2. U. cavernosa Tuck. 

3. U. sulphurea (Koenig) Th. Fr. 
Var. sphacelata (R. Brown) Wain. 

4. U. trachycarpa (Stirt.) Müll. Arg. 


Var. subblevis Mill. Arg. 
Var. trachycarpoides Wain. (nov. Var 
5. U. Peppigii (Nees et Flot.) Wain. 


Ramalina. 


6. R. terebrata Tayl. et Hook. 


Cetraria. 
7. €. gracilenta (Krempelh.) Wain. 
Parmelia (Ach.) De Not. 
8. P. conferta Tayl. 
P. cineinnata Ach. 


Stereocaulon. 


10. St. glabrum (Müll. Arg.) Wain. 


Ochrolechia. 
II. O. pallescens (L.) Koerb. 
Var. pseudotartarea Wain. (nova). 
Var. ocelliformis Wain. (nova). 


Nephroma Ach. 
12. N. antarcticum (Jacqu.) N yl. 
Var. normalis Wain. 
Var. lobuligera Müll. Arg. 
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Pseudocyphellaria Wain. é 

Ps. Freycinetii (Del.) Wain. | | 

Ps. D’Urvillei (Del.) Wain. . | 
Ps. albidopallens Waïn. (n. sp.). 

Ps. crocata (L.) Wain. ce 

Var. esorediosa Müll. Arg. à 


Sticta (Schreb.) Wain. 
St. hypochra Wain. (n. sp.). 


Psoroma (Fr.) Nyl. 
Ps. xanthomelanum Nyl. 


Cladonia (Hill) Web. à in 


Cl. subsquamosa (Nyl.) Wain. 
F. luxurians (Nyl.) Wain. 
Cl. pyxidata (L.) Fr. 
Var. chlorophea Floerk. 


Sphærophorus Pers. 


Sph. tener (Laur.) Wain. 
Sph. globosus (Huds.) Wain. 
Var. lacunosa Tuck. 


Siphula Fr. 
S. Patagonica Wain. (n. sp.). 


III — ENUMERATION METHODIQUE DES LICHENS 


RÉCOLTÉS PAR L’EXPEDITION ANTARCTIQUE BELGE DANS LES TERRES MAGELLANIQUES ET 


ANTARCTIQUES 





I. — DISCOLICHENES Wain. 
A. — CYCLOCARPEE Wain. 
Trib. 1. — Gyrophorez (Gray) Nyl. 


UMBILICARIA Hoftm. 


I. — U. Dillenii Tuck. 


Syn. U. Dillenü Tuck., Syn. Lich. New. Engl. (1848) p. 72 (haud Lichen Dillenii With., Bot. Arr ed. 3 IV, 
1796, p. 63), Syn. North Am. Lich. I (1882) p. 87; Nyl., Syn. Lich. II P- 9. U. vellea var. Dillenii Nyl., Lich. Scand. 
p. 111, Fl. 1869 p. 389. Gyrophora vellerea var. Düllenii Nyl. in Hue, Lich. Exot. (1892) p. 117. 


Etiam rhizinis partim applanatis ab U. vellerea (Ach.) Nyl. differt, at ei proxime afınıs. 


Detroit de Gerlache : sur les roches seches exposées au soleil, Ile Moreno (r1¢ debarque- 
ment, n. 223, 170); sur les parois séches des roches, Ile Cavelierde Cuverville (12° débarquement, 
n. 237); sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 mètres d’altitude au-dessus du niveau 
de la mer, Ile Brabant (10° débarquement, n. 248 pr. p.); sur une roche isolée au milieu d’un 
glacier à 50 m. d’altitude au-dessus du niveau de la mer, 65° 1’ de latitude sud, Terre de Danco 
(20° débarquement, n. 266 pr. p.). Stérile. 

Cette espéce croit aussi au Canada. 


ae 02 leiocarpa DAC. 


Syn. U. leiocarpa D. C., El, Er., 3 ed. (1805) Pro (Ihr Er, lich. Scand. P- 166). Gyrophora tessellata Ach., Syn. 
Lich. (1814) p. 64, excl. var. (secund. hb. Ach.). Gyrophora atropruinosa Schaer., Naturv. Anz. (1817) p. 8. Lecidea 
Schaer., Lich. Helv. Spic. (1828) p. 104 (excl. var.). Gyrophora anthracina Koerb., Syst. Lich. Germ. (1855) p. 99, haud 
Lichen polyphyllus anthracinus Wulf. in Jacq. Collect. II (1788) p. 84 (teste Arn., Lich. Fragm. 33 p. IS). 


Var. nana Wain. (nova var. ). Tab. IV, fig. 32. Thallus parvus, circ. 9—2 mm. latus, rotundatus, 
peltatus, superne cortice tenuiter rimuloso-areolato istructus et cinereo-pruinosus, subtus levis et nigricans 
aut ambitum versus pallidus, rhizinis mulls, superne et intus neque KHO, nec Ca Cl, O,, nec his reagentiis 
unitis reagens. Sterilis U, microphylla (Laur.) Mass. (Wain., Lich. Caucas. D. 274) thallo superne 
haud areolato ab hac variatione differt. 
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Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. d’altitude 
au-dessus du niveau de la mer, à l’Ile Brabant, 64°21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 250). 
Cette espèce est répandue dans les régions arctiques et alpines de l’Europe et de 


l'Amérique du Nord. 
3. — U. cylindrica (L.) Dub. 


In his speciminibus thallus est superne cinereo-pruinosus, levigatus, margine et subtus marginem 
versus rhizims nigris instructus, subtus pallescens, superne et intus neque KHO, nec CaCl,O,, nec his 
reagentus unitis reagens. In speciminibus nonnullis rhizine plures stromata peltata (thallum) in apice 
efferentes (f. propagulifera Wain. : tab III, fig. 27). Sterilis. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. d’altitude 
au-dessus du niveau de la mer, 64° 21’ de latitude sud, Ile Brabant (10° débarquement, n. 248 
DID RTE 

Cette espèce est répandue dans les régions arctiques et alpines de l’Europe et de 
l'Amérique du Nord, ainsi que dans les montagnes de l’Afrique et de la Nouvelle Hollande. 


Trib. 2. — Parmelieæ Wain. 


USNEA (Dill.) Pers. 
1. — U. barbata (L.) Ach. *U. florida (L.) Wain. 


F. denudata Wain., Etud. Lich. Bres. I, p. 5. Thallus fruticulosus, erectus, crebre verruculosus, 
apicem versus sorediosus, ramulis adventitiis fere nullis. Stratum myelohyphicum laxe contextum, KHO 
non reagens. Axis chondroideus tenus. 


Chili, Detroit de Magellan, Puntas-Arenas, 530 12’ de latitude sud : sur les branches 
des arbres (n. 70 pr. p.). Sterile, 
Le *U. florida est une sous-espéce cosmopolite. 


2. — U. cavernosa Tuck. 
(Tab. III, fig. 18.) 


Syn. Usnea cavernosa Tuck., Enum. Lich. in Agass. Lac. Sup. (1850) p. 171, Gen. Lich. (1870) p. 13 (haud 
Stirt., Not. Gen. Usn., 1883, p. 3). U. barbata f. lacunosa Willd. in Nyl., Enum. Gén. Lich. (1857) p. 98. U. Jacunosa 
Willd. ex. Del. mscr. in Nyl., Syn. Lich. (1860) p. 271 (secund. specim. orig. a Castelnau lectum et a Del. determinatum 
in herb. Nyl.); Müll. Arg., Miss. Cap. Horn. (1888) p. 151, Lich. Spegazz. (1889) p. 37. 


Stratum myelohyphicum laxe contextum, KHO non reagens. Axis chondroideus tenuis, jodo 
fulvescens (non caerulescens). Habitu similis est Cloreæ Poeppigii Nees et Flot., que autem axi 
chondroideo jodo cerulescente et strato myelohyphico minus laxo ab U. cavernosa Tuch. etiam in statu 
steril distinguitur. U. nidifica Tayl. in Hook, Journ. Bot., 1847, p- 191, secund. specim. orig. in herb. 
Nyl. strato myelohyphico laxo KHO lutescente et demum rubescente et ramis minute sorediosis ab 
U. cavernosa differt. 


LICHENS II 





Chili, Détroit de Magellan, Puntas-Arenas, 53°12’ de latitude sud: très commun, en 
certains endroits très humides les arbres en sont complètement couverts (1) 70). sterile, 

Cette espèce croît dans l’Amérique du Nord et du Sud et eis est citée aussi de l’Australie 
et de. l’Inde: Orientale, 


3. — U. sulphurea (Koenig) Th. Fr. 


Syn. Lichen sulphureus Koenig in Olafs. Reise igj. Isl. App. (1772) p. 16. Usnea sulphurea Th. Fr., Lich. Spitsb. 
(1867) p. 9. Lichen aurantiacoater Jacq., Misc. II (178r) tab. XI, fig. 2. Usnea melaxantha Ach., Meth. Lich. (1803) p. 307. 
Neuropogon melaxanthus Nyl., Syn. Lich. (1860) p. 272. 


Var. normalis Wain. Thallus partim crebre verruculosus papillosusque, esorediatus. Stratum 
myelohyphicum crebrum, KHO non reagens. Axis chondroideus jodo leviter cerulescens. A pothecia cilus 
nullis instructa, Est forma typica hujus speciei. Rami steriles sepe partum artıculatim nigricantı- et flavido- 
variegatt, partim apice solo nigricantes. 


Détroit de Gerlache : sur les parois verticales d’une grande falaise rocheuse à l’Ile 
Auguste, 64° 2’ de latitude sud (1" débarquement, n. 208 pr. p.); sur un rocher isolé au milieu 
d'un glacier, à 300 m. d’altitude au-dessus du niveau de la mer, à l’Ile Brabant, 64°91’ de 
latitude sud (10° débarquement, n. 249 pr. p.); dans les fentes d’une falaise rocheuse Cap 
Anna Osterrieth, 64°33’ de latitude sud (9° débarquement, n. 197 pr. p., 164); sur une roche 
isolée au milieu d’un glacier, à 50 m. d’altitude au-dessus du niveau de la mer, Cap Renard, 
65° 1’ de latitude sud (20° débarquement, n. 266 Dia poe 


Var. granulifera Wain. (nova var.). Tab. III, fig. 19. Thallus partim crebre verruculosus, 
soralus applanatis aut vulgo demum tuberculiformibus, obscure cinereis, apices versus abundanter instructus, 
ceterum flavens aut apıcıbus plus minusve migricantibus. Stratum myelohyphicum crebrum, KHO non 
reagens. Axis chondroideus jodo cerulescens. Excipulum cilüs destitutum, subtus soraliis instructum, sepe 
reticulato-rugosum. 


Détroit de Gerlache : sur les parois verticales d’une grande falaise rocheuse a l’Ile 
Auguste, 64° 2’ de latitude sud (1? débarquement, n. 208 pr. p.); sur un rocher isolé au milieu 
d’un glacier, à 300—350 m. d'altitude au-dessus du niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64° 21’ de 
latitude sud (10° débarquement, n. 249 pr. p., 448) ; dans les fentes d’une falaise rocheuse, 
Cap Anna Osterrieth, 64°33’ de latitude sud, Terre de Danco (9° débarquement, n. 197 pr. D:)- 


Var. sorediifera (Cromb.) Wain. 
Syn. Neuropogon melaxantus £. sorediifer Cromb., Lich. Kerg. (1877) p. 182, Enum. Lich. Falkl. (1877) p. 227. 


Thallus verruculis fere destitutus, sat levigatus aut articulatus vel reticulato-rugosus, soralus 
applanatis aut vulgo demum tuberculiformibus, obscure cinereis, apices versus abundanter instructus, 
ceterum flavens et apicibus plus minusve nigricantibus. Stratum myelohyphicum crebrum, KHO lutescens 
et demum rubescens (etiam in specimine orig. in Kerguelen lecto in herb. Nyl.). Axis chondroideus jodo 
levissime cerulescens. Sterilis. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. d’altitude 
au-dessus du niveau de la mer, a l’Ile Brabant, 64° 21" de latitude sud (roc debarquement 
n. 249 pr. p.). 
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Var. sphacelata (R. Brown) Wain. 


Syn. Usnea sphacelata R. Brown in Parry First Voy. App. (1824) p. 307 (teste Mont.). Usnea melaxantha var. sphacelata Mont., 
Fl. Chil. VIII (1852) p. 76; Müll. Arg., Miss. Cap Horn (1888) p. 152. Neuropogon melaxanthus var. ciliatus Nyl., Lich. Nov. 
Zel. (1867) p. 245. Neuropogon ciliatus Nyl., Lich. Nov. Zel. (1888) p. 23. Usnea melaxantha var. ciliata Müll. Arg., Lich. 


Knight. (1892) p. 26. 

Thallus levigatus aut verruculosus aut reticulato-rugosus (etiam im eodem arbusculo), ramıs 
spineformibus crebris aut nullis, apicibus nigricantibus aut articulatim mgricanti-variegatis. Stratum 
myelohyphicum crebrum, KHO non reagens. Axis chondroideus jodo sat leviter cerulescens. Excipulum 
in his speciminibus subtus increbre verruculosum et reticulato-rugosum, cilus nonnullis instructum, sæpe 
etiam in eodem specimine cılüs destitutum. Discus mgricans. In specimine orig. var. ciliati Ny. 
(in herb. Nyl.) thallus est papilhs destitutus, solum parce ramulosus et excipulum papillis destitutum. 


Terre de Feu, Canal du Beagle : au sommet des collines rocheuses de l’ouest de la baie 
Lapataïa, à environ 400 m. au-dessus du niveau de la mer, 54° 48’ de latitude sud (n. 188 pr. p.). 

Cette espèce est répandue dans les régions antarctiques et arctiques, ainsi que dans les 
régions alpines de l’Amérique du Sud et de l’Australie. 


4. — U. trachycarpa (Stirt.) Müll. Arg. 


Syn. Neuropogon trachycarpus Sirt., On Gen. Usn. (1881) p. 7; Nyl., Lich. Fueg. (1888) p. 4, Lich. Nov. Zel. (1888) 
p. 24. Usnea trachycarpa Müll. Arg., Lich. Spegazz. (1889) p. 37, Lich. Exot. IV (1895) p. 139. U. Naumanni Müll. Arg., 
Exp. Gazell. (1883) p. 54 (teste auct. ipso), Miss. Cap Horn (1888) n. 152. 


Var. sublævis Müll. Arg., Lich. Exot. IV (1895) p. 139. 

Thallus partim crebre verruculosus, apices versus nigricans. Stratum myelohyphicum sat crebrum, 
KHO Jlutescens et demum punctis rubris. Axis chondroideus sat crassus, jodo lutescens. Discus apothe- 
ciorum pallidus aut demum interdum testaceo-rufescens. Excipulum cılüs migricantibus abundanter 
austructum, parce et increbre verruculosum et leviter reticulato-rugosum aut sublevigatum. 


Terre de Feu, Canal de Beagle : au sommet des collines rocheuses de l’ouest de la baie 
Lapataïa, à environ 400 m. au-dessus du niveau de la mer, 54° 48’ de latitude sud (n. 188 pr. p.). 


Var. trachycarpoides Wain. (nova var.). Tab. III, fig. 20—22, Tab. IV, fig. 31. Sicut var. 
precedens, sed stratum myelohyphicum crassius, laxum, KHO lutescens et demum rubescens et stratum 
chondroideum tenue, jodo lutescens. 


Argentine, Ile des Etats, Golfe Saint Jean, 55°24’ de latitude sud : sur les parois 
verticales, rocheuses, séches, ot cette variété forme des gazons trés fournis (n. 182). Fertile. 
Cette espèce croît à Kerguelen et dans les régions lantarctiques de l’Amerique du Sud. 


5. — U. Poeppigii (Nees et Flot.) Wain. 


Syn. Neuropogon Peppigii Nees et Flot. in Linnea 1834 p. 497. Chlorea Peppigii Nyl., Syn. Lich. (1860) p. 275. 


Stratum myelohyphicum crebrum, KHO non reagens aut leviter lutescens. Axis chondroideus jodo 
caerulescens, medio minus intense reagens. Var. Magellanica (Mont.) Wain. (Evernia Magellanica 
Mont. in Ann. Sc. Nat. Bot. XX, 1843, p. 356) strato myelohyphico magis laxo et axi chondroideo 
paullo tenmore, jodo item cerulescente differt a var. typica hujus speciei (secund. specim. orig. in herb. 
Nyl.). Subg. Letharia Th. Fr. (Rhytidocaulon Nyl., Chlorea Nyl.) vix nisi disco apotheciorum 
rufescente a subg. Euusnea Wain. differt et analoga est subg. Neuropogoni. 
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Terre de Feu, Canal du Beagle : sur les buissons au bord de la baie Lapataïa, 54° 48’ 
de latitude sud (n. 189), stérile. Détroit de Magellan, Puntas-Arenas, 53°12’, sur les arbres 
(n. 73 pr. p.), fertile. 

Cette espéce n’a été trouvée que dans l’Amérique du Sud. 


RAMALINA Ach. 
I. — R. terebrata Tayl. et Hook. 


Syn. Ramalina terebrata Tayl. et Hook. in Hook. Journ. of Bot. (1844) n. 654 (21) secund. specim. orig. in herb. Ny]. 
R. sepiacea (Pers.) Nyl. *erebrata Cromb., Lich. Cunningh. XV (1876) p. 227; Hue, Lich. Exot. (1892) p. 58. L. laevigata Fr. f. 


terebrata Müll. Arg., Lich. Beitr. XXVIII (1888) n. 1285, Lich. Miss. Cap Horn (1888) p. 153, Lich. Spegazz. (1889) p. 39% 
R. sepiacea f. sorediata Nyl., Lich. Fueg. (1888) p. 4; Hue, Lich. Exot. (1892) p. 58. 


Thallus sorediatus, integer aut demum vulgo plus minusve terebratus ; medulla KHO non reagens. 
Apothecia excipulo subtus levigato. Spore 8: ne, oblonge, 1-septate, recte aut parcius leviter oblique aut 
parce etiam leviter curvate, apicibus rotundatis aut obtusis, long. 0,013 —0,017, crass. 0,003—0,0045 mm. 
R. sepiacea (Pers.) Nyl., Recogn. Ram. (1870) p. 48 (excl. var.), secund. specim. orig. in insulis 


r 


Maclovianis a Gaudichaud lectum in herb. N yl. thallo esorediato crassiore ceterisque notis a R. terebrata 
difiert. 

Argentine, Ile des États, Golfe Saint Jean, 55° 24’ de latitude sud : sur les parois rocheuses 
sèches le long des fentes (n. 183), fertile. Détroit de Gerlache : sur les parois verticales d’une 


grande falaise rocheuse à l’Ile Auguste, 64° 2’ de latitude sud (1! débarquement, n. 207, 163), 
stérile. 


Cette espèce croît dans l'Amérique du Sud et dans les îles antarctiques. 


CETRARIA (Ach.) Th. Fr. 


1. — C. gracilenta (Krempelh.) Wain. 
(Tab. III, fig. 28.) 


Syn. Cetraria aculeata var. gracilenta Krempelh., Exot. Flecht. Wien (1868) p. 315 (secund. specim. authent. in herb. 
Nyl.: Lechler, Pl. Magell. n. 1001); Müll. Arg., Lich. Spegazz. (1889) p. 38. Cetraria epiphorella Nyl. in Cromb., Enum. Lich. 
Falkl. (1877) p. 227 (secund. specim. orig. in herb. Nyl.), Lich. Fueg. (1888) p. 20, Lich. Nov. Zel. (1888) p. 144. 

Thallus olivaceo-spadiceus, passim subcanaliculatus, fruticulosus, apicibus sensim attenuatis, 
isidus ramulosis fasciculatis in latere superiore instructus ; medulla alba, laxe contexta, neque KHO, nec 
CaCLO,, nec his reagentüs unitis reagens. Sterilis. Habitu et colore magis Alectoriis, quam Cetrariæ 
aculeatæ similis. 

Chili, Détroit !de Magellan, Puntas-Arenas, 53012’ de latitude sud, sur les arbres (ES 
PE.) 


Cette espèce n'existe que dans les régions magellaniques. 


PARMELIA (Ach.) De Not. 
I. — P. antarctica Wain. (n. sp.). 


Thallus superne stramineo-flavescens, opacus, leviter rugosus, medulla alba, inferne vulgo usque 
ad marginem fuligineus, adpressus, irregulariter iteratim laciniatus, lacimis circ. 5—1 mm. latis, planis 
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aut centrum versus saepe etiam convexis, contıguis aut centro confluentibus, axillis acutis, apicibus inaequa- 
liter crenatis, crenis rotundahs, soralus irregularıbus, habitu submorbosis, haud distincte sorediosis, parce 
verruculoso-granulosis centrum versus parce instructus, isidus destitutus, subtus rhizums brevibus (cire. 
0,5 mm. longis), simplicibus, crassiusculis, nigricantibus aut apice cinereis, increbris aut passim etiam 
crebris centrum versus aut passim etiam ad ambitum instructus, KHO superne flavescens aut guttulam 
Aavescentem formans, intus lutescens aut demum fulvescens et addito Ca CLO, aurantıacus, Ca CL O, solo 
non reagens. Pycnocomdangia numerosa crebre in thallo sparsa, ostiolo mgro thallum equante aut demum 
impresso indicata. Pycnocomdia haud visa. Apothecia incogmta. Inter P. conspersam ef P. centrifugam 
est intermedia, magis prior. affims, thallo opaco, subtus fuligineo, reactiombus et soredus dignota. 
P. rugulosa (Müll. Arg.) Wam. (P. conspersa var. rugulosa Müll. Arg., Lich. Miss. Cap Horn 
p. 158) reachonibus supra indicatıs cum P. antarctica congruit, at thallo subtus pallido ab ea differt. 
P. farinosa Wain., Etud. Lich. Bres. I p. 62, reactiombus, thallo mhdo et subtus testaceofuscescente 
distinguitur. P. loxodes Nyl. secund. specim. orig. in herb. Nyl. thallo bene soredioso, lacinus angustis, 
superne pallidis, subtus ad ambitum pallidis differt. 


Détroit de Gerlache : Cap van Beneden, Terre de Danco, 64° 41’ de latitude sud, sur les 
roches (11° débarquement, n° 226 pr. p.). 


2. — P. pubescens (L.) Wain. 


Syn. Lichen pubescens L., Spec. Plant. (1753) p. 1155 n. 75 (conf. Wain., Rev. Lich. Linn., 1886, p. 9). Parm. pubescens 
Wain., Not. Syn. Lich. (1886) p. 22, Lich. Caucas. (1899) p. 281. Lichen lanatus Ach., Lich. Suec. Prodr. (1798) p. 216 (haud 
Linn.). Parmelia lanata Wallr., Fl. Germ. III (1831) p. 529; Nyl., Lich. Scand. (1861) p. 103; Th. Fr., Lich. Scand. (1871) p. 126. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 530 et à 300 m. au- 
dessus du niveau de la mer, à l’Ile Brabant, 64° 21’ de latitude sud (ro® débarquement, n. 246 
DID 201 DID erle: 


Haec specimina thallo passim fasciculis ramorum multoties tenmoribus instructo a forma typica 
P. pubescentis eviter differunt. Nominetur f. biformis Wain. Thallus teres aut raro passim parce leviter 
applanatus, crebre ramosus, fusco-mgricans. Medulla alba, KHO non reagens. Parmelia lichinoidea Ny. 
in Cromb., New Lich. Cape (1876) p. II, Lich. Cap. (1877) p. 169, thallo deplanato et laciniis depressis 
ab hac forma differt. 


Le P. pubescens croît aussi dans les régions arctiques de l’Asie, de l’Europe et de l’Amé- 
rique du Nord. 


3. —' P. conferta Tayl. 


Syn. Parmelia conferta Tayl. in Hook. Journ. Bot. (1847) p. 164 (Müll. Arg., Lich. Beitr. XXVIII, 1888, n. 1327). 
Cetraria Billardieri Mont., Syllog. Gen. Crypt. (1856) p. 322 (secund. specim. orig. in herb. Nyl.). Parmelia physodes *P. placoro- 
dioides Nyl., Enum. Gén. Lich. (1857) p. 104, Syn. Lich. (1860) p. gor (secund. herb. Nyl.). P. physodes var. placorhodioides Müll. 
Arg., Lich. Beitr. XVII (1883) n. 577, Consp. Lich. Nov. Zel. (1894) p. 39. P. placorhodioides Nyl., Fl. 1869 p. 292; Hue, Lich. 
Exot. (1892) p. 84. 


Thallus KHO superne lutescens, intus non reagens, at addito Ca C1,0, intus roseus, Ca CL 0, solo 
non reagens. 


Chili, Detroit de Magellan, Puntas-Arenas, 53° 12’ de latitude sud, sur les arbres (n. 76). 
Le P. conferta croît en Australie et dans l’Amérique du Sud. 
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42 = bs cincinnata Ach, 


Syn. Parmelia cincinnata Ach., Meth. Lich. (1803) p. 252, Lich. Univ. (1810) p. 495, Syn. Lich. (1814) p. 219; Mont., 
Lich. Chil. (1852) p. 140; Nyl., Fl. 1862 P- 292 ; Cromb., Enum. Lich. Falkl. (1877) p. 228; Müll. Arg., Lich. Beitr. XXV (1887) 
n. 1078 ; Nyl., Lich. Fueg. (1888) p. 5; Müll. Arg., Lich. Miss. Cap Horn (1888) p. 159, Lich. Spegazz. (1889) p. 39 ; Hue, Lich. 
Exot. (1892) p. 85. Parmelia pertusa *P. cincinnata Nyl., Syn. Lich. (1860) P. 403. 


Thallus superne stramineus, KHO lutescens et demum Julvescens, Ca CL O, non reagens. Medulla 
KHO passim maculatimque lutescens, passim non reagens, neque addito Ca CLO,, mec Ca CLO, solo 
reagens. Apothecia margine crenato. Epithecium rufescens. Paraphyses (in KHO vise) pulchre ramoso- 
connexe, gelatinam abundantem percurrentes. Spore 8 : ne, simplices, ellipsoidee, membrana incrassata, 
distiche, long. 0,022—0,026, crass. O,012—0,013 mm. 


Chili, Baie du Torrent, Ile Londonderry, 54° 54’ de latitude sud, sur les arbres (Fagus), 
formant manchon autour des fin rameaux de l’extrémité des branches (n. 179). 
Cette espèce n’existe que dans les régions Magellaniques. 


Trib. 3. — Stereocaulez Naeg. et Hepp. 
STEREOCAULON Schreb. 


I. — St. pygmæum Wain. (n. Sp.). 
(Tab. AT: go.) 


Pseudopodetia brevia, longitudine cire. 9—4 mm., subcespitosa, erecta, tenuia aut sat tenuia, circ. 
0,25—0,5 mm. crassa, etomentosa, albido-glaucescentia, basin versus migricantia, KHO extus non reagentia, 
parte superiore corticata, gonidia pleurococcacea continentia, basin versus partim decorticata, bene aut parce 
ramosa, ramulis phyllocladoideis verruculaeformibus, in summa parte pseudopodetiorum sat crebris, 
celerum parcs, esorediata. Apothecia parce evoluta, apicibus aut lateribus pseudopodetiorum affixa, parva, 
circ. 1,2—0,6 mm. lata, disco demum convexo, fusco aut livido-fuscescente, margine tenui, thallode, 
subcrenulato, subpersistente. Excipulum gomdia continens. Hypothecium albidum. Epithecium fuscum. 
Paraphyses apice clavate. Spore 8: ne, oblonge, recte aut leviter curvule, apicibus rotundatis, 3-septate, 
decolores, distiche, long. 0,013—0,015 mm., crass. 0,004 mm. Cephalodia haud visa. Ad subg. Lecano- 
caulon pertinet et affine est St. Salazino Bor., quod autem pseudopodetiis multoties mayoribus et phyl- 
locladus cylindricis et sporis ab eo distinguitur. St. nanodes Tuck. (Nyl., Syn. Lich. p. 251) apotheciis 
lecideinis, ramulis phyllocladoideis squamacfornubus et pseudopodetiis partim majoribus cet. a St. pygmæo 
dyfert. St. gracilescens Nyl. (1. c. D. 252) St. pygmzo valde simile est, at ramulis phyllocladoideis 
sorediosus et pseudopodetiis KHO flavescentibus ab eo distinguitur. St. albicans Th. Fr. (Nyt. lie.) 
soredus a St. pygmæo recedit (Pseudopodetia KHO non reagentia teste N yl. in herb. suo). St. tenellum 
Tuck., Lich. Wilk. Unit. St. Expl. Exp. (1874) p. 123 (secund. specim. orig. in herb. Nyl.), habitu 
simile est St. albicanti Th. Fr. (conf. etiam Tuck., Syn. North Am. p. 234). 


Terre de Danco, Cap Anna Osterrieth, 64° 33’ de latitude sud, sur les mousses et la 
terre d’une parois rocheuse (ge débarquement, n. 201) 
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2. — St. glabrum (Mull. Arg.) Wain. 
(Dab AE 87 

Syn. Stereocaulon alpinum var. glabrum Müll. Arg. in Hariot, Miss. Cap. Horn (1888) p. 151 (secund. specim. orig. 
parum differt). 

Pseudopodetia sat brevia, longitudine circ. 30—15 mm., crebre caespitosa, adscendentia aut erecta, 
circ. 2—0,5 mm. crassa, basin versus compressa aut angulosa, albido-pallescentia, basin versus saepe 
muniato-fuscescentia aut fuscescentia, KHO extus demum leviter lutescentia, intus demum aurantiaco-fulves- 
centia (fulvescentia in specimine ab Hariot lecto), decorticata, etomentosa aut basin et apicem versus leviter 
subtomentosa, irregularıter aut fastigiatim ramosa, ramulıs phyllocladoideis squamaeformibus, applanatis, 
crenulatis et inciso-crenulatis, in summa parte pseudopodetiorum crebris, caestis, KHO lutescentibus, cepha- 
lodiis glomeruliformibus, verruculosis, cinereo-fuscescentibus aut violaceo-cinerascentibus, supra pseudo- 
podetia sparsis, esorediata. Apothecia ignota. Habitu subsimile est St. alpino Laur., quod autem pseudo- 
podetus tomentosis ab eo differt. St. congestum Nyl. item habitu subsimile, ramulıs phyllocladoiders 
verruculaeformibus et reactione pseudopodetiorum ab eo distinguitur. St. nanodes Tuck., Suppl. 2 (1859) 
p. 201, Syn. North Am. (1882) p. 234 (Nyl., Syn. Lich. p. 251), St. glabro maxime est affims, at 
secund. specim. orig. in herb. Nyl. ramulis phyllocladoideis squamaeformibus, crustam areolatam, partum 
pseudopodetia obtegentem formantibus, KHO flavescentibus, partum pulverulentis, tenmoribus, quam in 
St. glabro, pseudopodetus minoribus, KHO extus lutescentibus, intus non reagentibus ab eo differt. 


Chili, Magdalena Sound, Ile Clarence, Hope Harbour, 54° 5’ de latitude sud, sur les 
rochers (n. 80). 
Cette espéce n’existe que dans les régions Magellaniques. 


3. — St. antarcticum Wain. (n. sp.). 
(Tab, II, fig. 7.) 


Pseudopodetia sat brevia, longitudine circ. 17—10 mm., caespitosa aut sparsa, erecta aut adscen- 
dentia, circ. 1—0,5 mm. crassa, teretia aut partim compressa, albida aut albido-pallescentia, KHO extus 
lutescentia, intus non reagentia, decorticata, etomentosa aut partum subtomentosa, fastigiato-ramosa, ramulis 
Phyllocladoideis verruculaefornubus vel granuliformibus, diam. circ. 0,1 mm., glaucescentibus, KHO flaves- 
centibus, in summa parte pseudopodetiorum crebris, ceterum parcis, haud distincte sorediata, cephalodits 
glomeruliformibus verrucosis, violaceo-cinerascentibus aut cinereo-fuscescentibus, supra pseudopodetia sparsis. 
Apothecia ignota. Proxime affine est St. congesto Nyl., Syn. Lich. p. 252, quod secund. herb. Nyl. 
defectu cephalodiorum et ramulis phyllocladoideis verrucaeformibus majoribus a St. antarctico differt. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. d’altitude au- 
dessus du niveau de la mer, à l’Ile Brabant, 64° 21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 247). 


Trib. 4. — Lecanorez Wain. 


LECANORA (Ach.) Wain. 
Subgen. 1. — THAMNOLECANIA Wain. 


Thamnolecania Wain. (nov. subgen.) thallo fruticuloso, brevi, strato corticali destituto a subg. 
Lecania differt. Apothecia lecanorina, excipulo gonidia continente. Spore 8: ne, decolores, septate. 
Pycnocomdia (quoad cognita) filiformia. Sterigmata pauciarticulata (quoad cognita), ramosa. Subg. Clado- 
dium Tuck., Gen. Lich. p. 111, Syn. North Am. p. 181, sporis simplicibus a Thamnolecania differt. 
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1. — L. Brialmontii Wain. (n. sp.). 
(Tab. II, fig. 11—12.) 


Thallus fruticulosus, 13—6 mm. altus, crebre dichotome Jastigiato-ramosus, caespites crebros 
formans, erectus aut partim prostratus, teres, partim verruculoso-inequalis, truncis circ. 0,0—0,4 mm. 
crassis, apicibus obtusis, solidus, rhizinis destitutus, partibus gomdhiferis caesio-glaucescentibus, subdis- 
persis, partibus decorticatis albido-pallescentibus, neque KHO, nec Ca CL O,, nec his reagentiis unitis, nec 
jodo reagens, strato corticali destitutus, cartilagineus, ex hyphis irregulariter contextis, conglutinatis, 
tenuibus, sat leptodermaticis formatus, heteromericus, medio gonidiis distitutus. Gonidia viridia, pleuro- 
coccacea, 2—pluricellulosa, glomerulos in partibus exterioribus thalli Jormantia, diam. circ. 0,008—0,010 
mm. Apothecia lateribus ramorum affixa, peltata basique bene constricta, sæpe trregularia et lobata aut 
flexuosa, 3—1 mm. lata, margine mediocri, crenulato, thallo concolore, disco testaceo pallidove aut raro 
Juscescente, opaco, planiusculo. Excipulum in parte inferiore hyphis aëre leviter disjunctis, ceterum carti- 
lagineum, gomdia continens. Hypothecium albidum, jodo persistenter cerulescens. Hymenium circ. 100 mm. 
crassum, jodo persistenter cerulescens. Paraphyses apice clavate, basin versus lenues, gelatinam in KHO 
lurgescentem percurrentes, basi ad hypothecium subhymeniale crebrius, ceterum parce ramoso-conexe, in 
parte superiore cellulis subellipsoideis aut oblongis. Epithecium pallidum aut livido-pallescens aut totum 
kymenium pallidum vel livido-pallescens. Asci clavati. Spore 8:ne, distiche aut tristiche, decolores, 
elongate aut oblonge, apicibus rotundatis aut rarius obtusis, rectæ aut raro leviter curvate, 3-septate, 
long. 0,013—0,024, crass. 0,003—0,0045 millim. Pycnoconidangia thallo immersa, maculas fuscas, 
circ. 0,2 mm. latas in lateribus ramorum Jormantia. Sterigmata longitudine circ. O,014—0,016 mm., 
ramosa, pauciarticulata, cellulis oblongis, 0,002 mm. crassis. Pycnoconidia filiformia, curvata, longitudine 
eirc. 0,016—0,020, crass. vix 0,001 mm. Habitu similis est Lecanore (Cladodio) phryganiti Tuck. 
(Syn. North Am. p. 182), quod autem secund. specim. orig. in herb. Nyl. ramis multo crassioribus et 
sporis simplicibus ab ea distinguitur. 


Détroit de Gerlache : dans les trous et excavations des roches très humides à l’Ilot Bob, 
64° 50’ de latitude sud (17° débarquement, n. 262). 


2. — L. Gerlachei Wain. (n. sp.). 
(Tab. II, fig. 13—14.) 


Thallus primum adnatus et hypothallo albido fibrilloso-effuso substrato affixus, laciniatus, laciniis 
compressis, convexis, circ. I—0,3 mm. latis, demum adscendentibus, partibus adscendentibus subfruticulosis 
aut fruticulosis, leviter compressis aut subteretibus, creberrime breviter ramosıs, demum crustam circ. 3—5 
mm. crassam, e ramus confertis intricatisque constantem Jormans, albidus vel cinereo-albicans, intus et 
extus neque KHO, nec Ca CI, O,, nec his reagentiis unitis reagens, esorediatus, medulla alba. Gonidia pleuro- 
coccoidea, flavo-virescentia, diam. 0,008—0,010 mm. Apothecia circ. 2—0,7 mm. lata, peltata basique 
bene constricta, margine vulgo elevato, mediocri, crenato, thallo concolore, disco pallıdo aut livido- 
fuscescente aut livido-nigricante, opaco, concaviusculo aut plano. Excipulum gonidia pleurococcoidea 
abundanter continens. Hypothecium parte superiore cartilagineum, hyphis irregulariter contextis, in parte 
inferiore hyphis aëre leviter disjunctis, albidum, jodo non reagens. Hymenium circ. 0,060—0,070 mm. 
crassum, j0do persistenter caerulescens. Epithecium livido-fuscescens aut pallidum. Paraphyses laxe 
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coharentes, mediocres, apice clavate, aud ramose. Asci clavati. Spore 8 :ne, distiche, decolores, 
ellipsoideæ aut oblonge, apicibus rotundatis, recte, 3-septate aut partim 1-septate, long. 0,010—0,014, 
crass. 0,0045—0,005 mm. — L. subdisparata Nyl. (Hue, Addend. p. 77) hanc speciem in memoriam 
revocat, at thallo vere squamoso (pycnocomdus brevibus, rectis, sterigmatibus circ. 4-articulatis, articulis 
ellipticis) ab ea differt et ad subg. Ricasoliam (Mass.) pertinet. L. Gerlachei ad species inter subg. 
Ricasoliam ef Thamnolecaniam intermedias pertinet, at proxime affımıs est Lecanoræ Brialmontii. 


Détroit de Gerlache : sur les pierres et parois rocheuses sèches a l’Ile Auguste, 64° 2’ de 
latitude sud (1° débarquement, n. 212). 


Subse. 2, — LEGANIA (Mass Wain. 
3. — L. Racovitzæ Wain. (n. sp.). 


Thallus crustaceus, uniformis, e verrucis 0,I—o,5 num. latis, globosis aut rarius demum im papillas 
circ. 0,9 mm. altas accrescentibus, dispersis aut partim contigs, glaucescenti-albidis, opacis formatus, 
neque KHO, mec CaCl,O,, nec his reagentus unitis reagens, esorediatus, medulla alba, hypothallo effuso, 
tenut, albo. Gomdia pleurococcoidea. Apothecia 1—0,4 mm. lata, peltata basique bene constricta, verruca 
thallı ad instar stipitis suffulta, margine discum æquante, mediocn, crenato aut subintegro, thallo concolore, 
disco livido aut lwido-mgricante aut rarius pallido, opaco, planiusculo aut leviter convexo, nudo. 
Excipulum abundanter gomdia continens. Hypothecium albidum, ex hyphis tenuibus irregulariter contextis 
conglutinatis formatum. Hymenium circ. 0,070 mm. crassum, superne pallidum aut lividum, jodo persis- 
tenter cerulescens. Paraphyses parce ramoso-connexe, crassitudine mediocres, apicem versus sensim incras- 
sate, cellulis oblongis aut ellipsoideis. Ascı clavatı. Spore 8 :n@, distiche, decolores, oblonge, apicibus 
rotundatis aut obtusis, recte aut rarıus curvate, 1-septate aut parcissime etiam 3-septate, long. 0,011— 
0,019, crass. 0,003—0,004 mm. — Lecanora disceptans Nyl., Lich. Fret. Behr. p. 28, 69, huic 
specter habitu subsimilis est, at sports et verrucis thalli majoribus ab ea differt. L. bæomma Nyl. (Leight., 
Lich. Great Brit., 3 ed. p. 221) areolis thalli majorıbus et contiguis, KHO flavescentibus ab ea recedit. 
L. glaucocarnea Nyl. (Leight., 1. c.) thallo rimoso-areolato KHO flavescente secund. herb. Nyl. a 
L. Racovitze distingutur. Hae species omnes valde affines sunt. 


Détroit de Gerlache : sur les parois rocheuses à I’Ile Auguste, 64°2’ de latitude sud 
(7 débarquement, n s@rsprap.). 


Subg. 3. — EULECANORA (Th. Fr.) Wain. 
4. — L. orostheoides Wain. (n. sp.). 


Habitu subsimilis Lecideæ orostheæ (Sm.) Wain., at thallo intensius flavescente et reactionibus ab 
ca differens. Thallus crustaceus, uniformis, rimoso-areolatus aut partim fere continuus, areolis circ. 
0,5—2 mm. latis, plans, primum esorediatis et nitidiusculis, leviter rugulosis, demum sorediosis, circ. 
0,2—I mm. crassus, flavidus, KHO leviter flavo-lutescens, Ca ClO, extus et intus intense rubescens, hypo- 


thallo albo, parum distincto. Apothecia rite evoluta haud visa, disco ut videtur pallido et margine passim 
gomdia continente. Spore incognita. 


Detroit de Gerlache : sur les pierres et parois rocheuses sèches à l’Ile Auguste, 64°2’ de 
latitude sud (1" débarquement, n. 209 pr. p.). 
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>. — L. polytropa (Ehrh.) Th. Fr. 


Syn. Lichen polytropus Ehrh., Lich. Exs. (1793) n. 294. Lecanora polytropa Th. Fr., Lich. Arct. (1860) p. 110; Hedl., Krit. 
Bem. Lecan. (1892) p. 37; Müll,, Arg., Consp. Lich. Nov. Zel. (1894) p. 47. L. varia var. polytropa Nyl., Add. Lich. Boliv. 
(1862) p. 378 ; Tuck., Syn. North Am. (1882) p. 192 (emend.). 

Var. intricata (Schrad.) Th. Fr., Lich. Arct. (1860) p. 110; Wain., Adj. Lich. Lapp. I 


(Peer ep RC real, Kit Bem. Lecan. (1892) p. 38; Wain., Lich. Caucas. (1899) p. 286. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. au-dessus du 


niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64°21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 251 prep. 


Hac specimina in var. illusoriam (Ach.) sepe transeunt. A pothecia obscurata aut pallida, 
margine proprio item obscurato aut pallıdo. Thallus areolis contiguis aut verrucis dispersis, opacus. 


Var. illusoria (Ach.) Wain., Adj. Lich. Lapp. I (1881) p. 161; Hedl., Krit.. Bem. 
Lecan. (1892) p. 38. 


Detroit de Gerlache : sur un rocher isol& au milieu d’un glacier, a 300 m. au-dessus du 
niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64°21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 251 DVD) 
Chenal de Neumayer : sur un rocher à l'Ile Wiencke, 64° 48’ de latitude sud (15° débarquement, 
HaA4 apc. D.) 

Apothecia pallida, margine proprio, integro, item pathdo. Thallus verrucis et areolis minoribus, 
dispersis aut contiguis, opacis. 

Var. leptacinodes Wain. (nova var.). 

Margine duplice crenulatoque apotheciorum a var. illusoria (Ach.) differt. Disco vulgo pallido, 
mimquam rufescente et margine thallino tenuiore a L. chlorophaeode Ny. distinguitur. Thallus 
verrucosus aut areolatus areolisque verrucosis, stramineus aut stramineo-glaucescens, saepe dispersus, 
hypothallo mgricante passim distincto, KHO leviter flavescens, dein partim fuscescens, at addito Ca Cl, O, 
intense lutescens, Ca C1,0, solo non reagens. Reactionibus igitur non differt a L. polytropa ef L. chloro- 
phaeode. Apothecia circ. 0,5—1 mm. lata, margine primum lecanorino sumpliceque, demum duplice, 
margine proprio tenui, integro, margine thallino tenu aut sat tenui, plus minusve crenulato, disco plano 
aut leviter convexo, stramineo-pallido aut in nonnullis apothecus livido-nigricante, epruinoso. Asci jodo 
persistenter caerulescentes. Epithecium granulis inspersum. Spore 8 : ne, simplices, decolores, long. 
0,012—0,013, crass. 0,006—0,008 mm. Excipulum strato corticali circ. 0,020 mm. crasso. Paraphyses 
haud ramose, apice saepe laevissime incrassate. 


Détroit de Gerlache : sur les roches, Cap van Beneden, Terre de Danco, 64° 41’ de latitude 
sud (11° débarquement, n. 221 PPS P1227 pr. D.). 

Le L. polytropa croît en Europe, en Asie, en Australie et dans l'Amérique du Nord et 
du Sud. 


6. — L. aspidophora Wain, (Sp). 


Thallus crustaceus, umformis, e verrucis 0,4—0,2, raro 0,6 mm. latis, convexis, rotundatis aut 
difformibus, subcontiguis aut partim dispersis, stramineis Jormatus, neque KHO, nec Ca Cl O, reagens, at 
his reagentiis unitis lutescens, esorediatus, medulla alba, hypothallo indistincto. Gonidia cystococcoidea. 
Apothecia 1—3 mm. lata, peltata basique bene constricta, verrucis thalli innata, at demum elevata, et bast 
in stipitem distinctum brevem elongata, orbicularia aut demum ambitu leviter lobata, demum conferta, 
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margine discum kaud superante, tenu, integro aut leviter crenulato, thallino, concolore cum thallo aut 
demum pro parte cum disco, disco pallido-stramineo, plano aut (in apotheciis demum ambitu reflexis) 
convexo, neque KHO, nec Ca CLO, reagentia, at his reagentus unitis lutescentia, nuda. Excipulum gomdia 
continens. Hypothecium albidum, jodo caerulescens. Hymenium jodo persistenter caerulescens. Paraphyses 
arcte cohaerentes, apice leviter clavate, simplices aut bast ramoso-connexe. Asci clavatı. Spore 8 : ne, 
distiche, simplices, decolores, oblonge, long. 0,011—0,014, crass. 0,004—0,0035 mm., apıcıbus obtusis 
aut rotundatis. — Habitu L. chloropheodem Nyl. ın memoriam revocans, at colore disci, margine 
tenuiore et integriore et apothecus demum stiprtatis ab ea differens, et er proxime affims. 


Chenal de Neumayer : sur un rocher a l’Ile Wiencke, 64°48’ de latitude sud (15° debar- 
quement, n. 447 Pr. p.). 


7. — L. poliophaeoides Wain. (n. sp.). 


Thallus crustaceus, umformis, e verrucis 0,3—0,2, raro 0,5 mm. latis, globosis aut depresso- 
convexis, subcontiguis aut partim dispersis aut parce confluentibus formatus, griseus vel obscure cinereus aut 
(locıs umbrosis) cinereus, neque KHO, nec CaCl, O,, nec as reagentiis unitis reagens, esorediatus, medulla 
alba, hypothallo indishincto. Gomdia cystococcoidea. Apothecia circ. 0,5 mm. lata (haud omnino matura 
et solum parce visa), elevata, e verruca thalh formata, basi constricta, sessilia, orbicularia, margine discum 
haud superante, demum tenui, integro, thallino, concolore cum thallo, disco rufo, plano, epruinoso. Exci- 
pulum gomdia continens. Hypothecium album, ex hyphis erectis formatum. Hymenium jodo persistente 
caerulescens, parte superiore (epithecium) testaceo-rufescens. Paraphyses sat laxe cohaerentes, ramosae et 
ramoso-connexae, articulatae, cellulis oblongis, articulis leviter constrictis. Asci clavati, long. circ. 0,040, 
crass. 0,012 mm. Sporae haud visae. Conceptacula pycnocomdiorum verrucis thalli immersa, ostiolo saepe 
trregulart aut irregularıter fisso, punctum rufum includente. Sterigmata long. circ. 0,020 mm., crass. 
0,004—0,003 mm., ramosa, constricte articulata, cellulis globosis aut (apicem versus) ellipsoideis, apicibus 
et articulis pycnocomdia efferentibus. Pycnoconidia oblonga, recta, apicibus rotundatis, interdum altero 
apice aut medio crassiore, long. 0,005—0,004, crass. 0,0015—0,001 mm. Affinis forsan est L. poliophææ 
(Wahlenb.) Schaer., quae autem pycnocomdüs filiformibus et areolis thalli papilla instructis ab ea differt. 


Chenal de Neumayer : sur un rocher à l’Ile Wiencke, 64° 48’ de latitude sud (15¢ débarque- 
ment, 12 447 Dip. 


8. — L. Dancoénsis Wain. (n. sp.). 


Thallus crassus aut mediocris (circ. 0,5—3 mm. crassus), areolatus aut areolato-diffractus, verru 
coso- et verruculoso-inaequalis, albidus aut glaucescenti-albidus, neque KHO, nec Ca CLO,, nec his reagentiis 
unitis reagens, esorediatus. Apothecia circ. 1—3 mm. lata, basi constricta, disco megricante aut fusco- 
mgricante, nudo, concavo aut planiusculo, margine sat tenui aut mediocri, involvente, crenulato-dentato aut 
varus integro. Hypothecium pallidum. Epithecium passim fuscescens aut hymenium majore parte saepe 
pahdum. Paraphyses laxe cohaerentes, haud ramosae, apice clavatae et distincte articulatae. H ymemum 
jodo persistenter caerulescens, KHO non reagens. Sporae 8 : nae, distichae, simplices, decolores, oblongae 
aut ellipsordeae, long. 0,010—0,013, crass. 0,005 mm. — Habitu similis L. brocchæ Nyl. et L. dissi- 
panti Nyl., at afınıs L. poliophææ (Wahlenb.). 
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F. normalis Wain. Afothecia simplicia, minus conferta. 


F. prolifera Wain. Afothecia prolifera, nova apothecia proferentia, crebre conferta. 


Terre de Danco, Cap Anna Osterrieth, situé sur la Baie de Wilhelmina, 64° 33’: sur les 
roches sèches (9° débarquement, n. 166 Die De) 


9. — L. atra (Huds.) Ach. 
F. vulgaris Koerb., Syst. Germ. (1855) p. 140; Wain., Etud. Lich. Brés. I (1890) p. 92. 


Specimina antarctica omnino sunt typica. Thallus crassus, areolatus vel verrucoso-areolatus, albus, 
KHO lutescens. Apothecia basi constricta, margine mediocri, elevato aut discum haud superante, integro. 
Hyfotkecium violaceo-furfureum, parte infima fulvo-fuscescente. Hymenium inferius dilute violaceo-purpu- 
reum. Epithecium violaceo-purpureo-fuligineum. Sporae distichae aut monostichae, simplices, decolores, 
ellipsoideae, long. 0,007—0,013, crass. 0,005—0,007 mm. 


Detroit de Gerlache : sur un rocher isol& au milieu d’un glacier, & 300 m. au-dessus du 
niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64° 21’ de latitude sud (10€ débarquement, n. 251 pis ps) 
Cette espèce cosmopolite existe dans toutes les parties du monde. 


OCHROLECHIA Mass. 
1. — QO. pallescens (L.) Koerb. 


Syn. Lichen pallescens L., Spec. Plant. (1753) p. 1142, n. 15. Ochrolechia Koerb... Syst. Germ. (1855) p. 149; Wain., Adj. 
Lich. Lapp. I (1881) p. 175, Etud. Lich. Brés. I (1890) p. 102. Lecanora Th. Fr., Lich. Scand. I (1871) p. 235. 

Var. pseudotartarea Wain. Thallo continuo verrucoso-inaequalt mediocri (circ. 0,3—0,5 mm. 
crasso) a var. hypotartarea (Nyl.) differt. Thallus et apothecia neque KHO, nec CaCL Oz, nec his reagentis 
umtıs reagens. Spore 2:ne aut 4:ne aut 6:ne aut 8: ne, decolores, simplices, long. circ. 0,070—0,076, 
crass. 0,030—0,034 mm. Afothecia 1,5—2,5 mm. lata, margine integro, crasso, disco verruculoso-rugu- 
loso, pruinoso, albido-pallescente. Hymenium et hypothecium jodo caerulescens. Paraphyses ramose, parce 
connexae. Thallus albus. 


Chili, Détroit de Magellan, Puntas-Arenas, 530 12’ de latitude sud, sur l'écorce d’un arbre 
Cai aay 

Var. ocelliformis Wain. Thallo verrucoso-inequali, sporis minoribus et apothecus majoribus 
et disco apotheciorum pallido-cinerascente differt a var. hypotartarea (Nyl.) Wain. Diploschistem 
ocellatum (Vill.) in memoriam revocat. Thallus albido-pallescens, minute rimoso-areolatus, areolis 
verrucosis, crassitudine mediocris (circ. 0,2—0,5 mm. ), neque KHO, nec CaCLO,, nec his reaginins unitis 
reagens. Afothecia 0,3—0,2 mm. lata, margine crasso integro aut demum radiatim fisso; discus pallido- 
cmmerascenti-pruinosus, verruculoso-inequalis, neque KHO, nec CaCl, O, reagens, at his reagentiis unitis 
levissime roseus aut vix distincte reagens ; ceterum apothecia his reagentiis haud reagentia. H ymenmum et 
hypothecium jodo cerulescentia. Spore 8:ne, aut abortu pauciores, distichae, long. 0,024—0,055, crass. 
0,018—0,032 mm., simplices, decolores. 


Terre de Feu, Canal du Beagle : sur les gros fragments de roches à Lapataïa, 54° 48’ de 
latitude sud (n. 187). 
Cette espèce existe dans toutes les parties du monde. 
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Trib. 5. — Pertusariez Mass. 
PERTUSARIA D. C. 
1. P. corallophora Wain. (n. sp.). 


Habitu similis est P. oculatae (Dicks.) Th. Fr., quae autem reactione et thallo crustaceo tenmore 
ab ea differt. P. coccodes (Ach.) Nyl. reactione et ısıdııs tenuioribus ab ea distinguitur. P. subcorallina 
Nyl. magis est similis P. corallinae (L.) Arn. et reactione a P. corallophora differt. — Thallus 
crustaceus, Circ. 0,2—0,7 mm. crassus, areolato-diffractus, inaequalis, albidus vel glaucescens, esorediatus, 
istdus primum papilleformibus, demum cylindrieis, 0,2—0,25 mm. crassis, I—2,5 mm. longis, ramosis 
aut simplicibus, concoloribus aut apice obscure glaucescentibus, laxe confertis, instructus, neque KHO, nec 
CaCl, O;, nec his reagentus umtis reagens. Pseudostromata et apothecia incognita. 

Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. d’altitude 
au-dessus du niveau de la mer, a l'Ile Brabant, 64°21’ de latitude sud (10° débarquement, 
n291Epr, DL). 


2. P. grisea Wain. (n. sp.). 


Habitu est similis P. pseudocorallinæ (Sw.) Th. Fr., Lich. Scand. p. 320 [P. Westringii 
(Ach.) Nyl.], quae autem isidus pallidioribus et reactione ab ea differt. — Thallus crustaceus, tenuis, 
areolatus aut dispersus, verruculoso-inaequalis, glaucescens aut albidus, isidüs papillaefornubus aut partim 
demum elongatis subcylindricisque, simplicibus aut ramosis, griseis aut obscure glaucescenti-cinereis, crebre 
confertis obsitus, neque KHO, nec CaCLO,, nec his reagentiis unitis reagens. Pseudostromata et apothecia 
incogmta. 


Chenal de Neumayer: sur un rocher à l'Ile Wiencke, 64° 48’ de latitude sud (15° débarque- 
INCDU, 2. AAVeDL, Di) 


Trib. 6. — Theloschisteæ Norm. 
XANTHORIA (Fr. Wain. 
I. X. lychnea (Ach.) Wain. 


F. antarctica Wain. Thallus laciniis anguste laceratis, parce granulosis, adscendentibus aut 
suberectis, crebre confertis. Ster. 


Détroit de Gerlache : sur les roches humides, Cap van Beneden, Terre de Danco, 64°41’ 
de latitude sud (11° débarquement, n. 167 pr. p.). 

Cette espèce croit en Europe, en Asie, dans l'Amérique du Nord et dans l’ Amérique 
du Sud. 
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PLACODIUM (D. C.) Tul. 
Subg. 1. — THAMNONOMA Tuck. 


2. — Pl. regale Wain. (n. sp.). 
(Tab. L,chie. 1-2.) 


Thallus fruticulosus, circ. 5—30 mm. altus, dichotome aut sat irregulariter crebre ramosus, 
Prostratus ramusque erectis aut demum erectus, caespites crebros, sache 20—90 mm. latos formans, teres, 
truncis et apicibus vulgo 1—0,5, raro —0,3 mm. crassis, apicibus rotundatis, minutissime impresso-Punctatis, 
celerum lavigatus, glaber, rhizinis destitutus, esorediatus, solidus, inferne pallidus, superne fulvescens vel 
aurantiacus (fartes fulue KHO ‘purpuree), heteromericus, strato medullari ex hyphis crebre contextis, 
leptodermaticis, maxima parte aëre disjunctis formato, extus cartilagineus, hyphis irregulariter contextis 
vel presertim longitudinalibus, circ. 0,003 mm. crassis, leptodermaticis, conglutinatis, superficiem versus in 
hyphas verticaliter dispositas et stratum corticale 0,014—0,016 mm. crassum, pseudoparenchymaticum, 
leptodermaticum, cavitatibus cellularum diam. 0,005—0,003 mm. latis instructum Jormantes continuatis. 
Gonidia cystococcoidea. Afothecia circ. 3—8 (—15) mm. lata, apicibus ramorum thalli affixa, disco plam- 
usculo aut concavo, aurantiaco aut Julvescente, margine duplice, margine proprio tenui, integro, disco 
concolore aut magis fulvescente, margine thallode sat tenui aut mediocri, crenulato aut ruguloso, vulgo 
fulvescente ct thallo concolore. H ymemum circ. 0,080—0,140 mm. crassum, jodo persistenter caerulescens. 
Paraphyses laxe coherentes, simplices aut rarius furcate, basi tenues (circ. 0,0015 mm. crassæ), apice 
constricte articulate, clavate. Asci cylindrico-clavati aut ventricoso-cylindrici, 0,012—0,014 mm. 
crasst. Spore S:ne, distiche, decolores, oblonge aut rarius ellipsoidee, apicibus obtusis aut rotundatis, 
biloculares, Placodiomorpke, septo 0,003—0,0035 mn. crasso, foro distincto, 0,011—0,015 mm. longe, 
0,005—0,007 mm. crasse. Plac. coralloides Tuch. secund. specim. orig. in herb. Nyl. etiam thallo 
duplo temuore ab Fac specie differt. Plac. constipans Ny. ramus thalli applanatis ab ea distinguitur. 


Detroit de Gerlache : sur les pierres et parois rocheuses sèches à l'Ile Auguste, 64° 2’ de 
latitude sud (1° débarquement, n. 211, 152); sur les parois verticales des falaises rocheuses, Cap 
van Beneden, Terre de Danco, 64° 41’ de latitude sud (21e débarquement, n. 210). 


Subg. 2. — EUPLACODIUM Stizenb. 
3. — Pl. murorum (Hoffm.) D. C. 


Ad formam tyficam pertinet. Thallus 0,5—0,3 mm. crassus, opacus, superficie subpruinoso- 
maæquali, aurantiacus. Fert. 

Sur une parois rocheuse le long de fentes étroites, Cap Anna Osterrieth, Terre de Danco, 
64° 33’ de latitude sud (ge débarquement, n. 166 Dr p.): 

Cette espèce est répandue dans toutes les parties du monde, 


4. — Pl. lucens Ny]. 
(Tab. I, fig. 4.) 


Syn. Lecanora murorum var. Jarcta Bab. in Hook., Crypt. Ant. Voy. (1845) p. 227, pr. p., secund. specim. orig. in herb. 
Nyl. (at pr. p. ad plantam pertinet disco papillato vel apotheciis subgyrosis instructam, ad quam spectat descriptio orig. : 
« apotheciis substantia granulata fere clausis »), conf. Cromb., Rev. Kerg. Hook. (1877) p. III. Lecanora elegans £. lucens Nyl. in 
Cromb.. Lich. Kerguel. (1876) p. 184, secund. specim. orig. lignicol. in herb. Nyl. Placodium lucens Nyl., Lich. Nov. Zel. (1888) 
p- 145 (secund. herb. Nyl.). Lecanora elegans *L. lucens Nyl. in Hue, Lich. Exot. (1892) p. 128. 


24 EXPÉDITION ANTARCTIQUE BELGE 





Proxime est affine Pl. scopulari (Nyl.), a quo thallo saepe mtido, paullo magis evoluto crassioreque 
leviter differt, at in id transıre non videtur. Thallus vitellinus aut mimato-aurantiacus, radiato-divisus, 
lacinis toruloso-inequalibus, saepe mitidis, epruinosis, esorediatis. Forsan in PI. australe Arn. transit. 


Détroit de Gerlache : sur les pierres et parois rocheuses sèches à l’Ile Auguste, 64° 2’ de 
latitude sud (1° débarquement, n. 210); sur les parois d’une falaise rocheuse, Cap Anna Oster- 
rieth, Terre de Danco, 64° 33’ de latitude sud (0° débarquement, n. 198 pr. p.) ; sur les roches 
sèches à l’Ilot Bob, 64° 50’ de latitude sud (17° débarquement, n. 263 pr. p.). 

Le Pl. lucens existe dans la Terre de Kerguelen et au Cap Horn. 


5. — Pl. cirrochrooides Wain. (n. sp.). 
(Tab. I, fig. 3.) 


Thallus arcte adnatus, circ. 0,2 mm. crassus aut tenwior, ambitu radiato-laciniatus effiguratusque, 
lacintis 0,2—0,3 mm. latıs, centrum versus demum lacinulis verruceformibus, laciniis partum demum 
apice sorediosis, vitellinus vel vitellino-aurantiacus, epruinosus, sat opacus, plagas parvas aut dispersas, 
irregulares formans. Apothecia primum verrucas formantia, sessilia aut demum saepe breviter stipitata, 
0,6—1,6 mm. lata, disco aurantiaco aut vitellino-aurantiaco, nudo, margine duplice, integro aut saepe 
demum crenato, esorediato. Hymenium circ. 0,080—0,090 mm. crassum. Paraphyses apice bene ramose, 
ramıs constricte articulatis, clavatis, clava circ. 0,003—0,006 mm. crassa. Asci clavati aut cylindrici, 
crass. 0,013—0,016 mm. Spore 8:n@, distiche, decolores, oblonge, 1-septate, long. 0,018—0,011, crass. 
0,006—0,005 mm., septo 0,007—0,003 mm. crasso, poro distincto, apicibus rotundatis. Gonidia cystococ- 
coidea, diam. 0,008—0,018 mm. Stratum medullare apothecu hyphis 0,004—0,006 mm. crassis, sat 
leptodermaticis, guttulas oleoasas (sive microgomdia Minksu) continentibus. Margine duplice apotheciorum, 
thallo epruinoso, apicibus lacımarum sorediosis, paraphysibus bene ramosıs a Pl. cirrochroo differt. Una 
cum Pl. lucente obvemt et ei proxime affine videtur. 

Détroit de Gerlache : sur les parois d’une falaise rocheuse, Cap Anna Osterrieth, Terre de 
Danco, 64° 33’ de latitude sud (9° débarquement, n. 198 pr. p.). 


Trib. 7. — Buellieze Wain. 
PHYSCIA (Schreb.) Wain. 


I. — Ph. cæsia (Hoffm.) Nyl. 


Thallus soralüs adspersus, superne et intus KHO lutescens. Ster. 

Detroit de Gerlache : sur les rochers à l'Ile Auguste, 64° 2’ de latitude sud (1r débarque- 
ment, n. 213 pr. p.); sur les parois verticales des falaises rocheuses, Cap van Beneden, Terre de 
Danco, 64° 41’ de latitude sud (11° débarquement, n. 219, pr. p.). 

Le Ph. c@sia est une espèce cosmopolite. 


2. — Ph. stellaris (L.) Nyl. *Ph. tribacia (Ach.) Wain. 


Tallus KHO superne lutescens, intus non reagens, laciniis apice subtus sorediosis. In specimine 
n. 166 im spirito vim asservato reactio supra indicata videri non postest. Ster. 
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Détroit de Gerlache : sur une parois rocheuse le long de fentes étroites, Cap Anna Oster- 
rieth, Terre de Danco, 64° 33’ de latitude sud (9° débarquement, n. 199 pr. p., 166 pr. p.); Cap 
van Beneden, Terre de Danco, 64° 41’ de latitude sud, sur les roches séches (11¢ débarquement, 
N.228, DreD.). 

Le "Ph. tribacia croit en Europe, en Asie et dans l’Amerique du Nord. 


RINODINA Mass. 
I. — R. hypopoichila Wain. (n. sp.). 


Thallus crustaceus, umformis, crassitudine mediocris, circ. 0,2—0,5 mm., areolatus vel areolato- 
diffractus, areolis vulgo plams, contiguis, circ. 0,5—ı mm. latis, levigatis, opacis, cinereis, extus et intus 
neque KHO, nec CaCl, O, nec jodo reagens, hypothallo nigricante, effuso, ad ambitum bene evoluto. A pothe- 
cia areolis immersa, solitaria, disco fusco, circ. 0,5—0,7 mm. lato, planisculo, nudo, nitidulo, thallo 
marginata, parathecio nullo distincto. Hypothecium fuscum, superne anguste pallidum. Epithecium fuscum. 
Paraphyses apıce clavate. Spore 8:ne, distiche, fusco-fuliginee, uniseptate, medio haud constricte, 
membrana sat equaliter leviter incrassata. Conceptacula pycnoconidiorum. ostiolo opegraphoideo, saepe 
oblongo ellipsoideove aut difformi, fusco, margine ostiolari demum elevato. Sterigmata pauci-articulata, 
articulis ellipsorders aut oblongis. Pycnoconidia fusiformi-oblonga aut oblonga, apicibus obtusis aut atte- 
nuatis, recta, long. 0,007—0,004, crass. 0,0015—0,002 num. Gonidia cystococcoidea. 


Chenal de Neumayer : sur un rocher a l’Ile Wiencke, 64° 48’ de latitude sud (15° débar- 
quementeatw 447 prep.) 


BUELLIA De Not. 
1. — B. protothallina (Krempelh.) Wain. 


Syn. Lecidea stellulata £. protothallina Krempelh., F1. 1876 p. 267 (secund. specim. orig. in herb. Warm.). Lecedea punctata 
Fee, Bull. Soc. Bot. Fr. XX (1873) p. 316, secund. specim. n. 3507 (nomen jam nimis adhibitum). Lecidea indissimilis Nyl., Fl. 
1881 p.181; Hue, Addend. p. 219 (secund. specim. orig. in hb. Nyl.). Lecidea stellulata Krempelh., Fl. 1876 p. 267 (haud Tayl. 
in Mack. Fr. Hibern. II, 1836, p. 118, secund. fragm. speciminis orig. in herb. Nyl.). Buellia stellulata Wain., Etud. Lich. 
Brés. I (1890) p. 174. 

Var. indissimilis (Nyl.) Wain. B. stellulata v. minutula Wain., Etud. Lich. Brés. Ie BGT 
Apothecia thallum subequantia, diutius thallo immersa. Thallus albido-cinerascens, KHO lutescens et 
demum rubescens. Medulla jodo non reagens. 


Detroit de Gerlache : sur les pierres et parois rocheuses sèches à l’Ile Auguste, 64° 2’ de 
lalitude sud (17 débarquement, n. 209 pr. p.). Chenal de Neumayer : sur un rocher à l’Ile Wiencke, 
64°48’ de latitude sud (15° débarquement, n. 447 pr. p.). 


Var. Gerlachei Wain. Apothecia demum elevata adpressage, plana aut rarius demum convexa, 
marginata. Thallus areolis contiguis aut dispersis, KHO lutescens et demum rubescens ; medulla jodo non 
reagens. Hypothallus ad ambitum distinctus, fuscescens. Hypothecium fuscofuligineum. Epithecium fusco- 
Juligineum. Paraphyses anguste clavate. Spore 8:ne, distiche, Juscescentes, 1-septate, long. 0,012—0,015, 
crass. 0,000—0,008 mm., membrana sat equaliter leviter incrassata. In var. indissimilem (N yl.) Wan. 
(= v. minutulam Wain., 1. c.) transit, presertim apotheciis magis elevatis ab ea differens. 

: Detroit de Gerlache : sur les rochers à l'Ile Auguste, 64°2’ de latitude sud (rt! débarque- 
ment AO OS pie De). 

Le B. protothallina existe en Europe et dans l'Amérique du Sud. 


IV Kear 
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2.— B. Augusta Wain. (n. sp.). 


(Tab. Il fe. 10, tab. IV.6e230.) 


Thallus crustaceus, uniformis, crassus (crassıt. circ. 0,5—1 mm.), areolatus, areolis 0,3—1,5 mm. 
latis, convexis, vulgo verruculoso-inequalibus, fuscescentibus, opacis, superficie vulgo subrimulosa et minu- 
tissime albido-punctata, hypothallo fuscescente ambitum versus bene evoluto. Medulla jodo non reagens, KHO 
lutescens et demum rubescens. Apothecia 0,4—0,7 mm. lata, vulgo thallum leviter superantia adpressaque, 
nigra, nuda, disco plano aut demum convexiusculo, margine ten, persistente, integro, mgro. Excipulum 
fusco-fuligineum, ex hyphis temubus irregularıter contextis conglutinatis formatum. Hypothecium fusco- 
fuligineum. Hymemum circ. 0,060—0,140 mm. crassum. Epithecium fusco-fuligineum, KHO non reagens. 
Paraphyses sat laxe coherentes, apice clavate. Asa clavah. Spore 8: ne, distiche, ellipsoidee, haud 
constricte, 1-septate, membrana æqualiter modice incrassata, fuscofuligine, haud gelatinose, long. 
0,012—0,016, crass. 0,006—0,005 mm. Gonidia pleurococcordea. Affims est Buelliæ subcervinæ (Nyl.) 
Wain., que thallo pallidiore et magis levigato et sporis majorıbus ab ea differt. 


Detroit de Gerlache : sur les rochers de l’Ile Auguste, 64° 2’ de latitude sud (1" débarque- 
ment, n. 209 pr. p., 213 pr. p.). Chenal de Neumayer: sur un rocher à l’Ile Wiencke, 64°48’ de 
latitude sud (15° débarquement, n. 447 pr. p.). 


3. — B. Brabantica Wain. (n. sp.). 


Thallus crustaceus, uniformis, sat crassus (crassıt. circ. 0,5—0,3 mm.), verrucosus verruculosusque, 
verrucis 0,3—0,2 mm. latis, confertis aut dispersis, sepe sat laxe affixis, fuscescentibus aut cinero-fusces- 
centibus, opacis, hypothallo mgricante distincto. Thallus extus et intus neque jodo, nec KHO reagens. 
Apothecia 0,3—0,5 mm. lata, aut demum in tubercula 1 mm. lata conferta, vulgo thallum leviter 
superantia, mgra, nuda, disco plano aut demum convexo, margine temu, persistente aut demum excluso, 
integro, mgro. Excipulum fusco-fuligineum. Hypothecium fusco-fuligineum. Hymenium jodo persistenter 
cerulescens. Eprthecium olivaceo- aut smaragdulo- aut fusco-fuligineum. Paraphyses sat laxe coherentes, 
apice clavate. Spore 8: ne, distiche, fusca, ellipsoidee aut oblonge, apicibus rotundatis, medio non aut 
parum constricte, membrana equaliter modice incrassata, long. 0,01I—0,017, crass. 0,007—0,009 mm. 
Affims est B. coniopsi (Wahlenb.) et forsan ejus variatio, at verrucis thalli convexioribus, neque squamae- 
fornubus, nec crenulatis ab ea differens. 


Detroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. au-dessus du 
niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64° 21’ de latitude sud (ro® débarquement, n. 251 pr. p.). 


4. — B. anisomera Wain. (n. sp.). 


(PaD NP) 


Thallus crustaceus, uniformis, crassus, crassitudine 0,5—1,5 mm., verrucoso-areolatus, areolis 
convexis, verrucoso-rugosis, 3—0,5 mm. latis, contiguis, flavido-citrinis, mitidiusculis, KHO non reagenti- 
bus, Ca CL O, rubescentibus, hypothallo indistincto. Medulla jodo cerulescens. A pothecia 0,7—2 mm. lata, 
convexa, elevata aut primum thallo immersa, immarginata aut juvenilia margine tenui instructa, mgra, 
opaca, nuda. Excipulum etiam in margine fusco-fuligineum. Hypothecium Fusco-fuligineum. Hymenium 
circ. 0,140—0,130 mm. crassum, jodo persistenter cerulescens. Epithecium Jusco-fuligineum. Spore 8: ne, 
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distiche, fusco-fuliginee, uniseptate, vulgo ellipsoidee apicibusque rotundatis, haud constricte aut raro 
leviter constricte, septo tenui, membrana equaliter leviter incrassata, long. 0,016—0,020 (raro 0,023) 
mm., crass. 0,007—0,009 mm. Asci clavati. Paraphyses arcte coherentes, apice capıtato-clavate, simpl ices 
aut furcate. Conceptacula pycnocomdiorum macula ostiolari nigra irreguları, cavitate irreguları gyrosa. 
Sterigmata circ. 0,020—0,030 mm. longa, articulis oblongis, pauciarticulata, ramosa. Pycnocomdia 
oblonga, recta, apicibus obtusis, long. 0,004—0,006, crassit. 0,00I—0,0015 mm. Gonidia cystococcoidea. 
Habitu Lecideam aglæam Sommerf. in memoriam revocans, at affinis B. Semitensi Tuck., Syn. North 
Am. II p. 95, et B. flavoareolatæ (Nyl.) Miill. Arg. (Nyl., Addit. Fl. Chil. p. 166) et B. ageleeoidi 
Müll. Arg., Lich. Exot. I (1892) p. 283, a quibus praesertim sporis differt. 


Chenal de Neumayer : sur un rocher à l'Ile Wiencke, 64° 48’ de latitude sud (15° débar- 
quement, n. 447 pr. p.). 


Trib. 8. — Peltigereze (Fée) Nyl. 
NEPHROMA Ach. 


N. antarcticum (Jacq.) Nyl. 


Syn. Lichen antarcticus Jacqu., Misc. II (1781) p. 370. Nephroma antarcticum Nyl., Syn. Lich. p. 317. 
Var. normalis Wain. 


Thallus superne stramineus, inferne albidus aut rarius pallidus et centrum versus mgricans, superne 
neque KHO, nec CaCl Oz, nec his reagentiis unitis reagens, intus KHO lutescens et demum fulvescens. Concep- 
tacula pycnoconidiorum marginalia, verrucas globosas vel hemisphericas, demum cinereofuscescentes, circ. 
0,2—0,4 mm. latas formantia. Sterigmata circ. 0,040—0,060 mm. longa, circ. 0,004 mm. crassa, ramosa, 
articulis numerosissimis, pycnoconidia efferentibus, cellulis æque longis, ac crassıs. Pycnocomda oblonga, 
apicibus levissime aut vix distincte incrassatis, rotundatis, guttulam magis translucidam continentibus, recta, 
long. 0,004—0,003, crass. 2,0019—0,0012 num. Bene fertile. 


Chili, Detroit de Magellan, Puntas-Arenas, 53°12’ de latitude sud : sur les troncs d’arbres 
n. 68, 72); Baie du ‚Torrent, Ile Londonderry, 54°54’ de latitude sud, dans les endroits trés 
humides, recouvrant la base des troncs d’arbres ou bien les roches couvertes d’épaisses couches 
de mousses (n. 176 pr. p.). 


Var. lobuligera Miill. Arg. (tab. IV, fig. 30). N. antarcticum var. lobuligerum Miill. Arg., 
Lich. Miss. Cap Horn (1888) p. 154 (in herb. meo). Thallus colore et reactionibus sicut in var. normali 
hujus speciei, centrum versus ad margines in lobulos parvos sepe suborbiculares isidioideos divisus. Parce 
cum apothecus. 


Chili, Detroit de Magellan, Puntas-Arenas, 53°12’ de latitude sud, sur les troncs d’arbres 
(n. 69, 72 pr. p.). 


Le N. antarcticum n'existe que dans l'Amérique du Sud. 
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Trib. 9. — Sticteze Mass. 
PSEUDOCYPHELLARIA Wain. 
Sect. 1. — PARMOSTICTA Wain. 


1. — Ps. Freycinetii (Del.) Wain. 


Var. chloroleuca (Hook. et Tayl.) Wain. 


Syn. Sticta chloroleuca Hook. et Tayl. in Hook. Lond. Journ. Bot., 1844, p. 649. St. Freycinetii v. prolifera Müll. Arg., 
Lich. Beitr. (1883) n. 565 (1292). St. Freycinetii v. isidioloma Nyl., Lich. Nov. Zel. (1888) p. 39. Ps. Freycinetii v. isidioloma Malme, 


Beitr. Stict. (1899) p. 35. 
Thallus centrum versus margine bene 1sidiosus, subtus ambitu pallidus, centrum versus fuscescens, 


superne KHO demum leviter flavescens. Ster. 


Chili, Baie du Torrent, Ile Londonderry, 54°54’ de latitude sud, dans les endroits trés 
humides, recouvrant la base des troncs d’arbres (n. 176 pr. p.). 
Cette espèce croît dans l’Amérique du Sud et en Australie. 


2. — Ps. D’Urvillei (Del.) Wain. 


Var. flavicans (Hook. et Tayl.) Wain., Lich. Nov. Rar. II (1899) p. 187. Sticta Urvillei 
v. flavicans Nyl., Syn. Lich. p. 360; Stizenb., Die Grübchenflecht. (1895) p. 117. Ps. orygmæa 
“flavicans Malme, l. c. p. 29. 


Chili, Baie du Torrent, Ile Londonderry, 54°54’ de latitude sud (n. 176 pr. p.). 
Cette espèce croît dans l’Amérique du Sud, en Afrique et en Australie. 


3. — Ps. endochrysea (Del.) Wain. 


Syn. Sticta endochrysa Del., Hist. Stict. (1825) p. 43 (secund. specim. orig. in herb. Nyl.). St. endochrysea Nyl., Syn. Lich. 
p. 358, pr. p. St. Urvillei var. orygmeoides Nyl., Syn. Lich. p. 360 (secund. herb. Nyl.). — St. endochrysa var. angustiloba Mont., 
Fl. Chil. VIII (1852) p. 105, ad Ps. D’Uvvillei typicam pertinet. Ps. orygmea (Ach.) Wain. diversa est species (secund. herb. 
Ach.); Lojka, Lich. Univ. n. 117 ad Ps. Colensoi (Bab.) Wain. pertinet. 

Détroit de Gerlache : Cap van Beneden, Terre de Danco, 64°41’ de latitude sud, sur les 
roches sèches (11° débarquement, n. 220). 

Cette espèce croît dans l’Amérique du Sud. 


4. — Ps. albidopallens Wain. (n. sp.). 
(Labs 111262223.) 
Syn. Sticta endochrysa var. vaccina Nyl. in Cromb., Enum. Lich. Falkl. (1877) p. 230 (secund. spec. orig. in herb. Nyl.), 


haud St. vaccina Mont. in Fl. Chil. VIII (1852) p. 112. Pseudocyphellaria vaccina Malme, Breitr. Stict. Feuerl. (1890) p. 27 (secund. 
descr.). 


Thallus foliaceus, adscendens aut late adpressus, longit. circ. 20—60 mm., sat irregulariter lobatus, 
lobis circ. 30—5 mm. latis, ambitu irregulariter crenatis sinuatisque, firmus, superne subtilissime areola- 
tus, glaber, sat laevigatus aut demum rugulosus, superne albidopallens, KHO intense lutescens, demum 
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fulvescens, medulla maxima farte alba, passim parce flava, KHO non reagente, inferne pallidus, pseudo- 
cyphellis verrucaeformibus, citrims, brevissime tomentosus et passim parce rhizinis 0,5—3 mm. longis, 
saepe demum ramosıs instructus. Apothecia supra thallum sparsa, circ. 2 mm. lata (secundum specimina 
a Cunningham in Sandy Point a. 1868 lecta describuntur), disco fusco, margine subintegro, gomdia haud 
in margine, sed abundanter ın parte basali foventia. Hypothecium dilute fuscescens aut partim intense 
pallidum. Hymenium jodo persistenter cerulescens. Epithecium fuscum. Paraphyses apice parum incrassate. 
Spore 8:ne@, polystiche, decolores, umseptate, fusiformes, apicibus acutis attenuatisque, long. 0,016—0,024, 
crass. 0,0025 mm. Gonidia flavovirescentia, pleurococcoidea, diam. circ. 0,010 mm., interdum bicellulosa. 
Ramificatione thallı et habitu omnino similis Ps. vaccinæ (Mont.) Wain. (conf. Malme, Beitr. Stict. 
p. 27), quae autem thallo minus firmo, superne intensius colorato, reactione et sporis ab ea bene differt. 

Chili, Détroit de Magellan, Puntas-Arenas, 53°12’ de latitude sud, sur les troncs d’arbres 
(NS pie.) 

Sect. 2 — PARMOSTICTINA Wain. 


5. — Ps. crocata (L.) Wain. 


Var. esorediosa Müll. Arg., Lich. Beitr. (1883) n. 703. Thallus haud distincte sorediosus, at 
medulla lutea passim denudata in margine thallı, ceterum medulla albida et passim albido-straminea, 
KHO levissime lutescente, qua nota item a Ps. carpolomate (Del.) Wain. secund. herb. Nyl. differt. 
In Ps. crocata thallus est sorediosus, neque isidiosus. Specimina isidiosa, huc et in Ps. carpoloma 
ducta, ad Ps. Desfontainii (Del.) Wain., que autonoma est species, pertinent. 

Chili, Détroit de Magellan, Puntas-Arenas, 53° 12’ de latitude sud, sur les troncs d’arbres 
(more zarte pis ert: 

Le Ps. crocata croit en Europe, en Afrique, en Australie et dans l’Amérique du Nord et 


du Sud. 
STICTA (Schreb.) Wain. 


1. — St. hypochra Wain. 


(Tab. III, fig. 24, superne visa; fig. 25 et 26, inferne visa.) 


Syn. Stictina orbicularis Müll. Arg., Miss. Cap Horn (1888) p. 156 (secund. specim. orig. in herb. meo), haud Sticta 
filicina var. orbicularis Al. Br. (Nyl., Syn. Lich. 1860 p. 350). 


A St. orbiculari (Al. Br.) Wain. thallo subtus constanter pallido differt et hucusque solum sterilis 
visa. Thallus substipitatus, superne livido-glaucescens aut fuscescens, isidiis obscurioribus ramosis tenuis- 
sims marginatus, KHO neque superne, nec imtus reagens, inferne breviter crebre aut passim increbre 
tomentosus. Gomdia nostocacea. 

Chili, Baie du Torrent, Ile Londonderry, 54° 54’ de latitude sud, sur la base des troncs 


d'arbres (n. 176 pr. p.). Argentine, Ile des Etats, Golf St. Jean, 55° 24’ de latitude sud, sur la 
base des troncs d’arbres (n. 185 pr. p.). 


Trib. 10. — Pannarieæ (Mass. Wain. 
PSOROMA Fr.) Nyl. 
1. — Ps. xanthomelanum Nyl. 


Syn. Psoroma xanthomelanum Nyl., Syn. Lich. II p. 26, Lich. Ins. Campb. (1876) p. 3; Hue, Lich. Exot. p. 127. 


Thallus superne strato corticalı obductus, inferne rhizinis instructus. Stratum corticale superius 
pseudoparenchymaticum, cellulis grossis, oblongis, series verticales formantıbus, superne tenuiter amorphum. 
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Gomdia cystococcoidea. Hymenium jodo sat dilute caerulescens, dein violacee vinose rubens, circ. 0,240— 
0,250 mm. crassum. Paraphyses arcte coherentes. Asci cylindrici. Spore 8: ne, monostiche, simplices, 
decolores, globose aut ellipsoidee, superficie sat laevigata, long. 0,011—0,015, crass. 0,010—0,013 mm. 
Chili, Détroit de Magellan, Puntas-Arenas, 53° 12’ de latitude sud, sur les troncs d’arbres 
(2.079). bere, 
Cette espèce croît dans l’Amerique du Sud et en Australie. 


Trib. 11. — Lecideze Wain. 
CLADONIA (Hill) Web. 


1. — Cl. aggregata (Sw.) Ach. 


Argentine, Ile des Etats, Golfe Saint Jean, 55° 24’ de latitude sud, sur les pierres humides 
recouvertes de mousses et de plantes pourries dans la forêt (n. 184 pr. p.). Stér. 

Le Cl. aggregata croît dans l’Amérique du Sud et dans les parties les plus méridionales de 
l'Amérique du Nord, en Australie, dans Afrique méridionale et dans l’Asie méridionale. 


2. — Cl. coccifera (L.) Willd. 


Var. pleurota (Floerk.) Schaer. 

Terre de Danco, Cap Renard, sur des mousses pourries recouvrant une roche isolée au 
milieu d’un glacier, à 50 m. d’altitude au-dessus du niveau de la mer, 65°1’ de latitude sud 
(20° débarquement, n. 265 pr. p.). Stér., avec des pycnoconidies. 

Le Cl. coccifera parait étre une espéce cosmopolite, mais il est encore inconnu en Afrique. 


3. — Cl. subsquamosa (Nyl.) Wain. 
F. luxurians (Nyl.) Wain., Mon. Clad. Univ. I p. 447, II p. 468, III p. 238. 


Argentine, Ile des Etats, Golfe Saint Jean, 55° 24’ de latitude sud, sur les pierres humides 
recouvertes de mousses et de plantes pourries, dans la forét (n. 184 pr. p.). 

Le Cl. subsquamosa a été trouvé en Europe, dans l’Amérique du Nord et du Sud et en 
Australie. 


4. — CL gracilis (L.) Willd. 


F. aspera Floerk. 

Détroit de Gerlache : sur les mousses recouvrant un rocher isolé au milieu d’un glacier, 
à 300 m. au-dessus du niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64° 21’ de latitude sud (10° débarque- 
ment in 254) oter, 


F. propagulifera Wain. Podetia squamulosa, squamulis partim gramulosis et granulaeformibus, 
ascypha, cortice partim areolato dispersoque, glaucescente, KHO non reagentia. Haec forma est valde incon- 
stans et in eodem cespite in f. asperam Floerk. transit. Minus similis est f. Campbelliane Wain. 


Terre de Danco : Sud du Cap Renard, 65° 1’ de latitude sud, sur des mousses pourries 
recouvrant une roche isolée au milieu d’un glacier, à 50 m. d’altitude au-dessus du niveau 
de la mer (20° débarquement, n. 266 pr. p.). Stérile. 

Le Cl. gracilis est une espèce cosmopolite. 
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5. — Cl. pyxidata (L.) Fr. 


Var. neglecta (Floerk.) Mass. 


Terre de Danco, Sud du Cap Renard, 65°1’ de latitude sud, sur des mousses pourries 
recouvrant une roche isolée au milieu d’un glacier, à 50 m. d'altitude au-dessus du niveau 
de la mer (20° débarquement, n. 265 pr. p.). Stér., avec des pycnoconidies. 


Var. chlorophæa Floerk. 

Chili, Détroit de Magellan, Puntas-Arenas, 53°12’ de latitude sud, trés commun sur le 
sol de la forêt (n. 74) ; Baie du Torrent, Ile Londonderry, 54°54’ de latitude sud, sur les roches 
recouvertes d’épaisses couches de mousses (176 pr. p.). Stér., avec des pycnoconidies. 

Le Cl. pyxidata est une espéce cosmopolite. 


LECIDEA (Ach.) Wain. 
Subg. 1. — RHIZOCARPON (Ram.) Wain. 
1. — L. geographica (L.) Fr. 


Medulla thallı jodo cerulescens. Spore fuligineæ, murales. Epithecium purpureo-fuligineum. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 530 et à 300 m. au-dessus 


du niveau de la mer, à l’Ile Brabant, 64°21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 246 pr. p., 
Dez pe p.).slert: 


F. gerontica Ach., Meth. Lich. p. 43; Wain., Adj. Lich. Lapp. p. 133. Thallus partim 
albidus, partim flavescens, KHO non reagens. Spore demum submurales. 


Cette forme croît avec la forme normale (n. 251 pr. p.\. Fert. 
Le L. geographica est une espèce cosmopolite. 


2, — L. concreta (Ach.) Wain. 


F. geminata (Flot.) Wain., Lich. Cauc. (1899) p. 319. Rhizocarpon geminatum Koerb., Germ. 
22903 


Thallus verrucosus, cinereofuscescens, epithallo continuo ; medulla jodo non reagens. Apothecia 
plana, disco levigato, mgro, marginata. Excipulum extus purpureo-fuligineum, intus dilutius sordideque 
coloratum, subpallidum, intus parenchymaticum, cellulis sat parvis. Epithecrum purpureo-fuligineum. 
Hypothecium fusco-fuligineum. Hymenium jodo persistenter cerulescens. Spore bine, cæruleo-virescenti- 
nigricantes, cellulis numerosissimis, gelatina primum mdute, long. 0,058, crass. 0,024 mm. 


Detroit de Gerlache : Terre de Danco, Cap van Beneden, 64°41’ de latitude sud, sur les 
roches (11° débarquement, n. 227 pr. p.). 
Le L. concreta est une espèce cosmopolite. 
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3. — L. grandis (Floerk.) Wain. 
Syn. Rhizocarpon grande Arn., Fl. 1871 p. 149. Lecidea petraea Nyl., Fl. 1870 p. 36. 
F. atrocesia Wain. 
Syn. Lecidea petrea £. atro-cesia Wain., Adj. Lich. Lapp. II (1883) p. 136; Nyl., Fl. 1876 p. 239, pr. p. 


Tallus verrucosus, verrucis albido-cinerascentibus, 05,—0,2 mm. latis, convexis, neque KHO, 
nec Ca CL Oz, nec his reagentus umtis reagens, medulla jodo sat leviter cerulescens. Epithecium rubricoso- 
aut purpureo-fuligineum. Spore 8: ne, distiche, mgnicanti- aut fuscescenti-fuliginee, murales, cellulis sat 
numerosis, primum gelatina indute, long. 0,026—0,030, crass. 0,012—0,017 mm. 


Detroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, a 530 m. au-dessus du 
niveau de la mer, à l’Ile Brabant, 64° 21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 246 pr. p.). 


Var. parapetræa (Nyl.) Wain. 
Syn. Lecidea parapetræa Nyl., Fl. 1881 p. 188; Hue, Addend. p. 216, Lich. Exot. p. 228. 


Thallus cinereo-fuscescens, verrucosus, neque KHO, nec CaCLO, reagens, at his reagentus unitis 
rubescens ; medulla jodo cerulescens. Excipulum et hypothecium fuscofuligineum, KHO non reagens. 
Epithecium purpureum, KHO non reagens. Paraphyses ramoso-connexe. Hymenium jodo persistenter 
cerulescens. Spore 8: ne, fuligineæ, primum smaragdulo-fulginee, cellulis sat numerosis aut sat paucıs, 
long. 0,028—0,030, crass. 0,012—0,014 mm. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. au-dessus du 
niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64° 21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 251 pr. p.). 
Le L. grandis est une espèce cosmopolite. 


4. — L. badiotra Floerk. 


Var. Gerlachei Wain. (nova). Thallo temnore et sporis minoribus a f. vulgari Koerb. (Wain., 
Adj. Lich. Lapp. II p. 127) differt, leviter in L. Copelandi (Koerb.) Wain., Lich. Nov. Semlja, 
Hedwigia 1808, p. 86, accedens. Thallus areolatus, areolis circ. 0,3—0,4 mm. latis, contiguis, planis, 
cinereo-fuscescentibus, neque intus, nec extus KHO reagentibus, sat tenuibus; medulla jodo non reagens. 
Apothecia 0,5—0,3 mm. lata, plana, tenuiter marginata, nuda. Hypothecium fuscofuligineum, KHO non 
reagens. Epithecium sordide purpureo-fuligineum, KHO non reagens. Paraphyses gelatinam in KHO turges- 
centem percurrentes, increbre ramoso-connexe, apice clavate. Spore 1-septatæ, medio leviter constricte, 
S: ne, distiche, diu incolores, demum olivaceo- aut cinereo-nigricantes aut bene obscurate, primum strato 
gelatinoso crasso indute, long. 0,025—0,027, crass. 0,011 mm. Una cum L. concreta (Ach.) crescit. 


Détroit de Gerlache : Terre de Danco, Cap van Beneden, 64°41’ de latitude sud, sur les 
roches (11° débarquement, n. 227 pr. p.). 
Le L. badioatra croît en Europe, en Asie et dans l'Amérique du Nord. 


5. — L. altroalbicans Nyl. 


Syn. Lecidea atroalbicans Nyl., Fl. 1875 p. 463; Wain., Adj. Lich. Lapp. II p. 130. Catocarpus polycarpus Arn., Lich. 
Tirol XXI p 142. Rhizocarpon polycarpum Th. Fr., Lich. Scand. (Do (ley 
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Thallus cinereo-fuscescens, verrucosus, superne et intus neque KHO, nec CaCl, O,, mec his reagentus 
umitis reagens ; medulla jodo intense caerulescens. Hypothecium fuscofuligineum, KHO non reagens. Epithe- 
cium sordide purpureum, KHO non reagens. Spore 8:n@, 1-septate, smaragdule vel obscure smaragdule, 
strato gelatinoso indutae, long. 0,021—0,026 (— 0,030), crass. 0,009—0,012 mm. Paraphyses ramoso- 
connexae. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. au-dessus du 
niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64°21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 251 pr. p.). Fert. 


Subg. 2. — EULECIDEA Th. Fr. 


6. — L. atrobrunnea (Ram.) Schaer. 


Syn. Rhizocarpon atrobrunneum Ram. in D. C., Fl. Fr. II (1805) p. 367. Lecidea atrobrunnea Schaer., Lich. Helv. Spic. III 
(1828) p. 134; Th. Fr., Lich. Scand. p. 481; Wain., Lich. Caucas. (1899) p. 324. 

Thallus isabellinus vel pallido-fuscescens, areolatus, areolis planis aut vulgo demum verrucas 
convexas formantibus, 1—0,5 mm. latis, neque KHO, nec CaClO:, nec his reagentus umtis reagens ; 
medulla jodo coerulescens. Apothecia 0,8—1 mm. lata, migra, demum convexa, tenuter marginata. 
Excipulum fuligineum, ex hyphis tenuibus radiantibus formatum, KHO non reagens. Hypothecium fuscum, 
jodo caerulescens, KHO non reagens. Hymenium jodo persistenter caerulescens. Epithecium fuligineum aut 
superne fuscofuligineum et inferne olivaceofuligineum, KHO non reagens. Paraphyses arcte cohaerentes, 
increbre ramoso-connexe, apice leviter aut parum incrassate. Spore 8:n@, distiche, decolores, simplices, 
ellipsoideæ aut oblonge, vulgo 2 guttulas oleosas continentes, long. 0,009—0,0II, crass. 0,0035—0,0045 
mm. 

Chenal de Neumayer: sur un rocher à l'Ile Wiencke, 64° 48’ de latitude sud (15° débarque- 


ment, n. 447 pr. p.). 
Le L. atrobrunnea a été trouvé en Europe, en Asie et dans l’Amérique du Sud. 


7. — L. brunneoatra Wain. (n. sp.). 


Forsan est variatio L. atrobrunnez, sporis minoribus et hypothecio albido ab ea differens. Thallus 
areolatus, areolis 1—0,5 mm. latis, planiusculis aut partim convexis, fuscorufis, nitidis, margine concolo- 
ribus aut raro pallidis, contiguis aut dispersis, neque KHO, nec CaCl, O., nec his reagentus unitis reagens ; 
medulla jodo caerulescens; hypothallus nigricans passim distinctus. Apothecia demum adnata, 1,2—0,5 
mm. lata, atra, disco plano, opaco, nudo, margine concolore, mediocri. Excipulum extus fusco-fuligineum, 
intus pallidum. Hypothecium albidum. Epithecium ceruleo-smaragdulo-fuligineum. Spore 8: ne, distiche, 
decolores, ellipsoideæ, long. 0,006—0,005, crass. 0,0035—0,003 mm. 

Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. au-dessus du 
niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64°21' de latitude sud (10° débarquement, n. 251 pr. p.). 


8. — L. rupicida Wain. (n. sp.). 


Thallus sat tenuis, areolato-diffractus, albidus, KHO non reagens, intus jodo cerulescens, dispersus, 
aut evanescens, hypothallo indistincto. Apothecia 0,5—0,3 mm. lata, adnata, atra, nuda, disco plano, 
margine crasso, discum superante, simplicia aut 2—3 connata, Excipulum fuligineum, extus cæruleo- 
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smaragdulo-fuligineum, intus fusco-fuligineum, KHO non reagens. Hypothecium dilute rufescens. Hyme- 
mium circ. 0,060 mm. crassum, jodo persistenter caerulescens. Epithecium ceruleo-smaragdulo-fuligineum, 
KHO non reagens. Paraphyses arcte coherentes, parce ramoso-connexe. Asci clavatı. Spore 8: ne, distiche, 
simplices, decolores, ellipsordeae, saepe 2 guttulas oleasas continentes, long. 0,008—0,010, crass. 0,005— 
0,006 mm. Habitu similis est L. (Rhizocarp.) obscuratæ (Ach.) Schaer., at afınıs L. lapicidæ Ach., 
apothecus minoribus, crasse marginatis, thallo minus evoluto ab ea differens. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. au-dessus du 
niveau de la mer à l’Ile Brabant, 64° 21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 251 pr. p.). 


9. — L. subcongrua Nyl. 
Syn. Lecidea subcongrua Nyl., Fl. (1874) p. 11; Wain., Adj. Lich. Lapp. II (1883) p. 97, Lich. Sibir. Merid. (1896) p. 19. 


Thallus e verrucis verruculisque ‘connatis formatus aut areolato-diffractus, crassus aut mediocris, 
albidus, KHO lutescens, Ca CL O, non reagens, at his reagentiis umitis fulvescens ; medulla jodo non reagens ; 
hypothallus indistinctus. Apothecia adpressa, 1,2—0,7 mm. lata, plana aut vulgo demum convexa, tenuiter 
marginata aut demum immarginata, mgra, nuda.-Excipulum ex hypis radiantibus formatum, smaragdulo- 
fuligineum, partim violaceo-fuligineum, aut intus sordide pallidum, albidum centro infra hypothecium. 
Hypothecum albidum, ex hyphis verticalibus formatum, parte superiore jodo caerulescens. Hymenium 
circ. 0,080 mm. crassum, jodo persistenter caerulescens. Epithecium smaragdulocaeruleo-fuligineum, KHO 
smaragdulo-fuligineum. Paraphyses tenues, apice vix (aut leviter : in n. 187) incrassatae, gelatinam in 
KHO eviter turgescentum, haud mollem percurrentes, parce ramoso-connexae, maxima parte simplices. 
Asei clavati. Sporae 8: nae, distichae, decolores, simplices, oblongae, apicibus rotundatis, long. o,o11—0,016, 
crass. 0,004—0,0055 mm. Gonidia protococcoidea. 


Détroit de Gerlache : sur un rocher isolé au milieu d’un glacier, à 300 m. au-dessus du 
niveau de la mer, à l'Ile Brabant, 64°21’ de latitude sud (10° débarquement, n. 251 pr. p.). 


Le L. subcongrua existe en Europe et en Asie. 


Trib. 12. — Acarosporee Reinke. 
ACAROSPORA (Mass.) Wain. 


1. — A. macrocyclos Wain. (n. sp.). 


(Label Vee ie 20) 


Arcte afims À. molybdinæ (Wahlenb.) Mass. et forsan ejus variatio, at sporis ellipsoideis, apo- 
thecus majoribus plamsque et lacinus thallı ambitu latioribus ab ea differens. Thallus late expansus, arcte 
adnatus, sat crassus, lacinus apice 1—0,5 mm. latis, contiguis, planis, centro areolato-diffractus, areolis 
verrucosis, superne fuscescens, inferne nigricans, superne et intus neque KHO, nec CaCl, Os, nec his reagen- 
tus umtis reagens. Gonidia pleurococcoidea. Apothecia thallo mnata, demum saepe margine duplice 
mstructa, margine proprio tenuissimo aut evanescente, disco plano, fusco, 1,2—0,5 mm. lato, opaco, 
scabrido vel rimuloso-diffracto, marginem aequante aut superante, nudo. Excipulum gonidia continens, 
strato cortwali minute parenchymatico, cellulis (cum membrana sat tenui) diam. 0,005—o0,006 mm. 
Perithecium marginale (farathecium) ex paraphysibus crassionbus crebriusque septatis formatum. Hymenium 
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circ. 0,140 mm. crassum, jodo leviter caerulescens, dein vinose rubens. Epithecium rufescens, KHO non 
reagens. Hypothecium albidum, ex hyphis verticalibus formatum, jodo cerulescens. Paraphyses crassitu- 
dine mediocres, 0,002—0,0015 mm. crass@, apice crassiores clavateque, sat lax@, haud constricte. Ascı 
clavati, polyspori. Spore numerosissime, decolores, simplices, ellipsoidee aut subglobose, long. 0,004— 
0,002, crass. 0,002—0,0015 mm. Sterigmata simplicia, long. circ. 0,016—0,018 mm., crass. 0,0019 
mm., apicibus pycnoconidia efferentibus. Pycnocomdia ellipsoidea aut fusiforma, long. 0,003, crass. 
0,0015 mm. 


Detroit de Gerlache : Cap van Beneden, Terre de Danco, 64°41’ de latitude sud, sur les 
roches (11° débarquement, n. 227 pr. p.). Chenal de Neumayer : sur un rocher a l’Ile Wiencke, 
64° 48’ de latitude sud (15° débarquement, n. 447 pr. p.). 

L’A. molybdina croît en Europe et dans l'Amérique du Nord. 


B. — CONIOCARPEE (Meyer) Wain. 


Trib. 1. — Sphærophoreæ Fr. 


SPHÆROPHORUS Pers. 


1. — Sph. tener (Laur.) Wain. 


Syn. Spherophoron tenerum Laur. in Linnæa II (1827) p. 45, tab. I, fig. 4; Nyl., Syn. Lich. I p. 171. 
Thallus extus et intus neque KHO, nec Ca C1,O,, nec his reagentüs untis, nec jodo reagens. Fert. 


Chili, Detroit de Magellan, Canal Cockburn, Ile Clarence, Hope Harbour, 54°4'8” de 
latitude sud, sur le sol tourbeux et détrempé (n. 79). 
Le Sph. tener croît dans l'Amérique du Sud, en Australie et dans les régions antarctiques. 


2. — Sph. globosus (Huds.) Wain. 


Syn. Lichen globosus Huds., Fl. Angl. ed. 1 (1762) p. 460. L. globiferus Linn,, Mant. I (1767) p. 133 (Wain., Rev. Lich. 
Linn. p. 8). Spherophorus globiferus D. C., Fl. Fr. 3 ed. II (1805) p. 327. Spherophorus coralloides Pers. in Ust. Annal. VII (1794) 
p23) 


Var. lacunosa Tuck. 


Syn. Sph. globiferus 8 lacunosus Tuck., Lich. Wilk. Unit. St. Expl. Exp. 1874) p. 116, pl. II, fig. V. Spherophoron 
globiferum var. versicoloy Müll. Arg., Lich. Miss. Cap Horn (1888) p. 145 (secund. specim. orig. in herb. meo). 


Thallus demum subangulosus et sublacunoso-rugosus. Medulla jodo caerulescens. Ster. 


Chili, Detroit de Magellan, Magdalena Sound, Ile Clarence, Hope Harbour, 54°4'8” de 
latitude sud, sur le sol tourbeux et détrempé (n. 79). 


Le Sph. globosus est répandu dans toutes les parties du monde. 
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II — PYRENOLICHENES Wain. 


MASTODIA Hook. fil. et Harv. 


Syn. Mastodia Hook. fil. et Harv. The Crypt. Bot. of the Antarct. Voy. of Erebus and Terror (1845) p. 193 (conf. Hariot 
in Journ. de Bot., 1887, p. 233). Leptogiopsis Nyl., Flora 1884 p. 211, Enum. Lich. Fret. Behr. (1888) p. 26 (secund. specim. orig. 
in herb. Nyl.). 

Tallus foliaceus, homeomericus, strato corticali destitutus, hypothallo nullo distincto, rhizinis 
destitutus, haud mucosus, hyphis tenubus, leptodermaticis, gonidia membranacea superne et inferne obte- 
gentibus et parcius inter cellulas gomdiorum procurrentibus. Gomdia ad Prasiolam pertinentia, thallo 
membranaceo, cellulis in duabus direchombus series regulares formantibus, contento flavo vel glauco- 
virescente. Apothecia pyrenocarpordea, thallo immersa, verrucas formantia, gomdns hymemalibus destituta, 
amphithecio thallino glomerulos irregularıter dispositos gonidiorum continente, ostiolo recto. Paraphyses in 
gelatinam diffluxe (at periphyses distincte, observante Nyl., 1. c.). Spore 8: ne, decolores, simplices, 
oblonge aut fusiformes. Conceptacula pycnocomdiorum thallo immersa. Sterigmata simplicia, apicibus 
pycnocomdia efferentibus. Pycnocomdia ellipsoidea aut ovordea. 


1. — M. tessellata Hook. fil. et Harv. 
(DA MINE 19933 tet. 345) 


Syn. Ulva tessellata Hook. fil. et Harv. in Hook. Lond. Journ. of Bot. 1845 p. 297. Mastodia tessellata Hook. fil. et Harv., 
The Crypt. Bot. of the Antarc. Voy. of Erebus and Terror (1845) p. 193. Leptogiopsis complicatula Nyl., Flora 1884 p. 211, Enum. 
Lich. Fret. Behr. (1888) p. 26 (secund. specim. orig. in herb. Nyl.); Hue, Lich. Exot. p. 30. Physalospora Prasiole Winter in. 
Journ. de Bot. 1887 p. 233 (Hariot, Note sur le genre Mastodia). Lestadia Prasiole Winter in Hedwigia 1887 p. 16. 


Thallus tens (circ. 0,050—0,060 mm. crassus, thallus Leptogiopsidis Nyl. circ. 0,035—0,055 
mm. crassus), irregulanter lobatus, lobis confertis, apicalibus circ. 3—1 mm. latis, ambitu vulgo rotun- 
datis, superne et inferne levigatus, tomento et isidus destitutus, olivaceus. Verruce apotheciorum et 
conceptaculorum pycnoconidiorum omnino similes, circ. 0,3—0,2 mm. late, fuscescentes, hemispherice, 
ostiolo rotundato aut rimefornn aut difformi. Perithecium apotheciorum pallidum vel albidum. Asci 
clavati, long. 0,053—0,057 mm., crass. 0,009 mm. (observante Winter). Spore 8 : ne, distiche, 
decolores, simplices, oblonge, ovoideo-oblonge aut fusiformes, long. 0,010—0,016, crass. 0,003—0,004 
mm. (in specimine ex ora Fret. Behringiani). Conceptacula pycnoconidiorum pallida in lamina tenui, 
cavitate gyrosa. Sterigmata simplicia, long. 0,14—0,016 mm., crass. 0,00I—0,0015 mm. Gelatina 
hymemalıs jodo fulvescens (observante Nyl.). — Hac planta evidenter est lichen typicus, neque alga, fungo 
e genere Læstadiæ infectata. Neque partes morbose, parasita injectate, nec partes ascomycete destitute in 
hac planta, habitu omnino Leptogio simili, invemuntur. 


Détroit de Gerlache: avec le *Physcia tribacia (Ach.), sur les roches sèches, Cap van 
Beneden, Terre de Danco, 64°41’ de latitude sud (11° débarquement, n. 228 PI-'p.) shave le 
Placodium lucens Nyl., sur les roches sèches à l'Ilot Bob, 64° 50’ de latitude sud (17° débarquement, 
D, 203 Drap.) 

Le Mastodia tessellata a été trouvé dans la Sibérie orientale, dans l’Amérique du Sud et 
dans la Terre de Kerguelen. 
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VERRUCARIA (Schrad.) Wain. 


1. — V. glaucoplaca Wain. (n. sp.). 


(Tab. I, fig. 5.) 


Thallus crustaceus, rimoso- vel areolato-diffractus, areolıs circ. 2—3 (1—10) mm. latis, difformibus, 
contıguis, sat crassis (0,2—0,4 mm. crassis), glaucescentibus vel cinereo-glaucescentibus, raro partim fusces- 
centt-olwaceis, levigatis, opacis, hypothallo albido aut passim obscurato anguste limitatus. Gonidia pleuro- 
coccacea. Apothecia thallo immersa aut demum apice mgricante 0,3—0,25 mm. lato thallum leviter 
superante, ostiolo demum sepe minute impresso. Perithecium globosum, albidum, superne fuscofuligineum 
ad ostiolum, circ. 0,3 mm. latum. Asci clavati. Paraphyses in gelatinam diffluxe, cavitatibus cellularum 
increbre in gelatina seriatis indicate. Periphyses in parte superiore nuclei bene evolute numeroseque, long. 
circ. 0,040—0,050, Crass. 0,0015 mm., simplices. Gelatina hymenialis jodo leviter fulvescenti-violascens. 
Spore §:ne@, distiche, decolores, simplices, oleose, ellipsoideæ, long. 0,011—0,019, crass. 0,007—0,009 
mm., apicibus rotundatıs. V. tessellatula Nyl. in Cromb., Lich. Kerguel. (1877) p. 191, secund. specim. 
orig. in herb. Nyl. thallo temnore et areolis multo minoribus ab hac specie bene differt. 


Détroit de Gerlache : sur les pierres et les roches littorales ensemble avec le V. maura a 
l’Ile Moreno, 64°04’ de latitude sud (2° débarquement, n. 196 pr. p.). 


2. — V. elæoplaca Wain. (n. sp.). 
(Tab. I, fig. 6.) 


Thallus crustaceus, rimoso-areolatus, areolis circ. 1—2 mm. latis, difformibus, contiguis, sat 
crassıs (circ. 0,3 mm. crassis), olivaceis aut pallido-olwaceis, sat levigatis, sat opacis, ex hyphis formatus 
presertim erectis, leptodermaticis, constricte articulatis, cellulis ellipticis, circ. 0,004 mm. crassis, super- 
ficie anguste amorpha, late expansus, hypothallo rufo aut fuscescente partim anguste limitatus. Gonidia 
pleurococcacea. Apothecia thallo immersa, aut demum apıce fuscomgricante 0,3—0,25 mm. lato thallum 
leviter superante, ostiolo demum sæpe minute impresso. Perithecium globosum aut erecte ellipsordeum, 
albidum aut pallidum, superne fuligineum aut fuscofuligineum (ad ostiolum), circ. 0,3 mm. latum. Asci 
late clavatı. Paraphyses in gelatinam diffluxæ. Periphyses bene evolute, long. 0,030—0,020 mm. aut 
breviores, crass. 0,002 mm., simplices. Gelatina hymemalıs jodo violascens. Spore 8: ne, distiche, 
decolores, simplices, oleose, ellipsoidee aut raro ovoidee aut subglobosæ, long. 0,011—0,024, crass. 
0,008—0,013 mm., apicibus rotundatis. Conceptacula pycnoconidiorum oblonga, erecta, decolorata, ad 
ostiolum pallida aut dilute fuscescentia. Sterigmata haud ramosa, long. circ. 0,020 mm., crass. 0,0015— 
0,002 mm., apicibus pycnocomdia efferentibus. Pycnocomdia oblonga, recta aut rarius ovoideo-oblonga, 
long. 0,003—0,004, crass. 0,0015 mm. — Affınıs est V. glaucoplacæ Wain., a qua fere solum colore 
thalli differt. 


Détroit de Gerlache : dans les rigoles de l’eau des fontes de neiges à l’Ilot Bob, 64°50’ de 
latitude sud (17° débarquement, n. 261). 
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3. — V. Racovitzz Wain. (n. sp.). 


Thallus crustaceus, rimosus aut subcontinuus, sat tens, crassitudine circ. 0,1—0,2 mm., glauce- 
scens vel glauco-virescens vel oliwvaceo-glaucescens, sat levigatus, sat opacus, hypothallo mgricante, parum 
distincto. Gonidia pleurococcacea. Apothecia verrucas circ. 0,7—0,8 mm. latas, henusphericas vel elevato- 
hemisphericas, thallo obductas, manulla osholari denudata, fuscescente vel fuliginea, circ. 0,2 mm. lata, 
breviter conoidea terminata. Perithecium globosum, fuscofuligineum, circ. 0,7 mm. latum, integrum. 
Paraphyses haud evolute vel in gelatinam diffluxe. Periphyses indistincte. Asci clavati. Nucleus jodo 
dilute vinose rubens, (haud caerulescens). Spore 8: n@, distiche, decolores, simplices, ovoidee aut ellip- 
soudeæ, long. 0,012—0,016, crass. 0,007—0,010 mm. — Affims est V. margaceæ (Ach.), at apothecus 
majoribus et sporis minoribus ab ea differens. 


Détroit de Gerlache: sur les pierres et les roches littorales ensemble avec le V. maura 
à l’Ile Moreno, 64°04’ de latitude sud (2° débarquement, n. 16 pr. p.). 


4. — V. maura Wahlenb. 


Thallus fuscomgricans, crebre rimosus, sat tenuis, levigatus. Gonidia pleurococcacea. Apothecia in 
verrucis thallims demum leviter prominulis inclusa. Perithecium fuligineum, integrum. Paraphyses haud 
evolute aut m gelatinam diffluxe. Periphyses circ. 0,015—0,012 mm. longæ et 0,002 mm. crass@. Asci 
clavati, membrana gelatinosa. Nucleus jodo pulchre violascens aut primum levissime glaucescens. Spore 
S:ne, distiche, simplices, decolores, ellipsoidee aut ovoidee, long. 0,012—0,015, crass. 0,006—0,009 
mm. Pycnoconidia ellipsoidea, long. 0,003, crass. 0,002 mm. 


Détroit de Gerlache : sur les pierres et les roches littorales à l’Ile Moreno, 64°04’ de 
latitude sud (2° débarquement, n. 196 pr. p.). 
Le V. maura parait étre une espéce cosmopolite. 


5. — V. dispartita Wain. (n. sp.). 


Thallus fuligineus, tens, sat levigatus, maculas parvas vulgo valde dispersas formans. Gonidia 
pleurococcacea. Apothecia verrucas circ. 0,25 mm. latas, hemisphericas, thallo concolores formantia. 
Nucleus jodo violascens. Perithecium fuscofulgineum, integrum. Paraphyses haud evolute. Periphyses 
breves, circ. 0,010 mm. longe. Asci clavati, membrana gelatinosa. Spore $:ne, distiche, decolores, sim- 
plices, ellipsoidee, guttulam oleosam continentia, long. 0,008—0,010, crass. 0,005—0,006 mm. Habitu 
similis est V. mauroidi Schaer. in herb. Nyl., at sporis minoribus ab ea differens. 


Détroit de Gerlache : sur une parois rocheuse le long de fentes étroites, Cap Anna 
Osterrieth, Terre de Danco, 64°33’ de latitude sud (9° débarquement, n. 199). 


6. — V. cylindrophora Wain. (n. sp.). 


Thallus crustaceus, continuus, tenuissimus, nigricans vel Juscomgricans, levigatus, vulgo nitidus, 
hypothallo indistincto. Gonidia pleurococcacea. Apothecia verrucas circ. 0,150—0,160 mm. latas, henusphe- 
ricas, thallo concolores formantia. Nucleus jodo violascens. Perithecium fuligineum, integrum. Paraphyses 
haud evolute. Asci clavati. Spore 8 :ne, distiche, decolores, cylindrico-oblonge aut parcius etiam ovoideo- 
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oblonge, apicibus rotundatis, long. 0,008—9,010 (0,012), crass. 0,002—0,003 mm. — Habitu similis 
V. evanidule Nyl., gue autem thallo minus evoluto ab ea differt. Affinis est V. æthiobolæ Ach., at 
apothecus minoribus et sporis cylindricis nunoribusque ab ea differens. 


Detroit de Gerlache : sur les pierres et les roches littorales ensemble avec le V. glaucoplaca 
a l’Ile Moreno, 64°04’ de latitude sud (2° débarquement, n. 196 pr. p.). 


DIDYMOSPHERIA Sacc. 
D. Placodiorum Wain. (n. sp.). 


Apothecia globosa, latit. 0,100—0,110 mm., fuliginea, semi-immersa, partim crebra, ostiolo minuto 
instructa. Nucleus jodo fulvescens. Paraphyses parce, tenues, ramoso-connexe, articulate. Asci ovoideo- 
ventricosi aut ventricosi, long. 0,040, crass. 0,014 mm. Spore 8: ne, distiche, fuscescentes, oblonge aut 
ovoideo-oblonge, recta, 1-septate, cellulis æqualibus aut cellula angustiore paullo longiore, medio non aut 
leviter constricte, long. O,11—0,15, crass. 0,004—0,005 mm. In thallo et apotheciis Placodiorum 
crescit. — Ad fungos pertinet. 


Détroit de Gerlache : sur le Placodium lucens et le Pl. regale à l'Ile Auguste, 64°2' de 
latitude sud (1° débarquement, n. 210 et 211); sur le P/. /ucens, Cap Anna Osterrieth, Terre de 
Danco, 64°33’ de latitude sud (g¢ débarquement, n. 198). 


LICHENES IMPERFECTI 


SIPHULA Fr. 
1.— S. Patagonica Wain. (n. sp.). 
‘Tab. II, fig. 15—r7.) 


Thallus ligulatus, erectus aut adscendens, compressus, long. circ. 10—15, latit. 2—0,5 mm., crassit. 
circ. 0,2—0,3 mm., sat levigatus, parcissime ramosus, apicıbus rotundatis aut obtusis, cespitosus, albidus, 
KHO imtus non reagens, extus demum leviter aurantiaco-rubescens, jodo non reagens, opacus, fragilis, strato 
corticalt sat grosse confuse parenchymatico, strato medulları in maxima parte gomdia continente, ex 
hyphis tenubus, partim conglutinatis, leptodermatibus, crebre septatis formato. Gonidia pleurococcacea. 
Sterilis. — Affims est S. fastigiatæ (Nyl.) Wain., que thallo basi subteriti, KHO haud distincte 
reagente a S. Patagonica differt. S. ramalinoides Nyl. thallo longiore, bast magis tereti, KHO non 
reagente differens, er item est affınıs. In S. torulosa (Thunb.) Nyl. thallus est latus, crebrius ramosus et 
KHO leviter flavescens. In S. pteruloide Nyl. thallus est angustior, KHO non reagens. In S. medioxima 
Nyl. thallus KHO flavesat. 


Chili, Baie du Torrent, Ile Londonderry, 34°54’ de latitude sud, sur les pentes détrem- 
pées des collines qui entourent la baie. Croissant entremélé aux hépatiques, le S. Patagonica 
forme de grandes plaques de gazon alternant avec des tapis de Drosera (n. 175). 
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LEPRARIA Ach. 
1.— L. straminea Wain. (n. sp.). 


Thallus leprosus, late expansus, stramineus, neque KHO, nec Ca CL O, distincte reagens, e granulis 
grossis verruculeformibus, passim etiam subtilibus soreduformibus constans, hypothallo albido indistincto, 
crassitudine mediocris. Granula gomdia cystococcordea et hyphas breviter cellulosas, sepe etiam moniliformi- 
constrictas 1rregulares continentia. Ster. 


Detroit de Gerlache : Cap van Beneden, Terre de Danco, 64°41’ de latitude sud, parmi 
les touffes de mousses détrempées (11° débarquement, n. 221); Ile de Cavelier de Cuverville, 64° 36’ 
de latitude sud, sur les vieilles souches de mousses tombées au pied de la falaise (12° débarque- 
Ment, 0. 140, 298): | 


2. — L. pallidostraminea Wain. (n. sp.). 


Thallus leprosus, ambitu anguste areolato-crustaceus esorediatusque, crassitudine mediocris, pallido- 
stramineus vel flavido-stramineus, KHO haud distincte reagens, Ca CLO, rubescens, his reagentüs unitis 
bene rubescens, sorediis partim subtilibus, partim magis grossis, hypothallo albido ad ambitum parum 
distincto. Gonidia cystococcoidea. Ster. 


Détroit de Gerlache : sur les pierres et parois rocheuses sèches à l'Ile Auguste, 64° 2’ de 
latitude sud (1! débarquement, n. 257). 





TABLE ALPHABÉTIQUE DES NOMS SPÉCIFIQUES ET GENERIQUES 


Acarospora . an. 
aculeata (Schreb.) Fr. 
æthiobola Ach. 
agelæoides Müll. Arg. . 
aggregata (Sw.) Ach. 
aglea Sommerf. . 
albicans a hairs. 
albidopallens Wain. . 
Alectoria . 
alpinum Laur. 
angustiloba Mont. 
anisomera Wain. 
antarctica Wain. (Parm.) 


antarctica Wain. (Xanth. lychn. f.). 


antarcticum (Jacq.) Nyl. (Nephr.) 
antarcticum Wain. (Ster.) . 
anthracina Koerb. 

aspera Floerk. 
aspidophora Wain. 
atroalbicans Nyl. 
atrobrunnea (Ram.) Schaer. 
atrocesia Wain. 
atropruinosa Schaer. 
Augusta Wain. 
aurantiacoater Jacq. . 
australe Ach. 

badioatra Floerk. 
bæomma Nyl.. . 

barbata (L.) Ach. 

biformis Wain. 

Billardieri Mont. . 
Brabantica Wain. 
Brialmontii Wain. 


broccha Nyl. . 


VI 








brunneoatra Wain. 

caesia (Hoffm.) Nyl. 
Campbelliana Wain. 
carpoloma (Del.) Wain. 
cavernosa Tuck. 

Cetrariar. 

Chlorea . WEL, 
chloroleuca Hook. et Tayl. 
chlorophza Floerk. . 
chloropheodes Nyl. 
ciliatus Nyl. 

cincinnata Ach. 
cirrochrooides Wain. 
cirrochroum (Ach.) Hepp. 
Cladodium . ie LES 
Cladonia a 
coccifera (L.) Willd. 
coccodes (Ach.) Nyl. 
Colensoi (Bab.) Wain. 
complicatula Nyl. 


coniopsis (Wahlenb.) Wain. 


conferta Tayl. 

congestum Nyl. 

conspersa (Ehrh.) Ach. 
constipans Nyl. Do 
Copelandi (Koerb.) Wain. 
corallina (L.) Ach. 
coralloides Tuck. (Placod.) 


coralloides Pers. (Sphæroph.) 


crocata (L.) Wain. 
cylindrica (L.) Dub. 
cylindrophora Wain. 
Dancoénsis Wain. 
denudata Wain. . 


ns) 
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Desfontainii (Del.) Wain. 
Didymospheria 

Dillenii Tuck. 

Diploschistes 

disceptans Nyl. 

dispartita Wain. . 

dissipans Nyl. 

D’Urvillei (Del.) Wain. 
eleoplaca Wain... 

elegans (Link.) Ach. 
endochrysa Del. . ; 
endochrysea (Del.) Wain. 
epiphorella Nyl. . 

esorediosa Müll. Arg. 
Eulecanora . 

Eulecidea 

Euusnea 

evanidula Nyl. 

Evernia 

farcta Bab. . 

farinosa Wain. : 
fastigiata (Nyl.) Wain. . 
filicina Ach. N 
flavicans Hook. et Tayl. 
flavoareolata (Nyl.) Müll. Arg. 
florida (L.) Wain. ee: 
Freycinetii (Del.) Wain. 
geminata (Flot.) Wain.. 
geographica (Ach.) Wain. . : 
Gerlachei Wain. (Buell. prot. var.) . 
Gerlacher Wann Lecanyge ae 
Gerlachei Wain. (Lecid. badioatr. var.) 
glabrum (Müll. Arg.) Wain. . 
glaucocarnea Nyl. 

glaucoplaca Wain. 

globiferus L. : 

globosus (Huds.) Wain. 
gracilenta (Krempelh.) Wain. 
gracilescens Nyl. . 

gracilis (L.) Willd. 

grandis (Floerk.) Wain. 
granulifera Wain. 

grisea Wain. 











Gyrophora . 

hypochra Wain. 
hypopoichila Wain. . : 
hypotartarea (Nyl.) Wain.. 
illusoria (Ach.) Wain. 
indissimilis (Nyl.) Wain. . 
intricata (Schrad.) Th. Fr. 
isidioloma Nyl. to ee 
lacunosa Tuck. (Spheroph. glob. var.) 
lacunosa Willd. (Usn.) . 
Lestadia er: 
levigata Fr. 

lanatus Ach. 

lapicida Ach. 

Lecaniar. 

Lecanocaulon . 

Lecanora 

IT ecidess 

leiocarpam)2C. 

lleprariaıe are 
leptacinodes Wain. 
Leptogiopsis 

Leptogium . 

Letharia 

lichinoidea Nyl. 

lobuligera Müll. Arg. 
loxodes Nyl. 

Incens N yaa AUS 
luxurians (Nyl.) Wain. . 
lychnea (Ach.) Wain. 
macrocyclos Wain. : 
Magellanica (Mont.) Wain. 
margacea Ach. 

Mastodia 

maura Wahlenb. . 
mauroides Schaer. 
medioxima Nyl. . 
melaxantha Ach. . . 
microphylla (Laur.) Mass. 
minutula Wain. a. LUE 
molybdina (Wahlenb.) Mass. . 
murorum (Hoffm.) D. C. 


nana Wain. 
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PAGES PAGES 
nanodes Tuck. ‘ “To Oo | prolifera’ Wain. (Lecan. Daneoens.'f.). 25 
Naumanni Müll. Arg. Toa) puoliterae Mull Aro, (Stiet. Freyeiw.),, 28 
neglecta (Floerk.) Mass. 31 | propagulifera Wain. (Cl. grac. f.) , 30 
Nephroma . 27 | propagulifera Wain. (Umb. cylindr. f.) Io 
Neuropogon II | protothallira (Krempelh.) Wain. 25 
nidifica Tayl. . DR UN: 10 | pseudocorallina (Sw.) Th. Fr. 22 
normalis Wain. (Lecan. Dancoëns. f.). 21 | Pseudocyphellaria ie Pe 28 
normalis Wain. (Nephr. antarct. var.) . 27 | pseudotartarea Wain. 22 
normalis Wain. (Usn. sulphur. var.) Dre Psoroma. ER: 29 
obscurata (Ach.) Schaer. 34 | pteruloides Nyl. . ; 39 
ocellatus (Vill.) Norm. . 21. pubescens (L.) Wain. . IA 
ocelliformis Wain. Ze punctalsnliees . 25 
Ochrolechia =. 21 | pygmeum Wain. 15 
oculata (Dicks: Ih. Nr 22 | pyxidata (L.) Er. SL 
orbicularis Müll. Arg. 29 | Racovitzz Wain. (Lecan.). 18 
orosthea (Sm.) Wain. 18 | Racovitzæ Wain. (Verr.) 38 
orostheoides Wain. 18 | Ramalina 1 
orygmæa (Ach.) Wain. . 28 | ramalinoides Nyl. 39 
orygmeoides Nyl. 28 | regale Wain. 33 
pallescens (L.) Koerb. . 21 | Rhizocarpon 31 
pallidostraminea Wain. 40 | Ricasolia 18 
parapetræa (Nyl.) Wain. 32 | Rinodina hin EME eae 25 
Parmelia. 13 | rugulosa (Mill. Arg.) Wain. . 14 
Parmosticta ZOOM DIC davai CE De 33 
Parmostictina . 29 | Rhytidocaulon 12 
Patagonica Wain. ; Sony selazinum Or 9.) rn F9 
pertusa (Schrank) Schaer. ID | scopulare (Nyl.) Wain. . 2 
Pertusaria . aoe 22 | Semitensis Tuck.. 2 
phryganites Tuck. 17 | sepiacea (Pers.) Nyl. 1 
Physalopora 56° Siphulas. res 39 
Physcia . Er 24 | sorediata Nyl.. ee ae 
physodes (L.) Ach. . 14 | sorediifera (Cromb.) Wain. . a 
Placodiorum Wain. . 39 | sphacelata (R. Brown) Wain.. 12 
Placodium . ae 23 Jtestellaris, (ly jaN yl. 24 
placorodioides Nyl. . 14 | stellulata Krempelh. oo 
pleurota (Floerk.) Schaer. . 30 | Stereocaulon if) 
Pœppigii Nees et Flot. (TOPT2 |) Sticta > 29 
poliophæa (Wahlenb.) Schaer. . 20 | straminea Wain. . 40 
poliopheoides Wain. 20 | subcervina (Nyl.) Wain. 26 
polycarpus Arn, a 32 | subcongrua Nyl. . 34 
polytropa (Ehrh.) Th. Fr. 19 | subdisparata Nyl. 18 
Prasiola . 36 | sublevis Müll. Arg. . : 12 
Prasiole Winter. 36 | subsquamosa (Nyl.) Wain. 30 
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sulphurea Kenis) [hoa ia ee ene ii Catia 

tenellum (Duck, "CMOS RC ee ete ve 

fener.(Laur.) Wain. NE Une 

terebrata/Tayl.et:Hook, SONT RTS eveccina NI 

tessellata Hook. fil. et Harv. (Mastod.) . 36 | varia (Ehrh.) Ach. 

tessellata Ach, (Gyroph.) ON NC AVC) IE TES CAC SENTE 

tessellatula NYLON EEE RE eVerrucer ie 

Thamnolecania MON D io TAN TEINTE 

Thamnonoma . NME een ou cSt ne Ach ONE ee 

torulosa. (Thunb.) Nyl 2 Eee soe vulsarisKoerb all’ecang irn 

trachycarpa (Stirt.) Müll. Arg. . . . . 12 | vulgaris Koerb. (Lecid. badioatr. f.) 

trachycarpoides Waïn. . . . . . . . 12 | xanthomelanum Nyl. ee 

tribacia (Ach:) Wain. CS RS ae Zanthora 

Ulva. wa ner Pee ae ee 
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BXEDICATION® DES PLANCHES 


PLANCHE I 


Placodium regale Wain.; vu par la face supérieure. Grandeur naturelle. 
Placodium regale Wain.; face inférieure. Grandeur naturelle. 

Placodium cirrochrooides Wain. Grandeur naturelle. 

Placodium lucens Nyl. Grandeur naturelle. 

Verrucaria glaucoplaca Wain. Grandeur naturelle. 

Verrucaria elæoplaca Wain. Grandeur naturelle. 


PLANCHE II 


Stereocaulon antarcticum Wain. Grandeur naturelle. 
Stereocaulon glabrum Wain. Grandeur naturelle. 
Stereocaulon pygmeum Wain. Grandeur naturelle. 
Buellia Augusta Wain. Grandeur naturelle. 
Lecanora Brialmontii Wain. Grandeur naturelle. 
Id. 
Lecanora Gerlachei Wain. Grandeur naturelle. 
Id. 
Touffe de Siphula Patagonica Wain. Grandeur naturelle. 
Fein 
Deux thalles du Siphula Patagonica Wain. Grandeur naturelle. 


PLANCHE III 


Usnea cavernosa Tuck. Grandeur naturelle. 
Usnea sulphurea (Koenig) Th. Fr. var. granulifera Wain. Grandeur naturelle. 


Usnea trachycarpa (Stirt.) Müll. Arg. var. trachycarpoides Wain.; thalle stérile. 


Grandeur naturelle, 


Usnea trachycarpa (Stirt.) Müll. Arg. var. trachycarpoides Wain. ; échantillon fertile. 


Grandeur naturelle. 


Id. 


Pseudocyphellaria albidopallens Wain. ; vu par la face supérieure. Grandeur naturelle. 


Sticta hypochra Wain. ; vu par la face supérieure. Grandeur naturelle. 
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Sticta hypochra Wain. ; vu par la face inférieure. Grandeur naturelle. 
Id. | 

Umbilicaria cylindrica (L.) Dub. f. propagulifera Wain.; vu par la face supérieure. 
Grandeur naturelle. 

Cetraria gracilenta (Krempelh.) Wain. Grandeur naturelle. 


PLANCHE IV 


Acarospora macrocyclos Wain. Grandeur naturelle. 

Nephroma antarcticum (Jacq.) Nyl. var. lobuligera Mill. Arg. Grandeur naturelle. 

Usnea trachycarpa (Stirt.) Müll. Arg. var. trachycarpoides Wain.; échantillon fertile. 
Grandeur naturelle. En 

Umbihcarialerocarpa D..C. var. nana Wain.; grand nombre d'échantillons croissant 
sur un rocher. Grandeur naturelle. AU TP ET de ee 

Mastodia tessellata Hook. fil et Harv. croissant sur une roche. Grandeur naturelle. 
Id. 

Buellia amsomera Wain. Grandeur naturelle. 

Buelha Augusta Wain. Grandeur naturelle. 
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I—2. Placodium regale Wain. 3, PI. cirrochrooides Wain. 
4. Pl. lucens Nyl. 5. Verrucaria glaucoplaca Wain. 6. V. elaeoplaca Wain. 
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7. Stereocaulon antarcticum Wain. 8. St. glabrum Wain. 
9. St. pygmaeum Wain. 10. Buellia Augusta Wain. 11—12. Lecanora 
Brialmontii Wain. 13—14. L. Gerlachei Wain. 15—17. Siphula Patagonica Wain. 
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18. Usnea cavernosa Tuck. 19. U. sulphurea (Koenig) Th. Fr. var. sorediifera (Cromb.) Wain. 
20—22. U. trachycarpa (Stirt.) Müll. Arg. var. trachycarpoides Wain. 23. Pseudocyphellaria albidopallens Wain. 
24—26. Sticta hypochra Wain. 27. Umbilicaria cylindrica (L.) Dub. f. propagulifera Wain. 
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29. Acarospora macrocyclos Wain. 30. Nephroma antarcticum (Jacq.) Nyl. var. lobuligera Müll. Arg. 
31. Usnea trachycarpa (Stirt.) Müll. Arg. var. trachycarpoides Wain. 32. Umbilicaria leiocarpa D. C. var. nana Wain. 
33—34. Mastodia tessellata Hook. fil. et Harv. 35. Buellia anisomera Wain. 36. B. Augusta Wain, 
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LISTE DES RAPPORTS SCIENTIFIQUES 


PUBLIES SOUS LA DIRECTION DE LA 


COMMISSION DE LA “BELGICA „ 


‚ Les mémoires dont = titres sont preced d'un astérisque (*) ont déjà paru. 


Le classement des ERROR dans les volumes EINFIV, VI, VII, VII et IX sera fait ultérieurement, 


VOLUME I. 


RELATION DU VOYAGE ET RESUME DES RESUL- 
TATS, par A. DE GERLACHE DE GOMERY. 


= -TRAVAUX HYDROGRAPHIQUES Er INSTRUCTIONS 


NAUTIQUES, par G, LecointEe. _ 


es 


. NOTE RELATIVE A L'USAGE DES EXPLOSIFS SUR 
LA BANQUISE, par G. LECOINTE. 


aoe oe | ns VOLUME: Ue 


ASTRONOMIE ET PHYSIQUE DU GLOBE. 


*ETUDE DES CHRONOMÈTRES (deux parties), 
Are par Ge: LECOENTE <*>. y Fre133:60 
RECHERCHE DES POSITIONS “DU NAVIRE PEN- 
= DANT LA DERIVE, par G. LECOINTE. 
OBSERVATIONS en par. C. LAGRANGE et 
-G.LECOINTE. 


dee VOLUMES III er IV. 


- NOTE RELATIVE AUX MESURES PENDULAIRES, 

par G. LEcointe. 

CONCLUSIONS GENERALES SUR LES OBSERVA- 
“TIONS ASTRONOMIQUES ET eyes ae par 
.Guyov, 


METEOROLOGIE. 


‘RAPPORT SUR LES OBSERVATIONS MÉTÉOROLO- - 


GIQUES HORAIRES, par H. Arcrowskt. 
- #RAPPORT SUR LES OBSERVATIONS DES NUAGES, 


-XPHÉNOMÈNES OPTIQUES DE L’ATMOSPHERE, par 
H: Arcrowskr : 
*AURORES AUSTRALES, | par EH. Be SKI 


Frs _ 6,00 
Frs.11,00 


par A. DOBROWOLSKI . Frs 20,00 | DISCUSSION DES RESULTATS MEER. 
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MOUSSES 


ET 


Coup d’ceil sur la flore bryologique des Terres Magellaniques 


PAR 


J. CARDOT 


INTRODUCTION 


Les Mousses recueillies au cours de l’Expedition antarctique belge par le naturaliste de 
la Bereıca, M. Em. G. Racovitza, forment deux séries absolument distinctes : l’une provenant 
des terres magellaniques, l’autre, des côtes et des îles du détroit de Gerlache. 

Avant de dresser le Catalogue systématique des espèces, il est indispensable d’esquisser 
séparément les grands traits de la végétation bryologique de ces deux régions; et, comme il 
n'existe jusqu’ici aucun recensement complet des Mousses magellaniques, j’ai profité de l’occasion 
qui m'était offerte pour en dresser un inventaire aussi exact que possible. 


Je me fais un plaisir de témoigner ici ma gratitude aux personnes qui m'ont facilité la 
rédaction de ce travail. Je dois citer en première ligne MM. Engler et Urban, du Musée royal de 
botanique de Berlin, qui m’ont communiqué de nombreux et précieux types de l’herbier de 
C. Müller; M. Hariot, du Museum d’Histoire naturelle de Paris, a eu l’obligeance de m'envoyer 
aussi un grand nombre d'espèces fuégiennes. Mon vénéré maître et ami, M. Bescherelle, a bien 
voulu contrôler plusieurs déterminations douteuses, et m’a donné également des échantillons 
rares. Enfin, M. Racovitza m’a fourni d’utiles renseignements sur les régions explorées par lui. 
Je prie ces Messieurs d'accepter mes plus sincères remerciements. 


STENAY, 28 novembre 1900. 
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fa COUP DIT SUR LAJFLORE BRYOLOGIOUE DES 


TERRES MAGELLANIQUES 


Sous la dénomination de Terres magellaniques, je comprends, non seulement l’extremite 
méridionale de la Patagonie et l'archipel fuégien, mais aussi la côte et les îles du Pacifique 
jusqu’à l'archipel des Chonos, et les îles Falkland ou Malouines, dans l'Atlantique. L'ensemble 
de ces divers territoires, compris entre le 45° et le 56° de latitude, correspond exactement à la 
section méridionale du domaine forestier antarctique de Grisebach, en y ajoutant toutefois les 
iles Falkland, que cet auteur en sépare, tout en reconnaissant que leur flore présente une grande 
concordance avec celle du détroit de Magellan ('). 

Les Mousses trouvent dans cette région deux conditions particulièrement favorables à leur 
développement : une extrême humidité et une température remarquablement uniforme, oscillant 
dans des limites restreintes (?). Aussi, la végétation bryologique s'y montre-t-elle vigoureuse et 
variée. En rassemblant toutes les espèces qui ont été indiquées dans la région magellanique, 
notamment par Mitten, (Musci austro-americani), C. Müller, (Bryologia fuegiana), et M. Bescherelle, 
(Les Mousses de la mission scientifique du Cap Horn), on arrive à un total de 217 espèces, et il n’est 
pas douteux que ce nombre ne se trouve plus tard considérablement augmenté, puisque les ré- 
coltes faites par M. Racovitza, bien que ne comprenant que 37 n°, et provenant seulement de six 
localités qui, pour la plupart, avaient déjà été visitées avant lui par des botanistes, renferment 
cependant une assez forte proportion d’espéces nouvelles, et portent dès maintenant à 227 Je 
chiffre total des Mousses du domaine magellanique. 


Une particularité frappante de cette flore, c’est la faible proportion des Pleurocarpes, qui 
ne forment pas beaucoup plus du cinquiéme des espéces. Ce caractére est encore bien plus accen- 
tué dans la Géorgie du Sud, où, sur 52 espèces décrites par C. Müller dans son Bryologia Austro- 
Georgie, on ne compte que 5 Pleurocarpes. Il semble que le climat austral leur soit défavorable, 
car au Groenland, ot les conditions climatériques sont cependant infiniment plus dures, les 
Pleurocarpes forment encore le quart de la végétation muscinale, et au Spitzberg cette proportion 
s'élève à près du tiers. Peut-être aussi faut-il chercher l’explication de ce fait dans la rareté et le 
grand éloignement des terres de l’hémisphère austral, qui n’ont pas permis aux centres de végé- 
tation de rayonner et de se mélanger comme dans la zone boréale. 

Ces conditions géographiques peuvent expliquer également la forte proportion des Mousses 
endémiques de la flore magellanique, qui, sur les 227 espèces connues, en possède en propre 149, 





(1) Cfr. Grisebach, La Vegetation du Globe, trad. par de Tchihatchef, t. II, pp. 721 à 742, CUS a 813, 
(2) La température moyenne de l'été à Port-Famine serait de 109, celle de l’hiver de —6°, d'après King. 
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soit plus de 60 pour cent. Il est à remarquer, toutefois, qu’on n’y trouve qu’un seul genre endémi- 
que, appartenant a la famille des Splachnacées, et monotype, Hymenocleiston magellanicum Dub. 

Le groupe le plus caractéristique est le genre Ulota, qui a ici un de ses principaux centres 
de végétation, puisqu’il est représenté par 16 espèces, dont 14 n’ont jamais été signalées en dehors 
du domaine que nous étudions. Viennent ensuite les Dicranum, avec 15 espèces, dont 11 endé- 
miques, les Barbula, également représentées par 15 espèces, dont 8 endémiques, les genres 
Blindia et Rhacomitrium, chacun avec 10 espèces, dont 7 endémiques pour le premier et 6 pour le 
second, et les Campylopus, avec 8 espéces, toutes endémiques. On peut encore signaler, parmi les 
caractéristiques de la région magellanique : 5 Macromitrium, 1 Schlotheima, 2 Syrrhopodon, et une 
série de Hookériacées comprenant 5 Distichophyllum, 1 Mniadelphus et 3 Pterygophyllum ; ce sont 
des types tropicaux, dont l'existence sous une latitude aussi élevée s’explique par l’humidité et 
l’uniformité du climat. 

Comme caractéristiques négatives, nous citerons les Leucobryacées, les Fissidentacées et les 
genres Dicranella, Mnium, Pogonatum, Thuidium, Rhynchostegium, qui, jusqu'ici, font complètement 
défaut; les Wezstacées, qui ne sont réprésentées que par deux Dicranoweisia, les Funariacées, par 
un seul Funaria, qui n’est probablement qu'une variété de l’ubiquiste F. hygrometrica, et les 
Neckéracées, par un Pilotrichella du Chili. Certains grands genres, comme les Philonotis, les Bryum, 
les Orthotrichum, les Eurhynchum, qui sont largement distribués dans toutes les régions froides et 
tempérées du globe, sont assez mal représentés dans le domaine magellanique. 


Voici la liste des espéces qui n’ont pas encore été observées en dehors des limites de ce 
domaine : 


1ère Liste. — Espèces endémiques. (148). 


Sphagnum falcatulum Besch. Campylopus acuminatus Mitt. 

» rigescens Warnst. » crassissimus Besch. 

» undulatum Warnst. » flavissimus (C. M.). 
Andreaea appendiculata Sch. » laniger Besch. 

2 laxtijoud EL EME » orthocomus Besch. 

»  marginata H.f. et W. » perincanus (C. M.). 

»  pseudo-alpina C. M. » Saddleanus Besch. 
Dicranoweisia austro-crispula (C. M ). » Spegazzinii (C. M.). 
Cynodontium fuegianum Card. Blindia auriculata C. M. 
Dichodontium paludella Besch. »  churuccana Besch. 
Dicranum aciphyllum H. f. et W. » humilis C. M. 

» australe Besch. »  leptotrichocarpa C. M. 

» cirrifolium Sch. »  lygodipoda C. M. 

» Harioti C. M. »  magellanica Sch. 

» imponens Mont. »  Savatieriana C. M. 

» laticostatum Card. Ditrichum hyalinum (Mitt.). 

» leucopterum C. M. » praealtum (Mitt.). 

» magellanicum Card. Ceratodon purpureus (L.) var. amblyocalyx C. M. 

» pumilum Mitt. Pottia magellanica Sch. 

» ramulosum Mitt. » Spegazzinü C. M. 

» rigens Besch. Barbula Anderssonii (Angstr.). 


(I) Syn. : B. patagonica C. M. et B. conotricha C. M. 





Barbula Arenae Besch. 

» chrysopila C. M. 

» densifolia H. f. et W. 

» Juegiana (Mitt.). 

» Lechleri C.M. 

» magellanica (Mont.). 

» pusilla (Angstr.). 
Syrrhopodon malouinensis C. M. 

» rigescens Schw. 

Grimmia austro-leucophaea Besch. 

» depressa C. M. 

» humilis Mitt. 

» pachyphylla C. M. 

» tortuosa H. f. et W. 
Rhacomitrium flavescens Card. 


» laevigatum (Mitt.). 

» lamprocarpum (C. M.). 

» nigritum (C. M.). 

» sublamprocarpum (C. M.). 
» subnigritum (C. M.). 


Ptychomitrium ligulatum (Mitt.). 
Harrisonia crasso-limbata C. M. 
Zygodon Hyadesii Besch. 
Schlotheimia gracillima Besch. 
Macromitrium bifasciculatum C. M. 


» Harioti Besch. 

» macrocomoides C. M. 
» Saddleanum Besch. 
» tenax, GM: 


Ulota Anderssonii (Angstr.). 

»  crenato-erosa (C. M.). 

» Darwinii Mitt. 

» eremitensis Mitt. 

» fuegiana Mitt. 

» fulvella Mitt. 

»  glabella Mitt. 

» incana (C. M.). 

»  inclinata (C. M.). 

»  macrocalycina Mitt. 

»  magellanica (Mont.). 

» marginata (Angstr.). 

» pygmaeothecia (C. M.). 

»  Savatieri Besch. 
Orthotrichum elegantulum Sch. 

» Lebruni Besch. 

Hymenocleiston magellanicum Dub. 


(I) Syn. : B. robusta Sulliv. non H. f. et W. 
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Dissodon magellanicus (Brid.). 
» mirabilis Card. 

Tetraplodon fuegianus Besch. 

Funaria fuegiana C. M. 


Bartramia ithyphylla Brid. var. Arenae Besch. 


» magellanica Angstr. 

» Wilkesiana Par. () 
Bartramidula exigua (Sulliv.). 
Conostomum magellanicum Sulliv. 
Breutelia aureola Besch. 

» brachycoma Besch. 

» Hariotiana Besch. 

» rupestris (Mitt.). 
Mielichhoferia Spegazzinii C. M. 
Brachymenium magellanicum (Sull.). 


Leptobryum pyriforme (Hedw.) var. antarcticum. C. M. 


et fuegianum C. M. 
Webera alticaulis (C. M.). 
»  philonotidea (C. M.). 
»  sphagnadelphus Besch. 
Bryum Arenae C. M. 


»  inclinatum (Sw.) var. magellanicum Card. 


» gemmatum C. M. 

» minusculum C. M. 

» Shegazzinii C. M. 
Rhizogonium reticulatum (H. f. et W.). 
Leptotheca Spegazzinii C. M. 
Leptostomum Menziesii (Hook.). 
Polytrichadelphus horridus Mitt. 
Polytrichum elongatum P. B. 

» Spegazzinii C. M. 

» trachynotum C. M. 
Mniadelphus flaccidus (H. f. et W.). 
Distichophyllum Dicksoni (Hook.). 


» Eremitae (C. M.). 

» molle Besch. 

» nigricans Besch. 

» patagonicum Besch. 
Pterygophyllum anomalum (Schw.). 

» chonoticum Mitt. 

) magellanicum Besch. 


Leskea fuegiana Besch. 
Rigodium tamarix C. M. 
Brachythecium longidens C. M. 
» sericeo-virens (C. M.). 
» subplicatum (Hpe). 
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Eurhynchium eucalyptratum Sch. Hypnum fuegianum C. M. 
Thamnium decumbens Besch. » laculosum C. M. 
Rhaphidostegium noduliferum (Mitt.). > longifolium (Mitt.). 

» secundifolium (C. M.). » nitidum (H. f. et W.). 
Plagiothecium lucidum (H. f. et W.). » pallens Sch. 
Isopterygium fuegianum Besch. ® » Spegazzinii C. M. 
Stereophyllum fuegianum Besch. Hypnodendron Naumanni (C. M.). 


Limbella confluens C. M. 


J'ai fait figurer dans cette liste 4 espèces de l’hémisphère boréal, à large dispersion : 
Ceratodon purpureus, Bartramia ithyphylla, Leptobryum pyriforme et Bryum inclinatum, qui sont 
représentées dans les terres magellaniques par des formes spéciales. 


L'étude de la dispersion des espèces non endémiques va nous permettre de déterminer les 
relations de la flore bryologique de ce domaine avec celle d’autres régions. Le plateau patagonien, 
soumis à des conditions climatériques très différentes, notamment en ce qui concerne le régime 
des pluies, appartient au domaine des Pampas, qui offre un contraste absolu avec le domaine 
forestier antarctique. On ne peut donc pas s'étonner si l’on ne constate, pour ainsi dire, aucune 
analogie entre la végétation muscinale de deux régions aussi dissemblables. 

Mais la partie du Chili qui constitue pour Grisebach la section septentrionale de son 
domaine forestier antarctique, possède un certain nombre d’espèces en commun avec les terres 
magellaniques. Quelques-unes s’avancent même, dans les hautes régions des Andes, jusqu'en 
Colombie, à travers le Pérou et l’Equateur. Dans l’etat actuel de nos connaissances, il est a peu 
pres impossible de déterminer quelles sont, parmi ces espéces, celles qui ont leur centre de 
végétation dans les terres avoisinant le détroit de Magellan, et qui sont remontées de là vers le 
Nord, et celles qui, au contraire, sont descendues du Nord au Sud. Parmi ces derniéres, cepen- 
dant, on peut ranger a coup sûr certaines espèces appartenant à des types tropicaux ou subtropi- 
caux : Rhizogonium mnioides, Macromitrium hymenostomum, Hypopterygium didictyon et Thouim, 
Pilotrichella Cumingu, Rigodium toxarion, Ftychomnium cygnisetum, ptychocarpum et subaciculare, 
Acrocladium politum. 

Voici la liste des espèces communes aux terres magellaniques et à d’autres parties de 
Amérique méridionale ; elle comprend 38 espèces, dont 13 n’ont pas été signalées jusqu'à présent 
en dehors de l’Amérique du Sud; 20 (dont une douteuse) se retrouvent dans les terres australes 
de l'Océanie, 9 ou 10 à Kerguelen, 2 aux îles Marion, 1 dans la Géorgie du Sud, 1 au Cap de 
Bonne Espérance, et 1 dans la zone polaire antarctique. Enfin, 8 sont des espèces à large dis- 
tribution, répandues dans tout l'hémisphère boréal, et, à l'exception de deux, signalées également 
sur divers points de l'hémisphère austral. 


II*™: liste. — Espèces communes aux terres magellaniques et à d’autres parties 
de l'Amérique du Sud. (38). 


Distribution en dehors de l’Amérique du Sud. 


Sphagnum fimbriatum Wils. — Chili. Europe, Asie, Amérique septentrionale, Océanie. 
» medium Limpr. — Toute l'Amérique du Sud. Europe, Asie, Amérique septentrionale. 





(1) Syn. : Hypnum (Plagiothecium) magellanicum C. M. 
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Sphagnum recurvum (P. B.) Russ. et Warnst. var. am- 
blyphyllum Warnst. (S. pulchricoma C. M.). — 
Toute l'Amérique du Sud. 

Acroschisma Wilsoni H. f. et W. — Andes du Pérou. 

Andreaea acutifolia H. f. et W. — Andes du Pérou ? 

Dichodontium Famesoni (Tayl.).— Andes de l’Equateur 
et de Colombie. 

Dicranum Billardieri Schw. — Pérou, Chili, île Juan 
Fernandez. 

Dicranum nigricaule Angstr. — Chili. 

» robustum H. f. et W. — Chili. 
» serosum Wet. et W. — Chili. 

Blindia curviseta Mitt. — Andes de l’Equateur. 

Ditrichum longisetum (Lortz.). — Chili. 

Lophiodon strictus H.f. et W. — Andes de l’Equateur. 

Barbula flagellaris Sch. — Chili. 


Rhacomitrium lanuginosum (Hedw.). — Andes de Co- 
lombie et de l’Équateur, Chili. 
Macromitrium hymenostomum Mont. — Chili. 


Ulota germana (Mont.). — Chili. 
Philonotis vagans (H. f. et W.). — Chili. 


Conostomum australe Sw. — Andes de l’Equateur. 
Breutelia dumosa Mitt. — Chili. 
Webera albicans (Wahlenb.). — Andes de Colombie 


et de Bolivie, Chili. 
Webera nutans (Schreb.). — Ile Chiloé. 


Rhizogonium mnioides (Hook.). — Andes de Colombie, 
Chili. 

Polytrichadelphus dendroides (Brid.). — Pérou, Chili. 

Polytrichum juniperinum Hedw. — Andes de Colom- 
bie, de l’Equateur, de Bolivie, etdu Chili. 

Polytrichum piliferum Schreb. — Ile Juan Fernandez. 


Lepyrodon lagurus (Hook.). — Chili. 

Pilotrichella Cumingii (C.M.). — Chili, iles Chiloé et 
Juan Fernandez. “) 

Pterygophyllum denticulatum (H. f. et W.). — Ile Juan 
Fernandez. 

Rigodium toxarion (Schw.). — La plus grande partie 
de l'Amérique du Sud. 

Acrocladium politum (H. f. et W.). — Andes de Co- 
lombie et de I’Equateur, Chili. 

Plagiothecium lucidulum (H. f. et W.). — Andes de 
l’Equateur. 





Europe, Amérique septentrionale. 


Océanie. 
Océanie, Kerguelen. 
Kerguelen. 


Océanie. 


Océanie. 
Océanie. 
Océanie, Kerguelen. 


Océanie, Kerguelen, îles Marion. 


Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 
Océanie, Kerguelen, Géorgie du Sud. 


Océanie, Kerguelen ? 

Kerguelen, îles Marion. 

Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 
Océanie, Kerguelen. 

Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 
Océanie, Kerguelen, région antarctique. 

Océanie. 


Océanie. 

Europe, Asie, Afrique, Amérique centrale et sep- 
tentrionale, Océanie. 

Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 
Océanie. 

Océanie. 


Océanie. 


Océanie, Kerguelen, Cap de Bonne Espérance. 


(1) M. Mitten rapporte cette espèce au P. mollis (Hedw.), des terres australes de l'Océanie. 
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Rhaphidostegrium subsimplex (Hedw.)? — Une grande Amérique centrale, Antilles. : 
partie de l'Amérique du Sud. 


Ptychomnium cygnisetum (C. M.). — Chili. Océanie. 
» ptychocarpum (Schw.). — Chili. 
» subaciculare Besch. — Chili, île Juan 


Fernandez. 
Hypopterygium didictyon C. M. — Chili. 
» Thouini (Schw.). — Chili. 


Malgré les analogies évidentes que fait ressortir la liste précédente, ce n’est cependant pas, 
ainsi qu’on pourrait le croire, avec celle du continent sud-américain que la flore muscinale du 
domaine magellanique présente le plus de ressemblance, mais bien avec celle des terres australes 
du Pacifique : la Nouvelle-Zélande et les iles Auckland et Campbell, la Tasmanie et méme la 
portion sud-orientale du continent australien. On ne compte pas, en effet, moins de 50 espèces 
communes à cette partie de l'Océanie et à la région fuégienne. 

En ce qui concerne la Nouvelle-Zélande et les iles avoisinantes, cette similitude s’explique 
par l’analogie du climat, qui est trés humide et rappelle beaucoup le climat magellanique. En 
Tasmanie, les pluies sont également abondantes et réparties sur tous les mois de l’année; il n’est 
donc pas étonnant de rencontrer dans cette ile une assez forte proportion d'espèces magellaniques 
et néo-zélandaises; mais il est plus surprenant d’en constater encore une vingtaine en Australie, 
pays soumis, même sur les côtes, à un régime climatérique très différent, caractérisé par des 
alternatives de pluies abondantes et de sécheresse prolongée. Si l’on remarque, toutefois, qu’à 
l’exception d’une ou deux espèces, toutes ces Mousses existent aussi en Tasmanie et en Nouvelle- 
Zélande, on peut admettre qu’elles sont immigrées de là en Australie, leur organisation leur 
permettant de s'adapter a des conditions climatériques diverses. 

Sur les 50 espèces de la liste suivante, communes au domaine magellanique et aux terres 
du Pacifique, la Nouvelle-Zélande en possède 37, les îles Auckland et Campbell 21, la Tasmanie 
27, l'Australie 20 ou 21, la Nouvelle-Calédonie et Taïti chacune une. Ces deux dernières sont des 
espèces à peu pres ubiquistes (Grimmia apocarpa et Webera nutans). 18 espèces n’ont pas été 
signalées jusqu'ici en dehors des terres magellaniques et des îles océaniennes; un nombre à peu 
près égal d'espèces se retrouve, ainsi que nous l’avons vu, dans l'Amérique du Sud, 13 à 15à 
Kerguelen, 2 aux îles Marion, 2 dans la Géorgie du Sud, 1 au Cap de Bonne Espérance, 2 
dans la zone polaire antarctique, et enfin, 12 espèces à large distribution appartiennent à la flore 
de l’hémisphère boréal. 


IlI*™* liste. — Espèces communes aux terres magellaniques et aux îles 
australes du Pacifique. (50). 


Distribution en dehors des terres magellaniques 
et de l’Océanie. 


Sphagnum fimbriatum Wils. — Nouvelle Zélande. Europe, Asie, Amérique septentrionale, Chili. 
Acroschisma Wilsoni H. f. et W. — Iles Auckland et Andes du Pérou. 
Campbell. 


Andreaea acutifolia H. f. et W. — Nouvelle-Zélande, Pérou ? Kerguelen. 
îles Auckland et Campbell. 


(1) I est probable qu'il faut rapporter à cette espèce tous les échantillons sud-américains que l’on a attribués au. 
P. aciculare (Brid.). 
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Andreaea petrophila Ehrh. — Nouvelle-Zélande, Tas- 
manie. 

Andreaea mutabilis H. f. et W. — Nouvelle-Zélande, 
iles Auckland et Campbell. 

Andreaea pseudo-subulata C. M. — Australie, Tas- 
manie, Nouvelle-Zélande, iles Auckland et Camp- 
bell. 

Dicranoweisia antarctica (C. M.). — Ile Campbell. 

Dicranum Billardieri Schw. — Australie, Tasmanie, 
Nouvelle-Zélande, iles Auckland et Campbell. 

Dicranum pungens H. f. et W. — Australie, Tasmanie, 
Nouvelle-Zélande, iles Auckland et Campbell. 

Dicranum robustum H. {. et W. — Australie, Tasma- 
nie, Nouvelle-Zélande, iles Auckland et Campbell. 

Dicranum setosum H. f. et W.— Tasmanie, Nouvelle- 
Zélande, îles Auckland et Campbell. 

Blindia arcuata Mitt. — Tasmanie. 

»  curviseta Mitt. — Tasmanie. 
»  tenuifolia H. f. et W. — Australie, Nouvelle- 
Zélande. 

Lophiodon strictus H.f. et W. — Tasmanie, Nouvelle- 

Zélande, îles Auckland et Campbell. 


Tasmanie, Nouvelle- 


Barbula antarctica Hpe. 
Zélande. 
Barbula robusta (Hook. et Grev.). — Australie. 
» rubra (Mitt.). — Australie, Nouvelle-Zélande. 


» ruralis (L.). — Australie. 
» serrulata (Hook. et Grev.). — Australie, 
Nouvelle-Zélande. 
Grimmia apocarpa (L.). — Australie, Tasmanie, Nou- 
velle-Zélande, Taiti. 
Rhacomitrium heterostichum (Hedw.). — Tasmanie, 
Nouvelle-Zélande. 
Rhacomitrium lanuginosum (Hedw.). — Australie, ile 
Campbell. 
Rhacomitrium rupestre H. f. et W. — Tasmanie, 
Nouvelle-Zélande. 
Rhacomitrium symphyodontum (C. M.).") — Tasmanie. 


Nouvelle-Zélande. 

Orthotrichum crassifolium H. f. et W. — Iles Auck- 
land et Campbell. 

Bartramia pomiformis (L.). — Nouvelle-Zélande. 

Conostomum australe Sw. — Tasmanie, Nouvelle- 
Zélande, iles Auckland et Campbell. 


Europe, Asie, Amérique. septentrionale. 


Pérou, Chili, ile Juan Fernandez. 
Kerguelen. 
Chili. 


Chili. 


Andes de l’Equateur, Kerguelen. 


Andes de l’Equateur, Kerguelen, îles Marion. 


Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale. 
Kerguelen. 


Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 
Kerguelen. 
Europe, Asie, Amérique septentrionale. 


Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale et 
méridionale, Géorgie du Sud, Kerguelen. 
Kerguelen. 


Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale. 
Andes de l’Equateur, Kerguelen ? 


(x) D'après M. Mitten, cette Mousse ne serait qu’une forme du Rh. nigritum (C. M.). — Cfr. Mitten, Musci 


austro-americani, P. 103. 
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Breutelia pendula (Hook.). — Tasmanie, Nouvelle- 
Zélande, ile Campbell. 
Orthodontium australe H. f. et W. — Tasmanie. 


Webera albicans (Wahlenb.). — Australie, Nouvelle- 
Zélande, île Auckland. 
Webera cruda (L.). — Nouvelle-Zélande. 


Webera nutans (Schreb.). — Australie, Tasmanie, 
Nouvelle-Zélande, ile Auckland, Nouvelle-Calédonie. 

Bryum laevigatum H. f. et W. — Nouvelle-Zélande. 

Rhizogonium mnioides (Hook.).— Australie? Tasmanie, 
Nouvelle-Zélande. 

Rhizogonium subbasilare (Hook.). — Tasmanie, Nou- 
velle-Zélande. 

Leptotheca Gaudichaudii Schw.— Australie, Tasmanie, 
Nouvelle-Zélande. 

Polytrichadelphus dendroides (Brid.). — Nouvelle- 
Zélande. 

Polytrichadelphus magellanicus (L.). — Tasmanie, 
Nouvelle-Zélande, îles Auckland et Campbell. 

Polytrichadelphus squamosus (H. f. et W.). — Nouvelle- 
Zélande. 

Polytrichum juniperinum Hedw.—Australie, Tasmanie, 
Nouvelle-Zélande, île Auckland. 

Polytrichum piliferum Schreb. — Australie. 


Lepyrodon lagurus (Hook.). — Australie, Tasmanie, 
ile Campbell. 

Pterygophyllum denticulatum (H.f.et W.).— Tasmanie, 
iles Auckland et Campbell. 

Eriopus apiculatus (H. f. et W.). — Tasmanie, Nou- 
velle-Zélande. 

Lembophyllum auriculatum (Mont.). — Nouvelle-Zé- 
lande. 

Brachythecium paradoxum (H. f. et W.). —- Australie, 
Tasmanie, Nouvelle-Zélande. 

Rhaphidostegium amoenum (Hedw.). — Australie, 
Nouvelle-Zélande. 

Acrocladium politum (H. f. et W.). — Australie, Tas- 
manie, Nouvelle-Zélande. 

Ptychomnium cygnisetum (C. M.). — Ile Auckland. 


Kerguelen ? 


Iles Marion. 

Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale et 
méridionale, Kerguelen. 

Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 
Kerguelen, Géorgie du Sud, zone polaire ant- 
arctique. 

Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale et 
méridionale, Kerguelen, zone polaire antarctique. 


Andes de Colombie et du Chili. 


Pérou;) Chili. 


Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 
centrale et méridionale. 

Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 
ile Juan Fernandez. 


Chili. 


Ile Juan Fernandez. 


Kerguelen. 


Andes de Colombie et de l’Equateur, Chili, Ker- 
guelen, Cap de Bonne Espérance. 
Chilr. 


A 1800 kilomètres environ dans l’Est de la Terre-de-Feu et sous la même latitude, se 
trouve une île assez importante, la Géorgie du Sud, dont la végétation a été étudiée en 1883 par 
une expédition allemande. Les Mousses, au nombre de 52 espèces, ont été décrites par C. Müller, 
et, d’après cet auteur, toutes seraient endémiques, à l’exception d’une seule, Psilopilum antarcticum 
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(C. M.), qui se retrouve a Kerguelen. Ce cas d’endémisme presque total de toute une flore 
bryologique serait, je pense, absolument unique ; mais il y a quelques réserves a faire a cet 
égard. Quelque soit le respect que commandent la grande science et la longue expérience 
de C. Müller, je suis obligé de déclarer ici qu'à mon avis cet illustre bryologue attribuait trop 
volontiers, surtout vers la fin de sa carrière, le rang d’espèces à de simples variations locales ; 
il semblait refuser toute plasticité aux types spécifiques qu’il admettait. Ayant pu étudier la 
plupart des espèces de la Géorgie du Sud, qui m'ont été généreusement communiquées par le 
Musée royal de botanique de Berlin, j'ai constaté que plusieurs d’entre elles ne sont certaine- 
ment que des formes d'espèces existant ailleurs. C’est ainsi, par exemple, que le Rhacomitrium 
glaciale n’est qu'une des nombreuses formes australes du Rh. lanuginosum; que le Bryum viridatum 
et le Polyrrichum austro-georgicum ne peuvent pas être distingués spécifiquement, le premier du 
Webera cruda, et le second du Pogonatum alpinum; et que lHypnum georgico-uncinatum se rattache 
certainement au type polymorphe de l’H. uncinatum. Il est probable que d’autres espèces encore 
devront être rapportées à des types de Kerguelen, ile avec laquelle la Géorgie du Sud paraît 
avoir le plus de rapports au point de vue bryologique. Mais la proportion d'espèces endémiques 
n'en reste pas moins énorme, et les traits communs de la végétation muscinale de la Géorgie du 
Sud avec celle de la région fuégienne sont presque nuls, puisqu'ils se réduisent jusqu'ici à deux 
espèces, le Rhacomitrium lanuginosum et le Webera cruda, qui sont, d’ailleurs, des types à large 
dispersion, embrassant les deux hémisphères. 

Ce fait est d'autant plus singulier que l'ile de Kerguelen, quatre fois plus éloignée que la 
Géorgie du Sud de la Terre-de-Feu, possède en commun avec celle-ci plus d’une vingtaine 
d'espèces; mais on observera que les unes sont des espèces à peu près ubiquistes, et que d’autres, 
existant également dans les terres australes du Pacifique, ont probablement là leur centre de 
dispersion, d’où elles se sont étendues à l'Ouest jusqu’à Kerguelen, et à l'Est jusqu’à l'archipel 
fuégien, sans atteindre, dans cette dernière direction, la Géorgie du Sud. Il reste toutefois 
8 espèces qui ne semblent pas exister en Océanie, et dont la présence simultanée seulement à 
Kerguelen et dans le domaine magellanique demeure assez inexplicable. Mais il serait bon de 
pouvoir s’assurer, par la comparaison très soigneuse d’échantillons des deux provenances, s’il ya 
identité véritable, ou s’il ne s’agirait pas plutôt d’espéces équivalentes. Les matériaux nécessaires 
à cette comparaison me font défaut. 

Actuellement donc, la liste des espèces communes aux deux flores comprend 24 espèces, 
dont 2 douteuses. Sur ce nombre, 15 ou 16 se retrouvent en Océanie, 8 ou 9 dans d’autres parties 
de Amérique méridionale, 3 aux iles Marion, 1 au Cap de Bonne Espérance, 1 dans la Géorgie 
du Sud, 2 dans la zone polaire antarctique, et enfin 5 dans l’hémisphère boréal. 


Iv*™ liste. — Espèces communes aux terres magellaniques et 
à l’île de Kerguelen. (24). 


Distribution en dehors de Kerguelen et du domaine 


magellanique. 
Andreaea acutifolia H. f. et W. Pérou ? Océanie. 
Dichodontium Famesoni (Tay1.). Andes de l’Equateur et de Colombie. 
Dicranum pungens H. f. et W. Océanie. 
Blindia curviseta Mitt. Andes de l’Equateur, Océanie. 
Lophiodon strictus H. f. et W. Andes de l’Equateur, Océanie, îles Marion. 


Ditrichum Hookeri (C. M.). 
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Barbula serrulata (Hook. et Grev.). Océanie. 
Grimmia amblyophylla C. M. 
» apocarpa (L.). Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 
Océanie. 
Rhacomitrium lanuginosum (Hedw.). Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale et 
méridionale, Océanie, Géorgie du Sud. 
» rupestre H. f. et W. Océanie. 
Orthotrichum crassifolium H. f. et W. Océanie. 
Bartramia patens Brid. 
Conostomum australe Sw.? Andes de l’Equateur, Océanie. 
Breutelia dumosa Mitt. Iles Marion. 
» pendula (Hook.) ? Océanie. 
Webera albicans (Wahlenb.). Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale et 
méridionale, Océanie. | 
» Feruda(l.): Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale, 


Océanie, zone polaire antarctique. 
» mutans (Schreb.). Europe, Asie, Afrique, Amérique septentrionale et 


méridionale, Océanie, zone polaire antarctique. 
Psilopilum compressum (H. f. et W.). 


Brachythecium subpilosum (H. f. et W.). Iles Marion. 
» paradoxum (H. f. et W.). Océanie. 
Acrocladium politum (H. f. et W.). Andes de Colombie et de l’Equateur, Chili, Océanie, 


Cap de Bonne Espérance. 
Limbella conspissata (Mitt.).” 


Quant aux Mousses communes au domaine magellanique et à la zone polaire antarctique, 
elles se bornent jusqu’à présent aux 5 espèces suivantes : Ceratodon purpureus, Webera cruda, Webera 
nutans, Polytrichum strictum et Polytrichum subpiliferum Card. A part la dernière, toutes sont des 
espèces à large dispersion; et encore faut-il remarquer que les deux premières sont représentées, 
l’une dans le domaine magellanique, l’autre dans la zone polaire, par des formes jusqu'ici spé- 
ciales à chacune de ces deux régions. 

On n’observe donc pas, dans l'hémisphère austral, l’uniformité si frappante qui caractérise 
la flore circumpolaire des régions arctiques. Maïs on doit cependant noter, à ce point de vue, 
qu'une cinquantaine des Mousses magellaniques se retrouvent dans les terres australes du Paci- 
fique, plus d’une vingtaine à Kerguelen et 13 environ à la fois dans cette dernière île et en 
Océanie. M. Hooker a signalé un phénomène analogue pour la flore phanérogamique : il a relevé 
III espèces indigènes tout à la fois en Nouvelle-Zélande et dans l'Amérique méridionale, 77 
s'étendant également jusqu’à la Tasmanie, et 222 communes à la Nouvelle-Zélande et à l’Austra- 
lie, et il explique ce fait en admettant une connexion préhistorique entre les terres de la zone 
méridionale tempérée (?). 


La végétation muscinale des terres magellaniques est formée, pour la plus forte proportion, 
2) x x : A 4 
d’especes palustres ou turficoles, d’espéces saxicoles, et de saprophytes. Les espéces vraiment 





(1) L’Ulota phyllantha Brid. n’a pu entrer dans aucune des listes précédentes, n’ayant été signalé qu’en Europe, 
dans l’Amérique du Nord et dans le domaine magellanique. 


(2) Cfr. Hooker, Handbook of the New-Zealand Flora, et Grisebach, La Vegetation du Globe, trad. par de Tchihat- 
chei 211, pa745. 
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corticicoles, c’est-a-dire croissant sur les écorces vivantes, paraissent peu nombreuses, et ne sont 
guère représentées que par la famille des Orthotrichacées. On trouve aussi un certain nombre 
d’espéces arénicoles. 

On ne posséde malheureusement aucune donnée sur la répartition des espéces en altitude. 
Les foréts s’arrétent probablement a un niveau peu considérable, et les montagnes doivent nourrir 
une flore alpine très intéressante, mais qui est restée jusqu’ici à peu près complètement inconnue, 
presque toutes les récoltes ayant été faites dans le voisinage des côtes, et par conséquent dans la 
zone forestière. 


Voici la liste des Mousses récoltées par M. Racovitza dans les terres magellaniques. Elle 
comprend six espèces et une variété nouvelles. Parmi ces nouveautés, la plus remarquable est une 
jolie Splachnacée, que j'ai placée dans le genre Dissodon, mais dont les caractères en font presque 
une transition entre ce genre et les Tetraplodon. A signaler aussi le Dicranum laticostatum, très 
remarquable par la structure anatomique de sa nervure. 


Veme liste. 





Espèces récoltées par M. Racovitza dans les terres magellaniques. 


Sphagnum fimbriatum Wils. Rhacomitrium lanuginosum (Hedw.). 
Cynodontium fuegianum Card. sp. nova. Ulota fuesiana Mitt. 
Dicranum aciphyllum H. f. et W. »  Savatieri Besch. 

» rigens Besch. Dissodon magellanicus (Brid.). 

» magellanicum Card. sp. nova. » mirabilis Card. sp. nova. 

» Harioti C. M. W ebera cruda (L.). 

» laticostatum Card. sp. nova. Bryum inclinatum (Sw.) var. magellanicum Card. var. 

» nigricaule Angstr. nova. 

» robustum H. f. et W. Leptostomum Menziesii (Hook.). 
Campylopus Spegazzinü (C. M.). Polytrichadelphus dendroides (Brid.). 

» flavissimus (C. M.). Polytrichum piliferum Schreb. 
Blindia churuccana Besch. » subpiliferum Card. sp. nova. 
Ceratodon purpureus (L.) var. amblyocalyx C. M. Lepyrodon lagurus (Hook.). 
Barbula Anderssonii (Angstr.). Lembophyllum auriculatum (Mont.). 

» ruralis (L.) forma. Brachythecium paradoxum (H. f. et W.). 


Rhacomitrium flavescens Card. sp. nova. 
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II. — LES MOUSSES DU DETROIT DE GERLACHE 


Dans l’extreme Sud, le ciel est si souvent nuageux, et les brumes sont si fréquentes et si 
intenses, que les variations de température dépendant de la position du soleil n’ont pas la méme 
amplitude que dans le Nord. Sous le 64°“ parallèle, à une latitude où l'été norvégien jouit 
encore d’une température de 15 degrés, Ross trouva, en janvier et février, c’est-a-dire pendant les 
deux mois les plus chauds pour ces régions, que les valeurs thermométriques moyennes étaient 
au dessous de zéro. Il en résulte que la flore s’appauvrit bien plus rapidement que dans la zone 
boréale, et l’on supposait même jusqu’à présent que le continent ou l'archipel polaire antarctique 
était privé de toute végétation. La plante phanérogame la plus australe connue était une grami- 
née, l’Aıra antarchca, récoltée dans les Shetland du Sud, entre 60° et 63° de latitude, et les 
derniers végétaux cellulaires observés dans la direction du pôle austral consistaient en 15 espèces 
d’Algues et de Lichens et en 3 Mousses : un Bryum, un Didymodon ? et un Barbula, recueillies en 
1843 par J. D. Hooker sur la petite ile Cockburn, par 64°12 de latitude. Mais ces derniers repré- 
sentants de la flore étaient si chétifs, que Hooker pouvait dire avec raison que cet îlot semblait 
être  « ultima thule » de la végétation australe. (*) 

Les récoltes faites par M. Racovitza sur les côtes du détroit de Gerlache, entre le 64°™° et le 
65° parallèles, prouvent cependant qu'il est loin d’en être ainsi, et témoignent que les terres 
antarctiques ne sont pas aussi dépourvues de vie organique qu’on se l’imaginait. Sous ce rapport, 
les découvertes du naturaliste de la Bercıca constituent une véritable révélation. S'il n’a pu 
récolter qu'une seule phanérogame, la même Graminée que celle déjà signalée dans les Shetland 
du Sud, en revanche, il nous a fait connaître de nombreux représentants de toute une importante 
flore cryptogamique, ignorée Jusqu'ici, et appartenant aux grands groupes des Muscinées, des 
Lichens et des Algues. 

Sans doute, l’intérieur des terres, entièrement recouvert d’une épaisse carapace de neige et 
de glace éternelles, répond bien à l’idée que l’on s'était faite de ces régions désolées. Mais sur les 
rivages de la mer, les hautes falaises, formées de roches plutoniques, se dépouillent, pendant les 
courts mois de l'été austral, de leur manteau glacé, et la vie végétale s’y manifeste alors avec une 
intensité inattendue. 

Sur les saillies et dans les anfractuosités des rochers d’où la neige a disparu et que les flots 
ne peuvent atteindre, les Muscinées vivent en florissantes colonies, presque toujours formées de 
l'association de plusieurs espèces, dont les plus frêles cherchent un abri entre les tiges des formes 
plus robustes. C’est ainsi que les Hépatiques, aux tissus si délicats, ne croissent jamais isolément, 
mais végètent au milieu des touffes de Mousses, d’une structure plus solide, et mieux organisées 


(1) Hooker, Flora antarctica, t. IT, p. 216. 
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pour résister à la pression des neiges ; et parmi les Mousses elles-mêmes, les différentes espèces 
se groupent presque toujours, comme pour se prêter un mutuel appui, de sorte qu'il est rare de 
trouver un gazon composé d’une seule espéce. 

Du 24 janvier au 12 février 1898, la Bercıca sillonna en tous sens le détroit de Gerlache, 
relevant le tracé des côtes et exécutant des débarquements partout où cela fut possible. Sur 
20 débarquements effectués, Io ont fourni des Mousses, dont le nombre total se monte a 27 esp£- 
ces. En voici la liste : 


Andreaea pycnotyla Card. sp. nova. Bryum austropolare Card. sf. nova. 
» pygmaea Card. sp. nova. »  amblyolepis Card. sp. nova. 
» depressinervis Card. sp. nova. Pogonatum alpinum (L.) Roehl. 
» » var. compacta Card. var. nova. » » var. brevifolium Brid. 
Ceratodon purpureus (L.) Brid. Polytrichum strictum Banks. 
» antarcticus Card. sp. nova. » subpiliferum Card. 
Distichium capillaceum (L.) BS. var. brevifolium BS. » antarcticum Card. sp. novu. 
Grimmia Doniana Sm. Pseudoleskea antarctica Card. sp. nova. 
Orthotrichum antarcticum Card. sp. nova. Brachythecium antarcticum Card. sp. nova. 
» rupicolum C. M.? » » var. cavifolium Card. var. 
Webera cruda (L.) Bruch var. imbricata Card. var. nova. nova. 
» nutans (Schreb.) Hedw. forma. Amblystegium densissimum Card. sp. nova. 
» Racovitzae Card. sp. nova. Hypnum uncinatum Hedw. 
Bryum imperfectum Card. sp. nova. » austro-stramineum C. M. var. gracillimum 
»  inconnexum Card. sp. nova. (EN 
»  Gerlachei Card. sp. nova. Hypnum revolutum (Mitt.) Lindb. 


Ces Mousses sont généralement bien développées; quelques unes sont méme de grande 
taille. Mais, à l’exception d’un Bryum et d’un Webera, toutes sont absolument stériles. Il est 
probable qu’elles ne produisent des fleurs et des fruits que dans certaines conditions spéciales et 
exceptionnelles. 

Ainsi que nous l’avons dit plus haut, les relations de cette flore bryologique austro-polaire 
avec celle des terres magellaniques sont peu importantes. A part un Polytrichum (P. subpiliferum), 
les autres Mousses communes aux deux régions sont des espèces à peu près ubiquistes, ou, du 
moins, largement répandues dans les deux hémisphères. Ce sont : Ceratodon purpureus, Webera 
cruda, W. nutans et Polytrichnm strictum. Trois autres espèces de l'Antarctique : Pogonatum 
alpinum, Hypnum uncinatum et H. austro-stramineum, se retrouvent dans la Géorgie du Sud. 
Les deux premières sont également des espèces communes dans les régions froides et tempérées 
de l'hémisphère nord; il faut y ajouter : Distichium capillaceum, Grimmia Doniana et Hypnum revo- 
lutum, qui sont dans le même cas, ce qui porte à 9 les espèces de l'Antarctique existant également 
dans la zone polaire arctique. 

Il y a lieu de remarquer, en outre, que presque toutes les espèces nouvelles découvertes 
par M. Racovitza ont d’étroites affinités avec des espèces boréales. Déjà dans la Géorgie du Sud, 
les formes bryologiques ont bien plus d’analogie avec celles de la zone arctique qu’avec celles des 
régions magellaniques, et cette similitude s’accentue pour les espèces du détroit de Gerlache. On 
peut en conclure que la flore du continent polaire antarctique, que les nouvelles expéditions 
actuellement en cours ne vont pas tarder à faire mieux connaître, présentera, dans son ensemble, 


les plus grandes ressemblances et même beaucoup de traits communs avec celle des régions 
arctiques, 
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Voici, pour chaque débarquement, l’indication des espèces récoltées par M. Racovitza. 
Les citations plus au moins fréquentes pour les différentes espèces nous permettront de nous faire 
une idée approximative de leur quantité de dispersion sur les côtes du détroit de Gerlache. 


I débarquement. — ILE AUGUSTE ; argile mêlée de guano. (2 espèces). 
Bryum Gerlachei. Brachythecium antarcticum var. cavifolium. 


II®e débarquement. — ILE MORENO; rochers. (1 espèce). 


Hypnum uncinatum. 





IX?" débarquement. TERRE DE DANCO, près du Cap Anna Osterrieth ; falaises. (9 espèces). 


Distichium capillaceum var. brevifolium. Bryum austropolare. 

Orthotrichum antarcticum. Brachythecium antarcticum var. cavifolium. 
» rupicolum ? Amblystegium densissimum. 

Bryum Gerlachei. Hypnum revolutum. 


» inconnexum. 


X*me débarquement. — ILE BRABANT, près de la baie de Buls ; roches complétement 
entourées de glaces, alt. 350 mètres. (6 espèces). 


Andreaea pygmaea Webera Racovitzae. 
Grimmia Doniana. Pogonatum alpinunt var. brevifolium. 
Webera cruda var. imbricata. Hypnum uncinatum. 


XIème débarquement. — TERRE DE DANCO, cap Van Beneden; falaise. (TI espèces). 





Webera cruda var. imbricata. Polytrichum antarcticum. 

» nutans. » strictum. 
Bryum Gerlachei. Pseudoleskea antarctica. 

»  austropolare. Brychythecium antarcticum. 

»  amblyolepis. » » var. cavifolium. 
Pogonatnm alpinum. Hypnum uncinatum. 


XII» débarquement. — ILE DE CAVELIER DE CUVERVILLE;; falaise. (7 espèces). 


Andreaea depressinervis. Pogonatum alpinum. 
Ceratodon antarcticus. Polytrichum strictum. 
Webera nutans. Hypnum austro-stramineum. 


» Racovitzae. 


XVème débarquement. — ILE WIENCKE, chenal de Neumayer ; rochers. (2 espèces). 


Hypnum uncinatum. Hypnum austro-stramineum. 


XVIe®e débarquement. — ILOT BOB, côte S. E. de l’île Wiencke ; rochers. (I espèce). 


Hypnum uncinatum. 
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XVIIIe débarquement. — ILE BANCK;; sable quartzeux. (I espèce). 
Bryum Gerlachei. 
XXème débarquement. — TERRE DE DANCO, à lentrée du chenal de Lemaire; roches 
au milieu d’un glacier, alt. 50 mètres. (9 espèces). 
Andreaea pycnotyla. Bryum inconnexum. 
» depressinervis var. compacta. Pogonatum alpinum var. brevifolium. 
Polytrichum subpiliferum. 


Ceratodon purpureus. 
W ebera cruda var. imbricata. Hypnum uncinatum. 


Bryum imperfectum. 


On voit que l’espèce qui semble être la plus répandue serait PH ypnum uncinatum, qui a été 
récolté six fois. Viennent ensuite : Bryum Gerlachei et Pogonatum alpinum, récoltés quatre fois; 
puis Webera cruda var. imbricata et Brachythecium antarcticum, chacun trois fois. Les Andreaea de- 
pressinervis, Webera nutans, W. Racovitzae, Bryum 1nconnexum, Bryum austropolare, Polytrichum 
strictum et Hypnum austro-stramineum ont été trouvés chacun dans deux débarquements; enfin, les 


15 autres espèces n’ont été recueillies qu’une seule fois. 





III. — CATALOGUE SYSTÉMATIQUE DES ESPÈCES (:) 


SPHAGNACEAE. 


SPHAGNUM Dill. 


S. fimbriatum Wils. 
lierookw le antarct. IL, p. 508, (1847). 


Terre-de-Feu : sur le sol tourbeux de la forêt, au fond du Golfe St-Jean, ile des Etats; stérile. ‘No 281; 8 janvier 1898). 
— Determine par M. C. Warnstorf, le savant monographe du genre Sphagnum. 


Cette espèce avait été signalée par Hooker à l’île Hermite, aux îles Falkland et en 
Nouvelle-Zélande; Gay l’a récoltée au Chili. Elle est répandue en Europe et dans l'Amérique du 
Nord et doit exister également dans le Nord de l'Asie; l’abbé Faurie l’a découverte récemment 
au Japon. Les échantillons provenant des régions australes ne présentent aucune différence 
appréciable par rapport à ceux de l'hémisphère boréal. 


ANDREAEACEAE. 
ANDREAEA Ehrh. 


A. pycnotyla Card. 
INOtespicliinaysinshev., bryol, ty 27, p> 42 (1000). 


Pulvini extensi, densissimi, superne olivaceo-virides, intus fuscescentes, 2-5 centim. alti. Caulis e basi 
divisus, ramis elongatis, erectis, fastigiatis, simplicibus vel parcissime ramulosis. Folia madida e basi suberecta 
patentia, sicca erecto-imbricata, sat conferta, enervia, circa I millim. longa, 0.30-0.45 lata, basi concava ovata 
vel subcordata, longiuscule et acute acuminata, superne dorso grosse papillosa, marginibus hic illic inflexis ubique 
integerrimis vel inferne sinuolatis ; cellulae basilares medianae sublineares, laeves, parietibus incrassatis parce et 
minute punctatis, margines versus et superne sensim breviores, in dimidio superiore subquadratae, dorso tubercu- 
losae, marginales et submarginales transversim dilatatae. Caetera ignota. — PI. I, fig. 1 a 13. 


(1) Une liste provisoire, avec de courtes diagnoses des espèces nouvelles, a été publiée dans la Revue bryologique, 
t. 27 (1900), pp. 38 à 46, sous le titre de : Note préliminaire sur les Mousses recueillies par l’Expédition antarctique 


belge. 
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Detroit de Gerlache : XXème débarquement, Terre de Danco, a l’entrée du chenal de Lemaire, sur des roches isolées 
au milieu d'un glacier, à 50 mètres au-dessus du niveau de la mer. (N°s 267° et 270°; 12 février 1898). 


Par son port, cette Mousse rappelle assez 1’A. parallela C. Müll., de Kerguelen, mais 
celui-ci a les tiges plus épaisses, les feuilles oblongues, en général plus brusquement acuminées, 
distinctement denticulées aux bords dans le bas, et les cellules du tissu foliaire plus petites, à 
parois beaucoup plus épaisses. Trois espèces de la Géorgie du Sud, décrites également par 
C. Müller : A. regularis, A. viridis et A. Willu, se rapprochent aussi beaucoup de notre Mousse, 
notamment par la forme des feuilles, à bords entiers, mais elles en diffèrent par leurs petites 
dimensions, et par leur tissu formé, comme dans l’A. parallela, de cellules plus petites et plus 
épaissies. L’A. pycnotyla présente encore une certaine ressemblance avec 1’A. papıllosa Lindb., de 
la zone polaire boréale, par son port et ses feuilles fortement papilleuses sur le dos, mais il s’en 
distingue par ses tiges plus grêles, ses feuilles plus petites, et ses cellules plus larges, à parois 
moins épaissies. Les feuilles entières ou à peine sinuolées au-dessus de la base ne permettent 
pas, enfin, de le confondre avec l'A. acutifolia Hook. fil. et Wils. et les espèces voisines. 

L’A. pycnotyla forme de larges touffes très denses, tantôt presque pures, tantôt entremélées 
d'autres Mousses : Webera cruda var. 1mbricata, Pogonatum alpinum var. brevifolium, Hypnum 
uncinatum, et plusieurs Hépatiques. 


A. pygmaea Card. 
Note prelim., in Rev. bryolSt,27,-p:413( 1900): 


Minima, laxiuscule pulvinata, 5-7 millim. alta, fuscescens. Caulis erectus, irregulariter divisus, ramis 
brevibus subfastigiatis. Folia madida acumine patentia subsquarrosave, sicca erecto-imbricata, sat conferta, 
enervia, 0.75-1 millim. longa, 0.20-0.25 lata, e basi excavata ovato-lanceolata longe et anguste acuminata, acuta, 
marginibus ubique integris ; cellulae basilares medianae subrectangulares, sequentes lineares, parietibus longitudi- 
nalibus maxime incrassatis, sinuosis et parce punctatis, transversis anguslis, margines versus et superne breviores, 
superiores ovatae vel rotundatae, dorso convexae (nec distincte papillosae), parietibus aequaliter incrassatis. 
Caetera ignota. — Pl. I, fig. 14 a 21. 


Détroit de Gerlache : Xeme débarquement, ile Brabant, sur des roches complétement entourées de glaces, a 350 métres 
au dessus du niveau de la mer. (N° 2524; 30 janvier 1898). 


Très voisin de l’A. nana C. Müll., de Kerguelen, dont il diffère toutefois par ses feuilles 
plus petites, plus étalées par l’humidité dans leur moitié supérieure, ovales a la base, puis rétré- 
cies-acuminées, tandis que celles de l’A. nana sont oblongues-lancéolées. Le port de notre espèce 
est celui des petites formes de l’A. petrophila Ehrh., mais elle s’en distingue par ses feuilles 
excavées-ventrues à la base, ce qui la sépare aussi des espèces de la Géorgie du Sud. 


Les récoltes de M. Racovitza ne contenaient que deux trés petites touffes de cette Mousse, 
fixées sur un fragment de rocher. 


A. depressinervis Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 43 (1900). 


Atroviridis, laxiuscule subdepresso-caespitosa. Caulis pluries divisus, 2-3 centim. longus, ramis obtusis 
subclavatis. Folia remotiuscula, madida erecto-patentia, sicca suberecta, parum concava, I-I.30 millim. longa, 
0.30-0.50 millim. lata, ovato- vel oblongo- lanceolata, acuta, integerrima, costata; cellulae basilares rectangulares, 
caeterae rotundatae vel subquadratae, dorso convexae (nec papillosae), parietibus mediocriter incrassatis; costa 
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valde depressa, 1/5-1/3 basis et totum fere acumen occupante, ubique bistratosa, cellulis aequalibus composita. 
Caetera ignota. — „Pl. I, fig. 22 à 33. 


Detroit de Gerlache : XIIème débarquement, ile de Cavelier de Cuverville, sur les corniches de la falaise, (Nos 239 et 
240°; 2 fevrier 1898). 

Espéce remarquable par sa nervure trés déprimée, et possédant le facies des types a feuilles 
énerves. Je ne connais aucune espèce avec laquelle on puisse risquer de la confondre. Seul, l'A. 
obtusissima C. Müll., de la Nouvelle-Zélande, parait, d’après la description, posséder une nervure 
analogue à celle de l’A. depressinervis, mais il en diffère d’ailleurs considérablement, notamment 
par ses feuilles très concaves, cochléariformes et largement obtuses. 

D'autre part, dans son Bryologia fuegiana, C. Müller attribue aussi à l'A. marginata Hook. 
fil. et Wils., de la Fuégie, une nervure très large : « nervo latissimo basin folii omnino fere, la- 
» minam superiorem autem omnino occupante » ; et il ajoute en note : «plantam nervosam puto, 
» quia areolatio folii media ab areolatione marginali folii inferioris omnino differt». Mais il suffit 
de faire une coupe transversale de la feuille de cette espèce pour constater qu’elle ne se compose 
partout que d’une seule couche de cellules, et qu’elle est, par conséquent, tout à fait énerve, 
comme l'ont d’ailleurs décrite Hooker et Wilson, ainsi que M. Mitten. Seulement, toutes les 
cellules du milieu de la feuille, linéaires, à parois très épaissies et differant beaucoup, par leur 
forme et leur aspect, des cellules marginales, simulent en effet une nervure, ce qui explique 
l'erreur de Müller, qui ne faisait jamais de coupes. 

C'est à tort que, dans la diagnose provisoire publiée dans la Revue bryologique, j'ai dit que 
la nervure de l’A.depressinervis disparaît dans le haut de la feuille. Sur une coupe transversale 
faite dans la partie supérieure, on constate, au contraire, qu’elle occupe presque tout l’acumen, 
ne laissant sur chaque bord qu’une seule série de cellules unistratifiées. 


Var. compacta Card. (var. nova). 


Cespites compacti. Caulis erectus. Folia confertiora, sicca imbricata. 


Détroit de Gerlache : XXème débarquement, Terre de Danco, à l'entrée du chenal de Lemaire, sur des roches isolées 
au milieu d’un glacier, à 50 mètres au-dessus du niveau de la mer. (N° 477 ; 12 février 1808). 


Je n’ai reçu qu’une petite touffe de cette forme, postérieurement à la publication de l’espèce 
dans la Revue bryologique ; elle se trouvait dans un petit envoi supplémentaire, comprenant quel- 
ques Mousses trouvées au milieu des Lichens soumis à l'examen de M. Wainio. Peut-être 
représente-t-elle la forme normale, tandis que celle décrite comme type serait une variété à port 
plus lâche. Mais ce n’est que sur des matériaux plus abondants qu’il serait possible de se pro- 
noncer à cet égard. 


BRYINEAE. 


Dicranaceae. 


CYNODONTIUM Sch. 
C. fuegianum Card. 
Oncophorus fuegianus Card. Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 39 (1900). 


Lutescenti-viride, inferne nigrescens. Caulis 3-5 centim. alius, basi plus minus denudatus, parcissime 
ramosus. Folia firma, madida erecto-patentia, sicca crispatula, e basi brevi amplexante sat subito constricta, 
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lanceolato-subulata, 4-4.50 millim. longa, marginibus planis superne remote serrulatis, costa valida in cuspidem 
integram obtusiusculam excurrente ; cellulae laeves, basi elongatae, lineares, superne quadratae, incrassatae. 
Caetera ignota. — Pl. II, fig. 129. 


Terre-de-Feu : récolté à l'état de pelottes roulées par les eaux sur le rivage du grand lac de Lapataia, canal du Beagle. 
(N° 194; 26 décembre 1897). 


Cette Mousse rappelle les formes robustes du C. virens Sch., de la zone boréale ; elle s’en 

1 ? 
distingue par ses feuilles plus fermes, moins crispées à l’état sec, plus brièvement acuminées, 
planes aux bords, et par sa nervure plus épaisse, excurrente. 


DICRANUM Hedw. 


D. aciphyllum Hook. fil. et Wils. 
In Lond. Journ. of bot. 1844, p. 541. 


Detroit de Magellan : ile Clarence, Hope Havre, sur le sol de la forêt ; fertile. (N° 426 ; 14 décembre 1897). 


Espéce répandue dans toute la région magellanique. 


D. rigens Besch. 


In Bull. Soc. bot.rde Fr. 1885, p. LVI, et in Miss sc. Caps Or NN RO DE DURE 
fig. III. 


Detroit de Magellan : ile Clarence, Hope Havre ; stérile. (N° 460% in parte ; 14 décembre 1897). 


J'ai trouvé seulement quelques brins de cette Mousse au milieu des échantillons de l’espèce 
suivante. Découvert par le Dt Savatier a Port-Eden, ile Wellington, seule localité connue 
jusqu ici. 


D. magellanicum Card. sp. nova. 


Compacte cespitosum, 2-3 centim. altum, superne lutescens, intus dense fusco-tomentosum. Folia erecto- 
patentia, 2.20-2.60 millim. longa, 0.60-0.75 lata, oblongo-lanceolata, breviter subulata, acuta, laevia, marginibus 
integerrimis, superne inflexis, costa lata, depressa, circa tertiam partem basis occupante, in subulam excurrente = 
cellulae maxime irregulares, parietibus valde et inaequaliter incrassatis, punctatis, alares majores, laxiores, 
subrectangulae, saepissime destructae. Caetera ignota. — Pl. II, fig. 10 à 18. 


Detroit de Magellan : île Clarence, Hope Havre. (N° 469? in parte ; 14 décembre 1897). 


Le D. magellanicum a une grande analogie de port avec les formes compactes, à feuilles et 
à tiges courtes, du D. elongatum Schleich., de la zone boréale, mais il en diffère par sa nervure 
beaucoup plus large, occupant environ le tiers de la base de la feuille, et par les cellules de la 
partie inférieure à parois très inégalement épaissies et ponctuées. 

En section transversale, la nervure présente une couche centrale de cellules à lumière assez 
large, mais à parois épaisses, recouvertes sur chaque face de la feuille par une ou deux couches 
de stéréides. Il n’y a pas de cellules épidermiques différenciées. 
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D. Harioti C. Müll. 
In Flora, 1885, p. 408. Besch. in Miss. sc. Cap Horn, V, Bot. p. 261, pl. 1, fig. I. 


Terre-de-Feu : ile Londonderry, Whale boat sund, baie des Astéries ; stérile. (N° 178f ; 17 décembre 1897). 


Quelques brins stériles, dans des touffes d’ Hépatiques. Espèce découverte par M. Hariot à 
l’île Hoste, et qui n’avait pas encore été signalée ailleurs. 


D. laticostatum Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 40 (1900). 


Dioicum, dense cespitosum, 2-4 centim. altum, nitide lutescens, intus ferrugineo-tomentosum. Folia madida 
patula, sicca flexuosa apice subsquarrosa, 7-10 millim. longa, basi 1-1.20 millim. lata, ovato-lanceolata, subulata, 
canaliculata, apice minute denticulata, costa latissima depressa, supra basin valde dilatata, totam subulam occu- 
pante, dorso dense papillosa; cellulae alares numerosae, subhexagonae, auriculas distinctissimas, fuscescentes, 
inflatas, costae contiguas efformantes ; cellulae supraalares subrectangulares, sequentes lineares, superiores ovatae 
vel subquadratae. Folia perichaetialia minora, laxius reticulata, externa mediaque e basi brevissima vaginante 
suborbiculari costa dilatata abrupte subulata, apice minute denticulata, intima convoluta, ovata, costa tenui brevius 
excurrente. Capsula in pedicello pallido, circa 20 millim. longo, superne sinistrorsum torto, subcylindrica, oblique 
erecta, leniter arcuata, basi strumulosa, sicca sublaevis, operculo subulato capsulam aequante. Peristomium et 
planta mascula ignota. — PI. III. 


Terre-de-Feu : canal du Beagle, environs du grand lac de Lapataia, sur les troncs d’arbres renversés. (N° 193; 
26 décembre 1897). 


Espéce trés remarquable par sa nervure large, occupant environ le tiers de la base de la 
feuille, puis trés dilatée et remplissant toute la partie subulée, et d’une structure anatomique 
toute particuliére. 

Sur une section transversale faite vers la base, cette nervure présente une couche centrale 
de larges cellules (eurycystes), recouverte sur chaque face par deux ou trois assises de cellules plus 
petites, à parois très épaissies. Plus haut, les cellules de la face ventrale ne forment souvent 
qu'une seule couche, et leur diamètre est plus large qu’à la base; il en est de même des cellules 
de la face dorsale, qui sont plus hautes que larges, et portent chacune une grosse papille arrondie. 
‘Comme ces cellules dorsales sont disposées en séries linéaires, les papilles qui les surmontent 
forment, sur le dos de la feuille, des sortes de lamelles rudimentaires, a bords crénelés. Vues sur 
une section longitudinale, les cellules épidermiques des deux faces montrent une structure fort 
différente : tandis que celles de la face ventrale sont allongées, linéaires, comme les eurycystes 
qu'elles recouvrent, celles de la face dorsale sont, au contraire, très courtes, leur diamètre longi- 
tudinal étant a peine une fois plus considérable que leur diamétre transversal, et leur hauteur, 
en section transversale, étant toujours plus considérable que leur largeur. Le limbe disparaît 
complètement au-dessus du tiers inférieur de la feuille. 

Sous certains rapports, notamment par la largeur de la nervure, le D. Jaticostatum se rap- 
proche du D. rigens Besch. dont j’ai pu examiner l'échantillon original; mais celui-ci a les 
feuilles plus dressées, entières, et complètement lisses sur le dos, avec des oreillettes beaucoup 
moins développées ; de plus, la structure anatomique de la nervure de cette espèce est très 
différente, la couche centrale d’eurycystes étant ici recouverte des deux côtés par une bande de 
stéréides. Je ne connais pas le D. leucopterum C. Müll., qui, d’après la diagnose, se rapprocherait 
davantage du D. laticostatum par ses feuilles à pointe étalée et denticulée au sommet, tout en 


IV Ko 


26 EXPEDITION ANTARCTIQUE BELGE 





en restant bien distinct par ses cellules alaires peu nombreuses et par sa nervure lisse. J’ajouterai 
que Miiller considérait le D. rigens de M. Bescherelle et son propre D. leucopterum comme iden- 
tiques. (Cfr Bescherelle, Mission scientif. du Cap Horn, V. Bot., p. 259). 

Les capsules que portent les échantillons récoltés par M. Racovitza sont les unes trop 
vieilles, les autres trop jeunes, de sorte qu’il m’a été impossible d’étudier le péristome. 


D. nigricaule Angstr. 
In Oefvers. af Kongl. Vetensk. Akad. 1872, n° 4, p. 6. 
D. Racovitzae Card. Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 39 (1900). 


Détroit de Magellan : ile Clarence, Hope Havre ; stérile. (N° 432 ; 14 décembre 1897). 


Belle espéce a feuilles fortement falciformes, circinées, rappelant certaines formes du 
D. scoparium Hedw. et du D. majus Turn., mais bien distincte de celles-ci par sa subule plus fine, 
plus longue, et généralement trés ondulée-flexueuse. 

M. Bescherelle ayant eu l’obligeance de me communiquer le type du D. mgricaule 
d’Angstroem (Port Famine, Sandy Point, leg. Andersson), j’ai reconnu qu’il faut rapporter a 
cette espèce les échantillons récoltés à Vile Clarence par M. Racovitza, échantillons que j'avais 
d’abord considérés comme appartenant à une espèce nouvelle. La Mousse d’Angstroem est seule- 
ment une forme plus petite et plus courte que la nôtre, à feuilles moins allongées, et à subule non 
ou à peine flexueuse. Mais cette subule n’est pas plane, comme le dit l’auteur; elle est, au con- 
traire, de même que sur nos échantillons, nettement canaliculée jusque très près du sommet. 

Angstroem rapprochait son D. mgricaule du D. herguelense C. Müll., et, dans l’Zndex bryolo- 
gicus, le général Paris dit que « fide C. Müller » la Mousse de Kerguelen et celle du détroit de 
Magellan sont identiques. Je n’ai pu découvrir dans quel mémoire C. Müller a fait cette identifi- 
cation, qui ne me paraît pas justifiée, car, d’après un échantillon original de D. kerguelense qui 
m'a été communiqué par le Musée royal de botanique de Berlin, cette dernière espèce possède 
un tout autre aspect que le D. mgricaule, avec des feuilles beaucoup plus petites, non circinées, à 
subule bien plus courte et nullement flexueuse. 

Le D. mgricaule paraît assez répandu dans toute la région magellanique, et M. Bescherelle 


m'en a communiqué un échantillon récolté aux environs de Valparaiso et étiqueté dans sa collec- 
tion : D. chlense De Not. in herb. 


D. robustum Hook. fil. et Wils. 
In Lond. Journ. of bot. 1844, p. 542. 


Détroit de Magellan : ile Clarence, Hope Havre; stérile. (N° 439; 14 décembre 1897). 


Cette magnifique espéce, probablement la plus robuste du genre, a été signalée dans un 


petit nombre de localités de la région magellanique, en Australie, en Tasmanie, en Nouvelle- 
Zélande et aux iles Auckland et Campbell. 


CAMPYLOPUS Brid. 
C. Spegazzinii Par. 
Index bryol. p. 261 (1894). 
Dicranum Spegazzinu C. Müll. in Flora, 1885, p. 410. 


Terre-de-Feu : montagnes de la baie du Grand-Glacier, canal du Beagle; stérile. (N° 273; 20 décembre 1897). 


MOUSSES 27 





Cette Mousse, croissant sur des enchevétrements de racines de phanérogames, en méme 


temps qu’un Hymenophyllum et une Hépatique, formait de grosses masses coniques, d’un aspect 
singulier, coiffant le sommet des rochers. (Pl. XIV, fig. 1). 

La nervure, dont la structure anatomique n’est pas décrite par Müller, occupe le quart ou 
le tiers de la largeur de la feuille à la base; sur une section transversale faite vers le milieu de la 
partie la plus large, elle se compose d’une couche centrale d’eurycystes recouverte, du côté de la 
face ventrale, par une ou deux bandes de stéréides, et du côté de la face dorsale, par une bande 
de stéréides et par une couche externe d’autres cellules à lumen un peu plus grand, formant un 
épiderme dorsal assez bien différencié. 


Découverte par Spegazzini dans l’île des Etats, cette espèce n'était pas encore signalée 
ailleurs. 


C. flavissimus Besch. 


Inelliss ser Cap, Horn, V, Bot. p. 263 (1889). 
Dicranum flavissimum C. Müll. in Flora, 1885, p. 409. 


Détroit de Magellan : ile Clarence, Hope Havre, sur les troncs d’arbres; stérile. (N° 470; 14 décembre 1897). 


Découvert par le Dt Savatier à Churucca, Terre de Désolation; j’en ai vu en outre, dans 
l’herbier du Museum, un échantillon récolté par le Dr Couteaud à l’île Wellington. La structure 
anatomique de la nervure est la même que dans l’espèce précédente. 


SELIGERIACEAE. 
BLINDIA Br. eur. 
B. churuccana Besch. 
In Bull. Soc. bot. de Fr. 1885, p. LVIII, et in Miss. sc. Cap Horn, V, Bot. p. 266. 
Terre-de-Feu : canal du Beagle, baie du Grand-Glacier, rochers ; fertile. (N° 180; 20 décembre 1897). 
Cette espèce n’était signalée qu’à Churucca, Terre-de-Désolation, où elle a été découverte 
par le Dr Savatier. 


Les exemplaires rapportés par M. Racovitza portent de nombreuses capsules encore oper- 
culées. L’opercule, qui n’est pas décrit par M. Bescherelle, est rouge et surmonté d’un long bec 
oblique, un peu arqué, égalant la moitié ou les deux tiers de la capsule. 


DITRICHACEAE. 


CERATODON Brid. 
C. purpureus Brid. 
Bryol. univ. I, p. 480. 


Détroit de Gerlache : XXème débarquement, Terre de Danco, à l'entrée du chenal de Lemaire, sur des roches isolées 
au milieu d’un glacier, à 50 mètres au dessus du niveau de la mer; stérile. (N° 268> in parte ; 12 février 1808). 


J'ai trouvé seulement quelques brins de cette espèce ubiquiste au milieu des touffes du 
Bryum imperfectum. 
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Var. amblyocalyx C. Mill. 
In Flora, 1885, p. 417. 
C. amblyocalix C. Mill. apud Angstr. in Oefv. of Kongl. Vetensk. Akad. 1876, n° 4, p. 50. 


Détroit de Magellan : environs de Punta Arenas, à terre; fertile. (Nos 58 et 624; 9 décembre 1897). 


Cette forme parait spéciale aux terres magellaniques. 


C. antarcticus Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 43 (1900). 


Cespitosulum, viride. Caulis erectus, irregulariter divisus, circa I centim. altus. Follia mollia, madida 
evecto-patentia, sicca erecto-flexuosa, 1.50-2 millim. longa, 0.80-I millim. lata, late ovato-lanceolata, acute acu- 
minata, marginibus integris planis vel subinflexis (nec revolutis), costa sat tenui, ad apicem producta vel plus 
minus excurrente; cellulae subquadratae vel breviter rectangulae, superiores irregulares, parietibus firmis cras- 
siusculis, inferiores pellucidae, laxiores, multo majores, parietibus tenuibus. Caetera ignota. — PI. IV, fig. 1 à 0. 


Détroit de Gerlache : XIIème débarquement, île de Cavelier de Cuverville, sur les corniches de la falaise. (N° 240? ; 
2 février 1808). 

Diffère du C. purpureus Brid. et des espèces voisines, par ses feuilles à bords plans ou 
légèrement infléchis, non révolutés, par sa nervure beaucoup plus étroite et plus mince, et par ses 
cellules plus grandes, les supérieures plus irrégulières, les inférieures beaucoup plus lâches. La 
structure anatomique de la nervure concorde bien avec celle du C. purpureus; seulement, les cel- 
lules épidermiques de la face dorsale sont un peu plus grandes, et la bande de stéréïdes de la face 
ventrale est réduite à quelques cellules ou manque même complètement. La tige présente un 
faisceau axile bien développé, comme dans le C. purpureus. Malgré l’absence de la fructification, 
la concordance des caractères anatomiques ne peut guère laisser de doute sur la place de cette 
Mousse, dont je n’ai trouvé qu’une très petite touffe dans un gazon formé d’Hypnum austro-stram- 
neum, d’Andreaea depressinervis et d’une Hépatique. 


DISTICHIUM Br. eur. 
D. capillaceum Br. eur. 
Var. brevifolium Br. eur. 
Fasc. 29-30, p. 4 ; forma. 


Detroit de Gerlache : IX®me débarquement, Terre de Danco, près du Cap Anna Osterrieth, sur les petites terrasses 
humides de la falaise ; stérile. (N° 2022; 29 janvier 1898). 


Il me semble impossible de séparer cette forme de l’espèce européenne; elle ne diffère des 
formes compactes et a feuilles courtes de celle-ci que par ses tiges plus gréles. Ses feuilles entiéres 
au sommet empêchent de la rapporter au D. austro-georgicum C. Müll. Elle a été récoltée en société 
d'une autre espèce des régions montagneuses et boréales de l'Europe, l’Hypnum revolutum (Mitt.) 


Lindb. 
POTTIACEAE. 


BARBULA Hedw. 
B. Anderssonii Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 40 (1900). 
Tortula Anderssonu Angstr. in Oefv. af Kongl. Vetens. Akad. 1872, n° 4, D..0. 
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Barbula magellanica C. Müll. in Bot. Zeit. 1862, p. 349, non (Mont.) C. Müll. in Flora, 
1885, p. 416. | 

B. patagonica C. Mill. in Flora, 1885, p. 415, non (Mitt.) Jaeg. Abumbr. I, p. 273. 

B. conotricha C. Müll. loc. cit. p. 416. 

B. australis Par. Ind. bryol. p. 63 (1894). 


Détroit de Magellan : environs de Punta Arenas; fertile. (N° 62> ; 9 décembre 1897). Terre-de-Feu : environs du grand 
lac de Lapataia, canal du Beagle, troncs d’arbres renversés ; fertile. (N° 1924; 26 décembre 1897). 


Cette Mousse a d’abord été décrite par C. Müller, en 1862, sous le nom de Barbula magel- 
lanica; mais comme il existait déjà un Tortula magellanica Mont., en 1885, Müller changea le nom 
de son espèce, et l’appela B. patagonica. Changement malheureux, car ce nom n'était pas plus 
valable que le premier, puisqu'il existait aussi un Tortula patagonica Mitt., datant de 1869. Mais 
en 1872, Angstroem avait décrit l'espèce de Müller sous le nom de Tortula Anderssonü. Comme il 
n'existe pas d’autre espèce de ce nom, c’est donc l’épithète d’Angstroem qui doit être retenue, de 
préférence à celle d’australis, créée inutilement, en 1894, par le général Paris dans l’Index bryologicus. 

L’inflorescence de cette espèce a été décrite jusqu'ici d’une façon fort inexacte. C. Müller 
attribue à son Barbula magellanica ou patagonica des fleurs dioïques, et Angstroem donne égale- 
ment son Tortula Andersson comme probablement dioique. Cependant, tous les échantillons que 
j'ai examinés, y compris le type d’Angstroem, communiqué par M. Bescherelle, et plusieurs spé- 
cimens de l’herbier de Müller, envoyés par le Musée royal de botanique de Berlin, m’ont présenté 
tantôt des fleurs toutes synoïques, tantôt des fleurs polygames, les unes femelles, les autres 
synoiques; les fleurs bisexuées, dans un cas comme dans l’autre, sont pourvues de nombreuses 
paraphyses claviformes. Ce sont ces fleurs hermaphrodites que Müller a décrites pour son B. cono- 
tricha ; mais, sur un fragment de l’échantillon original de cette prétendue espèce, j'ai vu aussi des 
fleurs femelles unisexuées et dépourvues de paraphyses. Comme, d’autre part, il n’existe entre 
cet échantillon et ceux du B. Anderssonu aucune différence appréciable, soit dans le sporogone, 
soit dans le système végétatif, il est certain que le B. conotricha doit être supprimé et rapporté 
comme simple synonyme au B. Anderssonu. 

Cette espèce est très variable sous le rapport de la taille. Le n° 192° de l’Expedition 
antarctique est une forme robuste et élancée, à fleurs toutes synoïques, tandis que le n° 62? est 
une forme courte et compacte, à inflorescence polygame. 

Le B. Anderssont paraît assez répandu dans toute la région magellanique. 


B. ruralis Hedw. 
Fund. II, p. 92; forma. 


Détroit de Magellan : environ de Punta Arenas ; fertile. (N° 62e ; 9 décembre 1897). 


Une seule petite touffe, trouvée en mélange avec l’espéce précédente. Forme différant du 
type d'Europe par ses tiges plus courtes, ses feuilles dressées à l’état humide (non recourbées), et 
son poil plus court, moins denté ; ces‘caractères la rapprochent du B. intermedia Sch., mais elle 
en diffère par les bords des feuilles révolutés jusque vers le sommet et par les papilles du tissu 
foliaire plus saillantes. 

Le B. ruralis est une espèce à peu près ubiquiste, ou, du moins, à très large dispersion. 
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GRIMMIACEAE. 


GRIMMIA Ebrh. 
G. Doniana Sm. 


Rl britcei inept OS 


Détroit de Gerlache : Xème débarquement, ile Brabant, sur des rochers, à 300 mètres au-dessus du niveau de la mer; 
stérile. (N° 475 ; 30 janvier 1808). 

Une seule petite touffe stérile, trouvée parmi les Lichens soumis à l’examen de M. Wainio. 
En l’absence des caractères distinctifs que pourrait fournir la fructification, il me paraît impossible 
de séparer cet échantillon du G. Domana Sm. ; il ne diffère de la forme de l’hémisphère boréal 
que par les cellules supérieures des feuilles à parois un peu moins épaissies et, par suite, à lu- 
mière un peu plus large. 


RHACOMITRIUM Brid. 
R. flavescens Card. 


Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 41 (1900). 


Subdepressum, flavescens. Caulis 4-6 centim. longus, parce divisus, interdum subsimplex, ramis paucis 
remotis brevibus. Folia siccitate subimbricata, madore erecto-patentia, oblongo-lanceolata, sensim acute acuminata, 
2.50-3 millim. longa, 0.60-0.70 basi lata, haud vel lenissime plicatula, integerrima, laevia, utraque margine 
anguste revoluta vel uno latere plana, acumine summo apice saepius decolorato subhyalino, costa percurrente, 
dorso rotundata, ventro canaliculata; cellulae unistratosae sed serie unica marginali in parte superiore folii 
plerumque bistratosae, anguste lineares, parietibus longitudinalibus valde incrassatis sinuosisque, superiores 
breviores, alares paucae laxiores, lutescentes. Caetera ignota. — Pl. V, fig. 1a 0. 


Terre-de-Feu : ile Londonderry, Whale boat sund, baie des Astéries. (N° 177; 17 décembre 1897). 


Cette espèce nouvelle rappelle beaucoup le À. Willa (C. Müll.) Par., de la Géorgie du Sud; 
elle s’en distingue par ses rameaux plus écartés, peu nombreux (les tiges ou branches principales 
sont même quelquefois presque simples), et par ses feuilles plus étroites à la base, non ou à peine 
plissées, souvent planes aux bords d’un côté et terminées par un acumen beaucoup moins long. 


R. lanuginosum Brid. 
Mant. p. 70. 


Detroit de Magellan : île Clarence, Hope Havre; stérile. (Nos 4722 et 469» ; 14 décembre 1897). 


’ 


On a décrit comme autant d’especes distinctes plusieurs formes de l’hémisphère austral 
tellement voisines du R. lanuginosum Brid. de la zone boréale, qu’il me paraît impossible de les en 
séparer spécifiquement. Tels sont les R. senile Sch. et R. geronticum C. Müll., du Chili; R. gla- 
ciale (C. Müll.) Par., de la Géorgie du Sud, et R. chrysoblastum (C. Müll.) Par., de Kerguelen. A 
mon avis, toutes ces prétendues espéces ne sont que de simples formes locales du R. lanugino- 
sum, dont on pourrait tout au plus faire des variétés. La forme rapportée de l’île Clarence par 
M. Racovitza correspond à peu près au R. chrysoblastum de Kerguelen, et diffère du type de la 


zone boréale principalement par le poil des feuilles garni sur les bords de dents plus courtes, 
moins irréguliéres et moins étalées. 
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ORTHOTRICHACEAE. 


ULOTA Mohr. 
U. fuegiana Mitt. 


Ins Jon ınn %250c.21859,.p. 76: 
Orthotrichum fuegianum Mitt. Musci austro-amer. p. 192. 


Detroit de Magellan : ile Clarence, Hope Havre, sur les branches des arbrisseaux ; fertile. (N° 824, 14 décembre 1897). 


Cette espéce semble répandue dans toute la région magellanique. 


U. Savatieri Besch. 


Deus COR SCO ES RU XI], et in Miss, sc. Cap Horn, V, Bot. p. 275, pl. 3, 
HE Oa 


Détroit de Magellan : ile Clarence, avec l’espéce précédente ; fertile. (N° 82b ; 14 décembre 1897). 


N’etait signalé jusqu’ici qu’à l’île Wellington, où il a été découvert par le Dt Savatier. 

Ces deux espèces d’Ulofa se trouvaient mélangées dans le même sachet. Il est assez diffi- 
cile de les distinguer l’une de l’autre, et ce n’est guère qu’à l'examen microscopique qu’on le peut 
faire. L’U. Savatiert a cependant le pédicelle ordinairement un peu plus long que 1’U. fuegiana ; 
en outre, ses feuilles sont couvertes de papilles plus saillantes, et sa vaginule est garnie de 
longues paraphyses, tandis qu’elle est nue dans l’U. fuegiana. Mais c’est à tort que Mitten 
attribue des feuilles lisses à cette dernière espèce : tous les échantillons que j'ai examinés, y 
compris le type de l’île Hermite, ont les feuilles plus ou moins papilleuses, et quelquefois même 
à un degré presque aussi prononcé que dans 1’U. Savatieri. En somme, le meilleur caractère 
distinctif entre ces deux espèces est la présence ou l'absence de paraphyses sur la vaginule, 


ORTHOTRICHUM Hedw. 


O. antarcticum Card. 
Note prelume, ın Rey. bryols t) 27, D. 45 (1900), 


Dense pulvinatum, olivaceo- vel fusco-viride. Caulis erectus, 1.50-2 centim. altus, strictus, fastigiato- 
divisus. Folia sicca imbricata, madida erecto-patentia, ovato- vel oblongo-lanceolata, 1.75-2.25 millim. longa, 
0.60-0.80 lata, acuta subacutave, marginibns integerrimis basi et apice planis, caeterum anguste revolutis, inter- 
dum tamen uno latere subplanis, costa sub summo apice desinente; cellulae inferiores laeves, lineari-rectangulares, 
caeterae rotundatae vel subhexagonae, utraque pagina papillis obtusis bifurcatis plus minus prominulis praeditae ; 
marginales plerumque bistratosae. Caetera ignota. — Pl. V, fig. 10 à 10. 


Détroit de Gerlache : IXème débarquement, Terre de Danco, près du cap Anna Osterrieth, sur les petites terrasses 
humides de la falaise. (No 205¢ ; 29 janvier 1808). 


Par ses touffes denses, et ses feuilles dressées a l’état humide comme à l’état sec, cette 
espèce semble appartenir au groupe des Orthotricha arctica. Elle diffère de l'O. arcticum Sch, et 
des espèces ou formes voisines, par ses feuilles à bords plus étroitement révolutés, parfois presque 
plans d’un côté, et par ses cellules généralement plus petites et à parois moins épaissies. Il est 
bien regrettable que les échantillons soient stériles, car le fruit fournirait probablement d’autres 
caractères, 
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O. rupicolum (?) C. Müll. 
In Engler’s Bot. Jahrb. 1883, p. 80. 


Détroit de Gerlache : IXème débarquement, Terre de Danco, près du cap Anna Osterrieth, sur les rochers humides; 
stérile. (N° 1514; 29 janvier 1898). 

Un seul petit échantillon stérile et en mauvais état, mais se rapprochant beaucoup, par la 
forme et le tissu des feuilles, de l'O. rupicolum C. Müll., de Kerguelen, auquel je le rapporte avec 
doute. Il en diffère par sa teinte noirâtre, et par ses tiges garnies de rameaux plus nombreux, 
fastigiés. 


SPLACHNACEAE. 


DISSODON Grev. et Arn. 
D. magellanicus Hpe. 
In CMOS RAI layer 
Splachnum magellamcum Brid. Musc. recent. II, 1, p. 105. tab. VI, fig. 9. Schw. Suppl. I, 1, 
Di, Cab XIVe 
Eremodon magellanicus Brid. Bryol. univ. I, p. 236. 
Tayloria magellanica Mitt. Musci austro-amer. p. 251. 


Détroit de Magellan : ile Clarence, Hope Havre, fertile. (No 834; 14 décembre 1897). 


Le mode d’inflorescence de cette Mousse n’est pas encore exactement connu. Dans le Musco- 
logia recentiorum II, 1, p. 106, Bridel ajoutait, à la suite de la description de son Splachnum 
magellanicum : « Flos procul dubio hermaphroditus, cum florem masculum segregatum nullo 
» modo detegere potuerim ». Mais dans le Bryologia umversa, le même auteur ne dit plus rien 
de l’inflorescence. I] en est de même de Schwaegrichen (Suppl. I, 1, p. 47), et de C. Müller (Syn. 
Muse. frond. II, p. 551). Mitten (Musci austro-americani, p. 251) dit : « Flos masculus foliis 
» elongatis subulatis », mais sans préciser si cette fleur male se trouve sur la plante sporifére ou 
sur une plante distincte. D’après les échantillons rapportés par M. Racovitza, l’espéce semblerait 
dioïque, mais la plante mâle se trouve intimement mélangée à la plante femelle ; les fleurs mâles 
sont discoïdes, à folioles longuement acuminées, et renferment un très grand nombre d’anthéri- 
dies et de paraphyses. 

Dans sa description princeps, Bridel attribuait 16 dents au péristome de cette Mousse; 
mais il a donné ensuite une description beaucoup plus exacte de cet organe dans le Bryologia 
universa I, p. 237. 

Le D. magellanicus est connu de plusieurs localités de l’Archipel fuégien. 


D. mirabilis Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 41 (1900). 


Cespites densi, virides. Caulis erectus, 2-2.50 centim. longus, inferne tomento rufo dense obtectus. Folia 
madida erecto-patentia, sicca erecta subimbricata, inferiora oblonga, obtusa, 1.50-2.50 millim. longa, I-1.25 lata, 
ascendendo sensim majora, superiora oblongo-lanceolata, 3.50-4 millim. longa, 1.10-1.50 lata, acute acuminata, 
marginibus inferne integris anguste revolutis, superne planis et obtuse serratis, costa angusta, rufescenti-viridi, in 
foliis inferioribus sub apice distincte desinente, in foliis superioribus subexcurrente, vel infra summum apicem dis- 
soluta, rete laxo, pellucido, e cellulis magnis, teneris, oblongis, subrectangulis vel subhexagonis, in foliis inferioribus 
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chlorophyllo destitutis, in superioribus parce chlorophyllosis composito. Folia perichaetialia externa caulinis lon- 
giora, acumine angustiore et longiore, intima 2-4, multo minora, lanceolata. Capsula in pedicello solitario, rubente, 
crasso, carnosulo, laevi, 15-20 millim. longo, erecta, badia, breviter oblongo-conica, instructa apophysi magna, 
ipsa latiore, urceolata, albo-viridi, sicca et matura perfecte alba, basi plicata et umbilicata, stomatibus magnis 
emersis, 40-50 u latis punctulata; longit. capsulae cum apophysi : madore 3 millim., siccitate vix 2; diam. cap- 
sulae in medio : madore circa z millim.; siccitate 0.75; diam. maximum apophysis : madore, circa 1.75; siccitate, 
circa 1.30. Operculum parvum, mamillare. Peristomii dentes 8 (vel 16 per paria coaliti), infra orificium oriundi, 
basi haud contigui, late triangulares, circa 0.25 millim. longi, sicci erecto-incurvi, madefacti in tholum conniventes, 
lutescentes, densissime et minutissime granulosi, in linea divisurali integri vel semel pertusi. Sporae laeves, diam. 
ro a. Calpytra apice truncatula, basi constricta et uno latere irregulariter lacera. Dioicum videtur. Planta mas- 
cula ignota. — Pl. VI et VIT. 


Terre-de-Feu : canal du Beagle, environs du grand lac de Lapataia, sur le sol de la forêt. (N° 190; 26 décembre 1897). 


Trés jolie Mousse, rappelant beaucoup le D. magellanicus Hpe par son port, la forme et le 
tissu de ses feuilles, et par la structure de sa capsule et de son péristome, mais s’en distinguant a 
première vue, ainsi que de toutes les autres espèces connues du genre Dissodon, par son apophyse 
urcéolée, plus large que la capsule, fortement ombiliquée et d’un blanc pur à l’état sec. 

La forme et le développement de cette partie du sporozone donnent à notre Mousse tout 
l'aspect d’un Splachnum, mais les dents péristomiales dressées-incurvées par la dessication, et 
d’une structure différente, dépourvues de grandes lacunes internes, ainsi que la columelle non 
saillante, la séparent nettement de ce genre. D’un autre côté, il est impossible de la classer dans 
les Tetraplodon, en raison de son péristome, dont les dents ne se renversent pas à l’état sec, et de 
la forme de sa coiffe, resserrée à la base, comme celle de tous les Dissodon. On ne peut donc con- 
server aucun doute au sujet de son attribution à ce dernier genre, mais elle oblige à en modifier 
la diagnose, puisque toutes les espèces connues jusqu’à présent possédaient, comme caractère 
commun, un col plus étroit que la capsule, et elle supprime en même temps le principal caractère 
qui séparait la tribu des Tayloriées de celle des Splachnées. 

En outre du caractère très apparent fourni par l’apophyse, le D. magellanicus diffère encore 
de notre espèce par les cellules de la membrane capsulaire plus grandes, par les dents péristo- 
miales plus petites, ne mesurant guère que 0.20 millim., et d’un jaune plus pâle, par les pédi- 
celles ordinairement géminés ou ternés dans le même périchèze, enfin par les feuilles périchétiales 
plus longuement acuminées. 


BRYACEAE. 


WEBERA Hedw. 
W. cruda Bruch. 


In Hüb. Muscol. germ. p. 425. 
Détroit de Magellan : environs de Punta Arenas; fertile. (N° 65; 9 décembre 1897). 


Cet échantillon est bien identique à ceux d'Europe; les feuilles sont seulement un peu plus 
grandes, plus larges et plus brièvement acuminées, et la tige un peu plus épaisse, mais présentant 
tout à fait la même structure anatomique. 

Le Bryum (Senodictyon) synoico-crudum C. Müll. in Engl. bot. Jahrb. 1883, p. 83, récolté 
par Naumann dans la méme localité, et dont j’ai pu examiner un spécimen original communiqué 
par le Musée royal de botanique de Berlin, ne diffère en rien du W. cruda. Müller dit de son 
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espèce : « a B. crudo jam differt inflorescentia synoica ». Mais on sait que le W. cruda a le plus 
souvent les fleurs synoiques; la phrase diagnostique de Miiller n’a donc aucune signification, et 
l’auteur n'indique aucun autre caractère. Le B. (Senodictyon) viridatum C. Müll. Bryol. Austro- 
Georgiae, p. 21, de la Géorgie du Sud, dont j'ai vu également un échantillon original, ne me 
paraît pas non plus spécifiquement distinct du W. cruda, qui, d’ailleurs, existe dans les cinq 


parties du monde. 


Var. imbricata Card. 

Note prélim., in Rev. bryolatw27 pP. 231 Loco). 

Cespites late extensi, densissimi, amoene nitenti-virides. Caulis 3-4 centim. longus, purpureus, crassus, 
inferne laxissime, superne dense foliosus et subjulaceus. Folia superiora erecto-imbricata, caviuscula, late ovato- 
vel oblongo-lanceolata, breviter acuminata, 2-2.20 millim. longa, 0.80-1.10 lata. — Pl. IV, fig. 10 a 13. 

Détroit de Gerlache : XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise, dans 
les endroits détrempés. (N° 2334; 1°" février 1898). XXème débarquement, Terre de Danco, à l'entrée du chenal de Lemaire, sur 


des roches isolées au milieu d’un glacier, à 50 mètres au-dessus du niveau de la mer; stérile: (N° 270° ; 12 février 1898). 
Xème débarquement, île Brabant, sur des roches complètement entourées de glace, à 350 mètres au-dessus du niveau de la mer 


(forme rabougrie) ; stérile. (N° 252° ; 30 janvier 1898). 


Cette belle variété, qui forme de larges touffes d’un beau vert métallique, ordinairement 
entremélées d’autres Mousses (Andreaea pycnotyla, Bryum austropolare, Pogonatum alpinum var. 
brevifolium, Brachythecium antarcticum et Hypnum uncinatum), diffère du type par ses feuilles plus 
courtes, plus brièvement acuminées et dressées-imbriquées ; la tige est aussi un peu plus épaisse, 
mais ne présente aucune différence anatomique, non plus que la nervure. 

M. Thériot a décrit dans la Revue bryologique, 1898, p. 23, sous le nom de var. densa une 
forme presque identique, des Alpes du Dauphiné : elle ne différe de notre forme antarctique que 
par sa taille moins robuste et sa teinte d’un vert plus jaunatre. La forme des feuilles est absolu- 
ment la méme dans les deux plantes. 

Tous les échantillons du détroit de Gerlache sont dépourvus de fructifications. J’ai seule- 
ment trouvé au sommet de quelques tiges des spécimens provenant du XI" débarquement, de 
jeunes fleurs qui paraissent ne contenir que des anthéridies. Les folioles involucrales sont aussi 
plus largement et plus brièvement acuminées que dans la forme typique. 


W. nutans Hedw. 

Musc. frond. I, p. 9, tab. 4; forma. 

Détroit de Gerlache : XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise, dans les 
endroits détrempés; stérile. (N° 473; 17 février 1898). XIIème débarquement, ile de Cavelier de Cuverville, au pied de la falaise ; 
stérile. (N° 474; 2 février 1898). 

Forme se rapprochant de la var. bicolor Hüb. par la forme des feuilles. Touffes très denses, 
profondes de 15 millimètres environ; tiges gréles; feuilles agglomérées, courtes (long. 0,80-1,10 
millim., larg. 0,35-0,50), ovales-lancéolées, assez concaves, à bords plans ou partiellement révo- 
lutés, denticulés dans le tiers supérieur; nervure épaisse, à la fin d’un brun foncé ou noirâtre, 
s'arrétant plus ou moins loin du sommet ou l’atteignant presque. Cette forme rappelle aussi 
beaucoup le W. cucullata Sch., mais en diffère par ses feuilles plus denticulées, sa nervure plus 
forte et son tissu plus ferme. En l'absence de la fructification, je ne crois pas pouvoir la séparer 
du W. nutans, qui constitue un type très variable, et à peu près ubiquiste. — Pl. IV, fig. 14 à 17. 
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W. Racovitzae Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 44 (1900). 


Cespites compacti, superne virides, intus decolorati. Caulis tenuis, filiformis, radiculosus, fragilis, 2-3,50 
centim. altus, subsimplex vel innovationibus fastigiatis obtusis, subclavatis ramosus. Folia erecta, imbricata, caviu- 
scula, ovato- vel oblongo-lanceolata, 0,80-1,50 millim. longa, 0,38-0,50 lata, acute acuminata, marginibus integris 
vel apice obsolete denticulatis, planis vel parce revolutis, costa sat valida brevissime excurrente, vel percurrente, 
vel paululum sub apice evanida; cellulae oblongae, rhomboideae vel sublineares. Caetera ignota. — Pl. XIII, 
fipveisaalA, 

Détroit de Gerlache : Xème débarquement, ile Brabant, sur des roches complètement entourées de glaces, à 350 métres 


au-dessus du niveau de la mer. (N° 2524; 30 janvier 1898). XIIème débarquement, île de Cavelier de Cuverville, autour des touffes 
de graminées (Aira antarctica), sur une corniche de la falaise. (N° 244; 2 février 1898). 


Cette espèce nouvelle, que je suis heureux de dédier au vaillant naturaliste de l’Expedition, 
se rapproche extrêmement du Bryum catenulatum Sch. (Webera commutata var, catenulata Dixon) 
d'Europe; elle en diffère cependant par ses feuilles plus denses, plus imbriquées et surtout par 
les cellules corticales de la tige moins différenciées, caractère qui rapproche notre Mousse du 
genre Bryum, mais le tissu est bien d’un Webera. Le Bryum antarcticum Hook. fil. et Wils., de 
Vile Cockburn, dont j’ai pu examiner un échantillon original, est bien distinct du W. Racovitzae 
par ses tiges beaucoup plus courtes (environ 6 millimètres), ses feuilles proportionnellement plus 
larges et plus brusquement acuminées, sa nervure beaucoup moins forte, et son tissu plus lâche, 
formé de cellules bien plus courtes, presque carrées ou subhexagonales. Cette espèce me semble, 
d’ailleurs, être un vrai Bryum, et je crois que c'est à tort que Jaeger l’a placée dans le genre 


W ebera. 
BRYUM Dill. 


B. inclinatum Br. eur. . 
Hasc 0-0 pa 17, tab,.'D. 

Var. magellanicum Card. 

Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 41 (1900). 


A forma typica europaea differt tantum dentibus exostomii pallidioribus lamellisque minus numerosis 
(10-15, nec 15-20) praeditis. — Pl. XIII, fig. 27 et 28. 


Détroit de Magellan : environs de Punta-Arenas. (N°s 59, 62°, 63, 64; 9 décembre 1897). 


La capsule semble être, en outre, un peu plus pale et d’une texture plus molle dans la 
forme du détroit de Magellan que sur les échantillons d'Europe. 


B. imperfectum Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 44 (1900). 


Synoicum, humile, dense cespitosum, superne viride, intus decoloratum. Caulis erectus, ruber, inferne 
radiculosus, 10-12 millim. longus, sub perichaetio innovans. Folia congesta, erecto-imbricata, late ovato-lanceolata, 
concava, comalia 1,50-2 millim. longa, 0,75-0,90 lata, marginibus integris longe revolutis, costa valida, basi 
rubra, in cuspidem plus minus elongatam, integram vel apice denticulatam producta; folia ramorum sterilium 
multo minora, circa t millim. longa et 0,50 lata, marginibus nonnunquam fere planis, costa interdum sub apice 
dissoluta; cellulae inferiores rectangulae, mediae oblongo-subhexagonae, superiores longiores sublineares. Folia 
perichaetialia laxius reticulata. Capsula in pedicello flexuoso rubente, 8-10 millim. longo, nutans vel pendula, 
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pallida, oblonga, collo attenuato instructa, circa 2,50 millim. longa et 1 millim. crassa, operculo mamillato. 
Annulus latus, revolubilis, duplex vel triplex. Exostomii dentes 0,30-0,35 millim. longi, late marginati, intus 
12-15 lamellis praediti. Endostomium valde imperfectum, segmentis rudimentariis. Sporae 18-25 ms crassae. — 
Pk XIE fig. 1194128: 


Détroit de Gerlache : XXème débarquement, Terre de Danco, à l’entrée du chenal de Lemaire, sur des roches isolées 
au milieu d’un glacier, à 50 métres au dessus du niveau de la mer. (N° 268b ; 12 février 1898). 


Espèce voisine du B. inclinatum Br. eur., se rapprochant particulièrement de la var. 
magellanicum Card. par le nombre des lamelles des dents du péristome, mais en différant par ses 
feuilles beaucoup plus courtes et proportionnellement plus larges, par son pédicelle plus court, 
par ses dents péristomiales plus largement bordées, et par son péristome interne très imparfait, à 
segments rudimentaires. — C’est la seule des espèces du détroit de Gerlache récoltée en fruits. 


B. inconnexum Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 44 (1900). 


Cespites sat densi, sed incohaerentes, virides. Caulis crassiusculus, ruber, erectus vel e basi decumbente 
ascendens, 2-3,50 centim. longus, innovationibus fastigiatis ramosus, inferne parce radiculosus. Folia erecto- 
patentia, caviuscula, basi decurrentia, ovato-lanceolata, 2,50-3 millim. longa, 1-1,30 lata, acuminata, costa viridi 
excurrente breviter cuspidata, integerrima, marginibus e basi usque apicem versus revolutis, ad basin innovationum 
multo minora, 1,25-1,60 millim. longa, 0,50-0,65 lata, oblongo-lanceolata, marginibus planis vel inferne parce 
revolutis, costa sub apice evanida ; cellulae mediae et superiores ovato- vel oblongo-hexagonae, valde chlorophyllosae, 


margines versus longiores sublineares sed limbum distinctum non efficientes, inferiores rectangulae. Caetera ignota. 
— | PlLOTX figs 11T. 


Détroit de Gerlache : IXème débarquement, Terre de Danco, près du cap Anna Osterrieth, sur les petites terrasses 
humides de la falaise. (N° 250> ; 29 janvier 1898). XXème débarquement, Terre de Danco, à l'entrée du chenal de Lemaire, sur 
des roches isolges au milieu d’un glacier, à 50 mètres au dessus du niveau de la mer. (N° 2684; 12 février 1898). 


Cette Mousse rappelle un peu, par le port, les formes robustes, élancées, du B. pallescens 
Schw., d’Europe, mais en différe par ses touffes sans cohérence, dépourvues du feutre radiculaire 


abondant qui enlace celles de l’espèce européenne, et par ses feuilles plus largement ovales-lan- 
céolées et sans margo distinct. 


B. Gerlachei Card. 
Webera Gerlachei Card. Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 44 (Igoo). 


Cespites compacti, superne virides, intus fuscescentes vel decolorati, radiculosi. Caulis crassiusculus, ruber, 
erectus, 2-3 centim. altus, subsimplex vel innovationibus fastigiatis ramosus. Folia erecta, subimbricata, cavius- 
cula, late ovata vel oblonga, 1-2 millim. longa, 0,50-1,25 lata, basi breviter decurrentia, late et brevissime acumi- 
nata, obtusa, subapiculata acutave, marginibus integris planis vel plus minus revolutis, costa valida, basi pro 


more rubella, sat longe ab apice abrupte dissoluta, rarius percurrente, rete laxo, tenero, cellulis subhexagonis, 
inferioribus oblongis subrectangulis. Caetera ignota. — Pl. X. 


Détroit de Gerlache : 1er débarquement, ile Auguste, à la surrace de l’argile mêlée de guano. (Nos 215b, 215¢; 26 janvier 
1898). IXème débarquement, Terre de Danco, près du cap Anna Osterrieth, sur les petites terrasses humides de la falaise. 
(N° 2051; 29 janvier 1898). XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise. (N° 2202: 
1e février 1898). XVIIIème débarquement, ile Banck, sur du sable quartzeux. (N° 264 ; février 1808). 


J'avais d’abord placé cette Mousse dans le genre Webera, mais son tissu lâche et les cellules 
corticales de sa tige non différenciées doivent la faire classer de préférence parmi les vrais Bryum. 
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Elle est assez voisine de l’espèce suivante, dont elle diffère par ses feuilles plus courtes, plus 
brièvement et plus largement acuminées, souvent obtuses, et par sa nervure disparaissant brus- 
quement et en général assez loin du sommet. On trouve fréquemment sur la méme tige des 
feuilles obtuses et des feuilles aigués. 

Les échantillons provenant du cap Van Beneden portent au sommet des tiges des pousses 
très grêles, allongées, flagelliformes, garnies de petites feuilles squamiformes très écartées. ]’ignore 
si ces innovations anormales se sont développées im situ ou seulement après la récolte des échantil- 
lons et leur inclusion dans les sachets qui ont servi à les emballer. Ce ne serait, dans ce dernier 
cas, que des pousses étiolées par suite de leur développement dans un milieu obscur. 

J'ai nommé cette espèce, qui paraît être l’une des plus répandues des côtes du détroit de 
Gerlache, en l'honneur du promoteur et du courageux chef de l’Expedition antarctique belge. 


B. austropolare Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 45 (1900). 


Cespites densi, superne virides, intus fuscescentes, parce radiculosi. Caulis ruber, erectus, 1,50-6 centim. 
altus, simplex vel parce divisus. Folia erecto-patentia, caviuscula, e basi plerumque rubente decurrente ovato-vel 
oblongo-lanceolata, 1,50-2 millim. longa, 0,60-0,90 lata, breviter acuminata, acuta, marginibus integris plerum- 
que longe et anguste revolutis, costa sat valida, saepius sub apice dissoluta, interdum percurrente ; cellulae 
inferiores rectangulae, parietibus tenerrimis, sequentes subrhomboidales, oblongae, superiores ovato- vel oblongo- 
hexagonae, marginales biseriatae, lineares. Caetera ignota. — Pl. IX, fig. 12 à 22. 

Détroit de Gerlache : IXème débarquement, Terre de Danco, près du cap Anna Osterrieth, sur les roches et les petites 
terrasses humides de la falaise. (Nos 151, 151¢, 2052 in parte, 29 janvier 1898). XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van 
Beneden, sur les corniches de la falaise. (N¢s 233b, 234>; rer février 1808). 

Espéce voisine du B. turbinatum Schw., de la zone boréale, mais s’en distinguant par ses 
feuilles moyennes plus ovales, plus brièvement acuminées, et par sa nervure non,excurrente, 
atteignant le sommet, ou disparaissant un peu au-dessous. 

Une partie des échantillons récoltés au cap Van Beneden portent des pousses flagelliformes 
semblables à celles de l'espèce précédente. 


B. amblyolepis Card. 
Note prelim., in Kev. bryol: t. 27, p. 45 (1900). 


Dense cespitulosum, superne glauco-viride, intus rubellum. Caulis gracilis, filiformis, fragillimus, erectus, 
1-2 centim. altus, rubellus, fastigiatim ramosus. Folia inferiora remota, saepe omnino decolorata vel basi ruben- 
tia, superiora confertiora, cochleariformi-concava, erecto-imbricata, minuta, majora 0,75 millim. longa, 0,50 lata, 
breviter ovata, obtusa subapiculatave, rarius apiculata, integerrima, costa tenui longe ab apice evanida; cellulae 
inferiores sublineares, chlorophyllosae, parietibus teneris, sequentes oblongo-hexagonae, superiores hyalinae, parie- 
tibus crassiusculis sed mollibus. Caetera ignota. — Pl. XI, fig. I a 11. 

Détroit de Gerlache : XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise. (N° 229); 
17 février 1898). 

Cette espèce, appartenant à la section Argyrobryum, rappelle les formes grêles du B. argen- 
teum Linn., mais s’en éloigne par ses feuilles moins denses et moins imbriquées, obtuses ou 
subapiculées. De toutes les espèces de ce groupe, c’est du B. maceratum C. Müll., de l'Argentine 
subtropicale, qu’elle se rapproche le plus; elle en diffère par ses tiges filiformes, plus élancées, 
ses feuilles moins rapprochées, et ses cellules inférieures à parois minces. — Elle forme de petites 
touffes denses au milieu des gazons de Bryum Gerlachei et d’Hypnum uncinatum. 
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MNIACEAE. 


LEPTOSTOMUM R. Br. 
L. Menziesii R. Br. 
In Trans. of the Linn. 500 x7, pat 
Gymnostomum Menziesii Hook. Musci exot. I, tab. 6. 


Détroit de Magellan : environs de Punta Arenas, troncs d’arbres; fertile. (N° 61; 9 décembre 1897). 


Espéce répandue dans la région magellanique. 


POLYTRICHACEAE. 


POLYTRICHADELPHUS Mitt. 
P. dendroides Mitt. 


Musci austro-amer. p. O11, 
Polytrichum dendroides Brid. Muscol. recent. II, p. 1o1, tab. V, fig. 6. 


Detroit de Magellan : ile Clarence, Hope Havre; stérile. (N° 428 ; 14 décembre 1897). 


Cette belle Mousse, qui parait assez largement répandue dans toute la région magellanique, 
remonte le long de la côte du Pacifique jusqu’au Pérou, et se retrouve en Nouvelle-Zélande. 

C'est par erreur que l’on attribue généralement à Hedwig la paternité de cette espèce : 
elle fut décrite et figurée pour la première fois par Bridel dans le Muscologia recentiorum, t. II 
(1708), et ce ne fut que trois ans plus tard que parut le Species Muscorum, dans lequel Hedwig la 
décrivit de nouveau, mais en citant, d’ailleurs, la description princeps de Bridel. Schwaegrichen 
en donna une nouvelle description dans le Supplementum, I, 2, p. 326, et la figura sur la planche 
GLI du till, partie ['MHasc ride cememe ouviage: 


POGONATUM Pal. Beauv. 
P. alpinum Rohl. 
In Ann. WWetl.Cress1 11,,92220; 


Detroit de Gerlache : XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise ; stérile, 
(No 235; ır février 1898). XIIème débarquement, ile de Cavelier de Cuverville, sur les corniches de la falaise; stérile. (N° 241; 
2 fevrier 1898). 

Var. brevifolium Brid. 


Bryol. univ. icp. aoa. 


Détroit de Gerlache : X*me débarquement, ile Brabant, sur des roches complètement entourées de glaces, à 350 mètres 
au-dessus du niveau de la mer; stérile. (N° 252°; 30 janvier 1898). XXème débarquement, Terre de Danco, à l'entrée du chenal 
de Lemaire, sur des roches isolées au milieu d'un glacier, à 50 mètres au-dessus du niveau de la mer; stérile. (No 270»; 
12 février 1808). 

Par la structure anatomique de la tige, de la nervure et des lamelles, aussi bien que par 
les caractères morphologiques, les échantillons du détroit de Gerlache sont absolument identiques 
à ceux de la zone boréale, et il me paraît impossible de les en séparer. Les spécimens récoltés à 
l’île Brabant et à l'entrée du chenal de Lemaire ont les feuilles courtes — la partie verte linéaire 
étant souvent à peine aussi longue que la base engaînante — raides, dressées et subimbriquées à 
l'état sec, et moins fortement dentées aux bords; ils semblent bien correspondre à la var. brevifo- 
hum Brid. des hautes montagnes d'Europe et des régions arctiques. 
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Le P. alpinum est répandu dans toutes les parties froides ou montagneuses de l’Europe, de 
l’Asie et de l’Amérique septentrionale; on l’a signalé également en Australie, en Tasmanie et en 
Nouvelle-Zélande. 

J'ajouterai que les Polytrichum austro-alpinum C. Müll., de Kerguelen, et P. austro-georgicum 
C. Müll., de la Géorgie du Sud, dont j'ai pu examiner des échantillons authentiques communi- 
qués par le Musée royal de botanique de Berlin, ne sont, à mon avis, que de simples formes 
locales du Pogonatum alpinum, avec lequel ils concordent exactement par leur structure anato- 
mique, particulièrement en ce qui concerne les lamelles des feuilles. Le premier est une forme 
élancée, à feuilles longues et plus fortement dentées que celles du type; le second est, au 
contraire, une petite forme trapue, à feuilles assez courtes et peu dentées, ayant à peu près le 
port du Polytrichum hyperboreum R. Br. 


POLYTRICHUM Dill. 


P. strictum Banks. 

mpucevienz in} brans, Linn Soc, 1V,-p. 77, t. 7, f. x. 

Détroit de Gerlache : XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise; stérile. 
(N° 2342; ır février 1808). XIIème débarquement : ile de Cavelier de Cuverville, sur les corniches de la falaise ; stérile. (N° 2432; 
2 février 1898). 

Ces échantillons sont bien identiques à ceux d'Europe; mais ils croissent en énormes 
touffes très denses sur les rochers des falaises (voir pl. XIV, fig. 2) tandis que dans la zone boréale 
le P. strictum est turficole. 

Cette espèce, répandue en Europe, en Sibérie et dans l'Amérique du Nord, se retrouve 
dans la région magellanique. 


P. piliferum Schreb. 
Spice Lor. lips. pi.74: 
Détroit de Magellan : environs de Punta Arenas; fertile. (N°s 60> et 467 ; 9 décembre 1897). 


Il m'est impossible de séparer ces échantillons du P. piliferum. La structure des feuilles et 
des lamelles est bien la méme que sur les spécimens d’Europe; les cellules marginales des la- 
melles, vues en coupe transversale, sont seulement quelquefois plus dilatées transversalement À 
la base et plus nettement cruciformes. Les feuilles sont lisses sur le dos, ce qui ne permet pas de 
rapporter nos échantillons au P. #rachynotum C. Müll., de la Terre-de-Feu, dont les feuilles sont 
tuberculeuses sur le dos dans le haut. La coiffe est plus pale que dans la forme européenne, 
blanche dans le bas, un peu jaunätre supérieurement. La briéveté des feuilles et de la capsule, et 
la longueur du poil rapprochent beaucoup cette forme de la var. Hoppei Rabenh. 

Le P. piliferum est une Mousse a peu près ubiquiste : elle existe dans toute l'Europe, 
depuis la région méditerranéenne jusque dans la zone polaire, en Asie, dans l'Amérique septen- 
trionale et méridionale, aux Açores, à Madère et aux Canaries, et enfin en Australie. 


P. subpiliferum Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 42 (1900). 
Habitu et magnitudine P. pilifero simillimum. Caulis simplex, erectus, 10-15 millim. longus, inferne 


tomento denso albido obtectus. Folia madida patentia, sicca appressa, 2,75-3,50 millim. longa, 0,60-0,80 lata, e 
basi amplexante oblonga breviter lanceolata, dorso laevia, marginibus inflexis integris, pilo brevi stricto denticu- 
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lato, saepe effracto, superne tantum hyalino, in dimidio inferiore rubello vel flavescente instructa ; cellulae inferiores 
basis amplexantis angustae, lineares, superiores subrotundatae plerumque transversim dilatatae, marginales 
tenerrimae ; lamellae 25-30, margine irregulariter crenulatae, cellulis parietibus incrassatis, in sectione transvers- 
ali ex 8-r1 cellulis formıtae, cellula apicali papilla obtusa praedita. Folia perichaetialia erecta, basi subvaginante 
multo longiore. Capsula in pedicello crassiusculo pallide rubente, 10-20 millim. longo, suberecta, demum nutans, 
longit. 2-2,25 millim., diam. 1,50, pallide badia, tetragona, obtuse angulata, apophysi rotundata instructa, oper- 
culo depresso apiculato. Peristomii dentes pallidi, 0,12-0,15 millim. longi. Sporae 8-10 x crassae. Calyptra 
pallida, albida. — Pl. XII, fig. 1 a 14. 


Détroit de Magellan : environs de Punta Arenas, en mélange avec l’espéce précédente ; fertile. (N° 602; 9 décembre 1897). 
Détroit de Gerlache : XXème débarquement, Terre de Danco, à l’entrée du chenal de Lemaire, sur des roches isolées 
au milieu d’un glacier, à 50 mètres au-dessus du niveau de la mer; stérile. (No 268c; 12 février 1898). 


La description qui précède a été faite sur les échantillons de Punta Arenas. Ceux du détroit 
de Gerlache ont les tiges plus longues, atteignant 2 centimètres 1/2, mais la forme et la structure 
des feuilles et des lamelles sont bien identiques. 

Le P. subpiliferum diffère du P. piliferum Schreb. par ses tiges couvertes dans le bas d’un 
tomentum blanc, abondant, par le poil des feuilles plus court, souvent caduc, rougeätre sur la 
plus grande partie de sa longueur, hyalin seulement vers la pointe, et par la coiffe plus pâle, 
blanchâtre. La nervure lisse sur le dos ne permet pas de le confondre avec le P. trachynotum 
C. Müll., de la Terre-de-Feu, ni avec le P. tuberculosum C. Müll., de Kerguelen. 


P. antarcticum Card. 
Note prélim., in Rev. bryol, t. 27, p. 45 (1900). 


Late denseque cespitosum, fuscescenti-viride. Caulis erectus, simplex vel pluribus innovationibus ramosus, 
inferne denudatus, parcissime radiculosus, 3-6 centim. altus. Folia madida erecto-patentia, sicca appressa, 3-4 
millim. longa, circa I millim. lata, e basi amplexante ovata vel oblonga breviter lanceolata, marginibus inflexis 
integris, costa dorso laevi in pilo hyalino longiusculo denticulato desinente ; cellulae basis amplexantis breviter 
rectangulae vel quadratae, superiores transversim dilatatae, marginales tenerrimae ; lamellae 25-30, margine 


irregulariter crenulatae, cellulis parietibus angustis, in sectione transversali e 6-8 cellulis formatae, cellula apicali 


pro more altiore, ovata, oblonga vel ovato-attenuata, haud incrassato-papillosa. Caetera ignota. — Pl. XII, 
fig. 015.4220, 


Détroit de Gerlache : XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise. (No 236; 
17 février 1898). 

Espèce appartenant au groupe du P. piliferum Schreb., mais plus robuste que celui-ci, 
rappelant, par son port et ses dimensions, le P. hyperboreum R. Br. de la zone polaire boréale, se 
distinguant d’ailleurs de l’un et de l’autre par le tissu de la partie basilaire des feuilles composé 
de cellules beaucoup plus courtes, la plupart carrées. En outre, chez le P. piliferum, les lamelles 
des feuilles sont formées de cellules plus petites, à parois épaisses, et la cellule apicale porte au 
sommet un épaisissement papilliforme. Dans le P. hyperboreum, les lamelles ressemblent plus à 


celles du P. antarcticum; cependant, les parois de leurs cellules sont encore un peu plus épaisses 
que dans notre Mousse. 
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LEUCODONTACEAE. 


LEPYRODON Hpe. 
L. lagurus Mitt. 


Musci austro-amer. p. 421. 
Leucodon lagurus Hook. Musci exot. tab. CXXVI. 


Détroit de Magellan : environs de Punta Arenas ; stérile. (N° 465; g décembre 1897). Terre-de-Feu: canal du Beagle, 
environs du grand lac de Lapataia; stérile. (N° 1926; 26 décembre 1897). 

L’aire de dispersion de cette espèce embrasse la région magellanique, le Chili, l’Australic, 
la Tasmanie et Vile Campbell. 


LESKEACEAE. 


PSEUDOLESKEA Br. eur. 

P. antarctica Card. 

NE : e 

Note prelim., in Rev. bryol. t. 27, p. 45 (1900). 

Dense intricato-cespitosa, viridis vel rufescenti-viridis. Caulis prostratus, inordinate ramosus, ramis 
ascendentibus, 10-15 millim. altis. Folia erecto-patentia, e basi angusta paululum decurrente late ovata, concava, 
sat subito in acumen breviusculum acutum constricta, 0,60-I millim. longa, 0,30-0,50 lata, marginibus planis vel 
basi subreflexis integris, magno augmento tamen sinuolatis, costa valida viridi percurrente, cellulis oblongis 
vel ovato-oblongis, laevibus, alaribus subquadratis. Paraphyllia pauca, triangulari-lanceolata, plus minus longe 
acuminata, marginibus saepe sinuatis. Caetera ignota. — PI. XI, fig. 12 à 22. 


Détroit de Gerlache : XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise. (Nos 2314 
et 2324; ır février 1898). 

Comparable au P. patens (Lindb.) Limpr., d'Europe; en diffère par ses feuilles moins 
étalées à l’état humide, à bords plans, à nervure percurrente, et à tissu formé de cellules ovales 
ou oblongues, lisses. Se rapproche aussi de l’Hypnum (Pseudoleskea) desmiocladum C. Müll., de 
Kerguelen; mais, d’après fun échantillon authentique communiqué par le Musée royal de bota- 
nique de Berlin, celui-ci a les feuilles plus étroites, plus longuement acuminées et tout à fait 
entières aux bords. Par son port, le P. antarctica rappelle beaucoup certaines formes de |’ Ambly- 
stegium varium Lindb. 


HYPNACEAE. 
LEMBOPHYLLUM Lindb. 
L. auriculatum Par. 
Index bryolape 7.7: 
Hypnum auriculatum Mont. Voyage au Pôle Sud, Crypt. p. 331, t. 20, f. 3. 
Coelidium auriculatum Jag. Adumbr. II, p. 318. 
Terre-de-Feu : canal du Beagle, environs du grand lac de Lapataia; fertile. (N° 191; 26 décembre 1897). 


En dehors de la région magellanique, cette Mousse existe aussi en Nouvelle-Zélande. 


BRACHYTHECIUM Br. eur. 
B. antarcticum Card. 


Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 46 (1900). 
Dense cespitosum, molle, subsericeum, lutescenti-viride. Caulis erectus, nunc simplex, nunc dichotome vel 
fastigiatim ramosus, 3-4 centim. altus. Folia dense conferta, mollia, julaceo-imbricata, caviuscula, plicata, e basi 
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paulisper decurrente breviter ovato-lanceolata, 1,80-2,50 millim. longa, 0,80-I lata, acumine acuto plus minus 
elongato, marginibus integris vel minute denticulatis, planis vel parce revolutis, costa tenui ad 2/3 folii producta, 
rete laxiusculo, cellulis rhomboidali-sublinearibus, alaribus pluribus quadratis. Caetera ignota. — PI. XIII, 
fie Wiea elo. 

Détroit de Gerlache : XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise. (Nos 2302 
in parte, 232%, 232°, 233°, 234°; 17 février 1898). 

Dans ma Note préliminaire sur les Mousses recueillies par ! Expedition antarctique belge, j'avais 
rapporté au B. georgico-glareosum C. Müll. les n°5 230° in parte, 232°, 233° et 234°; mais, à la suite 
de nouvelles comparaisons, j'ai reconnu que tous les spécimens de Brachythecium du détroit de 
Gerlache appartiennent à la même espèce, très voisine, certainement, de la Mousse de la Géorgie 
du Sud, mais s’en distinguant toutefois par ses tiges plus grêles, ses feuilles un peu moins larges 
à la base, moins profondément plissées, plus molles, d’un tissu plus lâche, et pourvues de cellules 
alaires plus petites et plus nombreuses. Comme aspect et dimensions, le B. antarcticum rappelle 
beaucoup le B. austro-glareosum C. Müll., de Kerguelen, mais ce dernier a les feuilles beaucoup 
plus étroitement lancéolées, plus longuement et plus finement acuminées, et d’un tissu bien 
plus serré. 

Les B. antarcticum et georgico-glareosum ont aussi beaucoup d’analogie avec le B. salebrosum 
var. arcticum Berggr., de la région polaire boréale, dont ils se rapprochent par le port, le mode 
de gazonnement, les tiges et les rameaux dressés, et les feuilles imbriquées; mais la Mousse 
arctique a les feuilles moins plissées et les cellules plus étroites et plus allongées. 

Les échantillons de 5. antarcticum récoltés par M. Racovitza croissaient au milieu des 
touffes d’Hypnum uncinatum et de Webera cruda var. imbricata. 


Var. cavifolium Card. 

Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 46 (1900). 

Brevius, viridius, caule crassiore, 1,50-2,50 centim. alto, foliis valde concavis, madore vix plicatis, minus 
imbricatis, late ovatis, abrupte breviter acuminatis subapiculatisve, costa ultra medium evanida, rete molliore 
parietibus angustioribus. Caetera ignota. — Pl. XIII, fig. 14 à 18. 

Détroit de Gerlache : Ier débarquement, ile Auguste, à la surface de l’argile mêlée de guano. (N° 2154; 26 janvier 1898). 
IXème débarquement, Terre de Danco, pres du cap Anna Osterrieth, sur les petites terrasses humides de la falaise. (N° 151: et 
2054: 29 janvier 1898). (XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise. (N° 2324 in 
parte; 1 février 1898). 

Les échantillons du cap Van Beneden présentent des transitions entre le type et cette 
variété, dont le port rappelle assez celui des !' rmes courtes du B. rivulare Br. eur. 


B. paradoxum Besch. 

In, Miss. sc. cap: Horn 0, Bot yp: 00, 

Hypnum paradoxum Hook, fil. et Wils. in Lond. Journ. of bot., 1844, p. 554, et F1. antarct. 
LSD eto, son 

Détroit de Magellan : environs de Punta Arenas, troncs d’arbres; stérile. (N° 466; 9 décembre 1897). 

Cette espéce, signalée sur plusieurs points de la région magellanique, existe aussi a Ker- 
guelen, en Australie, en Tasmanie et en Nouvelle-Zélande. 


AMBLYSTEGIUM Br. eur. 


A. densissimum Card. 
Note prélim., in Rev. bryol. t. 27, p. 46 (1900). 
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Minimum, densissime cespitulosum, superne viride, intus ferrugineum. Caulis fragillimus, erectus, 5-7 
millim. altus, subjulaceus, inordinate ramosus, ramis erectis vel erecto-patentibus. Folia minutissima, 0,20-0,25 
millim. longa, 0,05-0,10 lata, confertula, caviuscula, erecta, subimbricata, apice vix subsecunda, ovato-lanceolata, 
enervia, acumine angusto plus minus elongato, marginibus planis sinuolatis vel subdenticulatis, rete laxo, cellulis 
ovatis oblongisve, parietibus crassiusculis, inferioribus minoribus rectangulis vel quadratis. Caetera ignota. — 
Pl. XIII, fig. 19 a 26. 


Détroit de Gerlache : IXème débarquement, Terre de Danco, près du cap Anna Osterrieth, sur les petites terrasses 
humides de la falaise. (N° 205°; 29 janvier 1898). 


Cette minuscule espèce, à feuilles énerves, est voisine de l’4. Spruce: Br. eur., et de lA. 
subtile Br. eur., d'Europe, mais elle s’en distingue par son gazonnement extrêmement dense, ses 
tiges et ses rameaux subjulacés, dressés, et ses feuilles plus rapprochées, plus concaves, plus 
dressées, subimbriquées et, en général, moins longuement acuminées. Je n’en ai trouvé, dans les 
récoltes de M. Racovitza, qu’un très petit échantillon qui paraissait avoir été recueilli dans une 
fente de rochers. 


HYPNUM Dill. 


H. uncinatum Hedw. 
Muserfrond. IV, p. 63, 1.29. 


Detroit de Gerlache : Ilème débarquement, ile Moreno, rochers humides ; stérile. (N% 158 et 200; 24 janvier 1898). 
Xème débarquement, ile Brabant, sur des roches complètement entourées de glaces, à 350 mètres au-dessus du niveau de la mer; 
stérile. (N° 252>; 30 janvier 1898). XIème débarquement, Terre de Danco, cap Van Beneden, sur les corniches de la falaise; 
stérile. (Nos 229°, 2302, 2302, 230°, 232), 2344, 1 février 1898). XVème débarquement. ile Wiencke, chenal de Neumayer, roches 
humides: stérile. (Nos 2584, 259b; 9 février 1898). XVIIème débarquement, ilot Bob, côte Sud-Est de Vile Wiencke, rochers; 
stérile. (N° 476; 9 février 1898). XXème débarquement, Terre de Danco, à l'entrée du chenal de Lemaire, sur des roches isolées 
au milieu d’un glacier, à 50 mètres au-dessus du niveau de la mer; stérile. (Nos 2684, 2704; 12 février 1898). 


Il est impossible de séparer tous ces échantillons de notre vulgaire H. uncinatum Hedw., 
de la zone boréale, auquel je rattache également, d’après l'examen des spécimens originaux de 
Vherbier de C. Müller, l’H. austro-uncinatum C. Müll., de Kerguelen, et l’H. georgico-uncinatum 
C. Müll., de la Géorgie du Sud. 

Les échantillons rapportés du détroit de Gerlache par M. Racovitza comprennent deux 
formes distinctes. L'une, représentée par les n°5 230* et 234°, a les feuilles moins falciformes que 
le type, subimbriquées à la base, et le tissu basilaire plus lâche, caractères qui la rapprochent de 
la var. subjulaceum Br. eur. Elle correspond à peu près exactement à l'A. austro-uncinatum C. Müll. 
de Kerguelen. D’après la diagnose qu’en donne l’auteur, celui-ci se distinguerait en outre par sa 
capsule non resserrée sous l’orifice. 

Tous les autres échantillons du détroit de Gerlache ont les feuilles vivement homotropes, 
non ou peu plissées, et l’acumen ordinairement entier, caractères qu'ils partagent avec la var. 
plumulosum Br. eur., dont ils ont également le port; ils n’en diffèrent guère que par le tissu basi- 
laire des feuilles plus lâche et la nervure plus épaisse. Ces spécimens se rapprochent extrêmement 
de I’H. georgico-uncinatum C. Müll., mais cette dernière forme a les feuilles assez fortement 
plissées. — Dans toutes ces formes, la nervure s’avance plus ou moins loin dans l’acumen. 

Mon excellent ami F. Renauld, le savant monographe du groupe Harpidium, à qui j'avais 
soumis les spécimens de I’H. uncinatum du détroit de Gerlache, m’a répondu à ce sujet: « Je 
» partage entièrement votre manière de voir à l'égard de ces échantillons. Il n’est pas possible de 
» les séparer de l'H. uncinatum, dont les variations sont tellement instables qu’en dehors du port 
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» plus ou moins robuste, de l'absence de plis, et de la capsule arquée ou dressée, on ne peut 
» s'appuyer sur aucun caractère saillant. Plus de la moitié des formes ne peut recevoir aucun 
» autre nom que celui de l’espèce. L’une des deux formes du détroit de Gerlache peut être rap- 
» portée à la var. subjulaceum comme forma gracilis; l’autre possède les caractères principaux de 
» la var. plumulosum; elle a, de plus, en propre, le tissu basilaire plus lâche, parenchymateux, la 
» nervure plus épaisse élargie a la base, et les cellules moyennes plus courtes, gorgées de matiére 
» verte. Cela est probablement dt a l’abondance des matiéres azotées déposées sur le sol par les 
» oiseaux de mer. On peut en faire une forma polaris. » 

L’H. uncinatum, qui est largement répandu dans toutes les régions froides et tempérées de 
l'hémisphère boréal, se retrouve en Nouvelle-Zélande et en Australie; on l’a indiqué également 
dans les Andes de Quito et nous venons de voir qu’il est représenté par deux formes locales à 
Kerguelen et à la Géorgie du Sud. Il semble que c’est la Mousse la plus abondante sur les côtes 


du détroit de Gerlache, puisque M. Racovitza l’a récoltée six fois sur dix débarquements ayant 
fourni des Mousses. 


H. austro-stramineum C. Müll. 

Bryol. Austro-Georgiae, p. 43. 

Var. gracillimum ejusd. oct 

Détroit de Gerlache : XIIème débarquement, île de Cavelier de Cuverville, sur les corniches de la falaise; stérile. (N° 240°; 
2 février 1898). XVème débarquement, ile Wiencke, chenal de Neumayer, sur les roches humides; stérile. (N° 2592; 9 févr. 1898). 

Échantillons bien identiques à ceux de la Géorgie du Sud. Dans cette var. gracillimum, les 
feuilles sont tout à fait planes aux bords, tandis qu’elles sont révolutées dans le bas chez le type, 
où elles sont, en outre, beaucoup plus larges et plus brièvement acuminées. La nervure, plus ou 


moins allongée, s'arrête tantôt un peu au-dessus du milieu, tantôt vers la base de l’acumen, 
comme l'indique la description de Müller. 


H. revolutum Lindb. 

In Hedwigia, 1868, p. 108. 

Stereodon revolutus Mitt. Musc. Ind. or., p. 97. 

FH. Heuflert Jur. in Verh. zool.-bot. Ges. Wien, 1861, p. 431. 


Détroit de Gerlache : IX*me débarquement, Terre de Danco, pres du cap Anna Osterrieth, sur les petites terrasses 


humides de la falaise ; stérile. (N° 202b; 29 janvier 1808). 


En l'absence de caractères distinctifs tournis par les organes de fructification, je ne puis 
séparer cet échantillon stérile de lH. revolutum d'Europe, d'Asie et de l Amérique du Nord. Les 
feuilles sont seulement un peu moins longuement révolutées, l’acumen légèrement plus large, et 


les cellules carrées des angles un peu plus nombreuses sur la forme antarctique; encore ces diffé- 
rences ne se montrent elles pas constantes sur toutes les tiges. 


line, sects}. 


FIG. 14-21. 


FIG 022-535! 


Fic. I- 9. 


Fic. 10-18. 


PAPLIGATIONS DES PLANCHES"! 


BET 


Andreaea pycnotyla Card. — 1,2, plante grandeur naturelle. 3, fragment de la méme X 17. 
4, 5, 6, feuilles X 43. 7, tissu basilaire, dans la partie médiane de la feuille X 360. 8, tissu 
vers le milieu de la feuille, vu sur la face dorsale X 360. 9, tissu marginal, dans la partie 
moyenne X 360. 10, sommet d’une feuille, vu par la face dorsale X 360. 11, partie d’une 
section transversale de la feuille, près de la base X 360. 12, partie d’une section transversale 
de la feuille, vers le milieu X 360. 13, partie d’une section transversale de la tige X 360. 


Andreaea pygmaea Card. — 14, plante grandeur naturelle. 15, fragment de la même X 17. 
16, 17, 18, feuilles X 43. 19, tissu basilaire dans la partie médiane de la feuille X 360. 20, 
tissu vers le milieu de la feuille X 360. 21, tissu marginal, dans le haut de la feuille X 360. 


Andreaea depressinervis Card. — 22, plante grandeur naturelle. 23, fragment de la même X 17. 
24, 25, 26, feuilles X 43. 27, tissu du limbe et de la nervure, près de la base de la feuille 
X 360. 28, tissu du limbe et de la nervure, vers le milieu de la feuille X 360. 29, sommet 
d’une feuille X 360. 30, partie d’une section transversale de la feuille près de la base X 360. 
31, section transversale de la feuille, vers le milieu X 360. 32, section transversale dans le 
haut de la feuille X 360. 33, partie d’une section transversale de la tige X 360. 


PLYIT 


Cynodontium fuegianum Card. — 1, plante grandeur naturelle. 2, 3, feuilles X 20. 4, tissu 
basilaire de la feuille X 360. 5, tissu de la feuille à l’endroit ou elle se rétrécit X 360. 6, tissu 
de la feuille dans la partie supérieure X 360. 7, pointe de la feuille X 360. 8, section trans- 
versale de la nervure, vers le milieu de la feuille X 360. 9, section transversale de la nervure, 
vers le sommet de la feuille X 360. 


Dicranum magellanicum Card. — 10, plante grandeur naturelle. 11, 12, 13, feuilles X 20. 
14, tissu basilaire de la feuille X 360. 15, tissu de la feuille, vers le milieu du limbe X 360. 
16, tissu de la feuille, dans la partie supérieure du limbe X 360. 17, pointe de la feuille 
X 360. 18, partie d’une section transversale de la nervure, vers le milieu de la feuille 360. 


(1) Toutes les figures grossies des pl. I à XIII ont été dessinées à la chambre claire de Nachet, et avec les 
objectifs 3 et 6 (anciens 1 et 3) et les oculaires 1 et 3 du même constructeur. 
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Pl. IM. 


Dicranum laticostatum Card. — 1, plante grandeur naturelle. 2, feuille X 17. 3, tissu basilaire de la 


EIG, 


EIG, 


feuille X 82. 4, tissu marginal, vers le milieu du limbe X 360. 5, tissu marginal, vers le 
sommet du limbe, et partie du tissu de la nervure, vu par la face ventrale X 360. 6, le même, 
vu par la face dorsale X 360. 7, pointe de la feuille X 82. 8, partie d’une section transver- 
sale de la nervure, dans le bas de la feuille X 360. 9, partie d’une section transversale de la 
nervure, vers le milieu de la feuille X 360. 10, section transversale de la nervure, dans la 
partie supérieure X 360. 11, partie d’une section longitudinale de la nervure, vers le milieu de 
la feuille X 360. 12, 13, feuilles périchétiales externes X 17. 14, 15, feuilles périchétiales 
intimes X 17. 16, capsule jeune, avec l’opercule X 17. 17, capsule vieille et déopercule X 17. 


Pl. IV. 


. Ceratodon antarcticus Card. — 1, plante grandeur naturelle. 2, 3, feuilles X 43. 4, tissu basi- 


laire de la feuille X 184. 5, tissu vers le milieu de la feuille X 184. 6, tissu dans la partie 
supérieure de la feuille X 184. 7, 8, deux sections transversales de la nervure, vers le milieu 
de la feuille X 360. 9, section transversale de la tige X 360. 


Webera cruda Bruch var. imbricata Card. — 10, 11, plante entière grandeur naturelle. 12, 13, 
feuilles X 35. 


Webera nutans Hedw. forma. — 14, 15, 16, 17, feuilles X 35. 


PIsy: 


. Rhacomitrium flavescens Card. — 1, plante grandeur naturelle. 2, 3, feuilles X 35, 4, tissu 


basilaire de la feuille X 360. 5, tissu vers le milieu de la feuille X 360. 6, tissu dans la partie 


. supérieure de la feuille X 360. 7, pointe de la feuille X 360. 8, section transversale de la 


10-10. 


feuille X 184. 9, partie de la même X 360. 

Orthotrichum antarcticum Card. — 10, plante grandeur naturelle. 11, 12, 13, feuilles X 35. 
14, tissu basilaire de la feuille X 184. 15, tissu vers le milieu de la feuille X 184. 16, le même 
X-360. 17, pointe de la feuille X 184. 18, section transversale de la feuille X 184. 19, partie 
de la même X 360. 


PLNT 


Dissodon mirabilis Card. — 1, plante grandeur naturelle. 2, 3, 4, feuilles inférieures X 17. 5, 6,7, feuilles 


supérieures X 17. 8, sommet d’une feuille inférieure X 82. 9, tissu basilaire d’une feuille 
supérieure X 82. 10, 11, sommet de deux feuilles supérieures X 82. 12, section transversale 
de la nervure et d’une partie du limbe, dans la partie inférieure de la feuille X 184. 13, partie 
d’un section transversale de la tige X 184. 


Pl. VII. 


Dissodon mirabilis Card. (suite). — 1, feuille périchétiale externe X 17. 2, 3, feuilles périchétiales intimes 


X 17. 4, capsule jeune et encore operculée, à l’état sec X 17. 9,la même, à l'état frais X 17. 
6, capsule müre et déoperculée, à l’état sec X 17. 7, la même, à l’état frais X 17. 8, tissu 
du sporogone, à la jonction de la capsule proprement dite et de l’apophyse X 184. 9, tissu et 
un stomate de la partie supérieure de l’apophyse X 184. 10, tissu et un stomate de la partie 
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inférieure de l’apophyse X 184. 11, deux dents du péristome et spores X 184. 12, section 
longitudinale d’une dent du péristome et d’une portion de la paroi capsulaire X 360. 13, spores 
X 360. 14, coiffe X 17. 15, partie d’une section transversale du pédicelle X 184. 


Pl. VIII. 


Fic. 1-14. Webera Racovitzae Card. — 1, 2, plante grandeur naturelle. 3, une tige X 4. 4, partie de la 
meme X 17. 5,6, 7, 8, 9, 10, feuilles X 35. 11, tissu basilaire de la feuille X 184. 12, som- 
met de la feuille x 184. 13, section transversale de la nervure X 184. 14, partie d’une section 
transversale de la tige X 184. 


Fic. 15-28. Bryum imperfectum Card. — 15, 1€, plante grandeur naturelle. 17, 18, 19, feuilles des innova- 
tions stériles x 35. 20, 21, 22, feuilles des rameaux fertiles X 35. 23, tissu d’une feuille d’un 
rameau fertile vers le milieu x 184. 24, sommet d’une feuille d’un rameau fertile X 184. 
25, capsule X 17. 26, deux dents du péristome et spores X 184. 27, fragment de l’endos- 
tome X 184. 28, fragment de l’anneau X 184. 


Pl. IX. 


Fic. 1-11. Bryum inconnexum. Card. — 1, 2, plante grandeur naturelle. 3, 4, feuilles inférieures X 35. 
5, 6, feuilles supérieures x 35. 7, 8, tissu d’une feuille supérieure, vers le milieu X 184. 9, 
sommet d’une feuille supérieure X 184. 10, section transversale de la nervure X 184. 11, 
section transversale de la tige X 184. 

Fic. 12-22. Bryum austropolare Card. — 12, 13, plante grandeur naturelle. 14, 15, 16, 17, 18, feuilles x 35. 
19, tissu basilaire de la feuille x 184. 20, tissu marginal de la feuille, vers le milieu x 184. 
21, sommet de la feuille X 184. 22, section transversale de la nervure X 184. 


PL. X. 


Bryum Gerlachei Card. — 1, 2, plante grandeur naturelle. 3, fragment de tige x 17. 4, 5,6, 7, 8,9, 10, 11, 
feuilles x 35. 12, tissu basilaire de la feuille x 184. 13, 14, sommet de deux feuilles x 184. 
15, section transversale de la nervure X 184. 16, section transversale de la tige à l'insertion 
d’une feuille x 184. 


PI. XI. 


Fic. 1-11. Bryum amblyolepis Card. — 1, 2, 3, plante grandeur naturelle. 4, fragment de tige x 17. 5, 
6, 7, 8, feuilles x 35. 9, tissu, basilaire de la feuille x 184. 10, 11, sommet de deux feuilles 
X 184. 

Fic. 12-22. Pseudoleskea artarctica Card. — 12. plante entière grandeur naturelle. 13, fragment de tige 
x 17. 14, 15, 16, 17, 18, feuilles x 43. 19, tissu basilaire de la feuille x 360. 20, tissu de 
la feuille, vers le milieu X 360. 21, sommet de la feuille X 360. 22, trois paraphylles x 82. 


Pl. XH. 


Fic. 1-14. Polytrichum subpiliferum Card. — 1, plante grandeur naturelle. 2, 3, 4, feuilles x 17. 5, sec- 
tion transversale de la feuille, dans la partie supérieure x 82. 6, tissu à la base de la partie 
subengainante de la feuille x 184. 7, tissu au sommet de la partie subengainante de la feuille 
x 184. 8, sommet de la feuille x 82. 9, fragment d’une lamelle de la nervure vue de côté 
x 360. 10, partie d’une section transversale de la nervure avec trois lamelles X 360. IR 
feuille périchétiale X 17. 12, capsule x 17. 13, deux dents du péristome et spores X 184. 
14, coiffe x 17. 
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Fic. 15-26. Polytrichum antarcticum Card. — 15, 16, plante grandeur naturelle. 17, 18, 19, feuilles x 17. 
20, section transversale d’une feuille dans la partie supérieure x 82. 21, tissu a la base de la 
partie subengainante de la feuille x 184. 22, tissu au sommet de la partie subengainante de 
la feuille X 184. 23, sommet de la feuille x 43. 24, fragment d’une lamelle de la nervure, vue 
de côté X 360. 25, 26, deux portions de sections transversales de la nervure, portant chacune 
deux lamelles X 360. 

Pl. XIIL. 

Fic. 1-13. Brachythecium antarcticum Card. — 1, 2, plante grandeur naturelle. 3, 4, 5, 6, 7, 8, 9, feuilles 
X 17. 10, tissu basilaire de la feuille X 184. 11, tissu moyen de la feuille X 184. 12, 13, som- 
met de deux feuilles X 184. 

Fic. 14-18. Brachythecium antarcticum Card. var. cavifolium Card. — 14, 15, plante grandeur naturelle. 
16, 17, feuilles X 17. 18, sommet d’une feuille X 184. 

F1G. 19-26. Amblystegium densissimum Card. — 19, plante grandeur naturelle. 20, la même X 17. 21, 22, 
23, 24, 25, feuilles X 82. 26, une feuille X 360. 

Fic. 27 et 28. Bryum inclinatum Br. eur. var. magellanicum Card. — 27, feuille x 35. 28, deux dents du 
péristome et spores X 184. 

PL XIV. 

Fic. 1. — Touffe formée par le Campylopus Spegazzinii (C. Müll.) Par., une Hépatique et un Hymeno- 
bhyllum, croissant sur des enchevêtrements de racines de phanérogames. 

Fic. 2. — Touffe de Polytrichum strictum Banks, croissant sur les roches des falaises du détroit de 


Gerlache. 
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Fic. 1. Masse conique formee par Campylopus Spegazzinii associé ä d’autres plantes. 





RSR 


un décimetre ? 
Ds G. Pilarski phot. et imp. 27, Rue de Coulmiers, Paris. 





Fic. 2. Touffe de Polytrichum strictum provenant du détroit de Gerlache. 
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HEPATIQUES 


PAR 


F. STEPHANI 


Le nombre d’Hépatiques rapportées par l’Expédition antarctique belge est petit et il aurait 
été réduit à trois espèces seulement (*), si la Bercıca n’avait pas fait plusieurs escales dans le 
détroit de Magellan et les canaux de la Terre de Feu (Punta Arenas, Ile Clarence, Ile London- 
derry, Beagle Channel), d’où elle a rapportée un certain nombre de belles espèces, qui pourtant 
nous étaient déja connues. 

Les trois espèces, déjà mentionnées plus haut, proviennent du Détroit de Gerlache. Elles 
furent déjà trouvées par l'Expédition polaire allemande dans Vile de la Géorgie australe et dé- 
crites par feu le Docteur C. M. Gottsche (Ergebnisse der Polarexpedition, vol. II, 16). L’aire de 
dispersion de ces trois plantes est donc très vaste, et je crois que les agents de dispersion sont 
dans ce cas les oiseaux, qui emportent les plantes et leur germes attachés aux pattes. On sait en 
effet que la distribution des plantes aquatiques est due aux mêmes causes. 

Voici l’énumération des Hépatiques rapportées par l'Expédition antarctique belge : 


HEPATICAE ANACROGYNAE. 
A. MARCHANTIACEAE. 


1. Conocephalum conicum (L.) Necker. 


Syn : Marchantia conica L. Spec. Pl. II, p. 1604. 
Fegatella conica Radd. Op. sc. Bol. II, p. 356. 


Puntarenas, N19. 


2. Marchantia cephaloscypha St. 


Hedwigia 1883, N° 4. 
Punta Arenas, N° 66. 


B. ANEUROIDEAE. 


3. Aneura spectabilis St. 


Spec. Hepat. I, p. 256. 
Insula Clarence, N° 178°. 


(*) Lophosia Hatcheri (Evans) St., Lophozia propagulifera (G.) St., et Cephalozia varians (G.) St. 
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4. Aneura floribunda St. 


Spec. Hep. I, p. 259. 
Insula Clarence IN 176") "157%: 


5. Aneura crispa (Schffn.) St. 
Hedwigia XXXII, p. 137. 
Syn : Pseudoneura crispa Schffn. Exp. Gazelle IV, p. 41. 
Insula Clarence, N° 434°, 436°. 


c. METZGERIOIDEAE. 


6. Metzgeria frontipilis Lindb. 


Monogr. Metzg., p. 14 


Insula Clarence, N° 434€, 437°, 440. 


7. Metzgeria chilensis St. 


Spec. Hep. I, p. 285. 
Insula Clarence, N° 468. 


D. CODONIOIDEAE. 


8. Androcryphia confluens (Tayl.) Nees. 
Syn. Hep., p. 471. 
Syn : Noteroclada confluens Tayl. I. of B. 1844, p. 478. 
Insula Clarence, N° 301. 


HEPATICAE ACROGYNAE. 
A. EPIGONIANTHEAE. 


9. Jamesoniella colorata (Lehm.) St. 
Syn : Iungermannia colorata Lehm. Linnaea IV, p. 366. 


Insula Clarence, Nos 81°, 81°, 471. 


10. Anastrophyllum leucocephalum (Tayl.) St. 
Syn : lungermannia leucocephala Tayl. I. of Bot. 1846, p. DE 


Insula Clarence N° 431°. 


11. Lophozia Hatcheri (Evans) St. 
Syn : lungermannia Hatcheri Evans. Torr. B. Cl. XXV, (Oe Gedy: 
Canalis de Gerlachi, Nos 243°, 243°, 252 f. Ca 


12. Lophozia propagulifera (G.) St. 
Syn : lungermannia propagulifera G. D. Polar. 120 IE, aie 
Canalis de Gerlachi, No 233 f. 





to: 


14. 


15: 


16. 


1 


18. 


19. 


20. 


21. 


22. 


HEPATIQUES 


Gn 








Leioscyphus chiloscyphoides (L. L.). 
Mitt. Handb. N. Z. Fl. p. 508. | 
Syn : Plagiochila chyloscyphoidea Ldbg. Syn. Hep. p. 647. 
Insula Clarence, N° 81°, pp. 83°. 


Leioscyphus abnormis Besch. et Mass. 


Miss. scient. V, p. 217. 


Insula Londonderry, N° 397. 


Plagiochila robusta St. 
Acad. suec. 1900 XX VI, III, N? 6. 
Insula Clarence, N° 4344. 


Lophocolea austrigena H.& T. 
Syn. Hep. p. 702. 
Syn : Jungeymannia austrigena H. & T. Fl. antarct. II, p. 431. 


Insula Londonderry, N° 178°, 


Lophocolea Cookiana Mass. 
N. Giorn. bot. XVII, p. 224. 
Insula Clarence, N° 460°. 


Lophocolea triseriata St. 
Acad. suec. XXVI. III, N° 6. 
Fuegia, Beagle Channel, N° 181. 


Lophocolea horizontalis (Hook.) Evans. 
Torr. Bot. Cl. XXV, p. 421. 
Syn : Chiloscyphus horizontalis Hook. Syn. Hep., p. 177. 


Insula Clarence, N° 434°, 436°, 437°, 


B. TRIGONANTHEAE. 


Cephalozia varians (G.). St. 
Syn : Iungermannia varians G. D. Polar. Exp. II, 16. 


Canalis de Gerlachi, N° 267°. 


Adelanthus unciformis (H. & T.) Spruce. 
Ion Bot. Vs 1876, D: 200: 
Syn : Iungermannia unciformis Tayl. I. of Bot. 1844, p. 457. 


Insula Clarence, N° 81°, pp. 427°. 


Lepidozia chordulifera Tayl. 


Tor B., 1846, D4372: 
Insula Clarence, N°s 431, 472. 
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23. Lepidozia oligophylla Ldbe. 
SW [SI Ws Aoi 
Syn : Iungermannia oligophylla L. L., Pug. VI, p. 26. 


Insula Clarence, N° 438 pp. 


c. PTILIDIOIDEAE. 


24. Lepicolea ochroleuca (Spreng.) Lindb. 
Soc. R, Rl.fenn X, pr ro: 
Syn : Iungermannia ochroleuca Spreng. Syst. Veg. IV, p. 325. 


Sendtnera ochroleuca Nees. Syn. Hep., p. 240. 


Insula Clarence, N° 429. 


25. Lepidolaena magellanica (Lam.) Lindb. 
Linn. Soc. XIII, p. 194. 
Syn : Iungermannia magellanica Lamarck, Enc. Bot. III, p. 284 


Polyotus magellanicus G. Syn. Hep., p. 248. 


Insula Clarence, Nos 430, 470°. 


26. Lepidolaena Menziesii (Hook.) Dum. 
Recueil d’obs., p. 13. 
Syn : Iungermannia Menziesii Hook, Musci exot., tab. 118. 


Polyotus Menziesii G. Syn. Hep., 247. 
Insula Clarence, Nos 434°, 437°. 


D. SCAPANIOIDEAE. 


27. Schistochila Reicheana St. 
Acad. suec. XXVI, III, Ne 6. 


Insula Clarence, N° 435. 


28. Diplophyllum pycnophyllum (De Not.) St. 
Syn : Scapania pycnophylla De Not. Mem. Acad. Tor. XVI, icon. III. 
Insula Clarence, Nos 178, 178° pp. 


29. Diplophyllum densifolium (Hook.) St. 


Syn : Iungermannia densifolia Hook. Musci exot., tab. 36. 


Insula Clarence, No 438. 
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